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CONDE PARTI E. 


ARTÍCLE PRE M í E R. 


Conté na nt la Hongrie & la Turc¡uie 


b 


d’Europe. 

§. I. 

La. Hongrie. N°. JO. 

o u r contiñuer cetíe Analyfe , on commencera 
par s’occuper de la Hongrie. On avoit lbus les 
yeux , pour figurer ce Royanme , la caríe de Hon- 
grie de Muller , en 4 feuilles , gravee par Homann ; 
le Royanme de Hongrie . extrait de FGri piñal c-e 
Muller , chez les héritiers d’Homatin ; le me me 
Royanme , de Hafius , en 1744, par les mémes ; 
le Royanme de Hongrie. de Samíon, en 2 feuilles , 
publié par Jaillot , 1685 ; ’ ie R.oyauir.e de Hongrie , 
cu Pere Corone*! i 9 par Nolin , 4 íeuiiles. Deícrip- 
tion de la Hongrie^ diviíce en 4 granas cercles & 
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comí es 
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íieur Szasky á Presburg , 1750 & 51, Le coiirs cu 
Danube . par Homann ; la Hongrie & les pays -qui 
en dépendoient autrefois , par Guillan me ce Liíle 
1703 ; la Hongrie . la Traníilvanie , la Croatie & 
laSclavonie , par de Life 1717 ; la í raníilvanie , 
par Homann ; le comté de Presburg , de Micovini , 
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teute la Hongrie Autríchienne , il n’y a eu que 6 
feuilles de gravees pour l’Empereur ; el: es font 
déíirer la fuiíe de cet Ouvrage ; mais le feu Empe- 
reur fit dépcfer les deííins cians fa Bilbouiecue. 
La Servie & la Bofrde , par Hcmann , 2 fe ni. es ; 
la Sclavcnie & le duché de Sirmie , par Homann 


/ 4 ) » 


; le Banat ce Temeívar , par Cíteos ; les 


envirens de Belgracie , par ie m eme iji / % P<u- 
t'e fepíentrionale ce l’Empire Crome n , par Rizzi- 
Zannoni, 3 feuilles, 1774» & ia trd.úcme partís 
cFEurope , parle íieur d’ Aoville 1760 . _ ^ 

Voici la Table c:es longitudes £c latituc.es ug 
quelques lieux de la Hongrie, 


A :í 
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_ Les poíitions de By.de & de Pefi, íliivent des 
©bíeryaticns comparees des Jéílntes , qui étoiení 
éíablis á Bude , á Tyrnaw & á Vienne. M. í’Abbé 
Hei! , les Tables aílronomiqnes de Berlín ? ont 
placó Bude & Peffi comme on Ies volt ici ; Guil- 
laume de Liíle , daos fa caríe de Hongrie & des 
pays qui en dépendolent autrefois ; Hubert Jaillot, 
dans ía Hongrie , en 2 feuilles, comptent 142 ou 
143 nuiles de Vienne á Bude , cela femble confir- 
mer la longitude de ceííe derniére ville ; d’un auíre 
cote, prefque touíes les autres caries, contre l’ordi- 
naire , font ceííe diílance feníiblemení plus couríe : 
comme il eíl probable qu’elles foní en dófauí fur 
ceí eípace, ainíi qn’on pourra le faire voir par 
la fuite, 011 fe íiendra á la longitude de Bude, 
énoncée ci-defftis. 

On a arréíé les longitude & latitude de Bel- 
grade , . en íes référant á celies qu’on a determi- 
nes , de Peían dans la premiére Paríie ; á celies 
de Bucorefí , dont on s’entreíiendra dans la caríe 
de la Turquie d’Europe ; á celies de Jaffi , dont 
fera de méme mention,en analyíant la Tnr- 
qme d’Europe ; & á celies de Kamieniek, qu’on 
a difcuté en parlant de la Pologne. Enfurte", -on 
a rapporte la longitude & la latitude ce ceíte 
méme place , aux poíitions bien déterminées de I 
Tyrnaw ; á celies de Bucoreíl, de Jaffi & de Kamie- 
niek. On a encore fait cépendre la longitude & j 
la latitude de Belgrado , de celies de Bude , de 
Bucoreíl , de Jaíli & de Kamieniek ; puis prenant 
un mil eu entre les nei:f indications de longitude 
& de latitude , que ces c ombinaifons ont fait con- 
noitre , on a obtenu celies de cette place , telíes 
qn’elles font mfcrites dans la Table precedente, 
Comme BAftronamte , n’a determiné aucun 
F ° m t qui nous foit connu , ni dans la principauté 

i rardilYame , ni d^Ag la Hauíe-Hs-ngrie . oa a 


óíé obligó d’arréter íes poíitions de Ceben @1® 
d’Hermaníladt , vilíe capitale de la Tranfilvanie ; 
de Huniad , vilíe de la méme Principauté , & du 
Chateau de Htiíl dans la Haute-Hongrie, 

On a rapporte la poíition de Ceben , á Belgrade 
& á Bucoreíl ; á Bucoreíl Se á Jaffi ; á Jaffi & á 
Kamieniek ; á Kamieniek & á Bude ; á Bude & á 

ces cmq déterminations , on a 
choiíi c elle qu’on a inférée dans la Table précé- 
dente. 

On a fait dépendre ía poíition de Huniad , de 
celies de Belgrade & de Bucoreíl ; de celies de 
Bucoreíl & de Ceben; de celies de Bucoreíl Se 
de Jaffi ; de celies de Jaffi & de Kamieniek ; de 
celies de Kamieniek & de Ceben; de celies de 
Kamieniek Se de Bude ; de celies de- Bude & de 
Belgrade : & par un milieu entre ces détermina- 
tions , on a arrété la pofition de Huniad.. 

On a pareiilement rapporté la pofi tion de Huir ' 
á celies de Tyrnaw , de Bude , de Bekrade cí 
Huniad, de Bucoreíl , de Ceben , de Mi & de 
Kamieniek : c’eíl par un milieu entre les dix indi» 
cations , que ces combinaiíons ont données cifos 
a conclu la poíition de Huir* 5 x 

Lemplace:n ení de Varafdin, depend de ceux de 
Petau & de Cilley ; c’eíl d’aprés ces élémens,cm’on 
a figuré la Hongrie , en s’appuyant néanmoinsV fur 
des poíitions prifes dans les Etats cirecnvoiíms ; 
tels que fo ni l’Allemagne , la Pologne & la Tur- 
qiiie Européenne. 

Les mefures itinéraires de la Baffie-Hcngrie . au 
voifmage de l’Autriche , dans la Morlaquie » dans 
la Croatie , dans la Sclavonie , & méme dans la 
partie du fud-oueír de la Tranfilvanie , font des 
mili es. de 12 ~ au degré , cu chacun de ó milies 
Romains. La roue élémentaire y eft , dans 
(QGtrép, 30 pie di P v omains ? ou ¿ 2 j pkds 
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de Cracovie ; h. toiíé ou la braíTe y efi de 
ó pieds Romains , ou de 5 pieds de Cracovie : c’efi 
la carme de Touloufe Se celie de Montauban ; i 
cette braíTe ou canne efi: de 5^. 5 A 8T S pts . mefure i 
de París. 

Dans la Haute-Hongrie , vers les limites de la 
Pologne Se de la Moldavie , le miíle y efi de 1 3 
ou plutót de 1 3 -¿j au degré ; il efi de 8 -vrerfis 
medernes de Rufiie. Ce mille renferme 24000 pieds 
de Pologne ; la roue y efi de 24 de ces pieds , 
ou de 26C y. 6f“. f de Paris ; le veril 
efi le Hade de ce mille , ce ílade étant de 6co 
parties , chacune efi de 6 pieds Romains, comme 
ci-defius. 

En cette méme Région , au voifínage des Monís 
Crapaks , dans quelques Comtés , il y a auíS des 
milies de 10 werfis de Ruííie ; c’efi la llene de 
Suéde , elle eíl de 10 ~ au degré & contient 
3 0000 pieds de Cracovie, ou 3 < 5 ooo pieds Romains 3 
la roue 011 chame y eít done de 3 o pieds de Pologne , 
o u de 3 6 pieds Romains ; la braíTe ou canne , qui 
en reía! re , y eíl encore de 5 pieds de Cracovie 
ou de 6 pieds Romains. 

Sur les boros du Danuhe , dans la Servie & 
dans la Vaiaquie , le mille y eíl de 13 ~ au degré ; 
ce mille contient 15000 coudées du Niíométre ou 
30000 pieds d’Egypíe , ou encore 27000 pieds 
Grecs ; ce mille en vaut 6 d'Europe , leíquels font 
de 80 au degré ; la roue eíl done dans cette j 
Région , de 1 5 coudées du Niíométre , qui font 
30 pieds d’Egypte ou 27 pieds Grecs , lefqueis ont 
pour commune mefure la varre de Caílille. 

Ces mefures itinéraires de la Hongrie ont , á 
ce qu’il paroit , induit en erreur les Géographes ; 
ils femblent avoir confondu les difiéreos milles 
qu’on y emploie , avec celui de 1 5 au degré, Snp- 
pofons que le degré contienne 15000 renes , le 
mille commun d’Allemagne en contiendra icoo ; 
celui de 1 3 j au degré , en aura 1125; celui de 
1 3 r? > en renfermera 1152 ; celui de" 1 2 é , fiera 
de 1200 roues ; & celui de 10 ^ au degré, fiera 
compefié de 1440 de ces roues. 


Ayant formé un triangle entre Bucoreíl , Bel- 
grade Ceben , on a trouvé , d’aprés fiept bonnes 
Cí ^y-' e5 » * aíls avoir aucun égard aux obíérvations 
eeieíles , qu’il y avoit de Bucoreíl á Belgrade 
206 , 8 ^de Belgrade á Ceben 150*% 6 , 6c de 
Ce_en a bucoreíl 1 o 5 M , 8. Mais enfiuite , ayant 
egm a ame obíérvations aílronomiques , en longí- 
^ l /r s e?1 ^titude ? de Bude , de Kamieniek , de 
Jaíii & de Bucoreíl, on a trouvé reíhectivement 
ces cotes cíe i 3 o M , 5 ; i$ 0 ", 5 , & de 119", 5. 

a paru que , pour chacun , on avoit pris en 
general ues millfs de 1 5 au degré , tañáis que , 


dans le premier c«té , on auroit du employer dei 
milles de 13 j ; dans le íécond , des milles de 12 é , 
Se dans le troiíxéme, aufii des milles de 13 j au 
degré. 

En effet , íi Pon multiplie les premiers cótés par 
le rappcrt des milles trouvés ci-devant, on aura 
206 ,8x1, 125 = 23 i M , 6; 150, 6 x 1, 
200— i8o M , 7 ;& 105, 8x1, 125 = ii9 M , o: 
ces nouveaux cótés ne differení prefique pas de 
ceux qu’on a trouvés , en s’appuyant íur les obfier- 
vations céleíles. Les 230*% 5 , entre Belgrade Se 
Bucoreíl , répondení á 5 0 2F , 5 de aiítérence en 
longitude entre ces lieux , Se veulent Bucoreíl par 
1 3 v 3 1 ' •> 5 de longitude. Les Tables afironomi- 
í ques ^cie Berlín , mettent précifiément Bucoreíl pav 
| la méme longitude. 

| 

§. I í. 

La Turquie E Europe. N°. tal 

On avoit , pour conílruire cette carte , FEmpire 
des Tures en Europe & en Afie , par Jean-Michel 
Franz&Haíius 173 7; ía Turquie d’Europe de FAtías, 
de Boudet - f Liáis de FEmpire des Tures en Europe , 
par Jailloí 1700 ; la Crece, dreffée íiir les Mémoi- 
res de MM. Y/ heler & Tournefort , íur les Obíér- 
vations aílronomiques de M. Vernon , du P. Feuil- 
lée , Scc . , par Guiilaume de Liíle 1707 ; les Royan- 
mes de Bofiiie & de Servie , drefies par Jean-Fran- 
cois Ottinger , chez les héritiers d’Homann ; FAchaie 
ancienne oc móceme , avec les Obíérvations de 
Georges Wheler , chez les mémes;la Bulgarie & 
la Romanie , par Valk ; les environs de Confian- 
tinople Se du Boíphore de Thrace , chez les héri- 
tiers d Homann ; Hile de Candis , chez Ies mémes j 
celles qu’ont publiées de Wiit Se Wifcher ; les 
Cotes ele la Gréce oe de l’Árchipel , par M. d’An- 
ville 1756 ; la troiíiéme partie d’Europe , du méme 
Géographe 1760; Vaiaquie , Moldavie , BeíTara- 
bie & Podolie , par les héritiers d’Homann 1769; 
Moldavie & Vaiaquie , de FAcadémie de Péters- 
Durg, par Schmid ; des théáires de guerres entre 
íes Ruífes & les Tures , par FAcadémie de Péters- 
burg , en 1737, 1738, 1770 Se 1771 ^ la Crimée, 
ce Schmid , par la méme Ácadémie ; partie fiep- 
íentrionale ¿e FEmpire G toman , par Rizzi-Zan- 
noni , 3 íeiiílles , 1774 , déjá citée cí-devant ; la 
Crimée , ¿e M. Kinsbergen , par FAcadémie de 
Berlín , 4 féaiiles- 

Voici, íuivant ía méthode ciFon a adoptéeící , 
une Table de la longitude & de ía íatimcLe de 
quelques lieux de la Turquie d’Europe . íur lei— 
quels cette carte efi fondée* 
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N O M S DES L I E U X. 


Akerman 

Arta . . 

Athénes 

Bucorest 

Butrinto. ..... 

Candie 

Canee. ( la ) . . . . 
Cap Aya. ..... 

Cap Buse 

Cap Coloni 

Cap Doro. ..... 

Cap Gallo 

Cap Malio , 011 S. Angelo, 
Cap Mataran 


Cap Nymphe. ........ 

Cap Sáint-Georges. ...... 

Cap Siderá. 

Cap Spada. ......... 

Cap Tórnese. ........ 

Castri , fous le Moni ParnaíTe. . . . 

Cattaro . 

Cerigo , lile á fEír 

Constantinople 

Corinthe 

Coron. .......... 

Dardanelles , Cháteau d’Europe. . . 
Golfe de Saros , au fond , á la Riy. 

Jassi . . 

Kilia 

Milo. 

Modon 

Négrepont 

Oczakow . . . 

P ATRAS 

Perecop 


Polio - Castro. 

Ragüse. . . 

Rodosto. . . 

Sainte - Madre 
Saloniqui 


Stagno, Dalmaíie Vénítienne. 
Taso , lile au Nord-Eíl . . 

Valona. 

Varna. ....... 


Diíf. des MéricL 


D. 

2 g° 

18 

21 

2 3 

*7 

23 

21 


21 

22 


20 
22 
21 
24 
21 
l 8 
» * 
l 6 
21 
2 6 


24 

2 5 
2 7 

2 7 
22 


21 

29 

*9 


M. 1 o e 


oí 7 , 

48, 

49 ? 

3 1 ? 

53» 
00 ? 

5 2 ? 


9 

2 

6 


25 

°5? 


? 5 


41 ? 6 


*5? 

22 ? 

J 7? 

2 5 ? 
40 3 

59? 


1 

7 

5 

1 

2 


. 20 


? o 
°5 ? 9 
5°> 5 


2 7: 


OI 


O 

4 

15, 6* 

38, 1 
35? 3 


47? o 
43? 9 
44? 5 


{ 


t 5 


IO 


r 5 

2 5 

18 

20 

*5 

22 

l 7 

2 5 


? 1* 

45? 

29, 

2 7 ? 

48 , 

3°, 

54, 

14, 

37? 


o 

5 
7 

5 "* 

o 

o 

6 

3 


Lalitude, 



D. 

46 o 

39 

38 
44 

39 
35 
35 
44 
35 

37 

38 

37 
3 6 

40 

39 
35 

35 

38 
38 
42 

36 

41 

38 

37 

40 
40 

47 


36 

36 

38 


38 
46 

40 

42 
40 

39 

40 

43 
40 
40 

43 


g~y- St,7Sv 


M. 10' 


07 ? 

2 7? 

04? 

26 ? 
46? 


9 

o 

18, 7* 
28, o* 
* 4 ? 6 
41 , o 

37? © 
06, o 

45? o 

30? o 

2 8 ? 3 

0 

9 

1 

o 
o 

Q* 

4 


I U 

2 9? 

20 , 

4j ? 

OO 3 

5°? 

3 6 ? 

I 9 ? 7 

3* 

© 

o* 

T* 


01 . 

°7 5 

02 


09 , i 

39? 9 
08 ? 6* 


4 G 

58 , 

3 1 ? 


o" 


2 7? 

14, 


4 

o 


06, o 


43 ? 
59? 

09 ? 

41 ? 

01? 
5 1 ? 
5 o ? 
' l 7 ? 


5 

2 

5 

2" 

o 

9 

3 

2 


On va en chain er 1 


_ ... , . Crece avec lltalie, en arre- J foisladiflanced’Otranteála Valone, &Iamoyénne 

unt h poiitson M la Valone. Oa a trottve neuf | aprés aroir pris beaucoup de préiauiion / eft d< 
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6. Onaaufli obtenu 27 fois, l’angle qiiefait 
ia route avec le méridien, ¿c Fon a eu,pour cet 
ande, 62 o 5 o': les cartes s’accordent trés-peu fur 
cette diftance. Elle n’eft , felón M.á’Anviile , que 
de 



une earte manuícrite « aui contient cette traveriee , 
tañáis qu’elie eft de 6 o M fur la Méditerranée de 
M. Bellin ; elle eft de 53" fur la Méditerranée de 
M. Grognard , tañáis oifelle eft de 57 ' J , 6 fur le 
Golfe de Venife de M. Bellin; elle eft de 53* fur 
ritaíie ce M. Jailiot , tañáis quelle eft de yf'- fur 
l’Italie ¿e M. de Lifle. Entre Otrante & Fiílot ce 
Safeno, cette diftance n’eft que ¿e 3 6 milles Génois, 
felón le Specchio dd Mare , & elle eft , á fort peu 
prés , á celle d’Otrante á la Valone , comme 10 
eft á 1 3 ; cela donne , pour cette dermere , 4 6 , 8 
milles Génois ou Tofcans : ces nuiles font les 
de 
Ana 

á 42^, 1 de ceux dont on fait ici conftamment 
ufage. 

Strabon & Fltinéraire Maritime , indiquent 400 
ftades entre Hydruntum ( Otrante ) & Sajo ( Sa- 
feno ) ; ce feroit 520 ftades entre Otrante 6c la 
Valone. Mais de quel ftade fe fervoit ce Géogra- 
phe , ainíi que FÁuíeur de Fltinéraire , pour me- 
furer cette diftance ? Si c’eft le ftade d’Egypte , de 
500 au degré , il y a 6 z M , 4 Géographiques 
¿‘Otrante á la Valone ; íi c’eft: le ftade Grec , ¿e 
éoo au degré , il y a 32 milles entre ces lieux;íi 
c’eft: le ftade Nautique, de 666 f au degré, il y 
a 46 M , 8 entre ces Villes ; 6c íi c’eft le ftade d’Ar- 
íemidore, il y a 4 I a7 , 6 ou minutes ¿e l’Equa- 
teur entre Otrante & la Valone. L’Iíinéraire cié 
Jéruíalem , fait la traverfée de la Crece en ítalie , de 
ztíoo ftades ou 100 milles; ces ftades ne peuvent 
étre que de ceux d’Ariftote , de 1 1 1 1 ^ au degré , 
ou de 5 i T 4- ~ ; alors le mille de cet ítinéraire , 
fur cet efpace , auroií 5 1 3 T j , il feroit les ~ du 
mille ftaíué Anglois ; ainft les 1000 ftades valent 
les ~ d’un degré ou 54 milles : cette derniere 
évaluation , paroit étre la plus exacte , que Fon puiíie 
extrañe des Ecrits ces Anciens. II paroit ici que 
le ftade cu’emploie Strabon, feroit plus que doitble 
de celui d’Ariftote ; celui-ci étant de 5i r á| ? 
celu:-lá feroit d'environ iocp j. 

On a jugé, ci-ceíTus , que cette route valoií 
5 4'’ 1 , 6 par les feules cartes modernes ; il n’étoit 
pas poílible ce rédeme cette diftance á 40 milles, 
íans s’expofer a ligar er ce canal trop étroit ; on 
ne pouvoit pas non plus, compter, cette diftance 
de 60 cu 61 mi Les , c’auroit été rendre volon- 
tairement , ce canal trop lar? 




fa 


que 

celle-ci fe termine au mouillage devant la Valone , 
6 c que celle-lá íe prolonge jufqu’au milieu de la 
Ville. 

Allant ¿e la Valone á Butrinto , á FArta , á 
Pairas , au cap Tornéfe , á Modon, au cap Gallo , 
á Coren , au cap Matapan , au cap Malio , á Fiíle 
Cengo 6c a Corinthe , on n’a négligé entre ces 
pomís , m les Itinéraires anciens , ni les diftances 
modernes , prifes fur les meilleures cartes , ni les 
hauteurs pelaires , obfervées par des voyageurs ou 
par des navigaieurs. Vernon , par exempie,a trouvé 
la hauteur du póle ¿ePatras, de 38 o 4o 7 ; ce voya- 
geur Anglois , n’ayant pas toujours pu obferver 
avec préciíion , on ne la trouve ici que de 3 8” 
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~7 í4y 

9 

poie 


iarse. Si la courfe de 

4 J 


du cap T ornéfe , a été prife par difiéreos naviga- 
teurs : Vernon a obfervé celle de Coron , 6c des 
navigaíeurs ont pris celle de Modon. 

íi y a deux Villes dans Fiíle de Candie , o il íe 
P. Feuiliée a obfervé la longitude & la latitude. 
A la Canée , la longitude a paru exacie ; á la ville 
de Candie, ce Pére ne Fa trouvée que de 22 o 5 8', 
il paroit qu’elle doit étre de 23 o 00'' , 8 ; la lon- 
gitude du bourg ce Milo , dans Fiíle de ce nom , 
a été obíervée par le neme Pére, de 22 o 4o 7 , elle 
ne doit étre que ele 22 o 3 5 7 , 3, felón nous. 

Afín d’établir ces afiéríions , on a formé un 
triangle , entre íes trois lieux dont il eft queftion : 
pour cela , on a recueilli au moins fept diftances, 
entre chacun de ces Fetix ; on a eu , toutes réduc- 


M 


tions faites, 84^, 8 entre Candie & Milo; 8o j1 
entre Milo 6 c ía Canée ; 6 c < 6 M , 4 entre la Canée 
6 c Candie. Les latitudes obfervées de ces trois 
points , ont fervi á orienter exaftement , le triangle 
dont il s’adt. 

•J 

De la Canée au cap Spada , qui eft la poiníe 
ía plus feptentrionale de Fiíle , la diftance eft au 
moms, de icf* 7 , 1 ; les routes qu’on a pu y em- 
ployer , ne s accordent pas autant entre elles , que 
cebes qui ont aiaé á former le triangle précédent* 
Du cap Spada au cao Bufe, la diftance eft de 1 1 
la latitude du cap Spada , eft de 3 5 0 4 
celle du cap Bufe, eft de 35 o 41 7 , o ; Fuñe Se 
Fauíre obfervée pluíieurs fois, par les navigaíeurs. 
La caríe du Pilote Olivier , s’accoráe en hauteur 


M , . 
, O , & 


av 
s’ac 


rec le premier de ces caps, & celle du fecond ? 
iccorde avec PArchipel du íieur Bellin. 

De la ville de Canede, au cap Sidera , qui eft 
au Íevaní ae Tifie , ií J a au moins 68D 7 , 
qui, fur cette direélion , valent i° 24', 1 de lon- 
gitude , 6c fa latitude eft de 3 5 0 20 7 , 


1 . ici la olas 
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grande íargeur de Pille de Candie, eft de 39 M , 7, 
6C Pline i indique ae 4o iW ; la moyenne lar^eur , 
prés de Retymo , eft i c i de 1/, 3 , Sl?abon 
1 evalúe á zoo ftades, quí ne peuvent guere étre 
que de ceux de 500 au degré, ces 100 ftades 
vaient z 2 mides : la moindre Iargeur de cette iíle 
■eít ici ae y M , 5 , Strabon la compre de 60 ftades 
qui vaient j M , 2. La caríe de F Archipe! du Pilote’ 
Olivier , fait la moyenne & la plus petite lar^eur 
de cette lile ; Fuñe de 24" & Fautre de i 4 m : c’eít 
s. v Oíí riiis y perúes, ou 1! n auroit íallti en coníom— 
mer que 4. 

Bu cap Sidera juíquAu pomí de Scarpanto , 
fiíue a a vent Greco t il y -£ 4 6 Ar , 6 ; de ce point 
juíqu á la yille de Rhodes , il y a 2 ; & du 
cap Smera juíqu a cette ViR . on y tro uve ioiV, 2; 
ceia donne 1 0 32% o de diíFérence en longitude 
le cap Sidera' & la vilíe de Rhodes; cela 
donne au¿ü 37 ? 3 de difierence en longitude , 
entre le cap Sidera & le Greco de Pifie Scarpanto. 
La longitude de la ville de Rhodes, eft: connrmée 
par la diftance 15 9% 4 aumoins, qifil y a de la 

vine de Candie á celle de Rhod— - - 1 5 

de la ville de Rhodes. eft de 25* 
deux diííances qui y aboutiííent 

Ver lapport a Rnodes , disynie git á Traman- 
tana 53' vers Matjlro > cu á fon peu prés. 
La dtíference des meridiens . entre ces Vil^s eA 



I2 , P ills fc ible : au reíle, ce n’eft pas de l'accord 
précis des íources oii Fon a puifé , que naií uni- 
quement la forcé de notre concluíion 5 elle la tire 
auffi de leur nombre ; elle tient un milieu entre 
dix indicaíions particuliéres. 

9 A i’sgard de Smyrne , le cap JaniíTaire , fcus 
Fentrée du canal des Dárdanelles , git á Tramon- 
tana , 2 ^ 2 *3 híaejiro j 1a Isíilude de ce cap , pníe 
par divers marins, eft de 40 o 03% 4. Cette direc- 
tion & les latitudes , font obtenir 58% 4 de difFé- 
rence en longitude entre Smyrne & ce cap ; ainíi 
le cap JaniíTaire eft par 25 o 1 T 7 0 — 5 8', 4 = 
2.4 o 1 2 / , 6 de longitude. 

^ De Smyrne á Salonique , il y a 242^ , 4,8c 
du cap JaniíTaire á Salonique , ir y a iéo M ^ 2 ; ces 
rouíes donnení entre Salonique & Smyrne 4 0 2 2 / , 4 
& entre Salonique & le cap JaniíTaire . elles con- 
ibmment 3 0 24% o : cela fait ía longitude de Salo- 
nique de 20 o 4 %' , 6. Selon les cbfervations du 
P. Feuillée , cette Ville eft par la longitude , de 
2o°_ 4 8 / , o ; on a ici fealement o', 6 de plus , aprés 
'avoir parcouru , ftir diíréreníes directions , une 
Ipngue route , depuis Candie jufqu’á Salonique. 

. Pour ceníkmer Paugmentatloa de la longitude 
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j de Smyrne , on fera obferver que de Candie au caw 
í Sidera , & de ce Cap á la Ville de Rhodes, on a em~ 
ployé-les moindres diftances ciron a pu, & que les 
diíFérences en longitude qui en réíultent., fontaddi- 
tives ; ainíi la longitude de Rhodes , peut étre trop 
foible dhme minute ou deux, mais elle n’eft fure- 
ment pas trop forte. Enfuiíe, en rétrogradaní* vers. 
Sal onique , on a de Rhodes á Smyrne , confomme 
le plus de longitude qu’on a pu , cette longitude 
eft á íouítraire ; on a agí de méme entre Smvrne 
& le cap JaniíTaire , & auíli entre ces deux der- 
niers poinís & Salonique : par ce procédé , on peut 
dire de la longitude de Smyrne , ce qifon a dit 
de celle de Rhodes. D’aiüeurs , les rouíes de Miles 
á Smyrne , s’étendent depuis 54 llenes marines oc 
demie , jufqu’á 5 9 des mémes ¿enes ; on a adopté 
la plus foible , qui eft de i6f a , 5. Les cbferva- 
tions ny laifteroient compíer que 154 milles. En 
cutre, aulieu de placer Milo par 20 o 4 o / au Levanl 
de París , on ne Fa pofé ci-devant qu ? á 22 o 3 3', 3 ; 
íout cela tend dire fiemen í , á diminuer la longitude 
de Smyrne , ainíi on peut encore répéter qifeile 
n eft pas trop granae. D’ailleurs , íes obfervations 
faites á Smyrne par les Anglois & par les Jéfuites , 
qui nous ont éíé communiquées , font trouver , 
etant ícutes fondues enfemble , n / de de-ré de 
plus que felón le P. Feuillée. 

Du cap JaniíTaire , il y a deux rouíes á fuivre; 
Fuñe vers le levant ; Fautre vers le ponent : on 
preñara dabord celie-ci. Y ayant 1 éo‘^' , 2 du cap 
ja-niílaire a Salonique , il y a 4 5 , 3 depuis ce cap 
jufqii a Poiiocaftro , fitué au Mae/tro de Pille de 
Lemnos ou de Staliméne, & 1 1 f 1 , 7 de Pcliocaf- 
tro á Salonique, Poiiocaftro eít au Ponent 3% verg 
Mae jiro , du cap JaniíTaire , ainíi les 45-*% 3 vaient 
59 % yen longitude ; Poiiocaftro eft done par 
23 o 14% o de longitude , & par 40 o o6 / ou oy ; 
de laíiíude. On ne Íeroií pas furpris, fx la longi- 
tuae ce ce y hatean, fe trouvoit moindre , par la 
iiute , y environ y ; le peu ddccord des rentes eft 
xa carne de cette inceríjtude. D’ailíeurs , Pluíarque 
compte 700 ftades, du Mont Athos á Myrina, dan$ 
y v G ' _ Fsiiinos , ces ftaces ne peuvent étre que 
Ge cei « d’Ariftote, ils vaient 37", 8 géographi- 
ques ; rime indique cette diftance de 87 milles , ils 
yaucroient 696 des mémes ftades & répondroient 
f 37 ; b 6 geographiques; Soün evalúe cette diftance, 
a 80 mines , qui font 37"-, 2 des nótres ; mais 
<~enne de b yzance, ne marque cette diftan ce que 
p- 300 ftaaes , iCiqueiS font íans doute, de ceux 
de 500 au degré , alors ils vaient les f d’un degré , 
qui ront 3^ mihes ou minutes d"un grand cercis 
terreftre; par un milieu , á notre maniere, c’eft 
37 ' , 5 entre qustre iadications : M. d’Anville 

( Analyfe 
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( Analyfe des cotes de la Crece ) ne preñó les frades 
d’Etienne de Byzance , que pour des ñaues Oiyrn- 
plques ; ainíi les 3 00 ílades , vaudrGient un demi- 
¿egré ou 10 llenes marines : cethabile Cxéographe, 
les ccmpie des rivages les plus voiiins , ce ia Pénin- 
i ule & 'de Pille deferimos. On confomme ici les 
37 m , 5, depuis le Mont Athos, jufqu’au bord le 
plus proche ¿e l’iíle de Lemiios 

á’ 

che 

la poiníe de Pille qui regarce ie Fonení. L'amp- 
litude du Soleil , ayant égard á PefFeí de la réífac- 
íion , étoit alors , au moment de fon coucher , 
de 32°, a la latitude moyenne, de 40 o io', entre 
celle du Moni Atkos & celle de Myrina : ainfi le 
giiTemení de cette Ville ruinée, eñ de 32 o vers 
Maeítro 011 peu moins , parce que Pañre étoit 
encore fur Phorizon ; il ny a point de bouíible 
qui puiíTe mieux indiquer ce giílement. 

De Poliocañro á Salonique , on a trouve , ci- 
deíTus , 1 1 j M , 7 ; de Salonique au cap Nymphe , 
íitué au-deííbirs du Moni Athos ? il y a, á prcpor- 
tlon , 75 M S ; & ¿e ce Cap á Poliocañro, on 
trouve auíii, á proportion , 4Q m , o : cela meí le 
cap Nymphe par 22 o 22 ou 23'' de longítude , & 
par 40 o id, 8 de latitude. 

On a place Pille de Tafo , oar fa diñance de celle 
de Lemnos, & par fon giífement , a Pegará de cette 
derniere ille. On a auíii placé le fond du Golfe 
de Saros , par fes diñances á Pille de Tafo & á 
celle de Lemnos ; on foup5onne ces diñances im 
peu trop grandes , quoiqu’elles foient extraites 
chacune , de fept diñances particuliéres. 

II y a de sures obfervations añronomiques , de 
longítude & de latitude , á Salonique , faites par le 
P. Feuiilée ; la longítude n’y eñ peut-etre pas trop 
foible de deux fecondes de temps. Au bas du Golfe 
de Salonique , entre Volo & Pille Skiathe , eñ íitué 
le cap Saint-Georges , dont 011 a arrété la poíition 
par des combinaifons étendues : il en eñ de meme, 
pour la longítude de la ville de Négrepont; fa hau- 
teur polaire, a été prife par le voyageur Vernon. 
On a auíii la latitude du cap Doro , qui eñ le plus 
au levant de toute l’iíle de Négrepont. 

On penfe que la longítude d’Athenes , eñ de ' 
2I ° 49 d ; du moins, cteñ le lien qu’elíe tend á 
occuper , en la rapportant á Milo , á la Canee , á 
Canche , &c. : quant á fa latitude , le voyageur 
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du Pirée , un des trois Ports d'Aíhénes , au Fort 
Sckmus , íitué au plus étroit ue lTflhme ; & ia 
feconde du Pirée , au Promontoire Sumum , aujour- 
d’hiñ cap Colon re : il y a cix de ces ñaues , tíaas 
un miñe géographique. 

On retournera , préfentement , au cap Jamífaire , 
Sz Pon fuivra la rcute qui conduit á Conítantmo- 
ple , á Varna , fur la Mer Noire , á Akerman , &c. 
Du cap JariiTaire au cap Carabea, il y a 59/ 
íuivant nombre ce diñances, qui s’accordent bien 
la latitude du Fort Carabea, eñ de 40 o 33' 
par un milieu pris , fuivant nos méthedes , parmi 
dix hauteurs diíterentes ; cela fait trouver i° c6' , 7 
de longítude , entre ces deux caps ; ainfi , le fort 
Carabea , eñ par 25 o 1 9' , o au levant de París. 
De Carabea á Puado ño, il y a 2 6 M , 7 furemení , 
& Rodofio gít á Tramontana 14 o jo' veis Greco ; 
cela range Puado fio , par 25 o 28' de longítude , Se 
par la latitude de 40 o 59'', 2. De Carabea á Conf- 
tantinople , il y a pour le moins 74^ , 3 , fuivant 
diverfes diñances qui s’accordent aíTez ; tes latí- 
tuces de Carabea oz de Conñantinople , étant bien 
connues, cela fait avoir i ü 31% j de diiíerence es 
longítude , entre ces lieux , &z place Ccnñaníinople , 
par 26 o jo' , j de longítude tout au moins. De 
Conñantinople á Rodoño , on trouve auíii au moins, 
6 z M , 6 ; cela confirme la place qu’on luí a añignée 
ci-de filis. 

D’aprés des recherches étendues , on a raífeui-e 
blé treize obfervations de longítude fur Conñan- 
tinople : on en a formé deux feries ; Pune ¿es fept 
plus grandes , & Pautre des fept plus petiíes , en 
répétant deux fois celle du milieu ; en a enfuñe 
operé fur ces deux feries , comme fur les cifían- 
ces ¿e Gr enoble á Turin, & de Turin á Embrun 
( i ere . Paríie , ) & Pon a obtenu 54 o x6 / , 5 pour 
la fomme commune d’un terme de chaqué íérie , 
& 60 ' , 7 pour la diítérence commune de deux ¿e 
ces termes. La ¿emi-íbmme eñ de 27 o o8 / , 2 ~ 
&z la demi-diíférence eñ de 3 o 7 , 3 done la Ion- 
giíude de Conñantinople , eft en general , felón 
les treize obfervations qiPon a pu employer , de 
_o O o/ , i. + ?0 / -j 1 — _ (2.7°. ñfi, 6 

27 , - 2 — 3 ^ i 3 2 * 1 2,6 a . 37', 9* 

Par rapport á Rodoño Sz á Conñantinople , 
Varna eñ á fort peu prés, par les longítude &lati- 
tude qu’on luí a données. La diíférence en longi- 
lude , entre Bucoreñ & Akerman , eñ , íelon huit 
difierentes cartes , de 21 ó' , o : 238 / , o : 254% 5 : 
260 ', o : 282', o : 294% o : 324', o & 326% o : 
le milieu , felón nos méthedes , feroit de 273% 7 ; 
mais pour rapprocher ces différences en longítude , 
on pourroit penfer que les Lngénieurs , les Géc- 
graphes y qui ont levé cu dreílé ces .cartes, n’ont 
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2 73 ? 4 : 2 75 ' > 7 : 2 ‘ 7 ° / 271' , 7 : on a joint 

á ces produiís le milieu 273% 7 , qiíon avoií'déjá 
íroiivé ; puis on a pris fuivant nos méthodes , une 
moyenne parnri ces neuf diííérences , & Ion a eu 
27 r , 5 ou 271 7 , 4 : cela donne la longitude 
d’Akerman de, 28° 02% 9^ 

íl paroitroit , par ce détail , que TAuíeur dé la 
.picíiiie/e carie , dont 011 empr unte la diíterence 
en longitude , auroií employé, pour mefurer lk£ 
pace dont il sagit, le mille de 10 ~ par de°ré 
an lien de celui de ^ ^ pour abréger^ie 
I Áuteur de la dermére ces huit caries, auroií fait 
uíage du mille de 1 5 an degré , au líen de celui 


de i 2 7. 


Dans la preíqu’iíle de h 


f ± Cri mée. , dont le Kan 

eíoit encore , il y a fort pen de temps , vaiTal du 
Gi and-Seigneur , on a aítez furement , Ies hauíeurs 
pelaires, de Perecop & du cap Aya. Entre quel- 
ques indícations , de la longitude á’Afotr , on pre- 
fiere celle qüi s’aceorde davantage-, avec les meil- 
leures caries, iur-toi.it aprés les avolr afTujetties , 
a la pofition bien déterminée de Gurjef , íituée au 
Nord de la Ivíer Caípienne ; car pour les longitu- 
des de Czerkask & de Tangaroek , dans les envi- 
rons d’AíO’w , elles ne íbnt pas fondees fur des 
obíervations aílez nombreufes, ni aíTez sures, pour 
ofer s’y ñer , nkyant point en de correfpondantes, 
du moins á París : il en efí de méme des longitu- 
des, ae quelques endroits de la Crimée, elles ne 
iont pas fondees fur des obíervations aílez déciíi- 
ves; d nutres pofíérieures permettront fans doute, 
ce placer Jenikaíé, Tangaroek & Czerkask, plus 
¿ *. oriQnt , que cedes qu'on a jufqu’á préíénq. 
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point fait uíage d’opérations trigonométriqiies ; ces 
moyens font longs , & la guerre laiífe rarement 
le loiíír de les employer. On fe contente , pour 
iOrdinaire , de Fefíime vulgaire des diíSncés*, de 
Mémoires locaux fur cet obiet ; & c’eít un bon- 


appío- 


heur , oií le ffuit d’une étude préliminaire 
fondie , des mefures dont on s’y efí fervi en díiré- 
rens temps , fi dans la diverfité de ces mefures , on 
.rencontre juñe cede qui convient. Peu de pays en 
Europe , ont íubi plus de changemens de domina- 
üon , de penóles, de mefures ,. que cetíe partie de l’an- 
ciQiine Hongrie : on a indiqué les principales de ces 
mefures, en traitant de la Hongrie Autricfaienne, avec 
leur vaieur abfolue , en fuppoíant le degré de 1 % 000 

.roues. Si Fon forme de la vaieur de ces mides 
les íraétions fuivaníes Alie : 1 1 ? 2 . 1 200 . 1200 ’ 

'gn . —25 . 1000 , 1000 Vd" " \?°° ' 1 V 1 . 5 

r ¡ 5 2 • -ioo* "1.2.06 • Tito ? oc que 1 on multiplie ref- 
pecHvement , par ces írafiions , les huit diíféren- 
ces en longitude. ci-deíTus , on aura pour prc— 


Les meílireí 
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itinéraires de la Turquí e uTurone^ 

1 * 7 t s 1 
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:ule ; íix cents de ces pieds , étoit la longueur de la 
carriére, du íiade Olympique : ce fíade eífdevenu, 
eníiute, une mefure itinéraire. Prendre le pied d’Her- 
cule, pour le pied Grec , eíi une méíaphore, fondée 
íar ce que la Grece, recut de FHéraclide Pheidon , 
cíes réglemeos fur les poids &c mefures. Le pied 
Grec , eíl de 3 60000 au degré ; Forgye , qui eís 
6 pieds , eíl de 60000 au degré ; le ílade éícii 


00 orgyes ; il y avoit done , 


ele 600 pieds ou d 



dix compoíent le mille géographimie 

Les itmeraires & les Géographes anciens , entre- 
ront encore long-temps , pour beaueoup , dans la 
conífruélion des caries,, de la Turquie á’Europe». 
Le mille de 12 a au degré , qu’on emploie dans 
diferentes Provinces Européennes de cet Empire , 
a une origine Romaine ; ce mille efí íéxtuple de 
i ancien mide Romain. Si le Berris de. Turquie, eíf 
ae 66 ~ au degré , comme on le croit communé- 
ment , il a une origine Egyptiénne ; c’efí fan- 
eyen mille nauíicue , formé de 10 Hades de méme. 
denomination & ce méme Hade eít compoíé de 1 00 
orgyes Egyptiennes ,011 de 300 coudées du Caire; 
rour avoir le mille de 13 ~ au degré, dont on a. 
parlé , on a réuni cinq de ces Berris enfemble. 

"k 3 1 9 íl g lieiir du pie de Confianíinople eíi ,. felón 
dix indícations diferentes , de z p . ^ ts . A ; ] e 

P^d de Cracovie en eft la rnoitié. Ce pie eft 1 5 62 50 
íois dans le degré ; ainíi il entre 12000 de ces pies,, 
dans le mille de 13 ~ au degré , dont on a parlé 
Cx-ae vant , & dans celui de 10 au degré, il en 
® ix tie 15000 on a auíli rait mention de ce mille. 

Les i tires , la plüpart des Peuples Orientaux 
pr^icicnt , dans 1 uíage , la coudée ou Je. ole au 
piea. il y a des pies pour difFérens uiages á Conf- 
íanünopk ; on préfére ici le pie Stamboün. Le pie 
en lurqme, efí de deux pieds de Confíantinopk ; 
Ce pied efí cemi de- Philetére , qui, aprés la mert 
kf . Lyíimaque , un des co-partageans de FEmpire 
o A<exandre, fonda le Royanme de Pergame ; Heron, 
xe Mécamcien, le fait ( in I fago ge ) égal au f du 
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cet Áuteur : le premier efí 312500 fois dans le 
^ e o le ? & j.e ie^ond 300000 fois; le premier eír au 
2-x.wi^-o. , comme 24 eít a 25 , ou bien encore , íls 
xont entre etix , comme le pied Romain eft au oied 
Grec. Le fíade de Turquie , doit étre de 600 pieds 
Fmletereens , ou de 300 pies; il efí done de io 9 t f¡ 
oe rraiice 3 lept de. ces fíades , font un mille.. de:- 


■n 
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7 66 T \ ; c’eít fcrrt peu plus que le mille Romain , 
qui eíl de joo 1 Yoilá pourquoi Heíichius , verbo 
¿¿ihicv , définit le mille á fept ílades ; voilá pour- 
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q-toi Suidas, dit que l’Empereur Anaílaíe, coníiruiíit 
le long mur, entre la Propontide & le Pont-Euxín , 
á 6o milles de Conílantinople , & fuivant Evagre , 
& 420 ílades de cette Ville ; voüá pourquoi Pro- 
cope ( de bello gothico píuribus loas ) é valué les dif- 
tances aux environs de Rome , á raiíbn de fept 
ítades par mille , tandis qu’il eíl certain , d’ailleurs , 
que ces milles font de huit ílades Olympiques : ce 
n’eíl pas par une fauíTe compeníation , ni par Fha- 
bitude qu’un Ecrivain Grec , avoit pris par Fuíage , 
de compíer fept ílades pour un mille , comme un 
tres-habile Géographe Fa écrit; c’eíl parce que le 
mille de 7 ílades de 600 pieds Phiieléréens , eíl au 
mulle de 8 ílades de 600 pieds Grecs , comme 1 26 
eíl á 125; c’eíl-á-dire que ces milles font á peu 
prés égaux. 

On a formé , dans cette región , des milles de 
difiéreos nombres de ílades Phiieléréens , comme 
de 5 *6,7,8, &c. ílades. Le mille de 8 de ces 
ílades eíl le Berris de Turquie, il eíl de 65 -f- E. 
au degré ; celui-ci,eíl au mille nautique , comme 
128 eit á 127 On compíe fouvení auíli, íix de 
ces ílades au mille , lequel eíl de 86 au degré : 
il paroit d’un ufage commun fur la Mer de 
Alarmara, ainíi qu'en pluíieurs endroits de cet 
Empire. 

11 y a auíli , üans cette méme Région , des milles 
¿ept ílades & demi ; Pliotíus le dit dans fa 
Biblioíhéque ; FAuteur d’un Abrégé du Péríple du 
Pont-Euxin d’ Arrien , fait le mille de 7 ftades Se 
demi : on trouve le méme rapport du ilude au 
múle , dans un fragment d’une defeription , de la 
méme Mer Se du Palus Méotides , ainfi que dans 
Agathemer ( Hypotypofis Géog. Lib, II: ) on va 
en produire deux exemples. 

S traben evalúe la largeur de Fiílhme de Corín- 
ttie , a 40 íta des , Se Plme Fin dique de 5 milles , 
qui , á raifon de 8 ílades par mille , font évale- 



müion. Mais avec quel ílade Strabon & Pline , me- 
iuroient-iís cette largeur ? Corone!!! a publié de 
c-, mme, un plan á Venife, fur lequel on volt 
que le plus etroit de Fiílhme, eíl de 3460 pas; le 
pas ae y emfe iiuvant Hérigonius , eíl de 57600 

f l l Ge v, r " ’ f inu 98 34^0 pas , valent 3427 toiíes, 
leíquedes etant divifées par 40 , donnent 85" , 

pour la longueur du ílade dont il s’agit : c’eíl ! e I 
ílace nautique , lequel eíl exafíement de 85^1 ‘ 



ir 

jourd’hui , dans cette largeur , font chacun de 7 
ílades & demi pythiques. 

Ce ílade, vient de celui 011 fe célébroiení les 
jeux, en Fhormeur d’Apollon , á Delphes; il eíl 
compofé , non ele 600 pieds Grecs ou d’Hercule , 
mais de 600 pieds natureis ou d’Apollon , qui ont 
chacun c/. 1 \ 6 pts . Se ~ du pied de Paris. Or , la 
hauteur de la ílature humaine, eíl de 7 fois Se 
demie la longueur de fon pied , pour les figures 
fveltes , elegantes : telles éíoient , fuivant le ^Com - 
menfus des plus célebres Peintres & Statuaires 
Grecs , le rapport des tailles d’Apollon Se de V enus , 
a leurs pieds ; la hauteur de la ílature humaine , 
etoit de fept fois la longueur de fon pied , pour 
les figures males & fortes : telle étoit la taille 
d’Hercule, qui avoit de hauteur 7 pieds Grecs , 
ou 6 P . j p . 1 o Lls . < pts . - du pied de Paris; cette 
baute taille réoonáoit , íans doute , á Fidée avanta- 
geufe, qu’on avoit en Gréce, de la taille de ce 
Héros. La taille d’Apollon, devoit étre de fept pieds 
& demi pythiques ; il y a 450000 de ces pieds au 
degré ; diviíant ce nombre par 7 il vient éocoo 
pour quotient ; ainíi , la ílature de ce Dieu de la- 
Poéfe Se ce la Medique , aüroit eu précifément 
une orgye Grecque de hauteur , ou 5 A 8 P . 5 lis . 6 pís . ~ 
du pied de Paris , fuivant f opinión des Grecs , du 
moins á ce qu’il paroit. 

L’iílhme de la Cherfonéfe de Thrace , a 40 ílades 
de largeur , fuivant Scylax ; 3 7 felón Xénophon , 
Se 36 fuivant Hérodote : or , les 40 ílades de 
Scylax , font aux 3 6 ftades d’Hérodoíe , comme la 
longueur du ílade Glympíque 9 5 T ~~ > eíl la lon- 
gueur du ílade nautique 8 5 T f~. La premi ere éva- 
luation , eíl done en ílades nautiques , Se les deux 
autres le font , en ílades Olympiques ; ainíi , les 40 
ítades de Scylax, contiennent 3423 íoifes; les 3 G 
ílades Olympiques d’Hérodoíe, s’étendent égale- 
ment, a 3423 íoifes; la largeur, felón Xénophon 
eíl plus grande d’un ílade Olympique , que chacune 
des deux autres ; elle étoit marquée par un mur y 
dont la Cherfonéfe , fut couverte deux fois , contra 
les Thraces. La ville de Lyjímachia , dans cet i fin me , . 
a pris depuis le nom d’Hexamüion ; c’eíl aujour- 
d’hui Hexa-Mila; la largeur de Fiílhme , de 3425 
toifes , eíl done préfeníement de 6 milles , dont 
chacun eíl de 570 r f, ou précifément de 7 ílades 
& demi pythiques. 

Pour mefiirer la largeur , de Fiílhme de Corin- 
the, on a fait uíage, du pas de Veniíe d'Héngo- 
nius; onauroit peut-étre dúemployer , le pas réíul- 
tant du pied de Venife, fi exaclement défini, par 
M. Criíliani ; mais nous ne penfons pas qu’il foit 
en uíage , dans la Marine Vénitienne , ou du moins 
nous Fignorons; quoi qu’il en foit, le pas de Venife y 

B ij 


II 


anal 

réíultant qu pied Vénitlen, de M. Crifíiani , eft 
exaclement les ~- 9 de celui qui fe deauit du pied 
d’Hérigonius ; ainfi les 3423 toiíes, qu'ont donne 
Ies 45 fíades pythiques, fe réduiroientá 308o 1 7 ; 
alors chacun des 6 M Grecs , qui entreroíent dans 
cette mefure , feroit de 5 i3 r , 45 ? ü y en auroit 
1 11 2 au degré, iis feroient chacun de dix 
fía des d’Árifíote : entre ces deux conféquences , les 
caries font préférer la prendere , elles donnent 
raéme la largeur de Fifíhme plus grande. 

Article II. 
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E Empire de Ru£ie , en Europe & en Ajle. N os . 8 1 , 

§ 2 & 83. 

§. I. On avoif pour fe guider , dans la deferip- 


tion géograpnicue de cet Empire , la carte de Fni- 
lippe-Jean Straíenherg, de 1731 , dans fa deferip- 
ticn de FEmpire RuíTe ; la carte de Ruíne , par 
M.KiriW, de 1734 ; celle de M. Kaíius,de 1739, 
intitulée Tabula Imperii RuJJici & Tartaria ñniverjk ; 
F Atlas de FAcadémie de Pétersburg , en 19 caries 
partkuliéres , & la carte générale ; FEmpire de 
toutes les Ruines , en 3 feuÜles , 1769 , cíe l’Aca- 
démie de Berlín ; la carte générale de FEmpire de 
Rufíie, par MM. Truffcott & Schmid, de FAca- 
démie de Pétersburg, 3 feuiiles , 1776 ; la feconde 
& la troiíiéme partie d "Euro pe , de M. d’Anville , 
avec la troifiéme partie d’Aíie , du méme Auteur. 
Voici, fuivant la route que Fon a fuivie , des le com- 
mencement de cette Analyfe, une Table des longi- 
tudes & latitudes, de qiielques lieux de la Ruíne . 
fur lefquels les caries N os . oí , 82 & 83 íont 
appuyées. 
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Dijf des Mcrid. 


Archangel. 
Arense urg. 
Asov. . . 


Astracán 

ÁrrATSCHA ( Baie á Fentrée. ) 

Barnaul 

Beresow 

Bolzerescoi 

C ALUGA. 

Cap oriental d’ásie 

Camczatcoi Noss 

Casan 

Charcos 

Chatanscoi . 

Cherson i 

Cola. 
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COLIWAN. . . . 

Cronotscoi Noss. 
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36 ° 

20 

33 

46 
I 56 

78 

6 2 

1 54 
33 
178 

160 

46 

33 

96 

10 

30 


ti r 


7 RSK. 


C ZARIZIN. 

CZERCASK 

Dager-ort. . . . 

Demianscoi - Jam. . 

DiMITRIElSK. . . . 

E € ATERINB URO . . . 

EliZABETH - GOROD. 

Gl UCHOT7 

Curjt.f. ...... 

Jacltst 

JAROSL'AUL. . . . 


59 

34 

Al 

33 

I O 

67 


5 S 
29 

I > 1 
I 49 
l IZ 7 
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4° ? 
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o 

5 

o 

5 

5 

8 
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# 
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54? 5 
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30 , o 

49 ? 0 
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40, o 
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5* 

47 

46 
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53 
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52 
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56 
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70 

46 
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54 
5 1 
48 
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co 

56 
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62 

57 
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20, o 
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O n a aiTujetti á ces points , les originaux qu’on 
a cru devoir préférer , fans fe difpenfer, toutefois, 
de confulter les autres ; parmi ces points , il y en 
a plníieurs , dont la determina tion eíl fort exafle , 
& fi cuelgues autres s’éloignent du vrai , ce ne 
peut étre que de peu de minutes. 

Outre les cartes généraíes citées , ci-deíTus , on 
avoit encore á voir, les cartes paríicuüéres,creíTées 
par íes hábiles Géographes , MM. TruíTcott 


Schmid 


o _ 

OcC. 


de FAcadémie de Pétersburg : relies 


font Filie d’GEfel , par M. TruíTcott, 1770 ; le Gou- 
vernement de Riga; PEílonie 011 ía province de 
Revel ; le Gouvernement de ’WTborg ; celui de 
PleícoT/ , ces quatre cernieres font de M. Schmid ; 
FLngrie , en 4 feuilles , par FAcadémie de Péters- 
hurg; i'Ingrie 011 FIngermanie , par Homann , 1734; 
le Gouvernement de Pétersburg ; carte hydrogra- 
phique du Golfe de Finlande , 2 feuilles , 1777; 
ces deux derniéres font de M. Schmid ; le Golfe 
de Finlande, donton a deja fait meníion, par Tohie 
Mayer , 2 feuilles, 1751 ; le Gouvernement de 
Mohilov ; celui de Kiov/ie ; le Goúvernement de 
Smolensko ; celui de Novogorod , en 2 feuilles ; ía 
Granee ; le Gouvernement d’Archangel ; ees íix 
cernieres font de M. Schmid ; le Gouvernement 
d’Aíhacan , par M. TruíTcott ; la Mer Cafpienne ; 
par FAcadémie de Pétersburg ; le Gouvernement 
d’Orenburg; le Gouvernement de Sibérie ; ces deux- 
lá font de M. TruíTcott; le fleuve dlrdfz , dans 
la partie méridionale ¿e la Sibérie , par M. Iílenief , 
cíe FAcadémie de Pétersburg , 1777 ; Gouverne- 
ment d’Ircuílk, 1776 ; le lac Baical ; partie orién- 
tale du terriíoire de Jacuíik ; partie du territoire 
de Mangaíeja & de Jacuíik ; ces quatre derniéres 
iont de Me TruíTcott; découvertes des RuíTes, aux 
cotes de FAmérique feptenírionale , par FAcadé- 
mie de Pétersburg, 1754 : on a auíü fait ufage,des 
caries cu troiñéme voyage du Capitaine Cook , 
principalement , pour les cotes les plus orientales 
de cet Empire : en outre, on a jeté un regard, fin- 
íes nouvelles découvertes des RuíTes , par M. Coxe , 
ipécialement , pour la cote feptenírionale, de la 
Sibérie. 

Avez ces nombreux originaux, onpourroit dref- 
fer, fur une méme écheíle , une carte beaucoup 
plus grande de cet Empire ; au lieu de 3 feuil- 
les in-4 0 . , on pourroit 3/ en employer 12 , 27, 
48 , &c. d’tin grand formad Ii ne nous étoit pas 
permis , de nous abandonner á un tel développe- 
ment ; on pourra , ski eíl néceíTaire , recourir aux 
originaux que Fon vient de nommer. 

Si cependant , quelqu’un déíiroit de fe livrer á 
un ampie detail, decette efpéce fur laRiiííie , peuí- 
etre conyiendroit-il aupaiayant, que des xayans 


Áítronomes , fííTent dívers voyages , dans imites íes 
provinces de cet Empire , voyages dans lefquels , 
outre les inítrumens níites en pared cas , ils euffent 
des monírés á longitudes : aidé par ce noaveau 
moyen, on auroit ííirement, la pofition des üeux, 
on trois de ces Aítronomes voyageurs, auroient 
féjoumé ? méme peu de jonrs , en divers temos; 
par-lá , on étendroit , on p erre cíionner oit & Fon 
rendroit invariable , en trés-peu d’années , la baíe 
aílronomique , fur laquelle repoíeroit , toute la def- 
cnption géographique , de ce grand Empire. Cen’eíi 
pas que FAcadémie de Pétersburg , établie en 1724, 
& puifíamment protégée, par un Gouvernement 
eciairé, n 3 ait íai t, entre autres objets fcientifiques , 
de^grands eíForts, fur-tout pour perfe cíionner, le 
Tablean géographique de cet Empire , & ces eíForts , 
faits ou dingés par des mains hábiles , n 5 ont pu 
manquer d'étre couronnés par le fticcés ; mais le 
champ eíl immenfe , & il eít íi épineux, que ii Fon 
n y emploiepas , tons les moyens de períeéíion poííi- 
bles , on fera encore long-tetr is , avant d’avoir éta- 
bli des fondemens aílez foliá , pour que des obfer- 
vations céieíles ñitures , n* ¿§aiííenl pas les ébran- 
ler feníiblement. tpt / 

A^Fegard des mefures mnéraires de la Ruffie , 
on n’y emploie gueres , depuis Pierre-le-Grand , 
que ie V erft de 104 - au degré , un homme de 
pied , peut en parcourir cinq par heure^a longueúr 
du veril eíl de 500 fafehines ou toWs de Ruffie, 
laquelle doit avoir de long 6 P . 6 P . io u s, £ ts . £ 
pied ce París ; la íafciiine eíl de trois arfehines 011 
aúnes de Ruílie , laquelle doit étre de % F i p < p!s -I 

de notre pied de roí ; elle doit avoir exaclément 
les y ce i auné de París ; Farfchine eíl é<?aie á 2 
pus Pmletéréens ; on a déjá énoncé plufieSrs fois , 
ia _qngueur de ce pied : en un moí , le -werít 
contient 547 f toifes Francoiíes 

Le palme de Mofcoy eíl les l , l e pied les ? , 

& 1 auné Ies i du pied Romain j ce palme eíl celui 
des Romarns, 6c 1 auné eft la coudée de ce penóle 
ceieore ; ou , ce qm revient au méme , le palme 
ae cet te Captóle eíl les * , le pied les H , & f aune 
es ? au pied Pndetereen ; le pa í me eñ 6 égal á 10, 
le piea a 15 , & l’aune á ao doigts de ce pied! 
«pus penfons que ces melares, ne font plus en 
ufa«e a Moleos , oc que Fafchine a prevalí; auoi 
qu il en íoit, 1 auné de Mofcov efr 1 - ? ” - 

chine , ou les } de l’aune de Paris. 

Le pied de Rev 
& Taime de cette 



t? ' rt ^ K-CU UC 1U1, ÍX. 

latine, en confequence , y f era de i p 7 ? J* i. 

du méme pied ; cette auné eíl les ¿ de Varfchinet 


DES C 

& 20 aúnes ce Revel , en font 9 de París. L'aune 
ce Revel, eíl áe 208333 y au degré, un veril 
móceme, a 2000 ce ces aúnes de longueur : on 
a fait mention , au paragraphe de la P ologne , du 
pied &c de l’aune ¿e Riga. 

II y a encore ¿’auíres meíures longitudinales, 
da is cet Empire , qui font aliquotes ou múltiples , 
des précédentes ; comme il paroit^ qu’eues font 
tombées en défuétude , depuis que l’arfchlne & la 
fafchine , font devenues d’un ufage general , on n en 
fera poiní mention. 

í- ... 1 1 < n 


ARTE S, 19 

i grande ; on égale ici la fafchine , á 6 pieds Phile- 


etoit la longueur du ■'veril , avant ie regiemení ce 
Pierre-le-Grand , qui en a dimmué fétendue. Le 
VaíTeur ¿e Beauplan , dans fa carie de lücrame , 
dont une partie eíl de la Poiogne , fait le veril de 
80 au degré ; c’eíl le mille d’Europe , 011 le quart 
de la iieue de Poiogne ; cette llene paroit avoir 
eu une grande influence , dans Pévaluation cíe ce 
veril. Sur une carte de Rufíie , par HeíTel Gerard , 
en 1614, le veril y eíl de 87 au degré , & le veril 
de 6 Hades Philetéréens , feroit de 86 f| dans le méme 
efpace : on a ciit ci-devant, qu’il étoit d’uíage dans 
pluíieurs contrées de la Turquie d’Europe. 

Dans Ies provinces bórdales de la Ferie, la Para- 
fange y eíl de 17 j au degré ; Olearius , voyageur 
de mérite & habile dans PAÍlronomie , ayant tra- 
verfé la Ruíne , depuis la Livonie jufqu’en Perfe , 
par la Mer Cafpienne , evalúe la parafange á cinq 
veríls , qu’il áevoit bien connoitre : or cinq , étant 
multiplié par 17 ~ , produifent 86 veríis f au 
degré ; cet anden veril efi encore ici , de 6 Hades 
Pliileíéréens , tañáis que íe móceme , n’eít que de 
cinq de ces Hades. On reviendra fur cette parafange. 

On peni penfer que l’agash de Turquie , de 22 f- 
au degré , dont l’orfgine eíí Egypíienne , eíl com- 
pofé de 4 verfls , en ce cas , le veril feroit de 8 8 f- 
au degré : cette mefure paroit appartenir , á quel- 
ques cantons voiíins de la Mer Noire. 

On croit commimémofit , que la fafchine eíl égale 
á 7 pieds Anglois ; elle eíl en eíret trés-peu plus 


auiíi celui du pie ce Coníiantmople , Scc. 

Les Rufles , dans le 1 o cu 1 1 e íiecle , áuront 
vraifemblablement , recu cette mefure des Grecs r 
comme ils tiennent d’eux leur religión , & la plú- 
part des caracteres de leur écriture ; on dit la plu- 
part, parce que les Grecs n’ont que 24 leítres, &Z 
que les Ruñes en ont 42 ; encore , pour exprimen 
íous les ibas, des différens idiómes des peuples, qui 
habitent cet Empire , a-t-on été obligé , c’ajouíer 
ál’alphabet RuíTe, quelques lettres Hébraiques , avec 
quelques íraits & quelques accens. 

L’üürope , N°. 27 , eíl une rédu&ion des caries 
genérales , des Eíais , Róyaumes & Empires qui la 
compofent. 

ÁRTICLE III. 

Contenant la Turquie ó! Afie , V Arable y 
la Per je & la Géorgie. 

R I 

V . i. 

La Turquie. d’ydjie, 

On a en pour originaitx , dans la ccnftrucncH 
de cette carte , ceu-x qui íiiivent : Imperium Turci - 
cum , duñeur J. M. Franz, 1737 ; Turquie, Arabie 
& Perfe , par G. de Liíle, 1701 ; Alie míneme , ou 


i ' ' 

premiére partie d’Aíie , du méme Auteur, 1751 j 
Turquie Aíiatique ,des héritiers d’Homann, 1771 5 
Empire Ture , par ’W’iíícher ; partie íeptenirionale 
de fEmpire Otoman, deja citée ; l’Euphrate & le 
Tigre , par M. d’Anville , 1769 ; la Phenicie & les 
environs de Damas , par le méme Géographe, 1780, 
Voiciune Table des longitudes & latitudes , de quel- 
ques lieux , fur lefquels le N°. 84 eíl appuyé. 
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N O M S DES L í E Ü X, 


Bagdad ( Idem . ) 

BASSORA ( Idem . ) 

Cap Caraboa ( Anatolie. ) 
Cap-Janissaire ( Idem. ) . 

Cap Pisello ( Idem . ). , 

Cogni ( Caramanie. ) . 
Damas ( Sy ríe . ) . . . 

Dard amelles ( vieux Cháíeau 

Diarbekir 

Erzerum ( Arménie Turque. 
Gaza ( PaleíHne. ) . . 1 . 

Golee de Nicomédie , fond 
Gomé ( Lazi. ) . . . . 
Hamah ( Syríe. ) . . . 

Jaffa ( Paleíline. ) . . . 

JÉRUSALEM ( Idem. ) . . 

ISLE Se ARPANDO , au N. E. 
Lac Asphaltiqüe, P e * N. ( 
Mosul ( Algeíira. ) . 

Poti ( Guria. ) . . 

Rácca. . ... . 

Rizs ( Lazi. ) . . . 

Satalie ( Anatolie. ) 

S ey.de ( Syrie. ) . . 

Sinjd-jar ( Algezira. ) 

Smyrne ( Anatolie. ) 
Trébizonde ( Keldir, ) 
Trípoli (Syrie. ) . . 
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On va maintenant, oíRir quelques combinaifons 
géographiques. Le fond du Golfe de Nicomédie, 
d> par 27 o 43' , 2 , & Trébizonde eft par 42 o 5/ , 8 ; 
le P. de Béze, Fa obfervée de ceíte quantité, & 
mime le P.Dius,Fa trouvée de 43 o 15'' , o : ainíi, 
on ne devroit point objeéfer , que Fon compre ici 
trop de Íongiíude. Si Fon combinoit ces obferya- 
íions , avec celles que Fon a faites á Erzerum , oii 
le P. Dius , a obfervé 46 o 07', 5 , 011 la connoif- 
fance des temps, a compré 46 o 15', 7, jufqu’en 
1774 , & 011 le P. de Béze, a trouvé 46 o 42', 7 ; 
fi Fon combinoit , dis-je , ces cinq concluíions , 
prifes de ía longitude de ces deux Villes ; íf on 
les preíToit, on en extrairoit la longitude de Tré- 
bizonde de 43 o 06', 4 ? & celle a Erzerum de 
46 o 20 7 , 4 : Trébizonde auroit 5 ', 6 de plus en 
longitude , qu’on n’en compte ici , Íuivaní le r. de 
Béze. - . 

Le cap Piíéllo , eil íitué entre le fond du. Gone l 


de Nicomédie <k Trébizonde ; la diíférence en lon- 
gitude , entre ces deux derniers poinís , eíf de 
9 I 4 / ? d ; du fond de ce Golfe juíqtfau cap Pifello , 
^ ^ 5 " 5 ^ ,. CS P jufqu’á Trébizonde , les différences 
aes Meridiens 5 font refpecHvement , felón 8 indio - 
íions , de 3 93 8 Se de 520' , 8 ; par conféquent, 
íj on ajoute 6 o 33% 8, á la longitude du Golfe 
de JS icomedie , on aura celle du cap Piíello de 
34 1 7 y : latitude de ce ¿neme cap , prife 

entre 4 inoications , eít de 4 1 0 47' 9 o. 

ca P Pifello & Trébizonde, fe trouye le 

Cir- 



■ 

áísr* 


Gii-i , a eti e ce 1 So" 1 , pinfqiFelle eíl extraite, de 


13 indications, 

, Pour continuer , on fe tranfporíera juíaifá íípa- 
r l an * ia -ongirude de cette Ville eíf , dans cet Atlas , 
cíe 50® 12 ; les Jéíliites , Font obfervée de 50 o c-o 
- ü€ 5 °° I 5 / á i 'U conneiííance des temps la donne 

de 



I 
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de 50 o 3 c ' ; & en rapportant, les difíercnces en 
longitudes, que les Adro -ornes & les Geographes 
orientaux, adraettent entre cette Ville & les lieux 
011 , il y a des obfervations de ce genre , on la 
trcuve en general , encore plus grande ; cependant 
on a phitót pris Air cette Viile , plus que moms en 
longitude , & íi Fon s'écarte, de la connoiíTance des 
temos , íiir ce point de iS / en molas , on ne 
«’éioigne , de L longitude d Erzerum , admiíe pen- 
dan! long-ternps, dans ceLivre , que de 6 / auíli en 
moins. 

D’ífpahan á Alcxandrette , de cette Ville á Ane- 
mur , de la á Satalie & de Satalie á la ville de 
Rhcdes , il y a refpe&ivement , felón 7 données 
bien combinées, 16 o 09', 0:3 o , 1 : i® 27'', 6 : 

2 o 49' , 3 ; d’oii Fon a déduit , les longitudes de 
ces points , qu’on a infcriís dans la- Tab’e : on a 
auíli concln , les latitudes d’Anemur & de Satalie , 
d’aprés 7 indications bien combinées. 

On fe feroit contenté ici , des points déíermi- 
nés, fur le bord de la MerNoire , joint á ceux que 
Fon vient d’arréter, fur la cote de la Méditerra- 
née, pour afíiijettir la defcription , de FAÍie mineare ; 
ruáis on avoit encore deux Villes , Cogni & An- 
gora , fituées loin des cotes , fur lefquelles on a 
fait des combinaifons. Pcur cela on a mené , fur 
ílx des meilleures cartes , une droíte ligne d’Ane- 
mur au cap Pifello , &; Fon a vu , que la moindre 
diAance de Cogni, éíoit de 7 milles, á gauche de 
cette ligne ; on a trouvé de mérne , que la diftance 
perpendiculaire , d’Angora á cette ligne , étoit de 

3 o milles , auíli á gauche. Les hauíeurs pelaires de 
ees Villes , fe déduifent chacime , de 6 indications 
au moins , & cet élément , avec les diílances á la 
ligne , tracée d’Anemur au cap Pifello , ont fait 
obtenir , les longitudes de ces Villes. 

Pour flxer la poíition , de Diarbekir , on a fait 
ufage d’un moyen, le moins recherché , le plus 
limpie , dont voicl l’extrait. Suppcfant 200 parties, 
d'Alexandretíe á Tréhizonde, on a trouvé, d’aprés 

4 011 5 des meilleures cartes, 105 de ces parties, 
d’Alexandretíe á Diarbekir , & 1 1 9 -i , de Trébi- 
zonde a Diarbekir ; de méme , la diAance de Tré- 
bizonde a 1 auris , etant de 200 , on a trouvé 153 
de ces parties , de Trébizonde á Diarbekir, & 226, 
ue iauris á Diarbekir : on yerra dans la fuite , 
c j ue 1 ? ur -j s a , 50 o 25', de longitude & áj 8 o oj f , 
ce Ltitude^ la diflance d’Alexandretíe á Tauris , 
e^nt paren ement de 200 parties , il y a 67 T 7 -, 
c f C S J P a . rtl f s ’ D’Alexandretíe á Diarbekir, & 1327, 

la ^ lfls ^ Diarbekir: la diAance d'Alexandretíe 
a -ípahan , etant auíli exprimée, par 200 parties , on 

V *~-t f /U 4 - O - 




j eníúite fur une proiecnon exade , on a poíe Álexan- 
| drette Trébizonde , Tauris & Jipaban , par lenrs 
I yraies longitudes & latitudes; puis des extrémi tés 
des quatre bales , de 200 parties chacune , & avec 
des écheiles , relatives á ces bafes , ayant décrit des 
ares , lefcuels font au nombre de huit ; ils cnt 
donné par leurs interíecíions , la poíition de Diar- 
bekir ; on en a cu moins extrait , la longitude de 
cette V ilíe. Quant á fa latitude , outre ceiles , que 
cette conítrudion a produites , on y a joint ceiles des 
meilleures cartes , & ceiles que foiimiífent. Ies Géo- 



dans ces derniers , lous le nom ri’Amed : voyez 
dans la Table , la poíition de cette Ville, déduite 
de ce travail. Le Docíeur Simón , a obfervé cett® 
latitude , de 37 o 5 4 7 , elle paroit trop grande : au 
lien d’ajouíer á fon réfultat , le demi-diamétre du 
Soieil , ne lauroit-il pas retranché ? cette méprife 
reduiroit la latitude, á 37° 2 i f , laquelle paroítroit 
méme trop grande. Les Etxrals 8 ¿ le Rebine , ne 
l’indiquent que de , 36 o 52' ; cette hauteur eüt-elle 
été obfervée , avec un gnomon , dont Fnfage gA 
trés-ancien en Alie , elle ne pourreit éíre trop 
foible , que d’environ 13', & cette laíiíude/eroií de 
. 37° o y' ; quoi qu'il en foit , on préíére ici , celle 
| de 37^ 02b Pour fe livrer á l’Aítronomie practi- 
que , le zéle feul ne fufíit pas , il faut de Fhabi- 
tude , il faut une adrede & une attention , dont 
chacun n’efl pas doné ; fans ces qualités , on obtient 
des réfultats , que la poítérité ne peut ratifíer. 

Quand des voyageurs , rencontrent des gno- 
mons , dans les lieux 011 ils féjournent , ces gno- 
mons letir oífrent , par l’ombre de leur fommeí , 
la hauteur du bord fupérieur du Soled , moins la 
fleche du petit fegment, du difque folaire , qui reíte 
néceífairement, aii-deííus du fommet, &quiéclaire 
le terme de l’ombre ; cette hauteur eA trop grande , 
enyiron de 13' ¿ 011 de 13' f , fuivant les faifons, 
& felón la diAance clu Soled á la Terre : l’été , 
la lumiére du Soled etant plus forte , la fleche du 
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vee , pour avoir celle du centre ; l’hiver , les rayons 
du Soieil , dans nos climats , s’aífcibliífent davan- 
tage , en parcourant un plus long efpace , dans 
i’atmofphére , la fleche du petit fegment augmente , 
¿k Fon ne doit alors fouftraire, que 1 3 7 011 a 

fort peu prés , de la hauteur obfervée , afln d’avoir 
celle du centre de 1’aAre : au reAe , cette cu an- 
tité' fouAractive , dépend un peu , de la maniere 
dont l’Obfervateur , flxe la pénombre. 

Les voyageurs , ne font pas ordinairem ent , 
muñís de gnomon , & ils n’en reccontrent Das íbtu 

C 
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vent dances ; neanmoms ils peuvent frequem- 
ment , fe & fervir de Tárete extérieure , du linteau 
d’une fenétre , expofée au midi ; ce linteau , fera 
une efpece de gnomon renverfé , oü le bord infe- 
rieur du Soleil , fera la foncirion du bord íupe- 
sieur , dans le premier gnomon : Fété , on ajou- 
íera i 3' , á la hauteur de la corde , qui fépare 

les deux fegmens , du difque folaire , pour avoir 
la hauteur de fon centre , & l’hiver on aioutera ? a ia 
liauteur de cette corde , i ^ - , afín d’obíenir la hau- 
feur angulaire, du Soleil á midi; cette hauteur, plus 
ou moins la déclinaifon de cet adre , íera la hau- 
íeur de FEquatetir ,. ou le complément de la lati- 
tude ; mais íi l’on fait un ufage contraire , de cette 
déclinaifon , on commet fur la latitude , une erreur 
double de cet élément : on en commet fouvent 
une, d^enyiron 27'' , avecle gnomon , en prenantpar 
inadvertance , l’un des bords du Soleilpour Fautre. 

D’Alexandrette , on a fuivi la cote oriéntale , de 
la Méditerranée en evalúa nt les diítances Se les 
giíTemens , entre diverfes Villes , telles que íont 
Tripoli, Seyde , Jaira &: Gaza; de plus , la longi- 
tude de cette derniére , a été référée a celle du 
Caire & de Damiette. 

La proximité de Jérufalem , fournit Foccaíion , 
d’oíirir par extrait un travail étendu , qu’on a exé- 
eiité , fur les environs de cette Ville. Depuis Gaza 
jtiíqu’á JaíFa 011 Joppé , ii y a 3 5 31 , 7 ; de Gaza á 
Jérufalem , il y a 30*% 5. Depuis Jaita jufqu’au 
nord du lac Afphaltique , il y a 50 3 - 7 , 6 ~ y & du 
nord de ce Lac jufqu’á Jérufalem , on a trouvé 
2i M , 8. Depuis le nord du lac Afphaltique , juíqu’á 
Zoara , il y a 4o 37 , 3 , & depuis Zoara jufqu’á 
Jérufalem , on a trouvé 40 37 , 7. Depuis Zoara 
jufqu’á Gaza , il y a 5 z M , 3 : ainíi Fon connoít 
tous les cotes des quatre mangles , qui fe ter- 
minen! á Jérufalem, 

Si cette comhinaiícn eíl exa£le ? il faut que la 
fomme des quatre angles , qui ont leur fommet 
fur Jérufalem , foit de 3 60 o , ou trés-peu moins. On 
írouvera que Fangle formé , entre Gaza & JaíFa 
eíl de,. 76 o 47 ; ; que ceiui qui a pour bafe,la diítance 
comprife entre JaíFa & le nord du lac Afphalti- 
que eíl de,. 150 o 5 y ; que Fangle entre le nord 
du lac Afphaltique & Zoara , eíl de, 73 o o 6 ! ; & 

. que celui qui a pour bafe , la diítance comprife , 
entre Zoara & Gaza eít de , 79 o 14' : la fomme 
de ces quatre angles , cu le tour entier de l’hori- 
íbn eíl en eíFet , de 360 o . 

Les diítances dont on vient de s’ occuper , font 
conclues toutes ,.de fix diítances paríiculiéres : quant 
aux latitudes , fur lefquelles on doit aíieoir le qua- 
drilatére v íormé par les quatre triangles précédens , 
tiles.- fe. déiuilení v d’im beancoup plus sraod.ncm^ 
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bre de latitudes; celle de Gaza vient de 12 , celle 
de JaíFa de 14 , & celle de Jerufalem de 19 : mais 
Fexañitude , que peuvent avoir ces latitudes , ainíi 
conclues , tient plus au nombre des données qu’á 

leur accord. . t 

La latitude des cinq pomts, ou atteignent les 

quatre triangles , dont il s’agit , a mis á portée 
d’orienter , le quadrilaíére qui en eíl forme ; en 1 ap- 
puyant fucceííivement , fur deux des latitudes qu on 
afixées, il en a réfulté dix orientations , peu difie- 
re nf es les unes des autres , dont la moyenne , a gil 
faire connoitre , la vraie Girecnon du mexidien. ^ 
Parmi les pomts qu’on a arretes , fur les cotes, 
de F Arable , eíl le cap Mocandon ; ce n’eít pas le 
moment d’en parler plus au long „ de ia on a üxé 
par des diítances , priíes fur le Golfe Per fique 
entr’autres poíitions , celle de Baíiora ; on a meme 
vérifié ce point, en fe tranfportant jufqu’á Surate , 
puis revenant de la , & s appuyant dans cette 
rente , fur difFérens lieux , jufqu’á Baffora inemíi- 
vement. Ainfi cette Ville doit avoir , 46 o 1 8 ; , 9 , de. 
longiíude , & 30 o 24% o, de latitude la hauteur 
polaire , efl conforme á ceñes des meilleures car- 
ies, méme en combinant ces hauteurs , avec ceñes, 
que donnent, les Géographes Orientaux. 

D’lfpahanáBaííora,on a enlongitude, 3 0 53b 1 
de Bailara á Bagdad, il y a 3 0 16" , o; de Bagdad 
á Anah on a , 3 0 18' , 7, & d’Anah á Alep il 
ya, 4 o 45 a , 5. Ces diíFéreoces. des méridiens , font 
extraites chacune , de 8 diíFérences non ifolées ^ 
mais liées , unies enfemble , & dans une dépen- 
dance abfolue , les unes des autres r on le pratique 
ainíi habituellement , lorfque cela eíl poíílble ; mais 
comme on en a vu ci-devant des exempíes , de. 
lels détails feroient déformais fuperflus. On volt 
danslaTable, la íongitude deces Villes, conforme 
á FAnalyfe qu’on vient d’en donner. 

La latitude de Bagdad eíl; de , 3 3 o 22% 5 , felón 
pliiiieurs Aílronomes qui , eu égard á la parallaxe 
du Soleil & á la réfraáion , Font obfervée de cette 
quaníité ,. dans les & io s íiécles». ( Golius ad 
ALfergan. ) Ceñe d’Anah eíl de , 33 o 34% 9 ; pour 
Fobtenir -j. on a réuni aux hauteurs polaires , prifes 
fur 8 caries , les. latitudes de cette Ville , adopíées 
par Ebulfeda , Naíiir-Eddin & Ulugbeig ; ñ a mém^ 
paru que la latitude de r 33 o 3 5' 5 attribuée par le 
Canon & parles Etv/als, á Bagdad,. mais que cette 
Ville ne peni avoir , auroit pu. étre tranfportée á 
Anah , ou elle conviendroit tres-bien. 

On a obtenu , les diíFérences en Iongitude & en 
latitude, entre Alep & Alexandrette , tant d’apres 
huit caries., que felón les Anronomes M M, Lien— 
taud , Ghazelies , Defplaces , Street , Harris ; . & q ue ‘ 
. íélqn ks.Géograpb^s oii|ntaux 3 . le Zidge , 2$ ^ 
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les Enrals , le Canon , Ibnifaid , NaíTir-Eddin & 
Ulugbeig ; eníüite , on a pris la iomme commune 
de deux termes, en aífociant, le plus petit avec le 
olus grand ; en a prls aufii leur différence com- 
mane , en ailiant enfemble , le moindre avec le 
moindre , de la maniere dont on Fa expofé , plufieurs 
¿bis ; de la on a extrait , la différence moyenne en 
latitude, de 38% 5 , & la différence moyenne en 
longitude , de 55% 7. La longitude d’Alexandrette , 
étant de , 34 o 03' , o , & Fa latitude de , 36 o 3 5', 3 , 
la longitude d’Alep fera de , 34 o 58' , 7 , & ía 
hauteur polaire de, 35 o 5R / ? 

Pour vérifier cette pofition , la methoue des 
reciangles , étant ici trés-convenable , n’a pas du 
étre négligée ; elle a indique a tres-peu prés , le 
xnéme réíiiltat que ci-deílus. On a auííi dans xa 
merae vue , íait ufage des rapports egales , on s en 
eff entretenu plufieurs fois , dans la premiére Par- 
tie , de cette Analyfe ; ces rapports ont auííi offert, 
prefque les mémes réfultats que ci-devant. 

Le Docleur Simón , a obfervé 1 a latitude d’Alep , 
de 36 o id, 4 ; elle avoit éíé obfervée avant luí de , 
35 o 45', 4 : cette derniére fut dans le temps , 
jugée exacie & elle a été comme telle , inférée dans 
la connoiffance des temps , depuis le commence- 
ment de ce íiécle , jufqu’en 1787. Ces hauteurs 
polaires , différent de ió / ; laquelíe des deux doit- 
on préferer ? Notre réfultat , diminueroit celie du 
Médecin, de 1 4' , 6 , & augmenteroit celie de l’autre , 
de n 7 , 4; d’oii il fembleroit que le Doffeur , 
auroit obfervé , le bord inférieur du Soled , l’autre 
le bord fupérieur, &c que dans la concluíion , ils 
n’auroient pas eu égard , au demi-diamétre de cet 
aftre. 

Afín dbbtenir , la latitude d’Aníakia ( Aníioche , ) 
aux hauteurs priíes fur cinq caries , on a joint celie 
qu’a cette Ville , dans les Tables carolines de Street , 
celles qu’ont indiqués , fix Géographes Orientaux ; 
puis par un milieu felón nos méthodes , on a 
trouvé , 3 6° O ']' , 8 , pour cette hauteur. Celie de 
Racca ( Araéle , ) a été déduite , des obfervations , 
de Fobliquité de l’écliptique , par Álbategnius , vers 
Pan 879, de 36 o oF, 9, ayant corrigé les hau- 
teurs íblfficiales , des effets oppofés , de la paral- 
laxe du Soleil & de la réfraclion , auxquelles cet 
hahiLe Affronome, n’avoit point eu égard. 

On a de plus , cherché la hauteur du póle de 
Damas ; pour cela , on a pris la latitude de cette 
Ville , fur fix cartes auxquelles on a réuni, la hau- 
íeur que Stréet, attribue á cette Ville ; on y a joint 
en cutre , les latitudes adoptées , par Ulugbeig & 
Naílir-Eddin , ceiles-ci ont encore été référées , á 
Seyde & a Jerufalem ; enfuñe on a pris un milieu , 
tevant nos méthodes , & l’on a trouvé cette laú- 
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tude , de 3 3 0 30% 9 : on a encore cherché, á déter- 
miner quelques pomts , entre Zoara , Gaza , Jaira' 
& Céfarée , dont on ne s’eníretiendra pas ici. On 
doit étre fuffifamment prévenu , de i' ufage que 
nous avons du faire , des points determines dans 
la Table , nous croyons déíonnaás , mutile de le 
répéter. 

íl y a des mefftres itinéraires , communes á la 
Turquie d’Europe & á celie d’Afie , on a parléjaes 
premieres : il y en a auííi de particuliéres , á la i ur* 
quie d’Aíie. Le pie de Smyrne , eff de i p . o ? . j lig . 
du pied de París ; ce pie eff les f , de la coudée 
du Caire , ou les -f du pied a’Alexandrie , c’eff une 
des coudées Alexandrines ; car qiioique cette me- 
fure , en général , foit au pied comme 3 eff á 2 , 
Nevton a remarqué , en parlant de la coudée des 
T tiifs , que ce rapport n’eff pas celui de la nature, 
laquelíe donne , la raifon de la coudée au pied , 
égale á celie de 9 á 5. II y a, 166666 §-, pies de 
Smyrne , dans un degré clu méridien ; l’agash de 
Turquie, de 22 f au degré, contientytoo de ces 
pies , & le berris 2500. Aükoshgi , Affronome 
oriental du 1 5 e ñecle , défínit la paraíange , de 22 | 
au degré : c’eff précifément l’agash , dont on vient 
de parlen 

Le pie d’Alexandrette , eff un peu plus court que 
le précéaent, ila, i p .o p . 4 lig . i pt . \ , mefure de París ; 
d’ailleurs ce pie eff les f du pied Pythique ; on 
yerra que , c’eff la coudée ancienne des Arabes , qut 
eff de /i 68750 , au degré : on en déduira que l’agash 
étant, de 7500 pies , il fera de 22 ~ au degré ; 
Kempfer effime ía paranfange , de la mérne ion- 
gueiir. La coudée des Rabins , eff les f- , du pied 
Philetéréen, elle a de long, i p . n p . 'J Us . i\ pts . me- 
fure de París ; elle eff de, 173611 au degré. II 
y a Sooo de ces coudées, dans Fagash ou la parfeh ; 
l’agash eff alors á tres -peu prés , de 21 ~ 
degré. Le pie de Damas , de Trípoli oc du reffé 
déla cote Oriéntale , jufqu’á la frontiére d’Egypte, 
eff les ■— , du pied Philetéréen : ce pie a de long 
mefure de París , r. 1 i- p . TV 5*". ; il eff coníenu, 
1 7578 1 j , dans le degré. Il y a 8000 pies de Damas 
dans l’agash , lequel eff de , 21 ff , ou á fort peu 
prés , de 22 au degré. Le pie des Rabins , eff bien 
peu plus long , que celui de Damas , celui-lá étant 
á celui-ci , comme 81 eff á 80. 

La mefure de la Terre , par ordre du Cahfe Alma- 
mun , dans íes plaines de Sinjar , en Méiopotamie , 
fut exécutée , par d'habiles Aírronomes Arabes , 
vers l’an 820 : ils s’affiirérent dabord, de la hau- 
teur du póle de Sinjar ; puis les ims fiirent vers 
le Sud , & les autres vers le Nord ; ils mefurérent 
chacun un degré, en fe dirigeant , fur la ligne méri- 
aienne , toujours par trois jalons ou piquets ; ils 
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obíerverent aiiíS la haiiíeur du póíe , aux termes 
auftral & boreal, de íeurs meílires : les uns trouvé- 
rent, 5 6 M Arabes au degré, & íes autres 5 6 M f ; la 
meílire moyenne , feroit de j. Ebulfeda dit 
qu’ils préférérent , 5 6 yI j : ir y a-t-il pas la une faute 
de copifte ? Ces Aftronomes auroient anéanti , 
.par cette éírange déciíion , la meílire de Tune des 
troupes , lis auroient rejeté, la moiíié de la preci- 
sión , que leur promeítoit, la totalité de cette mefure ; 
cela rfeft pas yraifemblable, 

Suppofons toutefois , ce degré de 5 6 M j , & 
foumettons-le á Fexamen, Le mille étoit de 4000 
coudées , íliivant Alfergan ; cette coudée feroit les ~j , 
de celle du nilométre ; les , du pied Alexandrin ; 
les t?t> du pied Ptiiletéréen; les , du piedGrec; 
les rji, du pied Romain, 8 c les -¡j-, du pied Pyíhy- 
que. La coudée des Aftronomes du Calife, n’au- 
r °it eu qu’im rapport fort éloigné , avec les 
meíures les pius auíhentiqnes ; on remarquera 
cependant , que cette coudée feroit preíque , de 
deux pieds Pythiques : potir cela il fuffiroit . au 


lien de - é ff 5 d’avoir 
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Dans Texpédition de Cyrus le jeune , & la 
letiSite aes dix mine, 1 alinee Grecque entoura 
dans fa marche, la partie inférieure , de la Méfooo- 
tamie , & tra vería F Armeme ; or , Xénophon ( de 
Cyri exp. ) y evalúe la parafange , á 30 Hades , 
a } °nt 1 o íont íans contredlt , le mille Romain : 
c tit le iíaae Pv tiuque, lequel etoit done en uíage , 
¿ans ceAc partie de 1 Aüe , pluíieurs ílécles avant 
Jeílis-Cnrift. La coudee des Aftronomes d’Alma- 
iTiiin , de ^ deux pieds Pytniques , feroit de 22 < 000 
au degré ; comme il y avoit, 4000 coudées au 
mme , ií feroit ae, 56 ~ au degré, au lien de 36 ~ . 
quedan reñí trouver, íes Aíironomes d’Almaman. 
Ceit tres -probablement 5 6 M que les Aftrono- 
mes arañes, auront préferé , & qu’Ebulfeda avoit 
ecnt^mais cu’un copifte aura alteré: ce mille eft 
au mulé Romain , comme 4 eft á 3 , préeifément. 

, , ,V? tte tejiere coudée eíi, les j de celle du 

pvw S . ; o eS % Cn S A 1 d A ? sxa ndrin ; du pied 

P iiittci een ; íes f cu pied Grec ; les l dn pied 

Romam, & íes f du pied Pythique : P our lors la 
coucee ci Almamun , a un rapport tres -limpie 
aeec -es m e n res les mieux c omines ; fa longueur eft 

U ÍV r* 6? - t' Si cu la parafange ' 

eu ae 3 mines Abaniques , cu de 1 2000 de ces 
con cees , cet aga-sh eft de 18 f au degré ; íi Pagas h 
c r 10000 cíe ces couoees , il eft de 22 - au 
cegee. Kempfer (. Ameenitates exotl ce. ) comete 22 
parafango & demíe au degré ; en trouve ici i’agash , 
precAcment de la mérne longueur. Si la lieue 011 

parafange de i’Algezira , eft compofée de 9000 
ud degré a Almamun , c'eft juítement, la 


Í lieue commime de France , de 23 au degré ; s’il 
entre 7500 de ces coudées , dans la parafange , il 
y en a 30 au degré, &c. Cette coudee eft celle 

1 T\ i 1 ? A 1 _ /-« /•_ n J /N l 5 A — / 
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néanmoins , on mefure les eíofres de prix , avec 
ía coudée du Caire. 



íiécL , — . 

raires , compofe le veeavan ou Hade, de 100 pas 
chacun de 6 pieds; le mille eft de 1000 pas ; il 
ajouíe que le ftade des ftades , eft de 143 pas, & 
oue 7 de ces ftades íont un miFe , dont 3 forment 

. 1 ' T-, 1 C r • . A ' ‘ 1 1 
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a extrait les mémes définitions ; on y nomine le 
ftade afparhp , & Pon y ajoute de plus , que le 



contient 72 grains d’orge , dans ía longueur. The- 
venoí , dans fon fecond voy age , a treuvé que 48 



poient 6 pouces de noíre pied _ 
le pied d’Arménie eft , á peu prés de 9 pouces ; 
c’eft le pied Pythique , qui eft de , cf. 1 lv¿ . 6 pt \ & f. 
Le pas de 6 . de ces pieds , 011 de troís coudées 
Babylo ñiques , eft égal á, o T , 76066 ; les mille 
pas valent , 76o T f , c’eft le mille Romain. Ce mille 
eft de clix ftades Pythiques ; celut qui n’a que 6 
ftades , de 143 pas chacun , íont des ftades Ph'Je- 
íéréens , de 109 7 ; car en multipliant, ce nom- 

bre de toifes par 7, le produií eft, y 66 T Ce 
mille Arménien eft de , 74 au degré , il eft au 
mille Romain , comme 126 eft á 125 ; ces müles 
approchent íi prés, de Pégalité , qu’ils ont été pris 
Fun pour Pautre , par plufieurs Auteurs , 011 bien 
ce dernier mille , eft de 7 grands ftades d’Egypt 
de 1 1 4" T ~ , conformément , á la déft 


iition de 
-- , il eft 

I O 5 


Korene; alors ce mille contient, 798 
de 71 f, au degré. Ce mille d* Armenle eíi au mille 
Romain , comme 2 1 eft á 20. 

M. d’ A oville , Traite des Mefures ítinéraires , 
deja cité , &que nous con í ultons fon vent , avec avan- 
tage, dit qu’im mille Arménien, de 7 ftades de 143 
pas , eíi en eífet de mille pas , mais que 143 pas , 
ne conviennent point au ftade ; c’eft que pour obte- 
nir müle pas , il étoit á propos que Seréne , en 
imaginar un, qui ne fut que les -f, de celui qui con- 
vencí? au ftade : c’eft ainíi que nous avons en 
France , une livre imaginaire de vingt fous. M. d’An- 
ville penfe, toutefois , que c’eft mañane de dif- 
cernémení, vu que fous le bas-Empire dit-il , le 
m:íle Grec , fut borne á 7 ftades ( Olympiques ; ) 
ce mille feroit de, 85 j au degré , 6c le mille d’Ar- 


DES CARTES. 


máme , eíl de 7 1 j, dans le írteme efpace. Le mille 
de M. d’ Amalle , eíl au mille Arménien , comme 
5 eít á 6 ; ainíi cet habile Géographe , en em- 
plovaní fon mille , comprime fortement les efpa- 
ces ; fur íix milles il en perd un. 

Quand des Auteurs ont áit, que le mille Grec 
étoit de 7 ílades , iis avoient en yue un mille , égal á 
7 ílades Philetéréens ; on Fa prouvé ci-aevaní. 
D’aiíleurs le mille qui approche le plus , de 7 
ílades Olympiques , eíl celui de ó ílades Phileté- 
réens , il eíl de 8 6 ff , au degré, c 5 eíl Panden veril 
de Ruffie. Ce Géographe s’étonne auffi , de ce que 
Moyíe de Koréne , fans combinaifon & fans cri- 
tique dit-il, égale un degré á 500 ílades , córame 
Ptolomée ; il y a il eíl vrai , 520 ~ ílades Pliile— 
téréens , dans le méme efpace ; or 500 eíl á 5 20 j , 
comme 24 eíl á 25 ; ainíi Moyíe de Koréne , 
par cette aífertion , s’il eut employé le ítade Phile- 
téréen , ce qui ne paroit pas , ne feroit le mille 
Arménien trop grand , que d'une vingt-quatriéme 
partie. On ne peut en douíer, il vouloit rendre 
identiques , fes deux déíinitions du mille ; cepen- 
dant le premier eít au dernier, comme 20 eíl á 21. 
Il n’y avoit pas trop á s’étonner, fur cette inexac- 
titude , vu que fur 60 milles , fi Koréne en comp- 
toit 3 ce plus , M. d Anviile en comptoit 10 de 


moins. On critique quelquefois les anciens , que la 
prévention empéche de comprendre ; on ouBlie la 
reconnoiífance , les fentimens d’indulgence , qu’on 
leur doit s’ils en ont befoin ; oa les calomnié : 
c eíl á leurs ouvrages á réagir ; car leur cendre 
muette ne peut rien répondre. 

§. I I. 

V Arable, N°. 85. 

Pour dreíier cette caríe, on avoit la Turquie,PAra- 
bie & la Ferie , par G. de Liíle , 1701; FEgypte , la 
hiuhie & PAbyíTime , par le méme, 1707, parce que 
cette carte , contient auffi l’Arabie ; on avoit l’Afri- 
que , par le Profeífeur Haíius , 1737 , par la raifon 
que cette carte , décrit auffi FArabie ; on avoit de 
plus pcur les cotes , le Nepíune Oriental , par 
M. d’Aprés de Mannevilleíte , prendere édition , 
1745 ; F Afrique, par M. d’ Anviile , en 3 feuilles , 
*749 ? uuffi pour les cotes ; la prendere partie 
d’Aíie , en 2 feuilles , du méme Auteur , 175 1 ; on 
avoit encore, les caries du voyage de M. Niebuhr, 
en Arable & en d’autres pays de FOrient. Voici 
une Table, de la poíiíion de quelques lieux, fur 
iefquels cette caite eft foadée. 
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Aiiath, aprés avoir obtenu 9 fois chaqué cote; on 
a. extrait de la , les longitudes & les latitudes d’El- 
Tqt & d’ Aiiath. Pour placer convenablement ce 
triangle, on ayoit la latitude de Suez, 8c Fangle 
de 32° 40' , formé par le méridien 8c par la 
droite , cui s’étend de Suez á El-Tor : cet angle eíl 
le réfulíat , de 9 indications , déduites avec foin. 

Enímte , on a obtenu la pofition de Carac , an- 
ciennement Petra , laquelle a donné le nom de 
Pétrée , á cette partie de FArabie , dont elle eíl la 
Capitale. Pour cela , on a fuppofé la diílance en 
ligne droite , d’ Aiiath á Zoara , de 200 parties , 8c 
Fon a trouvé d’aprés ó données , qu’il y ayoit 
lió de ces parties, entre Aiiath 8c Carac, & 92 
entre Zoara 5 c Cara c ; cela meí cette Ville , á 20 7 
de ces parties , vers Forient de la droite , menée 
d’ Aiiath a Zoara , 8c détermine fa pofition géogra- 
phique. 

Aprés on s’eíl aflliré , que la plus courte diílance, 
de Médine á la Mer Rouge , étoit , fiiivant 7 indi- 
cations , bien combinées , de 8 1 miñes : la latitude 
de cette Ville , fe concluí de 1 1 données ; d’e u 
il paroitroit, qu’Ulugbeig & Naílir-Eddin , la feroient 
trop forte, d’environ 14b Lalongitude de Médine, 
a été concille , de ceñes de quelques lieux les plus 
voifins , 8c de fa diñará á la cote , dont le giíie- 
ment a été arreté , en référant á une droite , menée 
de Suez á Moca , les principaux points oppofés , 
des bords de la Mer Rouge. La pofition d’íamho , 
Port de Médine , a été déduite comme la pré- 
cédente ; fa latitude s’eíl rencontrée , plus petite 
encore , que ceñe d’Ulugbeig & de Naífir-Eüdin , 
de i3 / , ó. 

De la Mecke , á la Mer , la plus courte diílance , 
eíl de 3 5 miñes. La longitude de cette Ville , eíl 
de 37 o 49% o , & fa latitude eft de, 21 o 40' , 2 : 
on s’accorde , avec les Géographes Orientaux , fur 
la hauteur polaire de la Mecke , & Fon n’a que f 
de minute de plus , que Naílir-Eddin 8c Ulugbeig , 
fur ceñe de Gedda. La longitude de ce Port de la 
Meck, eíl déduite de ceñe de Suez 8c de ceñe de 
Moca ; on a formé pour cela divers rapports , des 
différences en longitude , entre Moca 8c Gedda , 
8c de ceñes qiFon a trouyées , entre Gedda oc 
Suez : les termes de ces rapports , ont été aífortis , 
8c Fon a égalé , la fomme de Farítécédent oc du 
conféquent de chacun , á la diíférence en longitude , 
entre Suez 8c Moca ; país par un milieu on a eu , 
Ies diíFérences moyennes cherchées , 8c par confé- 
quent , la longitude de Gedda. 

A Moca , on a trouvé la longitude de , 4 1 0 4 1 7 9 3 9 
8c Fon a fait fa latitude, de 13 o k) ! , o , confor- 
mément á ceñe qu’on lid a trouvée , aífez récem- 
ment ; cette longitude eíl , la plus foible qu’on ait 
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pu prendre , en joignant aux indications des moder- 
nes", ceñes qu’on a extrait , des Géographes Orien- 
taux ; pour" cela il a fuffi , de rapperter fur cette 
Ville, leurs différences des méridiens , entre Moca 
8c les lieux les moins éloignés , dont on croit les 
pofitions certaines. On a encore pris , fur 8 des 
meilleures cartes , les différences en longitudes 8c 
en latitudes, entre Suez & Moca, afin d’appliquer 
dans ce cas , la méthode des reclangíes ; enfuite , 
par un milieu entre les divers reiultats , on a obte- 
nu, la longitude de Moca, qu’on vient d’énoncer. 

Partant de ce lieu , on s’eíl arreté , principale- 
ment, á Aden , au cap Fartash, á Raz-al-Gad, au 
cap Goadel en Períé , á la pointe Jaquete dans le 
Guzerat 8c á Surate. De cette Ville á la pointe 
Jaquete , il y a en longitude , 3 0 48% 9 , d’aprés 
9 indications ; de cette pointe au cap Goadel , on 
a vil de méme qu’il y avoit, 5 0 30' , 9, 8c de 
ce cap á Raz-al-Gad , on a pareillement trouvé , 
2 o 47 / , 5 : Surate étant par, 69° 58' , 5 , il s’en- 
fuit que Raz-al-Gad eíl par, 57 o 52% 1. De lá 
au cap Moqandon , on a vu qu’il y avoit, 3 0 09** , 9 , 
felón 9 données , enchamées avec les fuivantes ; tañ- 
éis qu’il y a de ce cap á Baffora , 8 o 23'' , 3 : cela, 
donne, la longitude du cap Mocandon, 8c confir- 
me ceñe de Bailo ra. 

On a déterminé les principaux points , du contour 
du Golfe Períique , en formant fix triangles , qui 
avoient pour bafe commune , la diflance de Baf- 
fora , au cap Mocandon ; on ne peut entrer dans ce 
détail , 8c Fon ne cite ce travail , que parce qu’il 
étoit eífentiel, pour cette caríe, d’en extraire la 
pofition , de la partie la plus oueíl de ce Golfe ; 
celle de Fiíle Baharein , 8c ceñe du cap le plus fítd 
de ce Golfe, 

De la pointe oueíl de Fiíle Baharein , á Ahfa , 
la diílance eíl de 63 miñes , & celle de cette Ville , 
au bord le plus proche du Golfe , eíl de 53 miñes ; 
ces diílances ont été concilles , chacune de 7 don- 
nées , étroitement unies , les unes avec les autres. 
On a étendu les recherches , pour cette carte , jufi 
que fur quelques points de Fintérieur , 8c mema 
jufque dans les déferís, de FArabie; tendant á en 
difpofer les parties , conformément au peu de 
connoiífances síires , qu’on peut en avoir , mais 
on n’alongera pas davantage, cette difeuffion; le 
Lecleur eít d’aiíleurs prévenu , de l’ufage que nous 
faifons, de la pofition des lieux. 

De célebres Aílronomes Arabes , ont mefiiré , 
foigneufement , la diílance entre Guían & Médine ; 
ils en ont conclu , le degré du Méridien de, 66 miñes 
Arabiques f , Edouard Bernard , ( de Po7td> & 
Mens :) ce miñe étant compofé, de 400.0 cou- 
dées , il y en a, 2 66666 f-, au degré ; eñe eíl les \ 
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Zn dráh , cu les \ de Panden pied d’Egypte , qui 
eft aujourd’hui ceínrde Cañille ; c’eft la petite ccu- 
dée Egyptienne , qui eft de 24 doigts , de celle du 
Mekias : cette coudée eft égale á , U* y- 4 *** ioF A 
mefure de París. 

On diftingue príndpalement , trois difterentes 
coudées chez les Arabes ; l’ancienne qui a 32 
doigts ; la noire qui eíi a 27 ; & la comrnune 
qui en a 24 , ( Golius not. in Albergan. ) Le favant 
Auteur de ces notes , a cru que dans la mefure ae 
la Terre , l du Calife Almamun, en s’étcit fervi de la 
coudée noire , parce qu Albergan la nomine royale ; 
mais c’eft la commune qu’on y a employee : on a 
vil ci - devant , qu’elle n’avoit que ia longueur 
d’une coudée ordinaire. Pulique la coudee com- 
mune , eft les | 011 les f-f du dráb , la coudée noire 
fera . les —■ de cette demiére ; c’eft la coudée méme 
du nilométre , 6c la coudée ancienne , en Lera les 

; celle-ci eft mefure de París , de ir . c F . a 1is . 
elíe eft de, 168750, au degré. Le doigt de ces cou- 
dées Arabiques , eft égal au pcuce du pied Pythi- 
que , lequel eft de , c/A i pt . ¿j- , du pied de París. II 
y a encore dans cette région , la coudée Hache- 
mide , elle eft fígurée, íur un Manuícrit d’Oxford; 
cette coudée eft , felón EdouardBernard, de 28A c¡, Us . 
du pied de Londres, qui valent 1 1 lig . Cf pts . du 
pied de París. Si Pon augmente feulement , cette 
mefure d’~ , elle fera de 3 pieds Pythiques , 6c 
vaudra , 27L a 1is . y ts . de notrepied. Mahomet étoit 
déla Tribu Hackem , ( Herbeloí , Eibl. Orient. ; ) 
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: ainft cette coudée , cok étre en ufage á Médine 6s 
á la Mecke ; elle eft d’ailleurs , íes f de la coudée 
; comrnune , les f de la noire , 6c les f- de la cou- 
dée ancienne : on croit qu’elie étoit la ecudée, des 
anciens Perfes. 

On fe fert á Bagdad & á Bafibra , de la cou- 
dée noire par préférence ; íur les bords du Golfe 
Perftque , on emploie fouvent la coudée ancienne. 
S’il y avoit 7500, de ces derni eres coudées, dans 
la parafange , elle feroit, de 22 ~ au degré , coirjm? 
la compte Kempfer. 

s- in. 

Le Royanme de Perfe & la Géorgie. N°. 86. 

Pour drefter cette carte , on avoit fous les 
yeux, la Ttirquie, FArabie 6c la Perfe, par G. de 
Uñe , 1 70 1 ; les pays voifins de la Mer Cafpienne , 
par le méme , 1723 ; la Mer Cafpienne 6c le pays 
des Üsbeks , chez les héritiers a’Homann, 1735 ;• 
la Province de Kilan , par Homann ; la Perfe , par 
G. de Liíle ,1724; PEmpire de Perfe , par Homann 
la Géorgie 5 c 1 ’Atménie, par J. N. de Liíle, chez 
Laítré ; partie feptentrionale de PEmpire Otoman , 
par Rizzi-Zannoni , 1774 ; 5 c la premiére partie 
d'Afie, par M. d’Anville , 1751. Voici une Table 
de la pofiíion de quelques points , bur leíquels 
cette carte s’appuie. 
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les Erwals & Char- 
uu. , & de celles qu’oní cru devoir adopter , le 
Géographe Tuce , le Refme & le Canon. La lati- 
tude de Maraga , vient de Naífir-Eddin ; c’eíi en 
ceííe Ville cíi il a fait , la plupart de fes Obferva- 
tions. La hauteur de Nías-Abad , fot priíe par Oléa- 


la lügaeis , iNaííir-liaGm ce nuimcud , p^i uauue 
iñdicarions , elle a para un peu forte : quant a l 
hauteur polaire d’íípahan , elle fe dédiut de ceiie 
qu’ont admis , Ulugbeig & Naílir-Eddin , de cedes 
’ " ' " lV " - pp de Souatre & 


,r de Nías-Abad, rut priíe par Olea- j du Sirr ,9 3 r : g> 

eíi de 42 o jg 7 -j- 7 0 
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dix données , qui laiílení par leur 
peu d’accord , une incérti tilde de trois minutes. 

^ Maintenant en va s’occuper , de la diírérencc 
des méridiens , de quelques poinís de cette caite. 
On a adopté, la longitude de 1 rébizonde , de 42 o 5 8 7 , 
fuiyant les Obfervations du P. de Eéze, (HifE de 
l’Ac. 1699;) on s’eíl appuyé auífi fur la longb 
tude , de Ía fource du Sirr 011 Sihun , évaluée a , 
77 o 3 6 7 , tout au moins, par e P. Gaubil, ( Obfer- 
vations..,.. par le P. E, Souciet. ) La diítérence des 
méridiens, entre Trébizonde & cette fource , til 
de 34 o 38', felón quatre diílances , aíiorties , éga- 
lées , combinées, lout calcul fait on a trouvé , 
entre Trébizonde & Tauris , 7 0 ; entre i auns 

6 c Eíler-Abad , 7 0 48'; entre Eííer-Abad & Sa- 
marcand , 9 ° 5 2 7 ; & entre Samarcand & la fource 
Sirr , 9 0 3 1 7 : done la longitude , de Tauris, 
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celle d’Eíler-Abad , eít de 
celle de Samarcand , eít de . 
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Se celle de la fource du Sirr eíL de 68° 05 7 -f- 9 0 31 7 77 o 36b 

On a pareíllement trouvé qu’il y avoit , entre ; pour s’accorder avec nos Géographes , il auroit 
Sr Pnt; i° rrhn lonaítnrl#» • ew; \ fallu que le P. Gaubil , eut en ía compfeiíance , d y 

trouver 1 9 011 20 o . Ceí Áítronome ayoit fous les 
yeux , quatre 011 cinq routiers ; la direciion des 
routes daos quelques-uns , étoit indiquée , par les 
rumbs de la bouflble : avec ces fecours rares , for- 
tout en Tartane , avec beaucoup de génie & une 
grande ardeur au travail , foutenue par une forte 
conítitution , on voudroit qu’une diíiance , que cet 
habile homme a evalué , á 14 o tout au plus , en 
vaiut 20. La réputation , le favoir profond , de 
cet Alheñóme Géographe , ne laiíle pas ni eme 
¿a liberté , de foupeonner une telle erreur ; s'il y 
en avoit une petite á craindre , elle feroit trés- 
probablemení , en fens contraire de ce qu’on you- 
droit bien y trouver. 

La longitude de Trébizonde, du P. de Béze v , 
ciit-on , eñ írop forte ; on fonde cette afferíioa 
íur des diíiances , probablement mal évaluées. 
Cn en íi depotirvu d’obfervaíions en ce genre 
dans ces contrées, qu’on ne áoit pas rejeter légé- 
rement, ceilcs qu’on peutavoir ,fur-tout lorfqu’elles 
íort etayees, par des obfervations d’une autre 
mcin. L a longitude de Trébizonde , par le P. de 

f P D A” r f-° í ? '; 8 ; el!e tíl de 43° 15', felón 
,} ls - La lon gitude d'Erzerum efí de , 46 o 07 7 ? , 

?f le , P - Di >“ ; de n ',7 , felón k 

connoiiiance cíes temps ; & de 46» 41', 7 , felón 
E. Ge Beze. 7 

leé^ ren?nt - ia * l0mme ce ces longitudes , on aura 
ies ím y antes , 4Ó 0 15 7 , 7 
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58 o i3 7 . 
68 ( 


°5 


Trébizonde & Poíi, i° 1 5' en longitude ; entre Poti 
ocDerbent, y° 57'; entre Derbent & Samarcand, 
1 5 0 55' : par ccnféquent , la longitude de Poli 
eíi de , 42 o 5 8 7 + i° 1 5' ~ 44 o 13 7 , & celle de 
Perbent eít de , 44 o 13 7 -p 7 0 57 7 — 52 o 1o 7 . 

Dans les combinaifons precedentes , on a éíé 
obligé de s’appuyer , fur des points exíérieurs á 
Cette carte ; n’en ayant point trouvé de conve- 
nable , ni dans la Perfe ni dans la Géorgie , il a 
fallu les aller chercher plus loin. 

Les concluíions qu’on a tirées , de ces combinai- 
fons , font aíTez éloignées , de ce que fuivent nos 
Géographes. íls placent , en général , Trébizonde , 
par 37 o 56% de longitude ; on pofe ici cette Ville , 
par 42 o 5 8 7 , fuivant les obfervations du P. de 
Béze : le P. Dms , l a méme trouvée plus forte. 
Nos Géographes placent la fource du Sirr, en 
général , par 72 o 07 7 ; le P. Gaubil la fait jailíir 
déla Terre , au moins par, 77 o 3 6 7 . En confé- 
quence , le fud de la Mer Cafpienne , doit étre 
ééplacé & porte plus á TEít, d’environ <j° 4 ? Que 
felón Ies Géographes modernes. 

On cbjectera vainement , que la longitude aítri- 
tuée , á la fource du Sirr , par le P. Gaubil eh 
írop forte de 5 0 A On a fait, d’exa cíes Gbíerva- 
íions aíLonorniques , de longitude á Hami ; elles 
placent cette Ville par , 94 o 34 7 , á l’eíl de París , 
cc ^ te poftion eíl coníirmée , par des mefures 
actuehes. De Hami á la fource du Sirr , le P. Gau- 
bil a t. oii’. e 13 t , ou au plus 14 o en longitude ■ 

* * cr 9 
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= 89 o 1 3', 5 •’ 4^° 5 + 43 9 1 5'> f = 8 9° 0 

46® 1 5% 7 + 45° M ; , o 89 o 30 , 7 : 4 6 
+ 42 o 57% 8 = 89 o 40% 5. Si ion prend aufíi, 

les différences de ces longitudes , on aura , 46° 1 5 7 , 7 


4^7 


43 

. O 


;° ií',o = j°oo', 7:46 o 07', 5 — 4 1 ” 57'= 8 
3-09', 7:46 o 15', 7 — 41 o 57'. 8 = 3° 17', 9: 
46 o 4 ¿, 7 — 43° 1 5'= 0 = 3 o , 1 /, 7-, On peut 
extraire de ce qui precede , les longitudes de ces 
Vilies , de diverfes manieres: i°. la fomme moverme 
de ces longitudes , par la plus suré , mais par la 
plus longue de nos méthodes , eílde 89 o 25b o , & 
leur différence , eíí de 3 0 12' : les deux longitudes , 

qui .reíultent de la , font — — * 

f 46.J iS'. 5 2 « L es demi-fommes, des longi- 

q 43.“ 06, j • 0 

tudes precedentes , avec leurs demi - differences , 
en réuniíTant d’abord , aux plus petites demi- 
íommes , les plus grandes demi-différences , offrent 
les longitudes fuivantes : 44 o 36 ' , 75 + i° 43% 85 
= 46 o 20% 6 : 44° 2I % 2 5 + i° 3 %', 95 = 
46 o 20^ 2:44 o 4 5 3 5 + I °34 / > 85=46° 20 7 , 2: 
44° 5 q/ ? 25 + 1° 3 °'j 35.= 46 0 20% 6 ; & en 
féparant des moindres demi-fommes , les moindres 
demi-difFérences , on a 44 o 36^ 75 — i° 30', 35 = 
43°°6 / ,4:44 0 4 i/ , 25 — i °34 / ,85=43°o6 / ,4: 
44° 45'? 3 5 — 1 ° 3 §/ 5 9 5 = 43° °6 7 , 4 * 44° 5°'> 2 5 
— i° 43% 85 = 43 o 06 7 , 4 :par ce moyen , 
on voit que la longitude d’Erzerum , eíl de 46 o 2o 7 , 4 , 
& que celle de Trébizonde. eíl conílamment, de 
43 0 06' , 4. 3 °. Des longitudes particuliéres afforties, 
on obtient ces quatre rapports. 


46 o 07 7 , 5 : 46 o 1 7 : 46 o 1 5', 7 : 46 o 42^ 7. 

42° 58', 8 : 42 o 57^8 : 43 o 15', o : 43 o 15' o. 

Egalant la fomme des termes de chacun, á 89 o 25' , 
qui eíl la fomme moyenne , trouvée ci-defílis , il 
viendra en aílortiiTant les termes , 

46 o íf, 7 : 46 o 17b o : 46 o 21 7 , 3 : a 6 1 6 ', 6 , 

42 o 57^4 : 43° °3 / ? 7 : 43° 08b o : 43 o 12b 3, 

dVu par un milieu arithmétique , on a la longi- 
tude d’Erzerum de, 46 o 19 7 , 4, & celle de Tré- 
bizonde de , 43 o 05'', 6. 

II réfulte de la , que la longitude de Trébizonde, 
£ ero j* ^e, 43° 06', 4, & que celle d’Erzerum, 
íeroit de, 46 o 19% 4; cependant Gn ne les a pas 
íuivíes. i°. Parce que i’obíervation de l’émerfioñ, 
du premier Satellite de Júpiter , á Trébizonde , le 
25 Janvier 1692, fut faite avec une íunette , de 
1 1 pieas feulement , d une qualité médiocre ; ainíi 
le P. D u , aura vu probablement , fémeríion trop 
íátd ; ( M. Pingré , AvertiíTement fur la Caríe géné- 
rale de la Géorgie : ) on peut done préfumer que 
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le P. Dius . aura conclu de ceite obfervation , ía 
longitude trop forte. 2 0 . Le P. de Beze feroit 
compter, la longitude d’Erzerum trop grande; car 
la différence des méridiens, entre Erzemm & Tré- 
bizonde eíl , par ce qui précéde de , 3 0 1 1 ! ; íi 
on Pajoute, á la longitude de Trébizonde 43 0 i ) ' •> 0 > 
que le P. Dius , n’a furemení pas fait trop foible , 
on aura au plus , pour celle d’Erzerum , 46 o 1 y / , o. 
La plus grande différence des méridiens , entre Erze- 
rum & Trébizonde , que Pon puiffe extraire de ce 
qui précéde, eíl 3 0 14 7 , o ; íi on Pajoute, á la 
longitude de Trébizonde , du P. de Béze , il vien- 
dra pour celle d’Erzerum , 46 o 1 1 7 , 8 , beaucotip 
plus foible , que celle que ce méme Pére , feroit 
compter ; en forte que déformais, on pourroit á 
la longitude d’Erzerum , 46 o 42', 7 , du P. de 
Béze, fubílituer 46 o 27', o & 46 o n 7 , 8 , lef- 
quelles font plutót fortes que foibíes. 

Cette fubílitution ne changeroit point , la longx- 
tude de Trébizonde , que Pon vient de trouver ; 
mais elle diminueroit , celle d’Erzerum de 3 ou 4', 
&c la différence des méridiens , entre ces Vilies , 
ne feroit plus , que de 3 0 09 ou 1o 7 ; ainfi fans 
le doute qui reíle , fur l’obfervation de Trébizonde , 
du P. Dius , on auroit été obligé de pofer cette 
Ville par , 43 o o 6 7 , 4, k í’eíl de París. Loin done 
d’abonder ici ' en longitude , on pourroit étre e« 
défaut , fur ce point , de 8 7 , 6 . 

On croitavoir, affez folidement étabíí, la pofi- 
tion des deux principaux points , fur lefquels on a 
appuyé, l’augmentation de 5 0 ~ , dansla íongitude, 
de la cote meridionale, de la Mer Caípienne ; des 
obfervations futures exacles , confrmeront ou 
augmenteront peu , la longitude de ces points. Mais 
parmi les hommes qui regardent le Cíe! , il y en 
a malheureufement , un trés-petit nombre , qui ait 
la faculte de le bien voir , auíli les vrais Obferva- 
teurs iont-ils rares ; c’eíl pourquoi on défirera , en- 
core long-teinps, de plus exacles obfervations , que 
cedes qu’on a ; car onnecomptera pas fans doute, 
parmi les bonnes obfervations , celle de la En de 
l’éclipfe de Lune , du 30 Juin 1787, faite á Caff 
bin , a 7b 45 7 50 7 ' du foir. En cette Ville ce jour- 
lá , le Soleil fe concha , á 7b 17 7 ; la ñn de l’éclipfe 
y arriva, z8 7 5o 77 , aprés cecoucher; lanuit n’y 
fut cío fe , qu’á 9*. 09 7 ; la En de l’éclipfe y fut 
obfervée , on le prétend , ib 23' avant la nuit- 
clofe ; les ouvriers pouvoient encore , aprés ce 
moment , y íravailler 20 7 de temos , á la ciarte' 
naturelie du jour. La En de cette éclipfe , eut du 
arriver á París , á environ , 4 h . 3 6 7 du foir ; mais 
l’obfervation de Casbin , ne peut apprendre á per- 
fonne , á quel moment cette En y arriva ; le trop 
grand jour 5 la Lune á peine élevée de 6° , & m 
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core pícngée , da ns Ies vapeurs épaiífes de Fhorizon , 

en emp échen t abibiument. r A 

Chacnn iait qu’une éclipfe de Lime , eíant meme 
©fc Terree compleítement , & non en plein jour , eft 


croit done apporter pius ae maunuc , uans 
ploi de ces obíervations , que dans dautres , les 
pefer , les analyíer , puls les rejeter íi el les ne 
yalent ríen , & ayoir la diícréíion de nen point 
parler ; mais il y a des íruits , que le temps ne 
íauroit múrir. M. FAhbé Grenet , a écrit que la fin 
de cetíe éclipfe faiíe á Casbm en plein jour , 
peut y etre arrivée xo' plus tard , & c'eft á moi 
que M.-»de la Lande répond, qiril faut que j’aye 
mis un zéro de trop ; puis il s’éerie poliment , 

11 • • I Ti 1 \ /-V* ■»•*/-» 



eóté elle eft , & fi le me me M. l’Abbé Grenet , 
n’auroit pas pu écrire , xx ou 23', au lien de 20 ; 
d'autant plus , que fans s’éioigner trop de la Mer 
Caípienne , on remarcuera que Chriftophe Bou- 
rough , Aftronome ang’cis , obferva le 3 1 Jan- 
vier , 1580 , une éclipfe de Lime á Aftracan , & 
que le célebre 1 icho , Pcbferva á Uraniburg ; la 
différence des méridiens , qui en réfuite , eíí de 
3^° 45 % ou de 33 o 45', felón Vendelinus; parce 
que Ticho , n’ayant point eu égard á la pénom- 
bre , a trop avancé , le commencement ce Péclipfe , 
JRicdcli A jirón. réform. ) Si de telles obfeiva- ¡ 
tipns , initaníanées, corre fpondan tes, faites par d’ha- ¡ 
biles Aftronomes , & non en plein jour , different 
entr’eües de 5 0 cu de xo ! de temps , ccmbien 
doit différer du vrai, l’obfervation ifolée, de la fin 
d’une éclipfe de Lune , faite en pUin j OU r oar 
M. l’Abbé de Beauchamps , Vicaire Apoftoliaue 
& fans^ correfpondante ? PuiíTent ces remarques ? 
garantir déformais les Géographes, des erreurs atta* 
chées, á Pemploi precipité, de pareilles cbíervations* 
Agatinas (Lib. IL) dit que les Laxes, les Ibé-es* 
& meme les Perfes , c’eft-á-dire les Pers-Armé- 
mens , comptent 21 ftades dans la parafansé • cet 
Auteur au meme endroit , evalúe la meme pa í a - 
fange, a 30 ftades Pythiques , comme on la V u * 
cdui de xi ftad es á la parafange , eft cu de 7 ft a - 
des Pnnetereens , ou de 7 grands ftades d’Egvnte* 
on n ajoutem ríen , á ce qu on a dit fur ce fme* ' 
en parlant des melares Arméniennes. " ^ " 5 

SAon Heredóte ( Lib. IV , cap. 86, ) l e p ont _ 
Euxm , a^dans fa plus grande longueur , 1 1 i 0o ft a _ 
des: cet Auteur dit eniu.te, que c’eft entre le p 0 c 
pho^e de Thrace & Pembouchure du Phaíé rp, e 
fe trouve cetts plus grande longueur; ceoendarr 
la plus iongue dimenfion de cette Mer , eíí ? 


ron les de celíe du Bofphore au Phafe. Seles 
( J rían. Ver ip. Pont-Euxin ) , il y a du Bofphore 
au Phafe, 8385 ftades. Ces nombres de ftades, 
11 100 <3/8385 , font entre eux á fort peu prés , 
comme 4 eft á 3 ; ainíi Hérodote , aura probable- 
ment employé , le ftade nautique de l’antiquité, 
qui eft de, 666 f au degré, & Arrien, le grand ftade 
d’Egypte, de 500 au degré; vu que les longueurs 
de ces ftades, font entre elles comme 3 eft á 4 

Arríen en faifant ufage du ftade, de H4 r T7 , 
aura imité íes Lazes , les Arméniens, &c. , qui ont 
un mille de 7 grands ftades ; Agaíhias , Moyfe de 
Koréne , ne le laiíient pas ignorer ; d’ailleurs 
on peut établir á peu pres , qu’Héródote em- 
plome le ftade de , 666 f au degré , lequel étoit 
pro bahlem ent , en ufage chez Ies Perfes : cet Auteur 
compte 1 3500 ftades , de Sardes á Suze , féjour 
des Rois Per fans. Nous avons trouve , d’aprés 
maintes conibinaifons , que dans de longues routes , 
011 les détours inévitab‘es des chemms , 011 les 
inégalités du terrain,font ordinaires , 23 me fu ros 
iti éraires , fe réduifoient á 20 en ligne dro te ; 
par conféque.A , íes 13500 ftades itinéraires , fe 
réduiront á , 1 1739 ftades , en lig e aérienne. 

Sardes eft par , 26 o 05' de Icngitude , & par 
38 o 3 2 ; , 5 , de latitude. Sufe eft par, 46 o iS ; , de 
iongitude , & par 3 2 0 1 , de latitude : la cíifFé- 

rence des méridiens , entre ces Villes , eft de 20 o iy\ 
qui valent, 990^, 3 , ayant égard, á Paplatiftemení 
de la terre ; la différence en latitude eft de , 3 5 8 M , 5 : 
ces diíférences ,*foní les deux cotés d’un triangle 
redangle , elles donnent fhypothénufe , qui eft la 
d Alance de Sardes á Sufe, de 1053 milles. S? Pon 
di vi fe 11739 ftades ? P ar 10 )3 ? on aura au quo- 
tient, 1 1 ftades ~ pour un mille. Ií y auroit 66S f 4 
de ces ftades au degré ; c’eft 2 milies de plus qu’il 
ne faudroií : il Terrible que Pon pourroit , malgrd 
cette petite diftérence , conchare de la qiPHérodote , 
auroit employé le ftade, de 666 f au de^ré. Cenen* 
dant fi Pon n’eíit diminué , la diftance °iti ' * 



i.j 1 Baucs — , pour cnaque mille : une voie royale . 
mr un terram affez égal & íe 


fl11 “yy cíírim auez e g ai « íe détournant peu , peut 
automer , une fi foible diminution ; le ftade aíors 
íeroit ae- 75 o au degré, il feroit Pythique 
econnu , q lie ce ftade étoit en ufaoe ‘ 


9 

on a 
cnez les 


Ti*/. 

T ze V L es , Armemeos , dans la Méfopotamie & 
dans la Babylome. 

1 i zeroüoíe 9 a evalué en ftades nautiques la 

longueur du Pont-Euxin , depuis le Bofphore de 
ji.iOii á 1 eir¡ ocuchare du Phafe . il v a 


dans cette diftance 


> 999 mi ’les cu minutes cu méri- 


cuen 


Pü 


pris pour echare , le ftade P y tiuque 
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longueur 


2' fait ufage eu grand ílade d’Egypte , cette 
cft de 1006*; Vil a compíé, íur le ílade Phileté- 
réen , ccmme on le penfe , ií Y a dans cette loti- 
ces mefures ne íbnt pas prifes v en 

^erdoient 


gueur, 99 6 M 


ligne droite. Les Navigateurs anciens , pí 
rarement les cotes de vue , ils n’avoient pas la 
bouíible, pour fe diriger; la nuit ils avoient feule- 
frsent , Pétoiie pelaire pour guide , loríque le temps 
n’étoit pas nébiileux. Leurs diílances prifes , á un 
certain éloignement des rivages, veule t étre redui- 
íes. M. d’Anville íur 200 de ces mefures , en 



bre Aílronome oriental , íur 200 meítires , n’en 
comptoit que 160. On a reeuei!li plufieurs diflan- 
ces , parcourues prés des cotes , on 2 trouvé que 
íur 200 mefures , il en fallovt compter , 166 A 7 = 
173 ou 159. On a done ces quatre fraétions , 
fH = o, 865 = 0, 825 : o, 800 & 

~Ei = o ,795 , qui doivent multiplier , les longueurs 
du Pont-Euxin , afín de les réduire en lignes droites , 
011 plutót en lignes couchées , íur la íurface de la 
Mer , & qui íoient dans un méme plan vertical. 
En mettant les plus petits mnltiplicandes , avec les 
plus gmnds multiplicateurs , on aura S88 M X o , 865 
=768": 996 m xo, 825 = 797-A 999 M X o, 800 
= 799 m & 1006^ x o, 795 = 8oo M , dont la 
moyenne arithmétique , eíl d© yS8 M , 5. 

Le Boíphore de Thrace , eft á fort peu prés , 
par 41° 08', de latiínde, & la bouche du Phaíe , 
eil: par 43 o o o¡ ; cela donne pour différence ea 
latitud© , entre ces iieux, 2 0 oí 7 = 121'E La route 
78 8 M , 5 , eíl Phypothénufe d’un triangle , dont 1 2 1 M 
Cil un cóté ; l’autre , ou Pare du paralléle égalera , 

V ( 7 s $ m , 5 + ii¡", o) x ( 7 88 m , 5 — III» o) 
“779"% 2 ? leíqnels valent, 17 o 2 /, 6, de diíté- 
recce en longitud© , parce qu’á la latitude moyenne 
^ e ? r 4 2 ° °8% < 5 un degré de longitude contient, 
44'% Ó3 , la Terre étant aplatie vers les póíes. 



y a trouve ci-devant , 22', 6 de moins ; ainfi 
¿a longueur , 7 88 M , 5 , eíl trop forte de i6 M , 5 , 
ou s kien on n a pas donné fiifnfamment , de longi- 
tude a Trébizonde , ni á Poti. 


comp 



e cft a la hauteur d’Andnnople , qu’elle s’éíend U 
plus vers le couchant. Quoiqu’Hérodote & Arrien, 
aient pos le Boíphore pour tenue , traníportons- 
le aavantage k POccident , ípécialcment . ‘ 


\ 1 ? / 1 
a 1 egara 
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des deux plus grandes diílances , qui pettveftf avoir 
été évaiuées, d’ailleurs , íur de trop longs ítades, 
on peut óter de Pune- 41^ & de Psutre 40 : cette 
correcHon nous a été offerte , par 6 diítances par- 
courues á la vue des cotes; ainíi , ces duix diíran- 
ces , feroní 100 6 M — 42^= q 6 a t '\ oc oqq m — 
4 ° = 959 . Les quatre diílances , extraites d’Ar- 
nen & d'Hérodote, Íeroní done préíentemen t, de 
888-; 959'^; 9Óq M & 9 66 M ; en les réduiíant 
comme ci-deíFas , á la droite aérienne , 011 aura 
888x0 , 865 -= 7 : 959x0, 825 = 79 i M : 
964 x o, 8 =jji m , 966 x o , 795 ~ 76 8 

La^ moyenne arithmétique , eft de 774^, 5 : nos 
methodes feroient trouver un peu moins. On con- 
clura de la, que la longueur de la Mer Noire , 
depms le Boíphore de Thrace , juíqu’á Pembcu- 
chure du Phaíe, eíl de 772^, & que la longitude 
de Trébizonde , íur-tout , ría pas été conclue trop 
grande. 

La guéíe ( auné ) ¿hipaban & de Taurís , eíl 
les } du pied Philetéréen , elle eíl les f , de l arí- 
chine de Rufiie , ou les f de Patine de París ; elle 
a 1 1 ? . o líg . íur le pied de roi, & elle eíl 

rer fermée 117187 2 íois, dans le degré. La íchah- 
aríchine de Ferie , eíl les \ du pied Philetéréen 9 
elle eíl les f-,- de la guéíe de Taurís & d’íípahan ; 
la íchah-aríchine eít en coníéquence , de 2 P . 5 A 
1 1 llg - f ts • f , elle eñde, 138888 a 11 degré. La 

guéíe royale de Períe, eíl exaciement égale au pie 
Stamboíin , á Paríchine de Ruílie ; elle eíl de 2 
pieds du roi Philetére. La guéíe ímple de Períe 
eíl les ~ de Panden pied d’Egypte , ou Ies f , de 
la cotidee du mlométre ; en iorte que la fehah- 
aríchine , eíl á la guéíe íimple , comme le pied 
Philetéréen , eíl au pied d’Egypte : la guéíe íimple 
a, i p . 1 iA 1 Zi A 3 f A ~ y du pied de París, & elle eíl 
de r 77777 | , au degré. 

Dans les Provinces fepíentrionales , de la Períe „ 
Oléarius compte á la parafange , 5 weríls anciens 
de Ruílie ; ces weríls fent chacun , de 6 ílades Phile- 
tereens , comme on Pa vu : la parafange étant de 
3 milíes , leíquels íont chacun de 10 Vades ; ce 
mille eíl de 52 7-, au degré , & la parafange qui 
en eíl formée , til de 17 , dans le méme are. 

Si la guéíe d’ífpahan , en eíl Pélément , il y ea 
a 6750 , dans cette parafange ; íi c’eíl la íchah- 
aríchine qui la compoíe , il y en a 8000 ; íi c’eíl 
la guéíe royale de Períe , qui en eíl le príncipe , 
comme il y a grande apparence , elle y eíl 9000 
fois , oc íi c’eíl la guéíe íimple , qui en eíl la me- 
ture , il y en a 10240 : quant á la parafange , de 
22 ~ au degré , elle contient 6250 ícha h -a r /chines 
ou 8000 guéfes Pimples. 
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Contenant la Tartarie Indépendante , 
les ljles de France , de Bourhon & de 
Rodrigue. 

§• I. 

La Tartarie Indépendante . 

Les matériaux , doní on a fait ufage dans cette 
earte , íbnt principalement , la Turqiiie , l’Arabie 


&la Perfe , par G. de Lifie, 1701 ; íes Indes Orien- 
tales & la Chine , par le méme , 1705 ; la Tar- 
tarie , par le méme, 1706 ;les pays voiíins de la 
Mer Caípienne , encore par G. de Liíle , 1723 ; 
la Mer Caípienne & le pays des Usbeks , par 
A. Maas , chez les héritiers d’Homann ; la caríe 
genérale du Tibet , de 1 ’ Atlas Chinois , par les 
P.P. Jéfuites , 1737 ; l’Empire de Ruffie ¿C la Tar- 
tarie univerfeíle , par Haílus , 1739 ; & les 3 Par- 
ties d’Aíie, en 6 feuilles, par M. d’Anyille, 1751 
& 1753. 

Table de la poíition de quelques lieux de la 
Tartarie. 


NOMS DES LIEUX» 


Acsu 

Casoar 

COGEND 

Giti 

Hami 

Harcas 

Jerkien. . . , . 

Kor 

Lanca , La c. . . . 

Lassa ou Putala , á la Pagode. 

Latac 

Manas . 

Matcheu ( Source du ). 
Palkasi, Lac. . . 
Samarcand. . . . 

Source du Sirr. . 

Tuncat 

Turfan 

Vache-de-Pierre. . 


On tient prefque , toutes ces poíitions des 
Jefuites, ceft pourquoi il ne fera pas néceíTaire 
de setendre beaucoup íiir leur exactitud? T l 
moindre chance de Giti , i la Riviére de Gagta 
laquelle paite a l’oueft de cette Ville , eít d« 

De cette Riviére á celle de Matcheu. entre Saram/ 
pur & Latac ; il jr a 64", De la Gagta^fe 
müieu du Lac, qm eít la fource de la riviére 
Matcheu, il y a 50^. AFendroit ou ces deuxrivié- 
res , s’approchent le plus , la diílance quiles fénare 
eít ae 17 \ La riviére de Matcheu, dirigeant fon 
cours vers la Vache de Pierre , fe perd fous ierre 
pour fortir probablement enfuite , par la bouch^ 
cette Vache, laquelle eít une montagne . taillée 


Dijf. des Mérid. 

Latitude . 

D. M. 10“. 

D. M. io e$ . 



j §i° . . o6 / , 0 

42 o . . 3o 7 , O 

oc 

0 

• 

• 

0 

Q\ 

O 

39 . . 30, O 

JO ..15,0 

41 ..38,0 

77 . » 26 , 0 

30 ..25,0 

9 1 • • 34 , 

42 . . 53 , 3* 

77 ..©6,0 

46 . . 06 , 0 

81 . . 30, 5 

38 . . 20, 0 

03 ..50,0 

45 ..15,0 

80 ..51,0 

3 5 • • 2 9 , 7 

88 . . 08 , 0 

2-^ « • ^ O 

78 . . 44 , 0 

35 ^ • 07, 0 

84 . . 56 , 0 

45 . . 00, 0 

80 . . 48 , 0 

36 ..19,6 1 

76 ..26,0 

46 . . 50, 0 

68 ..05,0 

39 * • 57 , 4 

77 • - 36, 0 

40 ..10,0 s! 

69 . . 26 , 0 

43 • * 4 2 , 0 

87 . . 26 , 0 

43 • - 3 °, 0 

76 . . 08 , 0 

83 . . 02 , 7 


en forme de téte de vache , d oh le Gange fe pre- 
cipite , en cataracle d’un rocher , dans un baílin 
large & profond. 

La latitude de la Vache de Pierre eít de , 3 3 0 o 2 / 7 ' 
. on 7 indications , & les diílances précédentes ! 
viennent fouvent de 5 données. Cette cataracte , eít 
pus oriéntale que Delhi , de i° iri, d’aprés 7 
indications combinees ; or Delhi eít par , 74 o 
confequemment la catarafte , eít nar 76 o 08'. La 
1 anee de la V ache de Pierre , jufqifau centre du 

aC . anc V eil ^ 9 5 5 P ar des combinaifons 

qui P^touTent sures ; la latitude de ce centre , eíh 

3° ^par un milieu pris, entre diverfes indi- 
s ions > ceia fait trotivcr 3 entre le centre de ce 
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lac & la cataracle , 4 0 53% enlongituce; ainfi ce 
lac eíl , Bo° 51', á i’eíl du méridien de * D ans. 

Du centre du lac Lanca , qui eít á la fource de 
la Gagra , jufqu’au lac qui eíl á Torigme, de la 
ri viere" de Matcheu , la difFérence en latitude eíl 
de, 45/, 9 f felón 5 indications ; ainíi la hauteur 
polaxre , de cetíe fource eft de, 36 o 19% 6. De Giti 
á Putala , les Jéfuites font compter en lcngitude , 
10 o 42' au plus ; la latitude de Putala 011 de LaíTa, 
eíl de 29 o o 6' : felón les P. P. Gerbilíon & Dor- 
ville , elle paroit un peu foible. Ces P. P. , le P. Gau- 
bil , &c. comptenl 25 o 58% entre Putala & Pekín : 
cela donne les longitudes de LaíTa & de Giti. 

Dans le cantón dont on vientu de s’occuper , 
les cartes qu’on en a , ne font pas méme d’accord, 
á beaucoup prés fur les latitudes ; on penfe- que 
celles , que Pon vient de difcuter fommairement , 
íont exa&es 011 á fort peu prés , & que parmi les 
longitudes , celle de Giti feulement , pourroit étre 
un peu foible; le P. Gaubil compte, 36 o 4o 7 , entre 
cette Ville & Pekin , ce peut étre un peu trop : 
un fi grand défordre n’ayant pas lieu, dans les autres 
parties de cette carte , on ne s’étendra pas davan- 
tage , fur ce fujet. 

Sheref-Uddin , Hiílorien Perfan , en décrivant 
les marches de Tamerlan , trouve 76 parafanges , 
de Samarcand á Otrar , prés du Sin*. L’arc de grand 
cercle entre ces Villes contient , 4 0 ^ du méridien , 
c’eíl 1 6 parafanges f , au degré ; cette parafange , 
eíl vraifembiablement la méme , que celle de 5 
iveríls de Ruíne , qu’on emploie , dans les Provin- 
ces bórdales de la Perfe. 

Cependant Plan-Carpin , qui fui en Tartarie , 
en 1253 , rapporte dans fon voy age , que le pied 
Tartare eíl de 16 doigts , chacun de 12 grains 
d’orge ; il y a done dans la longueur de ce pied , 
ou plutót de cette ccudée , 192 de ces grains. Or 
on a vu, que 72 de ces grains, égaloient le pied 
Pyfhique ; ainíi la coudée Tartare , eíl les f de 
ce pied , c’eíl la coudée ancienne des Arabes , elle 


eít de, 168750 , au degré ; s’ily a 1OQO0 de ces 
ccudées , dans la parafange, elle eíl de 16 ~ au 
degré. De plus le Sultán Shahrok , envoya une 
AmbaíTade en Chine , peu aprés la morí de 
fon pére Tamerlan, arrivée en 1405 , ( Géog. 
T urque. ) La parafange y eíl égalée 9 á 16 lys 
Chinéis ; la parafange entre Samarcand & Otrar , 
fait connoitre que ces lys devoient étre , de 270 - , 
au degré , comme on le verra dans peu ; ainíi cette 
parafange auroit été de, 16 *rfq , ou á tres -peu 
prés , de 16 -ff au degré. 

Dans le petit & le grand Tibet , il y a des miiíes 
de 37 ^ degré, dont chacun eíl la moitié, de 
la parafange des bords du Tigre ; il y en auíli d’au- 
íres, de 32 au degré. Les premiers , font de 4500 
coudées Tartares, & les feconds paroiffent c o ñi- 
po fés , de 6 lys modernes Chinois de, 192 f au 
degré : on f’era connoitre ces lys, lorfqu’on s’en- 
tretiendra , des mefures iíinéraires de la Chine, 

§. I I- 

Les IJIís de Frunce , de Bonrben & de Rodrigue* 

N°. 88. 

Ces Ules font repréfentées , chacune á parí ; 
fur la partie fupérieure de la feuille; & fur Pinfé- 
rieure , fe voit la carte générale de ces Mes , avec 
leur longitude & leur latitude. On a employé 
pour íigurer ces liles , les cartes qu’en ont publié 
MM. Bellin , d’ Aprés de Mannevülette , l’Abbé de la 
Caille fur l’Iíle de France, dont il a déterminé les 
principaux points , par des opérations géodéíiques ; 
quant au plan de Fiíle Rodrigue , il eíl une réduc- 
tion, d’une carte manuferite , laquelle paroit étre un 
fruit , du voyage de M. Pingré , qui y fut obfer- 
ver le paíTage deVénus, en 1761. 

Voici laTable des principaux lieux, fur lefquels 
on s’eíl appuyé. 


N O M S DES LIEUX. 

Dijf. des Mérid. 

Latitude. 

D. M. 1 o es . 

D. M. io“. I 

Isle de France , au Port Lotus 

Isle Boürbon , á Saint-Denis 

Isle Rodrigue , á THabitation. ..... 

55 o . . o8 7 , 8 

53 . . 10, 0 

60 ..51,5 

20 o . . 09', 7 ~S. | 
20 ..51,7 

19 . . 40, 7 

i 


Ces liles decouvertes par Ies Portugais , appar- 
íiennent aujourú huí á la France ; on"y fuit géné- 


ralement, les mefures Francoiíes. 
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A R T I c L E V. 

Contenant les ludes en-degá & au-dda 
du Gange, avec leur Ar chip el; la Chine , 
ha Taríarie Chinoife & le Japón. 

§• I. 

Les Indes en-decct & au-dda du Gange , avec les 
IJles de la Sonde , les Mo laques & les Philippims. 
N. os ,89 , 00 5 C 91. 

5 P N avoit principalement fous les yeux , pour 
s’aider dans ce travail , la caríe des índes & de la 
Chine par G. de Liíle , 1 feuille i, 1705 ; rifle 
e Ceyian , par le méme , 1722 ; cotes de Mala- 

bar CA e 9 oroman del, auíli par le méme, 172? : 
pr-e qu me de linde en-decá du Gange , oü font les 
cotes de Malabar & de Coromandel , avec l’iíle 
de Ceyian, augmentó; des étabíiíTemens Européea s. 


N O M S DES LIE U X. 


Ackem ( lile Sumatra. ) 

| Agrá ( Mogol. ) . 
Aureng-ARAD (Idem.") 
bALAssORE ( Benp'aM 'i 
B atavia ( ¿le Java Y ‘ 

Barcelor ( Cote de Malabar.') 
Batecala ( Idem. ) . y 

Benaf.es (Mogol.) 

Cabul ( Idem . ) . 

Calcuta ( Bengale. ) 

Calicit ( Cote de Mal’abC ) 
Can a ÑOR ( Idem. ) y 

c assiSí b azar ( Bengale ) 
CHANDERNAGOR ( Idem ) * 
Cochin ( Malabar. ) . * * 

CuLAN ( Idem. ) . 

Debul ( Mogol. ) ‘ * * 

Delhx 1 Obíénratoire du Reja. 

L B a Jais da Mogol. 
Eídebarad ( Royamne & A ' 
Falepur ( Mogol: ) 

Gange ( partí e la plus prcch- *d £ 
Gazna ( Mogol. ) . 

Gengi ( Coromandel. ) 

Goa ( Malabar. ) . . 

Gglconde. . • 


j par Homaan , 1733 ; les ifles Phlbpines , p 3r 1. 
1 P. Mari i lo Velarde , á Manille , 8 íeuilles , 1774. 
carte réduite de l’Océan oriental , par’ M. Bel fin * 
1740 ; íe Neptune Oriental , par M. d’Aprés , 1 74 r ! 
on a auífi coníulté, la feconde éditionde ce Nep~ 
tune ; caries des índes Orientales , íuiyant les obíer- 
vations les plus recentes , par Tobie Mayer , 2 feuü- 
les, 1748 ; les cotes de Coromandel, par M. Gréen 
1751 ; carte de Pínde , dreíTée pour la C empalie 
des Indes , par M. d’Anville , 3 feuilles , 1752.; 
carte particuliére de Coromandel , par le méme 
2 feuilles, 1753 ; premiare & feconde partie d’Aíie* 
aufíi par Je méme, 4 feuilles , 1751 & 1753 ; les* 
índes Orientales ayec íes routes , par Thomas 
JeíFerys , 4 feuilles, 1768 ; carte genérale du cours 
du Gange & du Gagra , dreíTée fur les caries per- 
ticuliéres, du P. Tiefentaller , Jéfuite, par M.An- 
quetil du Perron , 1784. 

Table de la diíférence des méridiens . entre Parié- 
& quelques lieux renfermés dans les caries , N 0s 80 . 
90&91. ? 


des Mérid. 
D. M. 


Latitu.de. 


. 3 °, 6 

* J 3 ? 5*S. 


86 . . 


6 ) • . 23 , o 

74 • • 56, o* 
74 • » 58 , o^. 


67 
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M 


N O M S DES L I E U X. 






Helabas ( Mogol. ) 
JaEPUR ( Idem ) . 


u Canee 
ie. ) . 


JASSONDKAGAR. 

Inx? APURA ( lile de Sumatra. ) 

Louvo ( Royanme de Siam. ) 
Madras ( Coromandel. ) 

ZvÍADURÉ ( Idem . ) . . 

Malaca ( preíqu’Iíle au-delá d 
Man apar ( Cote de la Pecher 
MangaloR ( Malabar. ) . 

Manille ( liles Phiüpplries. ) 

Mansora ( Mogol. ) . . 

Meliapur , ou Saint -Thom as 
Mergüi ( Royaume de Siara. ) 
Multan ( Mogol. ) . . . 

Paliaport, bouche de la Riviere 
Patna , aux Cap^icir.s. ( Mogol. ) 
Pointe des Palmiers ( Golíe de Ber 
Pointe Jaquete ( Guzerat. ) 
Pondickeri ( Coromandel. ) 

Pulo Aon ( Mer des índes. ) 

Pulo Cqndor ( Océan índie 
Rackol ( Coromandel. ) . 
Raje-mohol ( Bengale. ) . 

Siam ou Juthia. . . . 

SUBATE ( Mogol. ) . . . 

Tan 3 a-Patnam (Malabar. ) 

Tanjaor ( Coromandel. ) . 

Tanor (Malabar.) . . . 

Tay-Oan ( lile Formofe. ) . 


n.) 


Trinquemalé ( Me Ceylan ) 


) 


Afín qidon puiíTe accorder, á ces poímons , 
degré de confiance , quedes peuvent mériter , on 
dcit étre informé , qn’Agra eít determiné , fur les 
cbfervaíions , du P. Boudier; queBatayia fefonde, 
principalement ,fur le pafíage de Venus, de 1769; 
ene la latitude de Benarés , a éíé obferyée par le 
P. Boudier ; ene les Anglois ont donné exacle- 
ment , fa pedilón de Caícutta ; que Cantón qui 
fera , cansía Table de la C hiñe, íe fonde fur des 
©ofervations, repetées & bien d’accord , des Miíiion- 
naires Jeíuites; cue la latitude ce Caílimbazar , a 
éte pnfe par le P. Boudier ; que la poíition de 
Chandernagor , a éíé déterminée , fuivant les obfer- 
vations répétées 5 pendant plufieurs anné§s , du 


211 Pavillo 
á la Ville. 

le 


gale. ) 


Dijf. des Méñd. 


D. M. 


73' 


9° 

98 

7 8 


99 


1 1 8 

68 


95 

70 


66 

I 77 

; 102 

í I O4 


98 

69 


T T rr 

- ¿ / 


78 


10' 


49 ^ 


55? 8 

23 , o 
°9 ? 8 * 


48, 8 * 


3 1 ? o. 

29, o 


35 > 8 * 

28 , o 


10 , 6 
36, 8* 
18, 1 
2 9? o* 


4* 

5 8 5 5* 


3 5 ? 

• « f * 

5 9 5 



Latitude. 

D. 

M. ic“. 


. . 26", O 

26 

. . 5 

26 

. . 52, 0 

2 

• . 04 , 9 S. 

*4 

• • 43 •> 5 * 


* • U 

9 

. . 54, 0 

2 

• • 1 1 ? 9 * 

8 

• • -2.4 ? 2 

r 3 

. . 06 , 0 

14 

. . 36 5 

26 

. . 29 , © 

1 3 

. . 05, I 

1 2 

. . 12,0 

29 

. . 40, O 

10 

. . l6, O 

2 5 

. . 38, 0 

20 

. . 46, 6 

• 9 

1 1 

• » • • • ♦ 

• • 54 ? 8 * 

2 

. . 42, 0 

8 

• - 37 ? 9 * 

1 5 

. . 18, 0 

2 5 

.,01,0 

J 4 

• * 18, 4* 

2 1 

• » J O ^ O 

8 

. . 19, 0 

10 

. . 43, 0 5 

1 1 

• • °4 ? 8# i 

2 3 

. . co, 0 

8 

• * 3 5 > °* 

I • • 

* « • • • • 

! 8 

• • 3 M °* 


méme Pére ; que Cochin fe fonde , fur les cfcfer- 
vaíicns da diyers Jéfuites , conftatées par queíoues 
obfervations, d’habiles Marins , & auííi par Harris ; 
que Dellii s’appuie fur Pobfervation , d’une éclipfe 
de Soleil , du 3 Mai 1734 , par le P. Boudier. 

Les latitudes d'Eiderabad & ce Golconde , ont 
éíé pufes, par le P. de Montjuítin, en 1752 & 1753; 
la pcfition de Fatepur, fe déduitde Fimmerílon, du 
premier Satellite de Júpiter , obferyée le 2 Avril , 
1734, par le P. Boudier, lacnelle étant ccmpa- 
rée, á fa correipondante , obferyée á Pekín , par !g 
P. Gaubil , faií compter entre ces Vi lies , i k . 3 3 ' 3 3 " ; 
on a comparé , Pofaíervation cu P. Boudier , er core 
ayec deux obfervations, faites en Enroñe, qui nous 
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oní eré commiiniquées, Se entre les trois reíintat^ , 
on a eu la longitude de Fatepur, qui eíl dans ¿a 
Table ; la poíition de Goa eít extraite , des o^Gr- 
vations du P. Noel , & de quelques autres Jéfuites ; 
MM. Lieutaud & Defplaces en ont conclu , 7 1 ° 2 5 7 ; 
M. de la Hire en a extrait , 71 o 30 7 , Se M. Harris 
en a déduit, 71 o 35' : en comparant ces obferva- 
tions , aux diíkmces & aux giffemens, des lienx de 
la Cote , 011 Pon a de pareilles obíervations , on 
a conclu , 71 o 30', 5 , pour cette longitude. 


y ^ ~ - 2 ^ 

Avril 1734, á 9*. 2i ; 1" , Se d’une eclipfe de Lum 
du premier Décembre 173 2 ; la poíition de Louvo , 
fe concluí d’une éclipfe de Lime , obfervée en cette 
,Ville Se á Mergui , ( Suite des Obf. du P. Gouye ; ) 
elle fe concluí auíh , de quelques auíres obferva- 
tions : elle fe concluí encore de fa diffance á Juthia , 
Se de fon angle de pofiíion , par rapporí á cette 
Ville. Qu’on n’imagine pas , que la longitude de 
Mergui foit trop foible d’aprés ces m oyens , aux- 
quels on a joint une immeríien , du premier Saíel- 
lite de Júpiter , par M. d’Apres ; car les Naviga- 
íeurs , ne trouvent en général , que 16 o 5c 7 , entre 
Pondichéri & les iíles CaboíTes , & il y a 57% 
entre ces Ifles Se Mergui , il n’y auroit done que, 
17 o 47', entre Pondichéri Se Mergui 5 ; on y compte 
ici, 17 o 59' de plus : voyez Analyfe de l’Océan 
Oriental , par. M. Bellin. La longitude de Macao , 
fe déduit ccmme celle de Cantón ; cette derniére 
paroit tres - exaéde , íi celle de Macao paroiífoit 
foible , on obfervera , qu’á en jtfger par toutes 
les cartes, qu’on a fur cette partie , il n’y a pas 
1 6 7 de degré , en longitude entre ces deux Villes : 
la longitude de Madras , a été bien obfervée par 
les Anglois. 

II y a des obfervations fur Malaca , faites par 
les Jéfuites ; il y a fur Puio-Aor , trois obferva- 
tions , de la diffance de la Lune au Soleil , rappor- 
tées dans le Routier , de la feconde édiíion du 
Neptune Oriental, Se á Baíavia, ií y a principa- 
lement , l’obfervation du paffage de Vénus : on a 
trouvé qu’il y avoit , entre Malaca Se Batavia , 
4 o 3S ; , 4, de différence en longitude , felón 14 
indications , lefquelles doivent donner , avec nréci- 
fion cette différence ; enfuite , on a cherché les ter- 
mes de 9 rapports , des différences en longitude , 
tant entre Malaca Se Pulo-Aor , qu’entre cette iíle 

Se Batavia , ilsreceloient le rapport moyen , 

lequel avee la fomme , 4 0 3 8 7 , 4 , ont mis á por- 
tée, de joindre aux obfervations, fur un de ces 
points , celles qui ont été faites fur les deux autres : 
ces obfervations atnfi liées 3 multipliées , ont du 


taire obtenir les longitudes , plus exaétement qifon 
n’eút pu Ies conclure , par les obfervations fér 


parees. 


Manilie eíl par , 1 1 <5 31, iiuvañt les omerva- 
tions , de M. íe Gentil : la longitude de Pondichéri , 
ef: le réíultat de dix obfervations ; la concluíion 
paroit a autant plus süre , qu’elle eít confirmée , 
par la petite différence des méridiens , qu’il y a 
entre cette Ville & Madras : M. d’Aprés dans fon 
Neptune Oriental, deuxiéme édiíion , place Pulo- 
Condor , á 103 o 37' , fur une feiile obfervation, de 
la Lune au Soleil ; cela n’étoit pas fuffifant , pour 
endéduire un élément, fi diíhcile á découvrir ; la 
connoiffance des temps,pofe achiellement cette lile, 
par 104 o 12% 6 : M. Bellin (Analyfe de l’Océan 
Oriental , ) par rapport á Batavia , place Pulo Cón- 
dor 16' á PEft ; M d’ÁnvilIe 18 7 ; M. d’Aprés , pre- 
miére édition , 22' , Se M. Mayer 34' , tous á i’Eft; 
d’oü fon ne peut guéres douter, .que Pulo-Condor 
ne foit plus oriental que Batavia ; fans chercher 
plus loin on a , quatre longitudes de Batavia ; favoir , 
103 o 5 6', 6 : 104 o 00% o : 104 o 27', 2 , Se 
1 04 o 33% 7 ; íi á ces quatre longitudes , on ajoute 
convenablement, les quatre différences ci-deííus , 
on aura fur Pulo-Condor, ces longitudes 103 o 6 

-j- 34 ; 2= 104 o 30', 6 : 104 o oo 7 , o -f- 2i 7 =22 
104 o 2i 7 , o : 104 o 27', 2 + 18 7 =22 104 o 45 7 , 2 , 
Se 104 o 33 7 , 7 + 16' 2=2 104 o 49% 7 : joignant á 
ces longitudes, celle de la connoiííance des temps; 
aprés cela , íi Pon prend un milieu , fuivant la plus 
pénible de nos méthodes , on obtient, 104 o 29 , 1 : 
on a trouvé tres - peu moins par une autre voie , 
fondée fur un plus grand nombre d’élémens. 

La longitude de Siam , vient d’un milieu , pris 
entre íix obfervations , faites par le P. Noel Se par 
d’autres Jéfuites ; celle de Surate , fe déduit prin- 
cipalement , de l’obfervation , du paffage de Mer- 
care , devant le Soleil , par Shakasrleus , le 3 Novem- 
bre 1651, conftatées par quelques obfervations , 
plus modernes , dues aux Jéfuites ; on doit auíii , 
la longitude de Tay-Oan , dans Pifle de Formofe , 
au zéle éclairé, Se á l’afíivité des mémes PP. : quant 
á celle de i rinkemalé , elle fe déduit , des routes , 
de nombre de vaiffeaux , qui veulent en général, 
que l’on place cette Ville , i° 22' 2, plus vers 
PEft que Pondichéri. 

Au défaut d’obfervations affronomiques , on a 
eu recours , á quelques Géographes* orieníaux : tels 
que font fibulfeda , le Canon , Nafíir-Eddin , ülug- 
beig , les Etwals , le Géographe Ture Se Ibniíaid , 
pour fixer par leur moyen , les environs du fleuve 
Sind ou Indus : ils ont fait connoitre les différen- 
ces en longitudes fuivantes. De Debul á Gazna 
2 o 17 7 ; entre Gazna & Cabul 3 o 7 ; de Cabul á 
Manfora 19 7 ? & entre Mantera Se Multan 3 o 59'; 
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c e $ quatra difFérenees , font le réfultat de 12 com- 
binaifons ; on a pris ces difFérenees , tantot fépa- 
rément, tantot deux á deux , tantot trois á trois ; 
eües font toutes de FOccident vers l'Orient. Ces 
Géographes ont oífert de meme , les difFérenees en 
latitudes fuivantes : entre Debul ocManíora, i° 23'; 
de Manfora á Multan, 3 0 11% entre Muirán & 
Gazna, 3 0 3 6' r , Se entre Gazna & Cabul, 4' feule- 
ment : elles vont toutes du Sud vers le Nord. 

D’aprés d’aíFez ampies combmaifons , Debul eft 
4/ , 7 , á loceident de la pointe Jaquete , laquelle 
eft á , 66° io 7 , 6 , comme on l’a dit ; ainíi Debul 
eft par, 65° 23', de longittide; d’oiifuivent, moyen- 
nant les difFérenees des méridiens , énoncés ci-deíFus, 
les longitudes, des autres Villes mentionnées. La 
latitude de Debul, eft de , 25 o 06% felón le rap- 
port combiné, des 7 Géographes orientaux , que 
nous fuivons ici , d’oii l’on déduit les latitudes , des 
cinq autres Villes , au moyen des difFérenees des 
hauteurs qifton a indiquées. 

Achem a été pofé par fa latitude, obfervée plu- 
fieurs fois á la mer , Se fa longitude a été conchie , 
par des routes de navigation. Pour arréíer un point , 
de la cote de la Cochinchine , on a fuppole une 
droife, divifee en 1000 parties égales , entre Siam 
& Manilíe ; enfuite , d’aprés plufieurs bonnes car- 
ies , dont les diftances particuliéres , ont été aíFor- 
ties Se égalées á 1000, on a trouvé 423 de ces 
parties , entre Siam Se le bord de la Cote , & 577, 
depuis cette Cote jufqu’á Maniile : ces quantités 
font entre elles, comme 11 eft á 15. 

Ce qui eft á l’Eft de Baíavia Se de Manilíe , eft 
appuye princípalement , ílir des routes ddiabiles 
Navigateurs , fur qnelcues giíFemens , fur qitelques 
latitudes , obfervées á la mer , & fur les meilletires 
cartes. Par exemple , on a trouvé d’aprés huit 
indications , que du cap Saint- Auguftin , qui eft á 
la pointe fud-eft de Mindanao , jufqifaii Port de 
Gilolo , il y avoit 20', 3 en longitude. On a aiifíi 
emprunté , du'voyage du Capitaine Foreft , la poíi- 
tion de Tifie ManafV/ary , á la cote N. de la Non- 
yelle Guiñee , & celíe de Bunwolt , prés de Mindanao. 

Eraftofthéne , évaluoit á 13000 ftades, Tétendue 
de l inde du Nord au Sud , depuis la foarce de 
Mndus, jufqu’á fes embouchures , (Arrien VvS'íka ) 
Cet efpace en latitude , eft á peu prés , de 1 1° f ; 
ainíi il y auroit , 1 1 1 4 de ces ftades au degré , 
c’eft celui d^Ariftote : on élevoit de ío ftades en 
10. ftades , felón Strabon , des cippes de pierre , 
qui dans la féparation des routes , indiquoient 
auííi les endroits ou elles tendoient ; au lieu de 
dix des ftades précedens , il en faudroit au moins 
25 , pour meftirer le co ¡[ , qui eft la meftire an- 
cienne de Tlnde, 
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Sur la route royale d’Agra á Delhi , il y a des 
tourelles , pour féparer les coíl ; felón Thévenot 
il y a , 69 ou 70 tourelles , entre ces Villes : Taver- 
nier y compre 68 coíF. Suivant le P. Boudier, Delhi 
eft par 28 o 3.7' , de latitude , á l’Obfervatoire du 
Raja , Se Agrá eft par 27 o ío', de latitude , au centre 
de la ViFle fans doute ; elle feroit au moins 
de, 27 o n', dans fa partie Nord, car cette Ville 
a íix nuiles d’étendue , en íliivant la ri viere ; la 
difFérence des hauteurs polaires, de ces deux Villes 9 
entre les portes les plus voiíines , eft de 83 miiles 9 
dont le quarré eft de 7225. La longitude d’Agra , 
eft de , 75 o 54' , & celie de Delhi , á l’Obferva- 
toire du Raja , íituée au fud de la Ville , eft de, 
74 o 3 ó ; ; c’eft: 3 8 / de difFérence en longitude , qui 
vaíent ici , 31% 3 , & dont le quarré eft de , 263 2. 
La diftance de Delhi á Agrá , fera |/^ ^223 -f- 2632 

= 9§ m , i , dont on n’ótera rien , parce que la 
route eft droite , le pays uni Se fans montagnes* 
Ces 98 m ? i , répondent á 6 9 coíl’; ainíi le coíF eft 

égal á, qyy = i M , 422. Pour connoitre combien 

ce coíF , eft contenu dans le degré , leqtiel eft de 

, 422 , 5 c 

ce coíF 
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60 miiles, ondivifera ce nombre, par 1 
Fon aura, ^ = 42 , ^ _ 

eft de, 4000 coudées Tartares; car il y a, 168730, 
de ces coudées au degré, Se y-ffr 2 ’ = 4 2 c °^‘ Tj- L es 

tourelles coíFéennes , font á 10 ftades les unes des 
autres ; ce ftade eft de 400 coudées ou de 6 oq 
pieds Tartares, Se il eft de 421 ~ au degré. 

L’ufage du ftade d’Ariftote , ne s’étend pas jnf» 
qu’á Delhi ; parce qu’Aíexandre ne fui pas juíque- 
lá ; mais ce ftade , entre encere dans Íes meftires 
itinéraires , des contrées qui avoiftnent Tíndiis ; on 
y trouvé des coíF de , 44 1 au degré , qui font cha- 
cu n , moitié de la parafange Perfane, de 22 f au 
degré , ou de 30 ftades d’Ariftote. Pietro della 
valle , dit en eíFet , que Ogni eos b coru e mega 
Fargenga di Perjia : vers la partie fitpérieure de ce 
fteuve, on y trouvé des coíF de 37 au degré, 011 
de 30 ftades d’Ariftote ; c’eft une parafange Per- 
fane : on n’o feroit aíTurer cependant, que ces coíí 
ne fciení pas , de 37 - au degré , Se de 4500 cou- 
dées Tartares. 

Les coíF, comme on Fa déjá vu , diítérent íelon 
les contrées ; entre Brampur Se Agrá, des voitures 
traínées par des boeufs , ne parcourent^ cu im coíl 
parheure, (Tavernier;) onaobíervé qu unhomme 
de pied , parcouroit en 3 heures , ce que des nceiifs 
attelés , ne parcouroient en general , qu’en 8 heu- 
res ; or un homme de pied , parcourt communé* 
ment , 60 miiles ou un degré , en 2a heures 4 
¿ans un temos égal d;s bceufs 


rftpVí; ti Vn tciy 
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eourront que 37 f ; par confequent ii les b ceu fs 
de rinde , ont la rnéme víteffe que ceux de France , 
ils parcourrcnt également , á pUiíieurs repriíes 
& en oareilies circoníiances y 37 coíl & demi en 
20 heures. Thomas Rhoé AmbaíTadeur Ánglois , 
auprés du Mogol , evalúe ce cc-íT á deux milles 
Ánglois ; le mi lie fíame efí de, 69 | au degré ; ainíi 
ce coíT feroit, de 34 — dans le méme are , il feroií 
la moitié de la parafango , de 5 werfís anciens de 
Ruffie , parafange en uíage , dans les Provinces fep- 
— 1 ~" de la Perfe. Le coíl dont il s’agií 


íenínonales 


■ au 


pourroit éíre la parafange de Perfe, de 37 
degré, & de 30 fíades d’ Añilóte. 

A Surate , au Malabar & juíqifau Coromandel , 
le gos 011 gau eít de 4 coíT ; Tavernier Févalue 
par mepnfe, á 4 lieues commimes de France , au 
lien de 4 coíT Judíeos ; en eíFet il compte 6 1 gos , 
entre Surate & Goa ; la diíférence des hauteurs 


polaires , entre ces lieux , efe di 


339 % & la diffé- 
rence en longitude , y efí de 92', lefqnelles valent 
87^ 5 4 ? ces deux cotes de I’angle droií du triangle , 
font ohíenir la difíanc 0 a m 


:e entre ces Yilies , de 3 5 2} 
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de 42 ” au degré , le gos y fera de, *10 \\ ; U 
parafange étant de , 22 f au degré , le gos y fera 
de 1 1 4", & ii la parafange, y efí 22 fois ~ , le gos 
y fera 1 1 fois -b On prendra pour le vrai gos du 
Malabar , celui de 9 | au degré , parce qu’il efí 
moyen entre les auíres. Ce gos pourroit tirer fon 
origine, déla Méfopotamie , il reníermeroit alors , 
24000 coudées Babyloniques ; il fe divife en 6 ñau 
ou milles , qni feroient de 4000 coudées chacun , 
lefqnelles feroient 10 fíades de Babylone. Ce méme 
gos pourroit auíli étre, de 18000 coudees I arta- 
res /qui efí Fancienne coudée des Arabes ; il pour- 
roit auíli étre compofé , de 1 6000 coudées Hache- 
mides , de 12500 guéfes d’Ifpahan , &c. A Goa 
la domination Portugaife , na point fait oublier lt 
cando , c’efí Faurie de París ; le cando efí les — de 
la coudée Babylonique , les f- de la condes Tar- 
tare , les j de la guéfe royale de Perfe , les f de 
la coudée Hachemide , les t de la guéfe d’Ifpa- 


cela donne <¡ M , 4, pour chacun des 61 gos : ils 
auroient fi 1 , 6 , par la dénnition de Tavernier. La 
route entre Surate & Goa , efí afíez droite , mais 
eLe n’en pss tiree au cordeau ; ainíi les 61 gos, 
ne font ni dans le méme plan vertical, ni dans le 
m eme plan horizontal : en dimimiant le nombre 
oes con , ils angmenteront en longueur; parce que 
k di fían ce , 3 5 8 , efí confiante, Dans les romes 
011 les deíours font ordinaires , on peut diminuer 
les difíances des ^ , on Fa déjá dit*; ici la route 
efí á peu prés droite , & en terrain afíez uní , pour 
ne permettre qti une partie , de ceíte corredion ; fi 
on la prenoit entiére , elle feroit de 8 gos , on ne 
la fera que de 6j ainíi le ges vaudra 6 M , & 
fera contenu, 9 fois & dans le degré. 

Pietro della valle dit que , Ogni gau cofia de 
quatro eos e correfiponde a due legh¿~ Porto ghefie : 
ces lieues étant de 18 au degré, le gau y feroit 
de 9 ; mais puifqiie le gos efí de 4 coíT, & que 
le coíT, efí ia moitxe de la parafange : en Perfe , 
fur les fronriéres de^ la Tartarie , il y a une oara- 
fange , de 16 f au degré , le gos feroit contenu 8 
fois & , dans le méme are ; fur les frontiéres 

de Perfe , vers la Géorgie , la parafange efí de . 
17 jj au degré, le gos feroit en conféquence ' 

S fc-is & yr , dans le méme eípace ; íi le coíT au 
r o ^ dv. B.ampur , efí ue 3 7 Ty au degré , le gos 
lercit 9 íois , dans le méme degré ; le coíT 
entre Brampur & Agrá, étant de 37 y au degré . 
le gos y lera de 9 ; vers le Tigre la parafange 

eít de , i b y au degré , pour lors le gos y fera ¡ 
encore } ae 9 ~ ; le coíT étant entre Delhi & A^ra i 
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han , 6¿c. Le cando efí de, 93750 au degré ; confé- 
quemment fi Fon fait enírer, ioooo candos dans 
le gos , il fera de 9 •§ au degré , comme ci-deíTus. 

Dans le Coromandel , le codam efí au gos du 
Malabar , comme 5 efí á 4 ; M. Bayer , dans fon 
Hifíoire des Rois Grecs de la Bacíriane, de méme 
que des caries manuicrítes , dont on nous a donné 
des calques , moníre que le codam , efí de 7 nali ~ ; 
ainíi ce codam efí de, 30000 coudées de Babylone 
ou de 12500 candos. C’efí vers les bouches du, 
Caveri , que cette meíure efí la plus longue , le 
codam efí dans cette contrée , de 7 ~ au degré : au 
fud de ces bouches, vers la cote de la Pécherie , 
le codam fe raoproche de la longueur du gos ; aa 
nord des bouches de cette riviére , jufqu’au Gange 9 
cette mefure va en décroiíTant , jufqu’á étre conté-» 
nue dans le degré , 8 , 9 , 10, 1 1 fois ; fur la cote 
occidentaie , les gos diminuent auíli , depuis Surate 
juíqu’aux bouches du Sind, oii la mefure itinéraire , 
efí la parafange, de 22 f au degré. 

Au Royanme de Siam , le ken ( Faune ) efí de 
3 ches (pieds Chinois ) ; le ken efí á la vua ( hraffe , } 
comme 4 efí á 7 ; ainíi la vua efí de , 5 chés y 
Chinois. Huit grams de riz font le doigt Siamois ; 
le ken efí de 48 doigts & la vua de 84. Vingt vua 
forment le fiex , & 100 fex compofent le ro 't-ning , 
qni efí la mefure itinéraire , de ce Royanme. Le 
roé-ning contiení 2000 vua , & Fon verra dans 
peu , que le chés efí de 1 iL 1 o % . 4f ts . du pied de 
París , multipliant cette valeur par 5 ~ , on aura 
pour celle de la vua, fi. 2% fi s . 2 pts . |, c’efí la 
taille commune de l’homme ; fí Fon rápete cette 
demiére valeur, 2000 fois, il viendra ij^otoifes- 9 


pour le roé-ning, giií fera 33 fois dans le 


gre. 


M. d’Anvdle 3 dit (Traité des Mef. Itin. , ) que 


3 > 
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Ies 8 grains de riz , font éganx aux 6 grams d orge , 
dont on a parlé , lefquels valent un pcuce dti pied 
Pythique ; alors 'a vua auroit, s j p . y- io- s . 8 p! \ ~¡~ 
dé long , le roé-ning renfermeroit , i 77 5 toifes , 
il feroit de 32 au degré ; cela eíí d auíant plus 
probable , que les 8 grains de riz & les 6 grains 
d’orge 5 peuvení avoir éíé égalés , par convention 
íaciíe. Mais cet excellent Auteur s eíi mepris , en 
faifant par difiraetion , la vua de 71 pouces ; car 
il fíippoíe les 6 grains d’orge , égaux á 9 de nos 
lignes , en conféquence , les 84 doigts de la vua, 
ne doivent valoir que 63 pouces; cethabile Géo- 
graphe , n’auroit díi trouver potir le roé-ning , que 
1750 toifes , & il en compte 1972. Eníin fi les 
í burees oü l’on a puifé , & qui ne font pas publi- 
ques , nous ont féduit á l’égard des mefures Sia- 
moifes , que l’on peut préfumer trop couríes , d’en- 
viron un trentiéme , on Pignore ; mais cela efr trés- 
vraifembíable, & méme íi les Siamois , euíTent em- 
prunté leurs mefures des Chinois , il femble qu’elles 
auroient les mémes fous - diviíions ; cependant le 
pied Chinois , fe divife en 10 cuns , & il eít á Siam 
de 16 doigts ; alors le ken qui eít égal á deux 
foks , feroit précifément , de deux coudées Babylo- 
niques : le fok exactemení d’une , & la vua de 3 7 
de ces coudées. 


ARTES. 

§. 1 1. 

La Chine , la Tarta.ru Cklnoife & U Japón. N° s . 92 

& 93. 

On s’eít principalement fervi pour dreíTer ces 
cartes , de celles de 1 ’ Atlas Chinois , du P, du 
Halde , dans fon Hiítoire de la Chine , 1737. Avant 
ce temps , les meilleures cartes de cet Empire , 
étoiení celles , de 1 ’ Atlas du P. Maríinlus. On a plu- 
íieurs réductions, de l’Atlas du P. du Halde , une 
des meilleures , fe trouve chez les héritiers á’Ho- 
mann ; favoir l’Empire de la Chine , par Haíiiis, 
1742 ; la Tartarie Chinoife; le Royanme de Corée 
& le Japón , par Tobie Mayer , 1748. Dans nos 
cartes , on a figuré en grande partie , le Japón 
d’aprés Kempfer , & l’on a extrait du Capitaine 
Cook , les pañíes , de la cote oriéntale de Nipón , 
qui ont été vues , lors du troifiéme voyage , de 
ce célebre Navigateur. 

Table des longitudes & latitudes ohferyées , de 
quelques lieux , contenus dans les cartes, N° s . 92 
& 93. 
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On a aíTujetíi á ces. points * les originaux qu’on 
a cites , & pour les frontiéres , on s’eii appuyé fur 
tes Villes les plus proches , oii il y a des obíerya- 
tions sures : telle eít: entr’auíres , dans la Taríarie 
Ruífierme, la poíiíion de Selinginsk , & dans la Tar- 
íarie indépendante , corle de Kami. Plus les crigi- 
nanx íont exatts , moins on eít long , á expofer 
t emploi qifion en a fait; mais. cet svantage , Pera 
encore rare long-temps. 

Selon un Dictionnaire Chinois , cité par ie 
P. Noel Féfuite^. dans les Gbferv ationes Mathema- 
úccz &c. , 4 lis de la meílire moderne ^ en feroient 
f de Pancienne , & il ajoute que , fous la dinaftie 
áes Tcheiu , qui finit vers Pan 250 , avant PÉre 
chrétienne le che ne contenoit que 8 dcigts. Il 
oonyient préfentement , de découvrir la longueur 
táu pied Chinois.. -On en a quatre indications 2 le 
P. Noel , par un milieu entre deux coudées , dcnt 
on íe fe rí en Chine , le feroit compter , de 1 i F . 9% 
de notre pied ; le P. Gauhil le dit, de 1- i p . y lig , 7 y 
{ d* Aoville , Mef. Itm. ; ) le P. Parennin , íiir un 
demi- pied , qu’il envoya á M. de Mairan , le fait 
írouver , de ii ? . 1 o l¡s , 40 ; & le P. Verbieít , le t . 
fait de 5 ii p . 1 Q l:? 5 56 : cPaprés ees indications, on 
«n extraira enattendant, 1 i F . i-o lis . y pts . s 84, pour 
la longueur du pied Chinois. 

A11 huitiéme fiécle de PÉre chrétienne , Phabile 
Áítronome Y-Han , Bonze Chinois , fií mefurer 
dans le Honan , trois ares du méridien terreílre , 
dhin demi-degré Chinois chacun , afin de eompa- 
ter ces mef 1 res , aux ares eéleítes correípondan^-;. . 
il troíiva ces ares , de : 63 % 5972-167% 937 & 
s?$o% 035 2 en .3 rédnk en decimales r les pas qui 
msimgzgzzmhs. 3 isc 3 e prsmigr mitiga í 


meíhodes^ feroit de , if>b 


, 1 26 , c eít íe moindre ? . 


& le dernier feroit de , 167% 937 ; ainfi on peut 
prendre, 166 lls § , c’eíl un milieu pris entre teus 
les . aúpes , il n’eít pas trop grand , & le degré 
Chinois eniier , en yaudra 333 % mais la pre- 
miére de ces melares , eít indiquée de , 198% 597 ? 
(Hiíh abrég. de PAÍtr. Chinoife , pag. 77, líg. 4 , j 
c’eíi une faute d’imprefiion , le 9 y eít un .6 ren- 
verfe. Les Chinois ftippofení que le Soleil , décrií 
un degré de fon orbite par jour , en coníéquence 
lís divifent la circonférence du cerdo, en 3-6 5 0 % 
leur degré fe divife en 10 oh &c. Par-tout ailleurs 
ia 3 6c e patrie , de la circonférence , eít un degré de 
& ^ es 1 oo f du: degré Chinois 5 . fe réduifent á ,, 
5 S? 1 37 5 77, du notre. 

Pour connoitre combien il y a de lis , de PAftrc- 
nome Y-Han dans un de nos degrés , on dirá.-. 
59 ? 1 37) 77 > hont ky<y íiS % comme f & íont á, 
3 : 3 f l % 194. Le degré moyen du méridien , ayanf 
ete trouvé de., 5704% | , par la coudée du nilo-- 
m.tre. diviianí ces toifes par, 3.38% i 94s on aura 
pour chaqué li ^ 168% 689 , & fi Pon vouloií 



-9883 3 ; on reduiroit auífi ,. Ies toifes. 

ni». .. ^ 


du ii en pieds-, & Pon auroit, 1012C 134; divi- 
íant ce dernier nombre , par ceíui qui le précéde r 
on trotiveroíí que ce firenferme, 1024 pieds Ch¿ 
> P iUS T n peih reíte ., qu on ne dolí pas comp- 
peut venir, ou de ce que le diyífeur , aura 
li¡ PP°^ írés-peu trop perií, ©y de ce que '!& 
1 V j ,% n ' a 5 5 atira e % lu pp°íé írés-peu trop grande. 

4e Ib Tesas la diaaáie íáei 



DES CARTES. 


on renouvella PAftronomie en Chine , on compía 
1000 lis, pour 3 0 de laíitnde , (P. Gaubil , Hiít. 
de l’Aítr. Chin. , pag. 97 ; ) c’eít 3 33^ y , pour 
i° Chinois , comme ci-deíí'us : ainíi un de nos 
degrés vaudra, 338 a ~- k , ce li contiendra , 168 7 , 
Ó892 ; mais Pon a vu précédemment , qu’il ren- 
ferme 1024 pieds Chinois ; fi done on divife, le 
premier de ces nombres rédmt en pieds , par le 

fecond il viendra , -- x ^ 0 i 1= o F . 98 841 3 3 , sie- 

fure de París , pour la vraie longueur , du pied 
Imperial Chinois , qui fous Pexpreffion ordinaire , 
vaut 1 i p . ic Us . 4? ts . Ce pied Imperial , eft írés-peu 
plus court j que celui que M. de Mairan a írouvé, 
d’aprés le demi-pied, envoy é par le P. Parennin : 
ce ! ui-!á eít á celui-ci , comme 2079 eít á 2080. Le 
li dont il s’agit eít contenu ,12175o, dans la circonfé- 
rence du méridien , laquelie renferme, 1 24672000 , 
chés ou pieds Chinois , & noíre degré a , 3463 1 1 y , 
de ces pieds. On fe fert auíli en Chine du cobre , 
c’eít une auné qui a deux ches de long. 

Puifqne fuivant le Dicíionnaire Chinois , doní 
on a parlé , 4 lis modernes font 5 lis anciens , ce 
dernier fera égal a, 338^X75 ce qui produit , 
2.7o 7 " ~ au degré ; on en a fait mention , en trai- 
íant des mefures , de la Tartarie indépendante. Ce 
rfeít pas-lá Fuñique changement , qui íoit arrivé 
au ü ; cetíe mefure eít me me diírérente, felón les 
Provmces , & la longueur du li a encore changé , 
fous diveríes dinaíties. L’Empereur Canhi qui 
monta fur le troné, en 1662 , íixa le li á 180 
chang (cannes,) á 300 puu (pas,) ou encore á 
io 00 ches ( pieds Impériaux , ) chacun de 10 911 ns 



par la valeur , o p ., 9884133 , du ché ímpérial, il 
‘VÍendra, 1779C y ou 296E 3C -A, pour la lon- 
gueur de ce li . exprimée en mefure Francoife ; 
c-c íi Pon divife , le nombre de pieds Chinois , 
3463 11 4, quil y a dans un de nos degrés, par 
1 8oot , on verra que ce li eít , á frés-peu prés , de 
5 9 2 I? dans notre degré. De ce que le ché, dans la 
oinaíHe des i ckéu , rfétoit que de 8 cuns , au lieu 
de 10 qu’il a afíiiellement , en compofant le li 
cíe , 3024 de oes ches inférieurs , on trouveroit im 
ii, de 422 J- au degré; mais íi Pon fait le li , de 
3 800 enes inférieurs , on en eonekira un li, á tres- 
peu P r és , de 240 au degré. 

* p r - n i i e r e e ni r e pr 1 fe des Chinois- pou r áten- 



te 

te 



pays 


» d’Eygur fut alors connu , Se la íituatlon de la 
» Capitale , á la rencontre de deux riviéres , luí 
» Et donner par les Chinois , le nom de Kiao- 
» Ho-Tchin, c’eít-á-dire Ville du Confíuent. On 
» la retrcuve dans Marc-Pol , fous le nom de ville 

» ce Lop II en eít parlé comme d’une réíidence 

» royale, dans les Géographes orientaux ils la 
» nomment Tenkabash .... Ce que les Chinois como- 
! » toient , depuis Singan - Fon dans le Scheníi , la 
» plus ancienne des Viíles Imperiales de la Chine, 
» jufqu’á la Ville principale de PEygur , eít mar- 
» qué par les Auteurs , qui oní écrií fous les Han , 
» de 8100 lis, ( d’Ánviile , Mef, Itin ) »' 

Le P. Gaubil , confomme 16 o 2o 7 y , en lengV 
mde , entre Singan-Fu & le centre cu Tac Lop ; Ies 
mines de Tenkabash font á peu prés , 6P, plus occi- 
dentales que ce centre; ainíi la diíFérence en longfo 
tude, entre ces deux Vides , eííde 17 o 2 ig qui valeiit 
8 1 hurle paralléle moyen. La latitude de Sin- 
gan-Fu , eít fuivant le méme P. , de 3 4 0 1 6 7 f ; cello 
du centre du lac Lop , eít ele 42 o 2o 7 , les ruines de 
Tenkabash, font environ , io 7 plus nord que ce 
centre , conféqiiemment , la diíFérence en latitude , 
entre les ruines de la Ville du Confíuent & Sin- 
gan-Fu , eít de .8° 13 7 , qui font 49 3**; cela do mis 
la diítance aérienne, entreces deux Villes, 60-9 54% 4, 
diítánce qui répond á 8 100 lis , de mefure iíinéraire ; 
en les diminuant de ~ , ils deviendroient , de 7043.. 
Maintenant íi Pon divife , 954*% 4 , par 7043 , 012 
trouvera , o is,í , 1 3 5 5 . pour la valeur d’im de ces 
lis , lequel eít de , 422 f au degré; il ed de 782. 
chés , ou plutót de 780; alors il feroit de,, 975 ches 
inférieurs. La détermination de la ville de Lop , 
ou du Confíuent , rfeír pas aíiéz précife , pour que 
Pon puiíTe -compter , fur une grande exadiíude ; ce 
li pourroit étre , de 380 coudées Tartares, ou peut- 
étr-e méme , de 400 de ces coudées , alors oe li 
feroit un fíade Tártare, de 421 ~ au degré; ce ; 1 £ 
pourroit étre auíli, de 800 chés Impériaux, ou áe 
iooo chés inférieurs , pour lors il feroit de , ,432 § 
ay degré; & íi ce li étoit de, 819 y chés fmpé» 
riaux, ou de 10.24 inférieurs, il feroit de, 422 f 

au degré, comme on la dit précédemmení. M.-d/An- 
vine compíe ce ii , de 445 au degré , &c -ítous -ne 
Pavons írouvé que, de 4x2 V Errím eti-Ti erítraor- 
dmaire , que rar une mefure priíe , il y a plus de 
2000 ans , il y ait une incerfitude d'environ , Jg 
qu a íre- vi ngíiem e^>a ríie de la diítánce ? S y a beáti- 
co up d’efpaces , en Europe & ailleurs , qiPon par- 
court habituellcment , fur ieíquels Pineertriracíe 
plus grande, 

-UAeie , NT 38 fabrégl -des malíes 9 qm m 

co ntíennent le -detafi. 
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Artille V. 

Contenant V Afrique. 

§• I- 

La Haute- Guiñee , N °. 94, & BaJJe- Guiñee , 

avec la Cafrerie Occidentale , & U pays des 
Hottentots. N®. 95. 

La conftru&ion de ces numéros , s’appuie frtr 
les caries fuivantes. Barbarie , Nigritie & Guiñee , 


par G, de Liíle, 1707 ; Congo Se pars des Cafres, 
par le méme , 1708 ; cote de Guinde, par le Che- 
valier Desmancháis , 173^1 ; la Guiñee, chez les 
héritiers d'Homann ; l’Afnque , par M. d’Anville , 
3 feuilles , 1749; les cotes de Guiñee & les cotes 
occidentales d 5 A frique, depuis FEquateur, jufqu’au 
cap de Bonne-Eípérance , par M. Bellin , 4 feuilles, 
1 7 5 o ... 1 75 2 ; & la Guiñee, par M. d’Anville, 1775. 

Table de la longitude & de la latitude de quelques 
Caps & de quelques liles ? renfermés dans les Ñ 
94 & 95. 


Os 


N O M S DES L I E U X. 



¡ 


Cap Camarones. 

Cap de Bonne-Espérance. 

Cap des Palmes. . . 

Cap des Trois Pointes. 

Cap Formosá. . . . 

I Cap Lahou. . ... 

j O $ Ledo. .... 

1 Caf Lisune 

Cap Lopes- C ons al y o , Poiníe O 
Cap Mesurado. . . 

Cap Moreno. . . . 

Cap Negro 

Cap Saint-Jean. . . 

Cap Sáint-Paul. . . 

Cap Secundo. . . . 

Cap Sombreiro. . . 

Cap Tagrin. . . . 

Cap Verga 

Isle Annobqn, P oiníe N. 

ÍSLE DE l’ASCENSION. . 

ÍSLE Dü pRINCE. . . 

ísle Fernando-Po , Poiníe N 
Isle Sainte-Hélene. 
s Isle Saint-Mathieü , milieti. 

{ Isle Saint-Thomé, Poiníe N. 

? Potnte du Patrón Saint-Grégoire. 




Pour aílujetlir au Ciel , cette íongue fuite de 
tes , aiitant bien qu’il nous a été poílible , on a 
recherché diligemment , la diíFérence en longitude , 
compriie entre Pifie S'ainte-Helene & le cap N egro , 
par des rentes & felón les meilleures caries ; on a 
trouyé les 8 fuivantes : 17 ° > o / : 18 o 04: 18® 12'': 
x8° 17G18 0 iSC* 18 o 2 4 / : 7 i8° 35 ' & 1 8° 54% 
dont ©n a extrait , 18 o Si de ceíte dlíférence 


cotes 


Diff. des Mérid. 


2 

5 

4 

12 

12 

8 

1 1 

12 
10 

8 

o 

10 

1 1 

14 

16 

4 
16 

7 

o 

o 

s 

9 

5 

24 


Latitude. 


04, 

04, 

43 ? 

* 5 ? 

)° > 
OO, 

35 > 

06, 

5 2 ? 

22, 

°7 ? 
49 ? 
37 ? 
47 ? 
44 ? 
58 ? 
04, 

44 ? 
J 9 ? 
°5 ? 
Jo? 

12, 

°5 ? 

53 ? 

06, 



D. M. 10". 

O 

3 ° • • 37 '? 0 N. 

0* 

33 • • 55 ? 3 * s - 

oO. 

4 . . 20, 0 N 

0 

\ 4 . . 23, 0 

0 E. 

4 . - 30, 0 

oO. 

^ . . 06 , 0 

0 E. 

9 . . 40, oS. 

0 

8 ..11,0 

0 

0 • . 53 > 0 

oO. 

6 . . 11, oN.j 

0 E. 

10 . . 47, 0 S. 

0 

16 . . 05, 0 

0 

1 . . 07, oN. 

0 

5 • • 55» 0* 

0 

3 * * 53 ? oS. 

0 

12 . . 28, 0 

oO. 

8 . . 1 1 , 6 N. 

0 

9 • • 35 ? 3 

0 E. 

1 . . 46 , 0 S , 

0*0 

7 • • 57, 0* 

0 E. 

1 . • 37, oN. 

0 E. 

3 • • 17? oN. 

0*0 

15 • • 55 ? o*S. 

0 

1 . . 48 , 0 

0 E. 

0 . . 27, 0 

5 

0 

O 

N" 

♦ 

• 


onfonflrait la longitude, 8° , ¿ oueft, de Pifie Sainte- 

Helene fi refiera 10° 07' k I’ e fi,p 0u r la longitude 
au cap Negro. ° 

En remontant de ce can a t ' ^ 

r 1 1 • n ,,P ? a ceun de Lopes-C on- 

íaivo , hmt diltances ont dor> n ¿ v 

1 5 , , u °nne, pour langíe mo yen 

de cette route, le nord, 6 o ,, ou - nd'rmi 

ces giffemens font comtsris fP „ Y ^ A vr ¡ 

_ ü , c . , ^ ils ceux, aue les Na viga- 

teurs de Satnt-Malo, en voy érent á París , en 1774: 



DES C 


Ies latitudes de ces* caps , ont été obfervées á la 
mer ; Tare du méridien intercepté entre eux , étant 
cennu avec I’angle de la route , on obtient facile- 
nt , leur áifference en longitude , de z° o i ou 02 ; 


rae 


ecníeeuemment , la longituae du cap Lopes-Lon- 
falvo l eft de io° 07'— V oi ; = 8 o o6b Selon les 
obíervations de M. Varela , OíEcier de la Marine 
Eípagnole , cette partie de la Gmnée , feroit plus 
occideníale , d’envircn 6'' de temos , qu'on ne la 
trouve id ; on ignore á quel endroit il a rapporte, 
le mouvement de fes horloges , & malgre 1 habileté 
de cet Officier , les ifies d’Annobon, du Prince, de 
Saint-Thomé & de Fernando-Po , ne manquerent 


pas , de faire quelques oícillaíions , avant de fe fixer ; 
d'autant plus que des obíervations, au Port de liíle 
Saint-Thomé , par des Marins Anglois , qui pou- 
voient ne pas étre , auíii verfes dans i Aílrononiie , 
que M, Varela , en donnent la longitude , comptée 
de Greenwich, de 8 o 22' au moins; íi ces caries 
n euffent pas été conftruites , avant que les obfer- 
vations de M. Varela, fuífent indiquées, on etit été 


embarrafíe pour le choix. 

La longitude du cap Verd, á la Roche du large, 
qui n’entrepoint dans cette carte-ci elide, 19 o 55^4 
Oueft; elle ríeft bien connue que depuis les voya- 
ges , de MM. de Fleurieu & Pingré, fur Filis en 
1769, & celui de MM. de Verdun, Borda & Pin- 
gré , á bord de la Flore , en 1772 ; qui ont redíi- 
fié les obíervations, de MM. Varin , du Glos & 
Deshay es, lefquels avoient placé ce cap trop á FEÍ 1 , 
de plus de 20b 

Entre le cap Verd & le cap Lopes -Confalvo , 
on a enchainé le cap Rouge , qui n’entre pas dans 
cette carie , les caps Verga , Tagrin , Mefurado , 
des Palmes , Lahoti , des Trois Pointes , Saint Paul; 
on a lié dans la méme chame , Foiieft du ízc Cura- 
rlo , les caps Formofa , Camarones & Saint lean. 
Pour cela on a non-feulement , en égard á lenrs 
différences en longitude , prifes au moins quatre 
fois ; mais encore on a fait en forte, que leur fomme 
füt égale á , 28 o oT, 4, qui fe rencontrent entre 
Ies caps Verd & Lopes-Coníalvo ; on a encore 
pris , leurs différences en latitude , au moins quatre 
fois ; & pour en faire ufage , on a d’abord pofé 
par leurs vraies latitudes , ceux de ces points doní 
les caries s’accordoient , avec leurs hauteurs pelai- 
res prifes a la mer ; enfulle les points intermé- 
«fcáres reñans , ont été places , á l’aide ? de ces 
différences moyennes en latitude. 


A R T E S. jg 

On a procédé , á peu prés de méme , pour Ies 
pomts qu’on a placés , entre le cap Lopés-Confalv^ 
& le cap Negro; ayant eu égard, á leurs diífé- 
rences en longitude , en plus & en moins , & auí5 
á leurs différences en latitude , prifes auíant de 
fois que ci-deífus ; enfin on a confíate le tout , par 
des oiftances entre chaqué point, recueillies avec 
foin , au moins quatre fois , & Fon n’a été fatif- 
íaií , que loríqu’on a eu réuni , ces trois moyens 
de vérification , fur cinaque objet. La cote depuis 
le cap Negro , jnfqu’au cap de Bonne-Eípérance , 
s’appuie fur la ville du Cap , déterminée par les ob- 
fervations multíplices , de M. l’Abbé de la Caille , 
Mafon & Dixon ; cette cote eft déferle & n’a 
guére ete fréquentée , que par les Portugais , qui 
nons en ont fourni le detall. Les environs du cap 
de Bonne-Eípérance , font bien connus , depuis que 
M. l’Abbe de la Caule , en a donné une carie , 
á l’occafion de fa mefure du degré du méridien ; 
on a encore d’autres caries de ces environs. 

Depuis la ville du Cap , pour arréter la cote , du 
Sud-Giieíl de l’Afrique , on s’eff appuyé fur des 
points déterminés , de l’Iíle de Madagafcar , dont 
on s’entretiendra , puis entre la ville du Cap & 
cette lile , on a fixé fur cette cote d’ Afinque , la 
poiníe du Patrón Saint - Gr égoire , & le cap des 
Courans , qui eft extérieur á cette caite. Quant aux 
mefures ítinéraires , de la hauíe & de la baíTe 
Guinée , les nations Européennes , ont porté les 
leurs dans les contrées, oü ils ont des établiíTemen^ 

S- I I* 

Le Canal de Mofambique , Cljle de Madagafcar , &ci 
N °. 96. Les cotes de Zangue bar & d' Ajan 3 N°. 97. 

II y a des Originaux , qui font communs á ces 
detix cartes-ci & aux deux precedentes ; tels font 
le Congo & le pays des Cafres , par G. Deliíle , 
1708, & FAfríque, par M. d’ Aoville, 3 feuill s , 

1 749 : on y a joint FEgypte , la Nuble & FAbyf- 
finie , par G. Deliíle , 1707 ; FOcéan Oriental de 
M. Bellin , ^ 1 740 ; la carie des cotes Orientales 
d’ Afrique , du Neptune Oriental , de M. d’Aprés , 
caríe qui a deja été confuilée , pour les cotes , 
des environs du cap de Bonne Eípérance ; le 
canal de Mofambique .... de la i re , & i e édition 
de ce Neptune. 

Voici la Table des longitudes, & latitudes des 
lieuxj fur lefquels ces caites font appuyécs. 


A N A L Y S E 
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NOMS DES LIEUX. 


Baye d’Antongil .. 

Baye Saint-Augustin , Cap Sud. 

Cap d’Ambre. * 

Cap de l’Est 

Cap Delgado. ...... 

Cap des Courans. ..... 

CAP tiUARDAFUI. ...... 

Cap Saint-André. ..... 

Cap Sainte-Marie. 

Cap Saint-SÉbastien, cote d’Áfrique. 

Cap Saint-SÉbastien , Isle Madagascar. 
Cap Saint- Vincent. . 

Fort Dauphin, détruit. 

Foule-pointe. . . . 

Isle Anjouan, Pointe S. 

Isle Blanche ou Brulée. 

Magadoxo. .... 

Monbaza. ..... 

MOS AMBIQUE. . . . 

Sofala. ..... 

Terra del Cada. . . 


Dijf. des Mérid, 


Latitude. 


! D * 



M. 

10“. 




M. 

10”. 

47 ° 


9 

•28', 

4 * 

15 o 

• 

9 

17', 

4 S. 

41 

• 

9 

33 > 

0 

2 3 

• 

0 

55 , 

0 

47 

• 

9 

45 5 

0 

1 2 

• 

9 

02 , 

0 

48 

• 

9 

J 4 , 

0 

16 

• 

9 

2 9 , 

0 

38 

9 

9 

58, 

0 

10 

• 

9 

02 , 

0 

33 

• 

9 

2 3 , 

0 

23 

• 

0 

35 , 

0 

5 o 

« 

9 

06 , 

0 

1 1 

» 

• 

5 °, 

cN. 

43 

• 

9 

06 , 

0 

16 

• 

• 

°3 ? 

oS. 

42 

. 

9 

54 , 

0 

2 5 

• 


28, 

0 

33 

• 

9 

10, 

0 

21 


0 

36 , 

0 

4 i 

• 

9 

59 , 

0 

12 

•- 


21 , 

0 

41 

&■ 

9 

36, 

0 

21 

• 

9 

28, 

0 

4 ? 


9- 

04, 

0 

2 5 

• 

- 

°3 , 

0 

47 

9- 

9 

03 , 

7 * 

17 

• 

0 

40, 

2 * 

43 

• 

9 

n , 

0 

12 

• 

• 

22 , 

0 

46 

• 

9 

13 , 

O' 

1 1 


• 

22 , 

oN. 

43 

• 

9 

46, 

0 

0 a 

• 

9- 

e 9 

. N. 

39 

• 

9 

06 , 

0 

* 9 

• 

0 

9 9 

. S, 

38 

& 

9 

34 , 

0 

14 

• 

9 

58 , 

0 

3 2 

9- 

9 

3 1 , 

0 

20 

• 


14, 

0 

42 

■ 9 


38, 

0 * 

19 

9 

9 ■ 

29, 

o* 


II y a deux Obfervations , á Terra del Gada ; 
Tune par M. Heateoí , qtii en donne la longitude 
áe f 42 o io' ; l’autre de M. Harris , qui la donne 
de, 46 o 4G> / . Ces longitudes réfuítent , d’obfervations 
dTclipfes de Lime , & il y a une pareille obíer- 
vatioo, de M. d'Aprés á la Baye St. Auguílin y 
qui ifen donne la longitude , que de 40 o 49^. 
Daos la partie oriéntale , de cette grande lile , á 
Foule - pointe on a , une occultation d’étoile par la 
L une, obfervée par M. le Gentil, occultation qui 
donne, 46 o 5 6', 5 , & 47 o 36b, a, de longitude, 
étant calculée, par les anciennes Tables de la Fuñe , 
de M. Mayer, & 47 o 16', 2, felón les nouvelles 
Tables , de cet habile Aíironome ; cette longitude 
efí de, 47 o od, 3 , felón une Eclipfe de Lime , 
obfervée par M. d’Aprés; elle eít de, 47 o io ; , o, 
felón des hauteurs de la Lime , prifes par M. 
Dagelet. La longitude de la Baie d’Antongi! , eft de 
47 o 17', o, felón í’óblervation , d’une Eclipfe d e 
Soleil , par M. Dagelet ; elle efe de , 47 o 48', 8 , 
& de, 48 o ie', 7, felón des hauteurs de la Ltme ’ 
prifes p r M. le Gentil. 

Enfuite 'on a prís fur cinq bonnes canes , Ies 
diíférences en longitudes, entre Foule-pointe , la 
Baie d’Antongil, & divers poirts de la core O ci- 
dentale ; ce qui a ouvert une communicatioo 


entre les points des deux cotes , 011 il y a des 
obfervations , & cette relation entre chaqué 
endroit , a augmente le nombre des données , 
d’aprés lefquelles , on a conclu les longitudes , 
qui font inferites daos la Tabíe. On a dit précé- 
certiment, qifon avoit arreté le cap des Courans * 
en sappuyant ítir le cap de Bonne-Efperance , & 
fur quelques points determines, de 1 la cote de 
Madagafcar ; on ajoutera qif entre le cap des 
Courans , & le cap S. Sebaíhen, de la cote d*Africriie* 
on a pris la diílance & le giílement , on Fangle 
de ia rouíe , avee le mendi-en; on a procédé de 
méme , entre ce dernier Cap & Sofala ; entre 
Tole & cebe de Mozambique , & entre 
Moiambique , & íe cap del Gado : en outre afín 
de eonílater , l’emplacement de ces poíitions , on 
l 0 s a fait auííi toutes dépendre , de leurs diíhnces 
á diírérens points , de la cote Oueít de Mada- 
gafcar. 


On a continué á prendre , la diíhnce & íe 
giffement, entre le cap Del Gado & Monbaza; 
ent>c Monbaza & Magano\o , 8z entre cette Ville 
íe cap Guaraanti. Ce cap eít diírart de Moka , de 
10 heiies pm ames , íluvart un grand nombre de 
.cutes ñau tiques ; cette chitan, ~e opere enlong tilde , 
ü j 2.5'; or le cap de Guardafui, étant par 5c 0 068 

Moka 



DES CARTES. 


Moka fera par, 41 o 41' : íi, entre ce cap & Moka , 
la longitude eíl divífée en 1 3 parties égales , il y en 
a á íort pen prés , 6 entre ce cap & l’iíle Brúlée. 

Sur la cote oriéntale d’ Afrique , on penfe d’aprés 
divers indices , qu’en general , la coudée ancienne 
des Arabes , y eíl en ufage , ainíi que les meíiires 
itinéraires , qui en font compofées. On préílime 
Hiéme, d’aprés de foibíes autorités, qu’on fe fert 
affez communément , de cette coudée, dans les 
Royaumes de Benin , de Congo , de Loango & 
d 9 Angola. 


4 t 


1 1 1. 


L'Égypte, la Nuble & t AbiJJznie. N°. 98. 

Pour la defcripíion de ces Pays célebres, on 
avoit l’Egypte, la Nubie & 1 ’AbiíImie, par G. Deliíle , 
I 7°7 i PEgypte moderne, fur la relat'on de Paul 
Lucas , des héritiers d’Homann ; l’Egypte , du 
P. Sicard ; l’Egypte , par Richard Pockocke , de 
Covens & Mortier; FAfrique , par M. d’ Aoville , 
3 feuilles , 1 749 ; l’Egypte ancienne & moderne , 
de 1 ’ Atlas de Boudet, 1753 ; l’Egypte moderne . 


| par M. d’ Aoville, 2 feuilles, 17 6f. 

Tabie de la longitude & de la latitude , de quelques lieux , fur lefquels eít appuyée cette carts 


N O M S DES LIEUX. 


ALEXANDRIE 2 y ( 

Asgan jo 

Berenice. ............. 13 

Caire ( le ) 

Cap Alberton 24 

Cap Arusq. . 25 

Damiette 29 

Dungola 2 g 

Erkiko jj 

Guender. 

Jalac. . ( t , . j 

Xbrim * 2q 

Mosho 27 

Napata. . 

Peluse , (ruines.) 30 

Rosette 

Sennar. . ,0 

SUAKEM ^ - 

Suez '. ! ! 30 


Dijf. des Mérid . 

D. M. 10 “. 

■7® r • *1 c E. 


Latitude. 

D. M. 10 “. 


I 4 , 

08, 

08 , 
4 2 ? 
J 4, 
33 3 
4o, 

28, 
14, 
22 , 

3 2 , 

47 ? 

29, 

3°3 

2 7 5 

45 3 
19, 

2 9 ? 


3 I# 

. . n', 6 # N - 

2 3 

• • 54 > < 7 * 

2 4 

• • 0 7,6 

30 

• • 02 , 9* 

3 1 

• « 12, 0 

3 1 

• • 03 , 0 

3 1 

* * 2 4? 9* 

19 

• * 24 , 0 

*5 

• • 3 6 , 0 

J 3 

• • 07, 0 

*7 

. . 4 ó , 0 

22 

• ♦ J O * O 

20 

..38,0 

20 

..12,0 

3 1 

• • °5 ? 6* 

3 1 

• • 2 5 3 3 * 

14 

. . 48 , 0 

J 9 

..11,0 

2 9 

' • 553 4 


v ^Les pofitions, défignées par I’aílérique * , font 
á 1 ordinaire fondees , íur des obíervations aílrono- 
miques , & entre ces lieux , les latitudes d’Alexan- 
cL-iS , du Caire & de Rofette , font moyennes 
Cutre Cebes, de MM. de Chazebes & Niebuhr. Pour 
avoir la longitude de Syenne, Eratoílhénes , dans fa 
meuire de la terre , compte 7 0 1 2 \ de diíférence 
en latitude, entre Alexandrie & Syenne ; Hipparque 
oc Ptoiomee , ont obfervé , la hauteur du póle 
Alexandrie, de 30 o 58'; en conféauence, Syenne 
auroit ete par, 30 o 58' — 7 0 i 2 '= 23 o 4 6'. Era- 
tOxthenes , evalúe la diílance entre ces deux Villes , 
Ge 5000 Rades nautiques , de 666 4 au degré , 

Vaient 5 450 miíles 011 minutes, de grana 
II Partie. 0 


cercle, c eít 1 nypothenufe d’un tdangle , dont l’un 
des cotes de 1 angle droit 9 eíl la diíférence en lati- 
ne , 7 14':™ 432 milies : la fomme de ces deux 

cotes, eíl de 882, &leur diíférence eíl de 18; ainíi 
l’autre cot e, qui a fa direftion ded’Oueíl á l’Eíl, 

fera y 882x18 = 126 miíles. Par la latitude N - 
moyenne , de 27 o 22', le degré de longitude eít 
de, 53 ¿ % 3 2 i en conféquence , les 1 z6 M valent, 

2 o 21b, §, du paralléle ; la longitude d’Alexandrie 
étant de, 27 o 5 4b, 5, celle de Syenne fera de, 27 o ; 
54', 5 + 2 ° iC, 8 = 30° íé', 3. 

On ne s’cR pas arréíé á ce moyen feul ; on a prís 
d’aprés o caries , fur l’arc du paralléle , la diílance 

F 
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156, 7 : 164, 9 
o : 12*; , 4 


I2 5 


pns 

2 : *54? 1 

123 , M 8 : 124 , 5 ; 125 , w U5 , 

Le milien entre chaqué íliite , fuivant nos méthodes 
eít , pour la premiére rangée , de 165 M , 7, & pour 
la feconde, de 125^, 6. Les meftires indiquées , par 
Eratoíthénes , ont fait découyrir 1 26% o , pour 
cette derniére diítance ; les 125% 6 , donnent 
enviro n , une demi- minute de moins , en longi- 
tude; mais Fon a trouvé Bérénice par, 33 o 08 , 7 , 


* ^1 1 1 

en la rapportant á Suez , á Moka , & au bord ae 
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• t » im t u r 1 • \ c rrprme ' on a i d’ Alexandrie a Syenne , & Ion a trouve teípe&R 

ocadenta e , qu xl y a de Beremce á Syenne .° ¿ l» s diitances íuivantes, 

auíii la didance oriéntale , fur i are du parante, \ \ mienr , i^s u _ 

165 j 7 : 165, 9 : 166, 3 •* 166, 8 : 167, 

ó : 126, 4 • 1 34 ? 6 ; 1 37 ? 2 • I 3 ^» I * 

carte , par le caractére. Les pofitions de la Nubie 
& de FAblíTmie , font Fextrait d’un long travail „ 
qu’on a fait fur ces Pays. Pour lier ces points ayec 
cetix de FArabie , on a formé un mangle entre 
Erkico , Moka & le fond du golfe de Loheia ; ce 
qui a fixé Erkico , par rapport á Moka ; les autres 
points font tous , enchainés á Erkico & entr’eux. 

Le Schéne , eít la principale mefure idnéraire , de 
l’Egypte. Ptolomée compte 500 ítades , oans un 
degré du méridien , & il evalúe le fehene a 3^ 
ítades ; ainfi ce fehéne feroit , de 1 3 f au degré ; 
c’eít la définition méme , de la parafange. Héron 
fait auíTi le fehéne de 30 ítades , ou de 4 milliaires» 
tandis qu’on a vu que la parafange , fi'eít que de 
3 milles , leíquels feroient ici chacun de dix 
ítades. 

L’Iíinéraire d’Antonin , indique la maníion Perita- 
Schccnon , entre le mont Cafílus & Pclufe , á 20 
milles de Fun & de Fautre de ces lieux ; or 
puifque 5 fehénes font 20 milles , il faat que le 
fehéne , foit de 4 de ces milles. Hérodote & 
Diodore, compofent le fehéne du Delta, de 60 
ítades ; li le fehéne eít de 4 milles romains , 
comme il y a , 75 de ces milles au degré, ce fehéne 
fera de 18 7, dans le méme efpace ; d’un autre 
cote íi les 60 ítades , du fehéne d’Hérodote ou 
de Diodore , font de ceux d’Ariítote de , 1 1 1 1 j au 
degré; & qu’on divife ce dernier nombre, par 60, 
on trouvera que ce fehéne eít de, 18 14 


sice & Álexandrie que ,5 
365'% 7, répond en longitude á , 3 0 oí', 3 , & l es 


14', 2 ; ici la diítance , 



7° 

i 2’ : M. de 
& M. Nie- 

o 


duire , 2 o 21'', 3 , á 2 o 17', 6 ; on peut conclure 
de la que Syenne , eít plus oriéntale qu’ Alexandrie * 
de 2 o 20', 5 A 1 o. 

Dans la recherche, de la longitude de Syenne, on 
eít parti , de la latitude d’ Alexandrie , obfervée par 
Hipparque ; cependant Eratoíthénes , faifoit celle 
de Syenne , de 24 o oo f , o , íi Fon y ajoute , 7 0 1 2 ; , 
on aura celle d’Alexandrie , de 31 o 
Chazelles Fa obfervé de, 31 o n', 3 
buhrde, 3 1° 1 1', 9 ; la moyenne eít de, 3 1 0 1 1 7 , 6 : 
íi celle d’Hipparque & de Ptolomée , eít moindre de 
13', 6; cela ne vient pas entiérement de ce qu’A- 
lexandrie , avoit anciennement plus d’éíendue; cela 
vient principalement , de ce que la latitude en fut 
obfervée , avec un gnomon qui donnoit prefque , 
la hauteur du bord fupérieur du Soleil, au lien de 
celle du centre : on a parlé précédemment, de cette 
diíférence. Au temps d’Eratoílhénes , l’obliquité de 
l’Ecliptique étoit de , 23 o yi', 3 , la latitude de 
-Syenne , Ville qui étoit fous le Tropique , de volt 
ctre de cette quantité : Afilan eít plus Nord, de 
i!., 7, que n’étoit Syenne ; par coníequent la latí— 
tilde d’Afuan 


Ville 


minee 


eít de 23 o 54b Bérénice aujourd’hui 
eít plus Nord qu’A-íuan , felón nos 
combinaifons, de 13 ',6; elle devoit erre, fous le 
tiopique du Cáncer, qui n’éíoit pas une ligne fans 
largeur , puifque felón Hipparque , en s’éioi<mant 
¿u Tropique , d’un quart de degré , tant au Nord 
qu’au Sud , les coros verticaux lejour du So ítice, 
n’avoient point d’ombre á midi. 

II y a une route ancienne, de Bérénice á Coptos, 
-atijourd’hui Keíf, on en a fait ufage. Entre Afuan 
¿e le Caire, on a determiné, par des opérations gra- 
phiqties, trois des principaux lieux, íitués fur le 
bord occidental du Nil : on les diítinguera fur la 


■j au de$ 


[re 


le premier contient, 304i r , f; le fecond en a, 
30807 ; celui-lá eít á celui-oi, comme 80 eít á 
On aime mieux , interpréter de cette maniere , 


Hérodote & Diodore fur ces endroiís , que 


de 


dire qu’il y a erreur; mais il eít trés- probable cue 
les milles de Fitinéraire d’Ántomn , fur Fefpace cité , 
au lieu d’étre Romains , foient des milles Egyptiens 
chacun , de 7 grands ítades 7 de Ptolomée , de 
ii4 r , & loríque le fehéne, fera de 40 ítades, 
dont 10 feronl le mille, il eít infniment probable, 
que ces ítades feront na 11 tiques cu de, , li- 
« Pendant notre navigation Hit S trabón , 
» (Lib. XVII. ), on a definí le fehéne á 40 ítades, 
» & méme davantage. .. Artemidore, depuis Mem- 
» ph s jufqu’á la The baide , eítime les ichénes cíe 
1 20 ítades ; de la Thébai’de jufqu’á Syenne , d 


» 


» 


en compte 


60 ; depuis Pelufe . ínfau’á la oomíe 


, julqu a ia pon 
par Se canal 25 fehénes, ou . 
ít la "i o ítades ootir un íchene . » 

k 


; depuis 
il Y a 


» du Delta , . 

» 750 ítades, c’tít la 30 ítades pour un íebene. » 
méme Strabon ( Lib. SXi ) Hit , les vms io nt 
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parafange Perfique, de 6o ílades , uauuta ^ 
kr n’autres de 40 : ceí Auteu 


d’autres de 
Auteur prend indiíHn&ement , 



y auroit 9 , de ces fchénes au degré , & ce fchéne 

contiendroit , 6i6i r ,{, 011 7200 orgyes Egyp- 
tiennes ; mais commeil eíl extrémement probable, 

que M. Pauclon aííure, dans fa Métrologie, que 
ce font des ílades nautiques , ces ílades etant chacun , 
les j de ceux d’Ariílote , le fchéne de FHeptanome 
fera, de 5 + |-, au degré, & il re-nfermera, ioi69 r , 
011 1 2000 orgyes. En conféquence , le fchéne de 60 
ílades , en uíage dans la haute Egypte, eíl la moitié 
du précédent , il eíl de 1 1 j au degré , & contlent 
óooo orgyes ; celui de la baífe Egypte , qui eíl de 
40 ílades nautiques, ou de 30 grands ílades, de 
500 au degré , n’eíl que le tiers de celui del’Hep- 
íanome , il eíl de 1 6 f au degré , , & il a de 
long 4000 orgyes. 

II reíle á découvrir quels font les élémens , de 
ces mefures itinéraires. Jbn-al-Hokom auteur 
Árabe a écrit que , dans la conílruclion de la 
grande pyramide, on avoitdonné, achaque cóté 
de la bafe , 100 coudées royales, (Greaves). 
Hérodote fait cette étendue de 8 plethres , ou 
de 800 pieds ; le pied que cet Auteur employe 
ici , eíl celui d’Egypíe , qui eíl la moitié , de la 
coudée du niíométre; conféquemment, Hérodote 
fait le cóté de cette bafe , de 1 íiade ~ ; c’eíl le 
íiade nautique de , 666 ~ au degré. Marín de Tyr 
{ de fita orbis') dit , que cette pyramide occupe 
par fa bafe , un eípace de 400 coudées , c’eíl le 
ilade de Ptolomée & de Héron, de 500 au degré. 
Strabon fait auíli cette diílance , d’un de ces ílades 
} uíle. Diodore é valué ce cóté, á 1 íiade ~ á peu 
prés, c’eít le íiade olympique, de 600 au degré. 
P nilón de Bizance , ( de feptern orbis fp cela cu lis ) , 
donne 6 ílades de contour, á la bafe de cette 
pyramide , ce contour eíl de , 4 grands ílades 
Egyptiens ; amíi celui de Philon eíl, de 750, au 
degré , c eíl le ítade Pyíhique. 

Selon Greaves ( Pyramidograp . , in- 8 ° , London 
1646), le cóté de la bafe, de cette pyramide eíl 
^ e ,' pieds Anglois ; ce pied eíl les , o p , 93 83 , de 
cemi de París; ainíi ce cóté en mefure Franqoife, 
íeroit de 654 pieds : M. deMaillet, Fa conílamment 
obtenu, de 657 pieds : le P. Fulgence , Capucin 

6 Mathematicien , M. Thevenot & M. Nomíel ou 
M. de Monconis , Font trouvé de 682 pieds ; M. de 
Chazelies , Fa meíliré de 6e,-c p ; mais la ligne qu’il 
a fuivie, faifoitun détour la fléclie avoit, 3 5 pieds 

7 de París , 011 3 8 pieds de Londres felón Greaves 



uñare de cercle, il auroit eu 23 o 3 c/, 6c 1’ are dans 
cette circoníiance , eíl á la corde qui eíl le cóté 



mefurée , ne doit pas toujours avoir éte convexe; 
elle doit avoir été un peu concave , au quart &£ 
aux trois quarts de la diílance ; cela mettroit , plus 
de 4 P , § de diíFérence, entre la ligne mefurée, 8 c 
le cóté de la pyramide ; de plus la fiéche felón 
Greaves , eíl un peu plus grande , & cela tend 
auíli , á augmenter cette diflerence; par conféquent, 
le cóté de cette pyramide, ne fera pas trop court 
en le réduifant, á 68 ) P ; le grand Caííini l’a réduií 
de meme. Si Fon divife chacune de ces longueurs , 
par 400 , on aura pour la longueur , de la coudée 
du niíométre , les -quantités íiiivantes , i F , 635 : 
i p . 6425 : r . 705 , 6c i p . 7125. 

Afín d’avoir plus de données fur ce fujet , on y 
joindra le íiade mefuré , á Laodicée en Plirygie, par 
Thomas Srnith , dans fon voyage aux fept églifes 
d’Aíie; fa mefure eíl de, 729 pieds de Londres, qui 
reviennent á, 684^ , 02, de París, 6c la coudée qui 
en réíulte eíl de, 1^.71005. Greaves a trouvé, 
que la coudée du Mekias du Caire, avoit un i p . 
824, de Londres, qui vaut en pied de Roi ou 
de París, i F . 71146. SÍ nous prenons un mibeu, 
fuivant notre méthode, entre ces 6 valeurs nous 
aurons, 1^.7096, pour cette coudée, laquelle 
paroit trop petite ; cela vient principalement , de 
ce que les mefures , du cóté de la bafe de la pyra- 
mide , par MM. Greaves & de Mailleí , font íéníi- 
blement trop couríes , la premiére á peu prés , 
d’ T ~ partie , & la feconde d’environ , partie. 
La coudée du niíométre , dont on a fait mention, 
page 4 de la i re Partie, de cette Analyfe , méríte 
á tous égards , de trouver place ici ; elle a de 
long, i F . 71 149 f; on en a fait exécuter deux , 
& un étalon s’en conferve , chez M üe la V e Lennel , 
Ingénieur, en inílrumens de Mathématiques , á cóté 
des grands Auguílins. 

On ne peut douter que , la mefure du cóté de 
la bafe, de la grande pyramide, par le P. Fulgence, 
par J. B. Thévenot , & par M. de Monconis , ne foit 
exaéte ; ces trois mefures , dont le réíiiitat eíl le 
meme, font appuyées , fur des autorltés trop graves , 
pour les fufpecler ; íi ces mefures font trop íbioles , 
ce n’eíl pas qu’elles n’aient été bien priles , c’eft 
que les pieds qu’on y aura employes, etoient trop 
grands. E11 eíret depuis ce temos -la, fuivant 
M, Picard, ( anc. Mém. de FAc. R. des Se., tome 
VI), le pied des Architecles & Macons, fut rae- 
courci , d’environ rh- Henri II rendit une Orden- 
nance , en Octobre 1557? fíxe Faune , á] p . 
7® . 8 /; n , mefíire de Roi ; cela doíine á Faune , 5 24 
' ' F ij ; 
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lignes ; mais Taime des Drapiers, 3525 lignes de 
long ; ainíi d’aprés cettte auné , le pied de ce 
íemps-lá , feroit au pied de ce témps-ci, comme 
3 2§Tít á 3 27. Selon Pétalon de l’aune des Merciers , 
elle eít de 52 ,6 f , & ceí étalon , eít de l’an 1354; 
en coníéquence le pied de ce temps - la , feroit au 
pied actuel , comme 186, eít á 185 : en prenant un 
miíien, entre Taime drapiére, & Taime merciére, 
le pied íhus Henri II, íeroit á celni d’aujourd’hui, 
comme 232 , eít á 251. Maintenant íi Ton muítiplie 
la coudée , i p . 705 , que ces MM. ont trouvé , 
d’abord par |ff-, enfuite par, f|4 , & encore par, 
-r§§, on aura les trois coudées, corrigées fuivantes , 
i p .j 1021, i F . 71 179, & i p . 71422 : celle qiTon 
a bien voulu nous communiquer , tient le miíien , 
entre le íept admiffibles , éparfes cí - deííiis ; les 
moyens employés , les attentions , apportées dans 
fa détermination , aíTurent , de toute Texaüitude 
poffible. On eít deja prévenu , que la rac-itié de 
cette gránele coudée , eít le pied commim d’Egypte ; 
que trois de ces coudées , compofent d’orgye Egyp- 
tienne ; que cette coudée effc 400 fois , dans le 
cóté de la bale , de la grande pyramide , qui eít le 
grand fía de d’Egypte , contenant 600 pieds Alexan- 
drins ; que cette coudée eít , de 200000 dans le 
degré , & de 72000000 , dans la circonférence du 
méridien ; mais Ton s’eít fuffiíamment , entretenu 
de ces melares. 

Avant de quitter l’Egypte , on dirá un mot, de 
ce que les Anciens y ont fait, pour déterminer la 
grandeur de la ierre ; on a déja dií quelque chofe , 
Tur la melare d’Eratoíthénes , entre Syenne & 
Álexandrie , - que Pline lui fait fuppofer , fur le 
anéme méridien , afín de rendre fans doute , fa 
defcription plus inteliigible , comme íi Ptolomée 
rfavoií pas dit , que pour meíurer la Terre , ü 
n’eít pas nécefiaire , que la diítance des lieux , 
foit dans le méme méridien , pourvu qu’elle íbit 
dans un grand cercle , & qiTcn ait la diíférence 
des longitudes , & celle des latitudes, ( PtoL . Geo». 
Lik. /, Cap. j ) ; cela meííoií en eítet, les Anciens 
en état, de calculer Tare du méridien, compris 
entre ces Heux, á peu prés, comme on le feroit 
aujourd’hiii. 

Hipparque , faifoit la circonférence de la Terre 
de 270 000 ítades; il augmenta en apparence , celle 
qu’avoit trouvé Eratoíthénes ; Hipparque l’expri- 
moit en ítades Pythiques , & Eratoíthénes en 
ítades nauíiques. A Syenne á 130 fíades á la 
ronde , les gnomons ifavoient point d’ombre , ¿ 
midi le jour du íblílice ; ainíi 300 ítades fur la 

Soleil, dans le 

? & Paníanlas 
ce oiametre 


ierre, repondent au diametre du . 
Oel : Hipparque, Pline, Ciéomedes 
íe veuleaí ainñ ; Hipparque faifoit 
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de la 72o 6 partie, de la circonférence; en multi» 
pliant 720 par 300, il eut la circonférence de la 
Terre, de iióoco ítades Olympiques : Hipparcme 
éíoit de Stagyre en Macédoine ; auííi fes deux 
circonféren ces terreítres , font-elles exprimées en 
mefure s Grecques. 

Poílidonius de Rhodes , contemporain de 

mnpp _ fzrhznt mip Téfndp C.annmic 
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Rhodes , elle ríy paroiíToit qiíun moment ; Tare 
du méridien , íut íuppoíé de 5000 ítades , fur 
l’eítime des Voyageurs fans doute , & la circon- 
férence de la Terre , qui en réfulta, fut de 240000 
ítades , de 666 f- au degré; c’eft la prendere mefure , 
de ceí Aítronome , fort mal détaillée par Ciéomedes , 
( Cíclica Theoria ) , quoiqu’Auteiir du méme ñecle ; 
car entre Rhodes & Alexandrie, il n’y a que 5 0 
17', en latitude, & non 7 0 7 ; Canopus á Rhodes, 
s’élevoit au moins de 2® ; la réfraction encore , pou- 
voit produire une erreur , d’environ 26b Poílidonius 
a pu s’avancer, vers le Nord dans TAñe mineure, 
jufqu’á ce que Canopus , cefíat de paroitre íiir 
Thorifon ; il a pu auííi meíurer , la hauteur de 
cette étojle á Rhodes , & ajouter á la diítance , 
ce qiíü y manquoit, pour faire 7 0 - : Ciéomedes 
ne nous en informe pas ; malgré les défauts de 
cette méíhode , du moins en apparence, la conclu- 
ñon , n’en pároli pas moins légitime. Eratoíthénes 
réduifoit , les 5000 ítades de Poílidonius , á 3750 
Itades; parce qtíil vouloit en changeant de fia des , 
en avoir 180000, dans la circonférence. 

Pour la feconde mefure , de Poílidonius , on avoit 
trouvé felón Ciéomedes , Tare celeíte entre Lyñ- 
macme & Syenne, de la 15® partie, de la circon- 
férence, la diítance terreítre, étant de 2000 ítades, 
ia circonférence de la Terre réfultante , en con- 
tenoit 300000 , de 833 ~ au degré : ce ítade étant 
de 000 pieds , il y auroit 500000, de ces pieds 
au <ae o r ^? & ’e grand ítade d’Egypte, en renfer- 
meroit 1000; par la, cette mefure de Poílidonius 
reviendroit a celle qu’ont adopté, Marín de Tyr 
i en eífet Poílidonius íuivant S trabón 
iaifoit ia circonference de la Terre, de 180000 
ftaaes. Riccioli remarque , cifil nV a entre Lvíi- 
machie & Syenne , que 18°; de différeíice en Íaíi- 
tiide , oc 1 on trouvé aujourd’hui, que la diíférence 
ae leurs meridiens , efi d’environ 5 0 j; une trigo- 
noméírie fphérique , qiíon avoit dans ce temps-íá , 
poiivoií taire connoitre , Tare du méridien inter- 
cepté, la diítance des Viííes & ieur latitude, étant 
connues; mais Cleomedes auroit du dire comment, 

T vO ^ 4 • 

! /\ rs 


o° de latitude en foní 2 
circonférence. 


ou la 15 a partís, de la 
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§. i v. 

gtats de Trípoli , de Tunis , & FAlger i avec ceux 
de Maroc & de Fe £. N°. 99. 

Poür fe diriger dans cette caríe , on avoit á 
confulter 1 Hiíioire d’Afrique 3 par Jean de León , 
Lyon 1556. Les Royaumes de Tunis & d'Álger , 
par Sanuí 6c Marmol ; les détails de ces Royaumes , 
par M. Schavq d’apres fon voyage en Barbarie , doní 
íl a dreílé íes caries : Haíius a donné ces details , 
dans fa caite d’Europe , en 4 feuilles , chez les 
héritiers d’Homann , 1 746 , de méme que M. d’An- 


ARTES. 4Í 

ville , dans fon Afriqne, 6c dans fa prendere Partie 
d’Europe : on avoit á confulter , l’Egypte , la 
Nubie , 6c l’Abiíiinie , par G. DeliEe , 1707 ; la 
Barbarie, la Nigriíie , 6c la Guinde , parle méme, 
I 7°7 j la caríe genérale des États de Maroc , 
contenart les Royaumes de Fez , Maroc, Tafilés, 
& de Segelmeíle , divifés en leurs Provinces , par 
Homann , 1728 ; on avoit encore á confulter 
pour les cotes, les caries de la mer Méditerranée , 
par M. Bellin, 1737, par M, Olivier , 1746, 6c 
par M. Grognsrd , 1745. 

Tahle de la longitude 6c de la latitude, de queí- 
ques lieux maritfmes , fur lefquels cette caríe eíl 
fondée. 




jl6 

L 

Entre oes lieux, II y en a quelques-uns d’ap- 
puyés , íur des c-bícrvations aíironomiqiies ; tel ed 
d’abord Trípoli : parmi les obíervations qu’on en 
a , celle de Harri s , approche le plus du vrai ; pour 
s’en afíiirer, on a rapporté cette ville, á Alexandrie 
& á Tunis, á Malte & á Tunis , puis á Malte & á 
Alexandrie. La longitude de Tunis , vient d’une 
cclipfe de Soleil , obfervée par le Barón de Thot , 
on en a fait meníion , dans la premi ere Partie, au 
paragraphe du Royanme de Naples ; quant á la 
longitude d’Alger , le peu d’obfervations qu’on y a 
faites , portent cette Ville trcp á FOccident ; c’eíi 
pourquoi par le moyeñ des ¿flanees , on a rap- 
porté cette Ville , aux lieux bien déterminés des 
environs : tels que font Tunis , Carthagéne , Gibral- 
tar , Cadix , Cagliari , &c. Les poíitions de Ceuta 
& de Tánger, dépendent de celles de Gibraltar 
& de Cadix ; la proximité des premieres aux der- 
nieres , ofFroit le moyen d obtenir furement, leurs 
úiílances &c leurs giíTemens reí’peclirs. Au nouveau 
Salé ou Rabath , la latitude eíl de , 34 o 05', o , 
par un miden , entre plufieurs obfervations. M. Ca f- 
lini le fils, en 1768, fur la Frégate l’Enjouée , l’a 
trouvé de , 34 o 04', o ; la différence en longitude , 
entre Rabath & Cadix , par les montres marines 
eíl, fuivant M. CaíTmi, de 39' ; elle tient un milieu, 
entre celles qu’on a de cette longitude. A Safie 
en 1767, une émerfion, du premier Satellite de 
Júpiter, obíérvée par M. l’Abbé Rochon, & qui 
a eu des c orre fp onda ntes » á Gréenwick , á Calais 
& á París , indiqueroit une longitude un peu foible ; 
on a trouve par des rouíes nautiques, partant de 
pomts fixes , que cette longitude devoit étre , au 
moins , de 1 1® 12/, o. La latitude de Safie eíl de , 
32 o 18', o, obfervée á bord, & de 32 o 20', o’ 
obfervée á ierre , par M. l’Abbé Rochon. 

A Fégard des autres points de la Table , c’eíl 
par des diflances multipliées , entre chacun d’eux 
& par leurs différences en latitude, qu’on les a 

place . en référsnt rpc X. 

aux 
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terrón ne peut entrer, dans un plus ampie détail 
íiir ce fujet, fans répéter des opérations, qu’on a 
deja expoíées plus d’une fois. ^ 

La Codée de Maroc , d’Alger , de Tunis & de 
Trípoli , eíl les } du pied Grec , elle vaiit, mefure 


elle fera de 27 au degré ; fi l’agash ou ! a Lene 
contient 1 2000 cadées , cette íieue fera de 1 g 1 
degré. La prendere de ces mefures s’empíoie , <J¿ U 
la partie feptentrionale , des Etats de Maroc ori 
fait ufage de la feconde , dans le pays de Derne • 
íiir íes pays intermediares , la Iieue y efl en aén¿* 
ral, de 10000 cadées, ou ée 21 } au degre. On 
eíl aííuré de la longueur , de la cadée de Maroc 
& d’Alger ; on n’a que des indications verbales fur 
celle de Tunis & de Trípoli. 

Des perfonnes qui ont été á portée , d’én étre 
inílruites, ont dit que la cadée étoit la méme 
tout le long de la cote de Barbarie ; d’autres eme 
celle de Trípoli & de Tunis , étoit de deux palmes 
de Malte & de Sicile; & d’autres encore, que cette 
cadée étoit les ~ , de l’aune de París : en ce cas 
la cadée de Maroc , feroit á celle de Trípoli , comme 
125 eíl á 126 ; c’eíl-á-dire qu’elles feroient , á 
trés-peupres égales.La cadée de Maroc & d’Alger, 
eñ íes , de la coudée Hachemide ; les , de 
fe coudée ancienne des Arabes ; les , de ía coli- 
ge noire , 011 de celle du nilométre ; Se les 
de la coudée commune, ou de celle de Babylone. 

§. IV. 

Partie occidentale de V A frique , comprife entre le 
Cap Saint-Vincent & le Cap Tagrin , avec les 
lfes voijines. N°. 100. 


de París . i p . f. % a *. ; elle eñ de 2160*00 


/ - ' ¿i 

«egre : fi ion compcfe la Iieue , de 8000 cadées 


au 


*/-/, mmijuc rran^oue ou le Sénégal, par le 
méme, 1726; la Reíation de P Afrique Occidentale, 
par le P. Labat, 1728; le Cours du Sénégal & de 
f , mhie ’ P a , r ie Capitaine lean Leach , 1732 ; 
íes cotes Occidentales d’Afrique , par M. d’Anville^ 
2 reinues,' 1751; carte réduite , des cotes Occiden- 
tales d Afnque, depuis le détroit de Gibraltar, juf- 
qua la rmere, de Sierra Leona, par M. Beilin , 

; carte générale du Sénégal, de 
1 í. Adanfon par Phil. Buache, 1756 ; carte d’une 
paiqe, Ge lOcean Occidental , du yoyage de 1 $ 
* ¡ore , par MM. de Verdun de la Crenne, le Che- 
valier de Borda & Pingré, i 7? r 

Table de la longitude & de la latitude des lieux, 
ieíquds cette carte eíl dreíTée, 


A 
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N O M S DES LIEUX. 

Dij¡f. ¿es MeñJ. 

Latitude. 

i 

D. M. io ES . 

D. M. io €J . i 

Cap Blanc ( Royaume d’Hagy. 

Cap Botador . 

Cap Rouge. 

Cap Verd , Pointe O. 

Cap Verga 

Fort Saint-Louis ( Sénégal. ) 

Isle Gorée 

Portandic 

( Porto Cansado 

i Río do Ouro 

i 

19 o . . 28 ; , 7°’ 
16 . . 48 , 0 

19 . . 02, 3 

l 9 -.51,6* 

16 . . 10, 1 

18 . . 47, 2 

1 9 * ♦ 43 , 7 * 

lo ..19,2 

13 . . 18, I 

. . 38, 0 

20 o . . 44', 7 

26 ..12,5 

12 . . 20, 8 

14 . . 46 , 1 * 

9 • • 3 5 , 3 

16 . . 09, 0 

14 • • 4® ? 2. # 

l8 . . 14, 3 ; 

27 . . 26 , O 

2 3 • • 2 3 . 5 

1 


La poíition de Tiñe de Coree , a été 

% r i i • t t-’I • o ir 


par M. le Chevalier de Fleurieu & par M. Pingré 3 
en 1768, & conílatée par, MM. les Chevaliers de 
Verdun , de Borda , & par M. Pingré , en 1 772 : 
fuivant divers reléveraens , ces hommes hábiles , 
ont enchainé avec Gorée , pluíieurs points des en- 
rirons ; on a choifi parmi ces lieux, la pointe 
oueíl cu cap Verd. M M. Varin , Duglos & 
Deshayes setoient trompes, en 1682 , d’environ 
20', Tur chacun de ces deux endroits , en piacaní 
l’iíle de Gorée, par 19 o 25', & le cap Verd , par 
19 o 30'. M. le Chevalier de Fleurieu, a découvert, 
jufqu’á la caufe de cette erreur. Les huit points de 
la Table dont on n’a ríen dit , ont été arréíés , par 
des difrérences en longitude & en íatitude , mui- 
tipliées , aííorties , analyfiées , dificutées , & encore 
par des diílances nómbrenles , entre ces points , 
traitées d ? une maniere analogue, aux différences des 
mendiens 5 c des hauteurs pelaires. La Iatitude du 
cap Bojador , a été prifie á hord , par M. le Cheva- 
Lei de corda ; celle du cap Blanc au Royanme de 
Hagy , eR le réíultat moyeo , entre neuf obferva 


tions nautiques , de cette hauteur. On a conílilte 


t *1 

pour la cote, entre le cap Verd &c le cap Blanc. 
la caríe de M. d’Aprés, dans fon Neptune Oriental! 
ieconde edit.on ; on s’eft apper^u que Portandic . 
y ytoit píacé trop a l’Oueíl , 011 cu’il étoit trop 
pres du cap Blanc, éc fiur-tout du cap Verd. 

^? ur ^ ía ^lir cette aílertion , on a fait ufage , d’ime 
conítruction géométrique , qu’on va tacher dex- 
puqiur , fians le íecours d’une figure. Les latitudes 
cu. Cap Vcid^ de Portandic & du cap Blanc fiont 
■onnt.es , on connoií auíli , la difrérence en Icngi- 
? entre ces deux caps; on a de plus recherche 
evcc íom, la diílance du cap Verd á Portandic , & 
cene _ ortaadic au cap Blanc ; mais craígnant 
nte erreur , üans ces dilhmces abíolucs , on 


fane np 

4 


[ ne prendra en ce cas que leur rapport. Soit la dif- 
tance üu cap Blanc au cap V erd zrm D ? celle du cap 
Verd á Portandic =zd, & celle de Portandic au 
cap Blanc ==2 T , partageant D, en deux paríies pro- 
portionneiles , aux diñances^, <f , on aura pour la 
, . Dd r) £ 

pius granee — & pour l’autre~ : afin de fira- 

plifier, on fera la prendere = /h , 6 c la feconde 
22c n : la courbe qui en chaqué pomt , donne le 

méme rapport eíl le cercle , lequel fiera tracé, 

fiar une projefíion géographfque exafíe ; pour en 
trouver le centre , qui fiera fiur le prolongement 
de D, 6 c toujours du cóté de la moindre diílance 
T , on nommera r le rayón , & Pon aura la pro- 
portion , m : n : : 2 r+ m: xr — n , qui donne le pro- 
duit des exírémes , 2 rm — - m n “ 2 r n -J- m n pro- 
duk des moyens ; faiíant pafier — mn, du premier 
membre dans le fiecond , tranfpofant 2 rn 9 du fiecond 
dans le premier, & diviíant par 2 , il viendra 
rm — r ti — mn , qui , en décompofiant , donne 
rn — - n : m :: u : r. 


La difterence en Iatitude , entre le cao Verd & 
le cap Blanc , efit de , 3 58", 6, ( Voyez la Table ; ) 
la difrérence en longitude , entre ces caps eír de , 
6 =2 2.i m , 8 , d oii Pon a , par la propriété du 

“* * ■** si j 

359 , 3 -°na 


22 


íriangle reclangle , Ja diílance D 
trouvé que la diílance d , eíl á la diílance /, comme 
í 5 efe á 11, diíhibuant 359^, 3 , dans ce rapport, 
on trouvera m = 207^, 3 n , = 152^, o, & par 
confiéquent, m — n r— 55^, 3 ; fiufcílituaní ces 
valeurs , dans la proportion précétíeníe , on aura , 
5 ) M , 3 : 207 3 : : 1 5 o : r" 5 6c/\ 8 ; on ótera 
1 5 z M , o , de ce rayón , & il reitera , 417^', 8 , pour 
la di-lance du cap Blanc juíqu’au centre , fur le 
prolongement de la ligue D : ce centre tombera 
dans ce cas ? peu au deíTous des ules Cañarles ; on 
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tracera enfláte, le paralléle de Portandic ; puis du 
centre trouvé 8 c cPun rayón de , 569% 8 , on 
décrira un are, qui coupera le paralléle tracé , á 
l’endroit que doit occuper Portandic. 

On pourroit fnbílituer , les valenrs abfolues de 
m Se de n , trouvées ci-deffus , dans la propor- 


tion qui a donné le rayón ,Sc Ton auroií 


Dd—D 

~z?+«r' 


I> d D £ . . y . , 

-rr~L • •' : r , mulíioíiant les termes du pre- 

ntier rapport , par d -f- 4 , Se diyifant les termes 


par D , á viendra , d — S' : di: ~S : r, mulíipliant 

d £ 

enfláte íes antécédens , par d -f «T , & alternan! , 
on aura , (d+ ) x ( d — <T ) : DT : : d : r ; pro- 

portion dans laquelle il n’entre , que les diftances 
abfolues ; mais Pon rencontre plusfouvent , le rap- 
port des diitances , que leurs valeurs abfolues : on 
pourroit taire ufage de cette formule , dans plu- 
íietirs occaíions , Se lorfque le lien , dont on cher- 
che la pofition , dépendra de plus de deux autres 
points , il ne fera pas néceíiaire , de tracer le paral- 
léle du point cherché , les iníerfeétions des cercles , 
le détermineront fuffifamment ; le paralléle aura 
lien toutefois , íi Pon connoit exadement la lati— 
tude : alors en prenant un milieu , entre íes inter- 
fedions , des cercles entre eux & avec le paralléle , 
on aura la longitude cherchée. 

On aura bien pen de chofes á diré , far les mefu- 
res itinéraires , de cette partie ; on n’en connoit 
guéres que les Cotes , Se les Européens , qui y 
ont des établiífemens , y emploient les mefures , 
qui leur font les plus familiéres , c’efí - á - dire 


celles qu’ils y ont porté. Les peuples , entre l e 
Royaume de Maree Se le Sénégal , font Maure-s 
011 Arabes; la domination de FEmperenr de Maroc 
s’étend j ufanes fur ces pays , dont les Rois de qu e fi 
ques Etats ‘ font fes vaffaux Se parens ; il tient un 
Gouvernetir & une garmfqn á Teffet ; ainíi on peut 
croire , que les mefures itinéraires , des Royaumes 
du Sahra , font les mentes qu’au Royanme de 
Maroc. Les relations confiantes , qu’il y a entre 
cet Empire & la Nigritie, la Caravane de Trí- 
poli , qui va annuellement 211 pays des Négres , 
fembleñt indiquer de plus, que les mefures itiné- 
raires , depuis le Sénégal & le Niger , jufqu’á la 
Méditerranée , font les mémes qifen Barbarie. 

§. V I. 

//les du Cap Verd . N°. 101. 

Cutre les cartes qu’on a citées , fur les cotes 
Occidentales d’Aíriqne , & qui contiennent les ifles 
dont on s’occupe , on avoit encore pour les ifles 
du cap Verd , celle de Covens & Mortier ; une 
carte Ángloife anonyme & fans date , d’une demi- 
feuille ; celle de M. d’Áprés ; la carte de , M. le 
Chevalier de Fleuríeu , dans fon voyage , com- 
mandaní la Prégate Fifis, en 1768 ; celle de Georges- 
Robert , dans PHifloire générale des voyages , de 
M. l’Abbé Prevoíl , tom. 2 , in-4 0 , par M. Bellin , 
1746. 

Tabíe de la longitude Se de la latitude des lietix , 
fur lefquels la carte des ifles du cap Verd , eft 
confiruite. 
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ÍSLE AUX CAILLES. . . . 

Isle Brava, Pointe N. O. 

Isle Buénavista , á PEfl. 

Isle de Mai , Rade des Anglois 
Isle de Sal , á POueft. . . 

Isle Fuego , au Pie. 

Isle Saint -Antoine , 


f 


au N 
au S. . 
auS. O. 


O 


/ au N. 

L auS. . 

_ , T / au S. E. 

Saint-Nicolas , auS a 

/ auS.E. 
L au S. O. 


Isle Sainte-Lucie , 
Isle 

Isle Saint -Vin cent 


iff. des Miña i. 


Latitude. 



D. 

2355 T 1 

M. 

io £S . 

D. 



M. 

IO es 

• 

© 

• 

« 

\ 0 

i 

1 

• 

. 50', 

u 

14 o 

« 

38 Ü 52 ! 

• 

53 ', 

SSSágaTTT'' 

7 * 

• 

• 

• 

• 

27 

• 

. 07, 


14 

• 

» 

53 ? 


• 

• 

• 

• 

24 

• 

• 57 ? 

0 


« 

• 

58 i 

6 

• 

• 

• 

« 

2 5 

• 

* 3 1 9 



• 

« 

06 , 

1 * 

« 

• 

• 

• 

25 

• 

. 20, 

0 

16 

« 

• 

44 , 

5 

• 

• 

• 


26 

• 

. 42, 


r 4 

• 

• 

5 ^ 5 

3 * 

• 

• 


• 

27 

• 

• -A- T ry 

1 

17 

• 

• 

18 , 

4 

• 

• 

• 

• 

27 

• 

• 3 1 5 

9 

16 

• 

• 

54 9 

6 

• 

• 

• 

• 

¿7 

• 

. 32, 

0 

16 

* 

• 

57 ? 

2 

• 

• 

• 

• 

26 

• 

• 5 *, 

6 

16 

• 

• 

55 ? 

9 

• 

« 


• 

2 7 

• 

. 00 , 

6 

16 

• 

• 

42, 

7 

• 

• 

• 

• 

26 

• 

* 

1 

16 

• 

• 

2 7 ? 

4 

• 

• 

• 

m 

26 


• 44 , 

1 

16 

• 

• 

40 , 

9 

• 

• 

• 

m 

2 7 

• 

. 10, 

£ 

16 

• 

« 

48 , 

6 

• 

• 

3 

• 

27 

• 

• *5 9 

O 

16 

• 

• 

5 1 > 

5 


Isle 
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j| N O M S DES LIEUX. 

Dljj. des Mina. 

Latitade. k 

D. M. 10”. 

D. M. 1 c |J 

1 Isle S aint-Yago , 4 * q 

citL v 3 «* • • • *. 1 

S T ^ f auFort 

| La raía, ^ au Mouillage. . . . 

2.6 o . . 09^ 1 

26 . • 04, i # 

25 . . 50, 4* 

25 • • 5° 5 1* 

15 o • • 2.5', 6 ¡ 

1 4 • • 5 2 9 0* I 

14 •* 54 ? i 

. • 53 > | 


Dans le voyage de Fifís , & dans celur de la 
Flore , en monillaní á la Prava , on nous a enrichi 
de points bien afllires , íur les ifles meridionales du 
cap Verd : avant d’arriver á ce mouillage, par des 
relévemens multipliés , faiís á bord de Fifís & de 
la Flore , en a fíxé l’emplacement de Fifís de Mai ; 
dans le premier de ces voyages , M. Pingré en 
1 769 , a relevé afíronomiquement , du mouillage 

A^ 1 ^, — . — 1 « • _ j ^ i?.. I o ^ n * 1 _ 



. m J i r — 

ques , ingenieufes & layantes , a determiné la poli- 
tlón , du méme pie & celle de Filie Brava : dans 
ie fecond on a eneore arréíé , par plufíeurs relé- 
vemeos , la poíition de Fifíe de Fuego. 

On ne jouit pas encore , du méme avaníage , 
pour les ifíes les plus feptentrionales , du cap Verd ; 
c’efí: pourquoi de ce Cap , jufqifau point le plus á 
1 y fe , de ía cote de Buena villa , on a trouyé la 
diílance de, 303 7, d’aprés íix ro lites qifon a 
anaivfées, diícufées , avec toute Fattention pofíi- 
ble ; on a aufíl concia felón huit données , la lati- 



aura ceíle de Buénavifía , telle qu’elle eft marauée 
ci-deíTus. Pareillement du cap Verd , jufqifá la 
pomte íha-ouefí , de Pifie Saint- Antome , on a con- 
cia , k différence en longitude de , 7 0 40', 4 , d’aprés 
lix 1 cutes, anaiyfees avec foin. On a découvertavec 
le méme foin , les autres lieux de ces ifíes , dont 

on ne parle point , & qui font inferits dans la 
i able. 

Afín qu’on puíiTe appercevoir , les dimculíés 

cu on doit íurmonfer , dans Femploi des moyens , 

dorr on a iait ufage id, on va en indiquer qtiel- 

ques-uns. P 3 . La dédinai fon de Faiguiüe aimantée , 

Cy ti es-oiindle á bien déíerminer ; cela tient aux 

cetauts des inftrumens , qu’on empioie g la mer ; 

Ecm au vaiífeau méme, qui eíi un obferva- 

«ambuiant , aiíez incommode; cela tient aufíl 

aux amplitudes, qu’on empioie ordinakement , dans 

uffí 6 rec b ei che, amplitudes qui varient perpétuel- 

t Ik ent 5 P ar ; £s kégaiiíés, des réfracHons horizon- 

"t ^ °d i£1 Q£c bnaiíon de la bcufíble, étant iacer- 
íi, iranís. 


tame , la dire&ion de la route , qui en dépend , íe 
cevient aufíi. i°. La derive qui varíe , felón la forcé 
. vent ; ? ^ a poíition des voiles & leur quantiíé ; 
V dl Y ?' ne ^ onc 5 p ar Fangle de 1a route , avec la 
dirección du vent ; qui varíe aufíi par les marees 
&c par les courans , leiquels choquent obiiquement 
le vaiíTeau ; qui varié par Fagitation des vagues, 
agitation , qui fait mouvoir le vaiíTeau par éLans 


^ t 1 ’ j vwíví y v 

ordmairement , avec un compás de variaíion , á 
quel rumb repond la kouache ; mais ceíte trace 
qu’on fuppofe íixe , voyage avec les flots, 

3 0 . L’évaluation du chemin, eft fujette á íous 
les capaces de la mer; dans ceíte efíime on doit 
avoir égard,aux quaütés du vaiíTeau, á fon left 
& aux caufes perturbatrices , de la direction de la 
route ; de plus la íiirface de la mer & les venís, 
ne font pas modifies prés des Cotes , comme en 
plelne mer. On fe ferí ordinairement du loch , pour 
meílirer le íiliage du nayire , on compte fur un 
fablier , durant 30" de temps , Ies noeuds que Fon 
íiie fous le vent, ces noeuds font difíans íes uns 
des autres , d’environ 9 braffes , & Fon juge par 
la , combien íe vaiíTeau fait de miiles par heme ; 
cette mefure eft défe&ueufe , tantpar la petiteíTe, 
de Finíervalle des noeuds , de la fícelle du loch , 
comparée á la longueur du chemin , que par 
Finexaditude dans le temps, qui tient aifpeu de 
clarée de Fopérati on , & au défkut de Fefpéce d’hor- 
loge , qu’cñ y 'empioie : d’aifíeurs on fuppofe , ordi- 
nairement immobile , le batean de loch jetté á ía 
mer , tandis que l’eau , a priacipalement á fa fur- 
face , un mouvement dépendant du vent , & de 
celui du na vire que Fon cherche. 4 0 . En employant 
le chemin du vaiíTeau , donné par le loch, on é valué 

X. < > /V» 1 



cerní qui paroii ^ „ 

au navire qui eíl: mu ; cela ■ efí: exad ¡ lorfque Fon 
íiiit le méme méridien ; dans les autres direétions , 


mier cas il faut auqmenter le temps , ainíi que le 

G 
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chemin efiimé , fe fes diminuer dans fe fe^ond. 

^ o, courans íuivent ordmsiremenl, fe diicC— 
tioD du vent . fe quede n efe pas donnee , immedia— 
tement fur le vaifleau ; celle qui efe indiquée par les 
giroiuítes 5 ne marque fe vrai rumb , que lorfqu’on 
a vent arríére ; dans tout autre cas , les gircuettes 
font dans 1a diagonale , d’un parallélogramme , dont 
la vraie direñion du vent , efe un des cotes , fe fe 
rente du vaifleau Fautre. Le flux & le reflux , le 
plus univerfel des courans réguliers , qui troublele 
repos des eaux de la mer, altére un peu deux fois 
par jora*, les routes nautiques. Quand on trouve fe 
diírérence en latitude , conforme á Fefiime du che- 
ruin , on ne doit pas tcujours conclure , qu’il n’y 
a point de courant , dans Fefpace qu’on vient de 
parcourir ; loria ue fe courant , tranfpor te Íecreíre- 
ment fe vaifleau , parallélement á FEquateur , il n’al- 
tére pas la latitude ; cela arrive toutes les fo:s que 
l’erreur , qui auroit lien dans 1a latitude , par le 
défaut de Fefeime , efe: á peu prés égale & en fens 
contra; re 3 á 'derretir dans la mérne latitude , pro- 
duite par fe courant. 

6 o . Peu de Pilotes , verifient fes diviílons des 
inferumens , dont ils fe íervent , pour obferver les 
latitudes ; cela oblige á examinar 7 íi elles confea- 
tent, celles que fe mérne Pilote aura|prife, á la vue 
des endroits , dont 1a hauteur efe: connue ; on doit 
auíli examinar , íi la déclinaifon du Soleil , dont on 
aura fait ufage étoit la vraie , & íi elle n’auroit 
pas ete employée , en fens contraire ; íi fe demi- 
diamétre de cet afere , au lien d’étre ajouté , n’au- 
roit pas été íouflrait, ou au contraire ; fe la réfrac- 
tion aflronomique , convenoií á fe hauteur du 
Soleil; íi Finclinaifon de Fhorizon de 1 a mer , n’éíoit 
pas extraite, d’une Table calculée, fur fes dimen- 
feons reelles de la ierre , comme fe la réfratiion 
lerreflre , n’altéroit pas dans ce cas, des concluíions 
géomé triques , que Fexaditude ne peut admetíre. 


7 o . La route d’un vaifleau , en fuivanl le méme 
rumb, efe un peu plus longue, que sil parcóuroit 
Pare d’un grand cercle ; ainíi on ne doit aiors cal- 
culer , fes diírérences en longitude & en latitude ; 
que par fes méthodes admites , dans 1a navigation , 
il efe" titile áufli d’avoir égard, á l’aplatiffement de 
fe terre , c’efe: une petite quantite , mfes il n efe pas 
permis , de tomber dans des erreurs volontaires. 
Voilá Findication , de quelques-uns des principes 5 
qu’on a joint á ceux , que Fon pratique commu- 
nement , & que celui qui veut employer , des routes 
nautiques , doit avoir préfens. On a trouvé des 
méthodes & des formules, pour tous ces cas fe 
encore pour d’autres mais ce n’efe point ici, le 
lieu de fes expofer. 

Les mefures iíinéraires , des liles du cap Verá , 
font les mémes qu’en Portugal ; lorfque cette Nation 
les découvrit , elles étoiení prefque defertes ; elles 
étoient en friche , & les Portugaisles ont cultivées ; 
de plus ils fes ont enrichies de divers animaux fe 
d’oifeaux domeítiques. 

§. VIL 

Les IJles Cañarles . N°. 101. 

Pour fe diriger , dans fe conflru&ion de cette 
caríe , on avoit ceile de W ankeulen ; celle du P. Feuil- 
lée ; 1a premiére feuille de fe carte réduite , des 
cotes occidentales d’Afrique , par M. Bellin, 1753 ; 
la carte manuferiíe de ces liles , par M. des Angles , 
communiquée au dépót de la Marine, par M. le 
Chevalier de Fleurieu ; celle de ces liles , du voyage 
de Fifis ; 1 a carte de ces liles , par T. Jeírerys , 
demi-fenille ; & celle de ces liles par Lopes , en 
4 feuilles , Madrid, 1780. 

Table de 1 a longiíude & déla latitude des lieux 5 
fur lefquels , la carte des liles Cañarles , efe: afilíe. 


NOMS DES LIEUX. 


$K.E ALEGRANZA ........ 

f partie E. . . 

. _ } partie N. á Isleta. . 

IS1E Canarie Z |; artie o 

(. partie S. ... . 
Isle Ciara. . . 


T ^ / au Boiu^. .... 

Isle be Fer. . < 

q au milieu. .... 

t -n f au milieu 

íSí-E de Palme < -i» _ 1 j, c£í 

l au momhage ae ÍASSA 


CORT 


Diff. des Mérid. 

Latitude. ? 

D. M. 10". 

D, M. 10“ I 


l ) 

I? 


49 

4 1 


18 . . 09, o 


15 . . 50, o 

?o ..19,0 
-o . . il , 5 
20 ..13,5 
20 . 


16,0 


2 9 - 

28 

• • 

2-7 

2 9 

2 7 

2 7 

28 

28 


2 5 ? ) 

• « • 

i3, o 

• • • 




DES CARTES. 
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Ces poíitions íbnt extraites i des obfervaíions 
du P. Feuillée, en 1724; de celles de MM. le 
Chevalier de Fleurieu & Pingré, en 1769, dans 
Pexpédition de l’Ifis , pour éprouver les horloges 
marines ; de celles de MM. de Verdun , de Borda 
& Pingré , lors de Pexpédition de la Flore , en 
1772 , ayant á peu prés le méme but; & en partie 
de celles de M. le Chevalier de Borda , á bord de 
la BouíTole , ayant íbus íes ordres i’Efpiegle , ! 
Commandée par M. de Puyfegur , en 1776 : on 
penfe que ces MM. donneroní dans peu , les dé- 
íails de leur Íavaníe expédition, Avant ces obíer- 
vations , on avoit arreté divers poinís de ces liles , 
par des diñantes multipliées , en s’appuyant prin- 
cipalement , fur le cap de Geer & fur le cap Bo- 
gador , á la cote d" A frique d’une pan, & de Fautre 
ilir 1 c pie de TeneriíFe & íur le bourg de Pifie de 
Fer ; mais les nómbrenles obfervations , qu’on a 
•maintenant íiir ces liles , difpenfení de rapporter 
nos remitáis. 

Jean de Betencourt Geníilhomme Normand , 
obtint de Jean II , Roi de Caítille , la permiffion 
de conquerir ces liles. I! foumit, au commencement 


du quinziéme ñecle , Lancerote &c Fortaventura : 
il y établit , les Contumes de Normandie , & fans 
douíe auffi , les meíures itinéraires , de cette prc- 
vince , qui dépendent en quelque forte 1 des 
Contumes : touíes ces liles enfuite furent con- 
quifes , par les Caftiilans & par les Porlugais ; depuís 
la fin du feizieme íiécle , elles íont reítées aux 
Efpagnols. Les Guanches anciens habitaos de ces 
liles , avoient furement , leurs meíures itinéraires ; 
celles des Efpagnols les ont fait oublier ; elles 
auroiení auíE , fait tomber en déíuétude , les me- 
fures normandas , íi elies eufíent eu le temps 3 de 
s’y naturalifer. 

§. Ylíi 

VJJle Madera & celle de Porto-Santo , N°. 102 , bis i 

Aux cartes mentionnées , fur les cotes Occiden- 
tales d’ Afrique , 011 íe trouvent les iües de Madere 
& de Porto - Santo , on a ioint ces tiles qui fe 
vcient , fur les cartes citées , des iiles Canaries. 
Voici une Table de qnelques lleux , íiir leíquels 
cette carte repoíp. 


1 




ce nom , á caufe des foréts dont elle éíoit con- 
verte , ils y mirent le feu , lequel dif-on dura 
fept ans , ce qui la rendií extrémement fertile : elle 
n’étoit pas habitée , ils la peuplérent. L’iíle de 
Porto-Santo, ±ut découverte en 1418, auíii par 
les Portiigais ; elle étoit déferte , ils s ? y établirent 
& la cuhivérent : il neft’pas furprenant, que les 
meíiires itínéraires , dans ces liles , foient les mentes 
qu’en Portugal, 

C I X. 


La 'atoad; -e fnnchal fe dedulí ? de Pobferva- 
íioú tí P. La ve I, en 1720, & de celle du voyage 
de la Plore , ue au cóuvent des Franci^cains , en 
■3771 : Cilla nc á la longitude de cette Ville , il fau- 
■ i i a-cúter , prés deio 7 de temps , á Pohíeivation 
éi' P. Lav,.l M de Borri y obferva une éclipfe , 
du premier Satélite de Júpiter, dans Pexpédition , 
de la fregare PAnemone , commandée par M. de 
Ch ¿iy , en 1753 & 1754, d’oii Pon déduiroit 
cette íoiigitude, plus grande peut-étre , de 1 011 de 
2 de degré : mais les horloges marines , pendant les 
voy ages de Pilis & de la Flore, ont fait trouver 
trés-peu plus , de 4o 7 de degré , entre Sainte-Croix 
de TeneriíFe & Punchad : ici la longitude de Fundía! , 
eíí conforme á celle qu’on a conclue, dans le voyage 
de la Flore. A Pégard de la latitude, de la ville de 
Forlo-Sanío , elle eít déduite de 7 hauteurs , prifes 
á la mer ; & fa longitude fe concluí , de fa diftance 
á Fu ichal , laquelle a donné entre ces Villes , 


Les Caries qu on a coníuitees pour ces mes , íont 
cellos de Texeira , Cofmographe du Roi de Por- 
tugal, 1484; cette caríe eíi une mere íéconde , 
qui a eu une nombreufe poíiárité : la caríe réduite 
des ifles Acores , par M. Beliin , 1754 ; celle de 
M. le Chevalier de Fleurieu , dans fon voyage , & 
la caríe de ces liles , par T, Jeiferys. 

Table de la longitude & de la latitude des lieux, 
far leíquels la caríe des ifles Acores eíi dreíTée. 


au milieu 

poiníe N 

poiníe S 

au N. , . . 

au S. ..... 

á la poiníe de PEfh 
á la pointe de Nefquin 

auPic. * . . . \ 


á la Ville. 
au milieu 
pointe O. 
pointe S, 
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1 

j N O M S DES L I E U X. 

Dijf. des Mérid. 

Latitude. 

D. M. 10". 

D. M. 1 o' 3 , i 

¡i Isle Saint-Georges , pointe S. E 

r á Ribeira grande. , . 

1 , Isle Saint-Michel , < pointe O 

^ pointe S. E 

C á Angra. . . . . . 

¡1 \ au moni Bréfil. . 

|j *sle 1 ercere , . pointe E 

1 i C pointe O. . ... . 

30 o . . 1 2 7 , 7j 

28 ..17,0 

27 . . 25 , 7 

29 . . 29, 9 

29 . . 30, 1 

29 . . 19, 7 

29 . . 48, 6 

38 o . . 5C, 5 J 

83 . . 02 , 5 

38 . . 03 , 0 i 

37 . . 52, o 

38 . . 43, 0 

38 . . 42 , 0 

38 ..51,6 

38 . . 48 , 0 


On a trouvé pour le Nord de liíle de Flores, 
les quatre hauteurs polaires íuivantes , priíes a la 

jner ; favoir , 39 o 29'', 2 : 39 o 31^ 7 - 39 ° 2 

& 39 o 34', 7 : la latimde de la pointe Sud , de 
cette Me dépend auíFi, de quatre hauteurs qui font , 
39 o 18', 5 : 39 o 21', 6 : 39 o 22', 3 & 39 o 25', 5. 
On a trouvé pour le milieu de liíle Saint e-Pvíane, 
les ílx hauteurs fuivantes , 36 o 5 8', 6 : 37 o oo', o : 
37 o oi'.o : 37 o 02 5 : 37 o 03', o & 37 o 05', o. 
Quatre de ces latitudes font extraites , des remar- 
ques de M. Bellin , fur la caite réduite des ifíes 
Acores, de 1754 ; la pointe du Sud-Eíl de cette 
lile, efl par la hauteur, de 36 o 56' : 36 o 57^: 
36 o 57' : 36 o 57 7 : 36 o 58' & de 37 o oo' ; trois 
de ces hauteurs , font tirées des remarques citées : 
la latiíude de la pointe Oueíl , de lámeme lile , a été 
obíervée de , 36 o 57', 4 : 36 o 59', o : 37 o oo', o : 
37 o oí', o & de 37 o 02', 5 ; celle de 37 o oo', o, 
vient du Dauphin-Royal , en 1741 ; elle eíl extraite 
des remarques , memionnées ci-defíiis. 

La latitude de l’ille Saint-Michel , á Ribeira- 
Grande eíl de, 37 o 56', 5:38 o oo',o : 38 o oo', 3 : 
38 o oí', 1 : 30 o 03', 4 : 38 o o 6', o & 38 o io', o ; 
parmi ces hauteurs celle ¿e 38 o oo', vient de 
Texeira , & la derniére , eíl tirée du Routier Por- 
tugais : on a obtenu par de íemblables m oyens , la 
latitude de la pointe Oueíl , & celle de la pointe Sud- 
Eíl de cette iíle. Celle de Pifie Tercere, au Mont- 
Bréfil eíl de, 38 o 40', o :38 o 41'', o : 38 o 41', o : 
38 o 42', o : 38 o 42', 5 : 38 o 44', o & 38 o 46', o ; 
il y a trois de ces hauteurs , qui font dues aux 
remarques de M. Bellin : la hauteur de la pointe 
Oueíl de cette iíle eíl de , 38 o 45^4 : 38 o 47'', o : 
38 o 48', o : 38 o 50', o : 38 o 50', o & 38 o 52', o; 
il y en a trois qui viennent , des remarques fur 
les iíles Acores. La latitude , du milieu de la Gra- 
cieufe eíl de, 39 o 02', 4 : 39 o 04', o : 39 o 094 o : 
39 o 09', 1 : 39 o io', 1 : 39 o 1 T, 9 : 39 o 20'', o & 
de 39 o 30', o ; il y a c-uatre de ces hauteurs , qui 
font les mentes ? que dans les remarques citées. 


Le milieu de Pifie de Corvo, eíl par la latiíude 
39° 4 q/ ?o : 3 9 0 40', 4 : 39 o 40', 6 : 39 o 41', 1 : 
39 ° 4 2 /? 3 : 39 ° 45 '■> 9 & 39 o 49', o ; il y a quatre 
de ces hauteurs polaires , qui font indiquées , dans 
les remarques de M. Bellin : Ies latitudes , des points 
Nord & Sud de cette iíle , ont été arrétées , par de 
íemblables moyens. La latitude , de la pointe fiad 
deFayaleílde, 38 o 3 5^0 : 38 o 36', o: 38 o 37', o: 
3 8 t ° 37 7 ? 4- 38 o 38', o: 38 o 38', o & 38 o 39', o ; 
FHercule en 1711 , & le Routier Portugais , im« 
primé en 1746, font ceíte latitude, de 38 o 3S' / : 
Voyez les remarques de M. Bellin. Le Pie des Acores 
a de latitude , 38 o 28', 8 : 38 o 30', 3 :38 o 31', 61 
38 o 32', 0:38 o 33', 0:38 o 33', 5& 38 o 35', o; 
entre ces hauteurs polaires , 38 o 32', o , 


vient du The Marimr s neu Calendar ; celle de 
38 o 3 3', o , eíl extraite du Journal de PElifabeíh, 
en 1 740 , mentíonné dans les remarques citées , 
& la latiíude de , 38 o 3 5', o , eíl tirée de la con- 
noifiance des íemps. La hauteur du póle des autres 
lieux de la Table , dont on n’a point parlé , eíl 
auíli folidement établie , que celle des points que 
Pon vient d mdiquer. 

La longitude de ces liles , eíl ici en general, plus 
foible de 2', 8 , que M. le Chevalier de Fleurieu , 
ne l’a comptée d’aprés le témoignage, des horloges 



Caáix , de 8 o x'V. íliivant Pécliofe ce Soleil, de 


1764500 ne la compíe plus, actuellement que 
de, 8° 36', 2 : auíli d’aprés l’obfervation unique , 
d’une éclipfe de Soleil ; ne conviendrolt-i! pas , d’y 


joindre les obfervaíions , que d’autres Aílronomes 
y ont fait , ncíammcnt celle de M. Godm í On a 
reuní fur ce point 28 donnees, 211 lien d’une íéule 
& Pon en a extrait, 8 o 34', 8, c’eíl 34 2 de moins , 
cue felón Pobfervation , de 1764 ; partant de ce 
point nous n’avons trouvé, fuivant les horloges 


marines , pour 


Salóte - Croix de Tenerle. 



'■>4 

iS° 14' au lien de 18 o 36', qu’ona du 7 comp- 
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ter, en pkcant Cadix plus á I’Oueft, de quelques 
minutes ; c'eíl 2' d<? moins , pour la longitude de 
Sainte-Crcix : au lien de preñare pour f lincha!. 



19 o 15', o , conformément á ce qu’on a conclu , 
daos le voyage de la Flore , c’eíl: 3', 5 de moins. 
On fuppoíoit en 1769 , la longitude du cap Fran- 
cois de , 74 o 40' , elle ne paroit éíre que de , 
74 o 37', 2 , c’eít 2', 8 de moins; on ne pouroit 
mieux faire aiors ; on n’avoit pas encore pu con- 
clure , la longitude de cette Ville , de toutes les 
obfervations , qu’on y avoií faites dans ce voyage , 
faute d’avoir les correfpondantes ; de ces quatre 
differences on a du preñare , au moins 2', 8 , 6c 
méme , la détermination de la Florta , en l’iíle de 
Fayal , par M. W ales , fembleroit demander , une 
diminution un peu plus forte. Si nous étions en 
défaiit , fur la .longitude de ces liles , c’eír que nous 
aurions íiippofe , ceiie de Cadix trop foible ; mais 
Fon a expofé la caufe , de ce ’ léger changement ; 
d’ailleurs il eíl confirmé , par la longitude a ¿fuelle , 
du cap Fran^ois. II eíl furprenant que Ies horloges 
marines , atteignent á une telle préciíion 1 cela 
prouve & Fhabíleté de ceux , qüi en vérifioient ía 
marché , & i’excellence de ces machines. 

Voici encore , quelques réílexions fur ces liles. 
Le vaiíieau FEHzabeth a trouvé , de la pointe Sud 
de Terebre , jufqu’á Fextrémité occidentale , de 
cette lile 5 FQ. N. O. 5 0 O. 7 lieues , & de la 
méme pointe Sud, jufqifá Fextrémité oriéntale, de 
cette ifle , le N. E. & le N. E. ~ N. 6 lieues - : 
(Voyez fes remarques íur les iíles Acores, citées 
précédemment ; ) depuis on n’a trouvé de loisgueur 
á cette iíle , que 22% 6 , & méme Texeira , n’y 
en confomme que 2 1 ; les relévemeos , faits á bord 
de FElizabetli, feroient cette longueur , d’enyiron 
33 m ; ainíi chaqué lieue eftimée , dans cette occa- 
iion , ne feroit que de 2 milles ; aiors Fextrémité 



plus Nora que cette méme pointe, d’enyiron ioG 
cela approche beaucoup de ce que, des obferva- 
íions nauíiques direcies , ont clonné, 

í! relie dans le Tablean de ces iíles, de grands 
défauts ; par exemple , la longueur de Pifie du Pie 
eíl d’environ 16 milles, felón M. le Chevalier de 
Fleurieu ; elle eíl de 30 milles , felón le vaifibau 
FJ ' - - - 



carte 


F Afrique de M. d’ Aoville ; elle eíl de milles 
fur la Barbarie , la Nigritiq & la Guiñee , de G. de 
Liíle; elle eíl de 54 milles, felón le Routier Por, 


tugáis oc ía plupart des cartes ; enfin elle eíf . 4 
64% 5 , fur la carte de Vankeulen. Dans Pinten! 
tion de s’éclairer , fur cette diílance , on a apo4 s 
de Lisbonne , que le Routier Portugais , comete 
fur cette longueur 1 1 lieues , lorfqu’il n’y en a q lle 
7 , ou á fort peu prés , & que la carte de Van- 
keulen , y compíe environ 1 5 lieues , tandis civil 
n’y en a que 8. Cela donne á Pifie du Pie, 34A * 
de longueur , on s’y eíl conformé : c’eíl au ternas 
á manifeíler íi Fon s’eíl trompé. 1 

Quant aux iíles de Flore & de Corvo , elles 
font beaucoup plus occidentales , par rapport k 
Pifie de Fayal , que fur la carte de M. Bellín ; les 
horloges marines le yeulent ainíi ; de plus M. le 
Chevalier de Fleurieu , par fes opérationsingénieufes 
a donné le giíTement & Fétendue de ces iíles ; quoi- 
que la bafe de ces opérations , ait été mefurée fur 
les fiots , les obfervations des hauteurs , témoignent 
que s’il y a de Fexcés, dans les diílances trouvées, 
il ne peut étre que trés-petit. On a fait ufage fur 
les Acores , de pluíieurs relévemens & d’autres opé- 
rations : le détail en feroit trop long , pour qu’oa 
puiíTe fe le permettre. 

Les iíles Aqores étoient en friche , couvertes de 
foréts & inhabitées , lorfque des Marchands Fla- 
mands , qui faifoiení voile pour Lisbonne , les 
décourrirent- en 1439 ; il y a dans ces Mes, quel- 
ques-uns de leurs defeendans. Les Portugais y abor- 
dérent & s’y etablirent , en 1 449 ; depuis ce temps 
ils les poffédent : on voit par-lá pourquoi , Ies mefu- 
res itinéraires dans ces liles , font les mémes qu’es 


Portugal. 


Article VI 


Contenant VAmérique Méridiortale. 

0 avoit principalemení pour fe diriger , fur 
FAmérique Métidionale , la carte réduite de la Mer 
dii Sud , par M. Bellin , 1741 ; la Mer du Sud , par 
Don Antonio de Ulloa , 1744; FAmérique Men- 
ciónale , par M. d’Anville , 3 feuilles , 1748 ; FAmé- 
rique , par M. Gréen , 6 feuilles , 1753 ; PAméri- 
que Mericiionale , de M. de la Crux, en 8 feuilles 
d aigie , 1775 3 Paraguay, le Chili, le déíroit de 
iVÍagei*an , &c. par G. de LMe , 1703 ; le méme 
pays , reftifié fur les nouvelles relations , de Fre- 
íier , par Homann , 1733 ; le Pérou, le Bréfil , &c. 
par G. ^de Liíle , 1703 ; le Pérou, par Homann; 
1 / 3 3 » Perón , par Ph. Buache , 2 feuilles in-4 0 . * 
A / 39 ? Carte cíe la Guyane Francoife , aveele plan 
de Cayenne, demi-fofilíe , par M. Bellin, 1763 ; 
T, colonne de Brebice & Surinam , par Ottens , 
y ? q; e reauite du Golfe du Mexique &£ des ifies 

1 Am crique , par M, Bellin, 1749, 




DESCARTES. ^ 

Table de la longitude &C de la latitude des lieux , fur lefquels font fondees , íes caries de detall , de 

rAmérique Méridionale. 


N O M S DES LIEUX. 


Arica (Pérou. ) 

Baie Anegada ( Patagons. ) 

Baie de tous les Saints ( Bréfil. ) , . . 

Eorja ( Maynas. )...••»••• 

Bouche du Ñapo , á Me. 

Bouche du Téfé ( Pays des Amazcnes. ) . . 

Buenaventura ( Nouvelle Grenade. ) . , . 

Buenos-Ayres 

Cap Blanc ( Patagons. ) 

Cap Caldera ( Nouvelle Grenade. ) . . . 

Cap de la Victoire ( Patagons. ) . . , 

Cap de Nord ( Guyane. )...... 

Cap des trois Montagnes ( Patagons. ) . 

Cap des Vierges ( ídem. ) 

Cap Est, de la Riv. Demerari (Guyane.) . 
Cap Faux Cqquibocao (Nouvelle Grenade.) 

Cap Horn ( Terre de Feu. ) 

Cap la Vela ( Nouvelle Grenade.) . . 

Cap Saint-Antoine ( Rio de la Plata. ) . . 

Cap Sainte-Marie (Buenos-Ayres. ) . . 

Cap Saint-Romaín ( Nouvelle Grenade. ) . 

Caracas ( Idem . )......... 

Carthagéne ( Idem. ) 

Castro , Me Chiloé ( Chili. ) 

Cayenne ( Guyane. )........ 

Ciudad de San Pedro ( Bréfil. 

Comana ( Nouvelle Grenade. ) ..... 

COMANAGOTO ( Idem . ) . 

CONFLUENT DU MáRANON EX DU ChAPUYAS. 

Coquimbo (Chili.) 

Coro ( Nouvelle Grenade. ) 

Cusco ( Pérou. ) . . 

Espíritu Sancto ( Bréfil. ) 

Fort de Mac apa ( Guyane Portugaiíe. ) 

Fort de Rio Negro (ídem . )..... 
Guayaquil (Pérou.) ........ 

Ha meato ( Idem. ) 

Jaén { 'Idem . ) 

Isíe de Chiloé ( Chili , ) ( p°inte s!" ! ! 

Isle de Curacao (N ouvelle Grenade,) ^ p^‘ 
ísle de Juan Fernández ( Mer du Sud.) 


Dijt. des Méríd. 

Latitude. 

D. M. 10“. 

D. M. 10". 


72 . 

7 2 • 

73 . 

57 . 
56 . 

71 • 

68 . 


Isle Marguerite 


f P. E. 
I P. O. 


íílefciisle Vent. 


8 2 . 


3 8 '? 3 

46 > 3 


23 , 2 

5 1 ? 2 * 
30, o 

20, 4 
12,0 

24 , 4 

40 , 3 

13, o 

39 ? 1 
44 ? 7 
16 , o 

47? 6 
36, 4 

43? 2 
5 8 ? 5 
56 ? 3 
3 8 ? 

08, 4 

41, 2 

33? 3 

35? 6 
10, 8 


55? 6 
44? 3 


47? 0 


00 , o # 


14, 2 

44? 3 

25, o 

48, 1 

3 8 ? 3 


. 26', 7 

• 55? 7 

• 54, 3 
. 28 , o 

. 24, o 

. 20 , O 

• 5 2 ? o 

• 3 5 ? 4 
. 04, 1 

• 43? 8 


0 N.J 
4 S. 

1 

8 N.j 


. . 23 9 

• • 57? 
. . 18 , 

• • 54? 


• • 47? 

• • 44? 
. . 21 , 

. . 26, 

• • 49 ? 

. . 56, 

. . 51, 

. . 08, 

• • 07, 

• • 3 o ? 

• • 54 ? 

• * O I j 
. . 2^ , 
. . 23 , 

. . 03 , 

• • c 9 ? 
..11, 

. . 13, 

. . 30, 

. • 46? 

. . 5 o ? 

. . 26 , 

. . 01 , 

• * 39 ? 

• • °) ? 

. . 06 , 


3 s. ¡ 

6 N. 
o 

6 S. 
7N. 
3 S. 

9 

0 N. 

5 I 

4* 

7 S. 

2N.Í 

3 S. 

¡N. 

1 

0 S. 

5* 

1 N. 

o S. 

* 

o 

o N. i 
o S. 1 

3* ¡ 

9* 

o 

9 i 

4 

5 N. 

8 ji 

6 S. !¡ 
o N. ¡I 
4 . 
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A N A L Y S E 




N O M S DES L I E U X, 


Isle Rocca , Pointe S. ( Idem . ) . . . 

Isle Sainte-Catherine ( Bréfil , ) ^ p* j* ’ 

Isles Fakland , Cap de l’Eíl , milieu. . 
isle Tabaco, Pointe O. ( liles Antilles. ) 

La Conception ( Chili. ) . . . . 

La Hacha ( Nouvelle Grenade. ) . . 

La Laguna ( Maynas. ) 


Latacunga (Pérou.) 

Le Para ( Bréfil. ) 

Lima (Pérou.) . 

Loxa ( Idem. ) , 

Manta ( Idem. ) . 

Maracíabo ( Nouvelle Grenade. ) . 

Monte Video ( Buenos-Ayres. ) . . 

Olinde ( Bréíil. ) 

Panama ( Terre Ferme. ) 

Parama ribo ( Guyane. ) 

Pointe Barima ( Nouvelle Andalouíie. ) 
Porto-Belo ( Terre Ferme. ) , , 

Porto Cábelo ( Nouvelle Grenade. ) . 

Porto Seguro ( Bréfil. ) 

Port Saint-Julien (Patagons.) . 

Quito ( Pérou. ) 

Río Gallego, á FEmbouchure (Patagons 

Río Janeiro (BréfJ.) 

Sainte-Marie ( Terre Ferme. ) . . 

Sainte-Marthe ( Nouvelle Grenade. ) 
Saint-Joseph de Oruna (¡fie de la Triniti 

San Luis ( Bréfil. ) 

San Pedro , far le Lae de Maracaibo. . 

San Salvador ( Bréfil. ) . ... . . 

San Sebastien de Buenavista , ruiné. 
Santa Crux de la Siéra ( Pérou. ) . 

Sant Yago de Cariaco (Nouvelle Grenade. 
Seara (Bréíil, ) .... 

Terre de Feu , i p°: n ' c Q 
5 t Pointe O. 

Valdivia ( Chili. ) . . . 

Valparaíso ( Idem .) . . 

Ylo ( Pérou. ) . . . . 

Zarümá (Pérou.) . . . 


) 




Dzff. des Merid. 

Latitude. ; 

D. M. 10“ 

D. M. io et . || 


68 ° 

49 


62 

62 

75 

74 


) 1 
79 


7 2 


37 

82 

58 

62 


70 
42 
69 
80 

7 1 

44 

79 

76 

63 

47 

72 

41 

78 

66 

41 

68 

76 

75 

74 


73 


36', 7 
4° 9 3 


13, o 
5 2 > 7 

16, 4 * 

14, 


o 


06 , 
19, 


33 ? 6 


3 2 


9 

J 3 9 
21 


13 

01 


> 
9 
9 

J 3> 
2 3 > 
43 9 
369 

47, 

48 , 

5 6 9 
02 , 


4 
3 * 
9 
7 
8. 
6 

5 
9 
9 
5 


I v 

2 7 

28 

5 1 

II 

36* 

11 

5 

0 

1 

12 

3 

o 

10 

34 * 


5 

8 

9 

10 

1 6 

49 

o 

5 1 
22 

7 

1 1 


48', 9* 

39, 2 S.j 
06, 9 

3 1 , 2 
05, 9N. 

43, oS. 
3 2, 7N. 
14, qS. 

54 ? 5 
28, 8* 

01 9 7* 
58, o 

56, 3. 

36, 7N. 


f 

5 1 * 
13 9 

57 ? 

559 

349 

339 

*5 9 

36, 

10, 

139 

48 , 
54 9 

43 9 

22 , 


5 S, 

8 

9N. 

7 

1 

9* 

o 

o S. 

8 

3 


oN. S 


. . 48 , 

7 

10 

, 28 , 

6 

. . 47, 

4 

2 

* 2 9 ? 

7 S. 

. . 22, 

0 

8 

• 58, 

9 N. 

• • 37 ? 

2 

12 

. 56, 

s s. 

• • 59 ? 

8 

8 

• 339 

iN. 

• • • 9 

* • 

J 7 

• 3°9 

0 s. 

• . 32, 

8 

10 

. 26 , 

51N. 

. . 50, 

• • 36 , 

O 

5 

3 

54 

. 24, 

• 449 

7 S. 

1 

• • Oo, 

5 

54 

. 34, 

1 

* * 44 ? 

0 

39 

. 38, 

8 

* * 34 9 

9 * 

33 

. 01 , 


. . 21, 

5 

17 

. 36, 

3 * 

• * • • 

* » 

3 • 

• 40, 

0 



Le 

la 


Chili & U Pays des Patagons. N° 104. 
atituae du cap Horn, eíl le refultat de 8 


ípitame Narbroue 


5 9 


de 


de Plngémeur Labat , de 


Qonnees , exíraiíes di 
M. de Beauchéne Se 

Y Pf '? ’„ ce 1 A ?®al Anión , de M. de Bou- 

3 J u4 e d Q í Ut ‘ cS habaes Navigateurs. La íbmme 
oes laütudes au caí 


n f¿ e FEft & de celui de FCuefi, 


¿S 




poínt celui de Pilares, celui-lá eíí íitue vers le S, E 
de ceíiii-ci. 

On a déterminé les principaux pomís, de la cote 
Oriéntale , de la Patagonie , en s’appnyant íiir le 
cap des Vierges , arrété dans les voyages , de M. de 
Bougainville , des Capiíaines Byron , Vallis , Car- 
teret Se Cook , Se fur Buenos- Ayrés , qu’on a pris 
dans la connoiííance des temps , quoique la longi- 
tude de cette Ville , nous ait paru un peu forte. 
Les diíferences en longitude Se en latitude , entre ces 
points, qui font le Port Saint-Julien , le cap Blanc , 
I3 bale Anegada Se le cap Saint- Anroine , ces difre- 
rences , dis-je, ont été aííorties & égalées, reípec- 
tivement á , 10 o 2P, 8 , & á, 17 o 47', 9; ce íoní 
les diíFérences en longitude Se en latitude , entre le 
cap des Vierges Se Buenos- Ayrés. On a aiiíE fait 
ufage ílir cette cote , de la méthode des reeíangles , 
trés-convenable dans cette oceaíion : on ne diícute 
point ici ces opérations , parce qu’on en a íliíS- 
íamment développé d’analogues. 

On a trouvé , felón 9 données , que du cap des 
Vierges , jufqu’á la pointe de l’eít de la Terre de 
Feu , il yavoit , i° 36', 5 Eíl, en longitude ; &que 
depuis le cap de la Viéíoire , jufqu’au cap Oueíl 
de la máme Terre , lequel eít placé aii-deííbus , de 
la bale de Sainte-Barbe , il yavoit, 2 0 03', 5 Eíl; 
on a auíS trouvé que du cap des Vierges, jtiíqu’au 
cap de la Victoire , il y avoit felón 9 données , 
6 o 5 9/ : cela donne á la Terre de Feu ,7 o 32% 
depuis le cap de l’Eft , jufqu’atí cap de FOtieíl. 

Ana de íavoir , combien les liles Fakland 011 
Malouines , étoient éloignées , de la cote des Pata- 
gons , on a trouvé a’aprés 5 diílances , qu’il y 
avoit , 3 1 o'- 1 , 1, depuis le Port Saint-JuSen, jufqu’au 
cap de FES de ces liles ; qu’il y avoit auíH felón 
5 diítancgs , 3 3 4% 5 , entre le cap des Vierges Se 
ie cap fitué vers le milieu , de la cote ES des iíles 
Fakiand , Se a’aprés le meme nombre de diílan- 



iSes Malouines : de plus on a obtenu , felón 5 
hauteurs , la latitude de ce cap de, 51 o 3 1 / , 2, , 
Lquelle avec les diílances précédentes , á des 
pomís arretes , ont donné la longitude de ce Cap. 

, ca P, ,ia ^ i&oire eíl plus occidental, que 
a Q v “: e ia Conception , á fort peu prés de , 
2 56 en longitude , íelon 9 indications : la Con- 
ception eíl par, 75° i6 ; , 4 5 de longitude , felón 

■5 eciqjics , ¿es Sateliit£s de Júpiter, obfeivées oar 
II Partís, 


le P. Feuillée , Se l’occuítatlon , dSine étolle par 
la Lune , calculé a par M. le Monnier , ( Memoire 
de l’Académie Royale des Sciences , année 1711 
Se 1747. ) Voici ces obfervations. . a h 57 / 01^ 
La feconde & la troiíieme , vien- 4 59 í 5 

nent de Fimmeríion Se de Fémer- 5 00 4^ 
íion de 1 étoile , fuivant le calcul de 5 00 5S 
M. Le Monnier. Le milieu entre les 5 01 1 ^ 

fept, efl, felón nous de, 5* oí' 05", 6, 5 02 05 
qui répondent á, 75 o lé 7 , 4. . . .5 02 32 

Avant les calcáis de M. le Monnier , on devoít 
compter felón nous, io r/ de temps de plus, 
qui val en 1 5-2', 5 de degré. On dirá peut-étre que 
c’eíl peu de chofe , nous penfons au contraire , 
qii’on eíl quaíre fois plus prés , de la vraie longi ~ 
tude de la Conception , qu’on n’en étoit avant 
1747 , Se qu’on n’en eít peut-étre pas éloigné , 
des j d’une minute de degré. 

On délireroit de vérifier , íes longitudes dé 
Coquimbo Se de Valparaifo ; pour cela on ferté 
obligé , de remonter jufqu’á Lima , dont la longi-* 

: lude , 79 o 19', 2 , fera établie en traitant du Péroiu 
| On a trouvé felón 5 diílances , qu’il y avoit ea 
longitude , entre Lima Se Arica , 6 o 32', 8 : 
6 o 38', 8 : 6 o 40', 8 : 6 o 42 ',6 Se 6° 49', 9 ¿ 
dont le milieu felón nous eíl de , 6° 40', 9 ; ainf? 
la longitude d’Arica eílde,|72° 3S 7 , 3 ; de plus 
cela eíl prouvé , par la áifrérence en longitude , 
entre Arica Se la Conception , jointe á celle qui 
eíl , entre la Conception Se Lima. Le P. Feuillée , 
felón deux phafes d’tine éclipfe de Lime , a trouvé 
la longitude de Valparaifo de, 73 o 27', 5 Se de , 
73 o 45^ o ; deux éclipfes deSatellites de Júpiter, 
lui ont donné cette longitude de , 74 o 33', 8 Se 
de , 74 o 39^ 2 : ces deux efpéces d’obíervalions , 
différení entre elles pour le réfultat , de plus d’mt 
degré ; aíin de remplir l’intervalle qui les fépare , 
on a pris fur 5 des naeilleures cartes , la diífé- 
rence des méridiens, entre la Conception Se Val- 
paraifo , Se entre Valparaifo Se Arica , on a trouvé 
que la prendere, étoit á la feconde , comme 21 
eíl á 59 ; or entre la Conception Se Arica , il y /- 
a , 1 58', 1 ; ainfi entre Arica Se Valparaifo , on aura 

I)S/, I r - * ■■ * - == 1 i6 ; j 6; par conféquent, la longitude 

de Valparaifo eíl de, 74 o 34b 9 : en outre , 
comme il eíl dangereux d’abandonner le Ciel ; des 
5 diíFérences des méridiens , de nos cartes , priíes 
entre les Villes dont il s’agit , on en a extrait au- 
tant de fois , la longitude de Valparaifo ; en íes 
j<dgnant á ceiles du P. Feuiliee , Se en p.enant un 
milieu, entre les 9 donnees, on a te u ouve fexon 
notre méthode , la méme longitude qu’auparavant : 
d’oii il paroit que les obíér vaáojjs. , des SatelLtes 

ti 



A N A 


Y S E 


Vabarsifo , eíl exíraiíe de quatorze obfervations , 
qti'y ont faít le P. Feuillée & Dora Antonio de 
Ulíoa. 

La laíiítide de Coquimbo , obfervée parle P. Feml- 
lée eíl de, 29 o 54', 5 ; fa longitude , parle méme 
Aítronome , eíl de 73 o 29', felón une éclipfe , 
du fecond Saíellite de Júpiter , &c par une éclipfe 


de ía pointe íepíentnonale eít de, 41 o 46^ ^ ? 
celle de, fon extrémate méridionale eíl de , 43 0 50^ 
A partir de Caílro , la plus grande Jargeur du canal 
qui fápare ceíte iíle du continent, eít felón 5 dif- 
tances , c’i° id en longitude. 

11 relie encare á découyrir , á cu elle diílance de 


o cartes , les différences en longitude , entre Anca 
& Coquimbo , puis entre Coquimbo & la Con- 
ception ; on a vn qu’en général , la premiare étoit 
á la feconde , comme 22 eít á 23 : on a auíli eu 
de pareilles diítérences , entre Valparaifo &C Co- 
quimbo , puis entre Coquimbo & Arica , & Pon 
a tro uve , que la premiére étoit á la feconde , 
comme 43 eíl á 85. La diífárence en longitude, 
entre Arica & la Conceptúan étant de, 158', 1 , 

celle d’Árica á Coquimbo fera de , 1 ‘ 8 ’ 1 x — rrr 

73', 3 ; pareiliement cette différence , entre Arica 
& Valparaifo étant de , 1 16 ; , 6 , celle d’Arica á 

Coquimbo fera de , 2= 77', 4 ; Arica 

étant par, 72 o 3 8 7 , 3 , Coquimbo fera par, 72 o 38', 3 
r A 1 7 , ’>Z ~73° 5> / , 6. Afín d’étayer ce réful- 
tat ; des différences de la Conception & de Valpa- 
raifo á Coquimbo , prifes fur les cartes , on a eu 
feize fois , la longitude de Coquimbo , auxquelles 
on a joint les deux du P. Feuillée , & en prenant 
un m ilion , on a eu la méme longitude que ci- 
deíllis. 

Selon 7 indications , combinées avec le plus grand 
foin , ia diíFérence occidentale en longitude , entre 
la Conception & Valdivia , eít de 27 , 7 ; de Val- 
divia á Caílro , il y a 24', 3 ; entre Caílro & le 
milieu du cap des Trois-Montagnes , elle eíl de 
•3 t-j 8 , & de ce cao á celui de la Viíloire , cette 
différence eít de, 9 1 7 ; ainfi la Conception étant, 
par la longitude de, 75° i6 7 , 4, celle de Valdivia 
fera ds , 75° 1 6', 4 + 27', 7 = 75° 44', , ; celle 
ae Caílro lera üe, 75° 44 ', 1 + 24', 3—76° 0 8' . 
éc cebe du cap des Trois-Montagnes fera de 
76°oS', 4+3.', 9 = 7 6» 40', 3. La Íaíitude 


par iix ooici vduu¡w x-urto 

Grande , vers le fud de cette iíle , eít furement de , 
o 39^ 6 ; PAmiral Anión & Dom Antonio de 
Ulíoa , Pont trouvée á trés-peu prés de méme. De 
Valdivia jnfqifá ceíte iíle , il y a 457'% 2 ; depuis 
la Conception jufqu’a cette iíle , d’apres je méme 

Ao Aí&'mrfiG il V 3. 2 < S V. 8 1 fíe Valrsaroít/» 


dipaiSllO 

de diítan- 


méme iíle , toujours leion 5 amanees n y a , 442-4 5 
ces diíiances qui partent de points fixes , avec h 
latitude de cette iíle , donnent fa longitude de , 

A r» / 


¡I o 25b 


§• ir 


Le Pérou & les Pays voijins. N°. 10 y 

O N commencera par s’occnper , de la politlón 
de Lima ; on a fur cette Ville « fix obferyaüons 
d’éclipfes , du premier Satellite de Jupiter , tant 
émeríions quiinmeríions , par M. Durand , Me de» 
cin , en 1710. On a ime éclipfe de Lime „ par Don 
Pédro de Péralta , dans le méme-temps , & Pon a 
cinq émeríions , du premier Satellite de Júpiter , 
par Don Antonio de Ulíoa , pendant fon voyage 
au Pérou , avec nos Académiciens , pour détermi- 
ner la figure de la Terre. Voici ces obfervations, 

5^ 15' Em. Durand 

Pour trouverle mi- j 6 ! 1 Ec. de Lune, Peralta. 


Pour trouverle mi- 1 6 1 x Ec . de Lune, Peralta. 

lien entre elles, on a 24 E:n> Darand. 

commencé, par oren- l6 Im . Durand. 

drelamoitiedelafom- , -n TT „ 

, . ¡6 5 Lm. ulíoa. 

me, de la puis grande 

Q r V 1 il 0 • 17 10 Em.- Ulíoa. 

o c de ia plus petite , ‘ 

on a en, 5*1 6' 5 2", la- *7 *4 - m * Duracd. 

quelle tient lien déla I 7 zz Durand. 

premiére & de la der- *7 3 ° E;n - Ulíoa. 

niére , qiPon a fiippri- 17 4 ^ En*. Ulíoa, 

mees; on a de méme 17 52 Em. Llloa. 

pris la moitié de la *18 02 ím. Durand. 

fomme , de la plus grande Se de la plus petite relian- 
tes , il eíl vena , y - 1 j’ o 1 5 , qrPon a mis au lien des 
obfervations , qui Pont proeurée ; on a pris encore 
la moitié de la fomme , de la plus fbible & de la 
pjus forte , des obfervations redantes , &Pon a eu. 


y duuiis , uui i ont aonnee ; on a continué de preñare 
7 milieu , entre la plus forte & la olas foibie , 
des quantités qui reíloient, & il eíl yema 5 i 1 7' o 6 A 
Ce qm fait que cette méthode , difiere fouyent , de 
cede du milieu ariíhmériqtie , c’eít qn’ici pour 
continué t , la país petite des données , eíl la pre- 
A *** Wv ^cnu-ioaiaie 9 qu’on a trouvé, laquelle cíaat 




DES C A R T E S. 



o 7 ", 


tes ^ *** — — — — — — — - — ■* ~ — j j / / y 

que Ton coníérve , en eíFa5ant les grandeurs qui 
l’oní fait avoir ; en coníinuant ainíl , juíqu’á ce 
qti’il ríen refíe plus qu’une , qui fera Q 17 7 05' 7 , 5 , 
on aura , íelon cette méthode , le milieu cherché. 
Les obíérvations , étant diípoíéespar ordre de gran- 
deur , comme ci-deíTus , íi entre les douze , les cinq 
premieres étoient dans ce cas , les antecédeos , de 
cinq rapporís ariíhmétiques , dont les cinq dernié- 
res fuílent les conféquens , cette méthode ne diíFé- 
reroit pas , du milieu arithmédque , pris entre les 
douze obíérvations ; ce cas , avec celui oii il n’y 
a que deux données , font les feuls peut-étre , oii 
Fon puiíie furemení , íaire ufage du milieu arithmé- 
tique. 

Les opérations , que Fon efí ohligé d’exécuter , 
pour avoir un milieu entre des quantiíés, n’agifíent 
pomt fur la moindre , laquelle efí une confíante 
cómanme ; en l’ótant de chacune il refíera , o " : 
2.9 : 42 : 60 : 73 : 88 : 92 : 100 : 108 : 
124 : 130 & 14o 77 ; en joignant toujours , la plus 
petite avec la plus grande, on aura les íix fommes , 
I 4 ° // : M 9 •* I «é : 168 : 173 & 180" ; dont la 
moyenne efí 1 68 77 ; la moitié de cette fomme , 
efí y 24^ : e’efí la diíFérence de la confíante , au 
milieu cherché , iequel efí , íelon cette méthode , 
de 5* 1 7' 06" 

iin prenant une moyenne aríthmétique , entre 
íes douze ciuferences qui précedent, on aura Sz 77 . 2 , 
que Fon íubflituéra á o 77 ; parmi les données, c’efí 
celle qui s en ecarte le plus , & Fon aura ces diffé- 
rences , 29" : 42 ; 60 : 73 : 82, 2 : 88 : 92 : 

1 c° : 100 • 124 : 130 ¿¿ 140", entre leíquelles 
pi encuií , une nouvelle moyenne arithmétique , 89^ , 
& la íubfíitiiant , á 29' 7 , qui s’en ecarte le plus , 
onaura 42" : 60 : 73 : 82, 2 : 88 : 89*: 92: 
100 . 108 : 124 : 130 & 14o' 7 7 une nouvelfe 
moyenne arithmédque , 94" , fera fíibfíituée , á 42", 
qm s en eíoigne encore le plus , & Fon aura 6o /7 : 
73 • 02 ? 2 • 88 : 89 : 92 : 94 ; IO o : 108 : 

3 2 4 \.¿}° ^ prenant ’de nouveau entre 

drei enees , une moyenne aríthmétique , 

f 1 ^ 5 ^ lD ^^ uera j á 14o 77 , qui s’en écarte 

Ie P; Lls ’ &lon aura 6o /7 : 73 : 82, 2 : 88 : 89: 
9 - • 94 • 9 '- ? 4 : too : 108 : 124 & 13o 77 ; 

r 0 S nU£ - ra ainíl 3 F aí Vá ce qu’il n’y ait plus, 
H/ ftltuílol ?s a íaire , & Fon tro uvera fínalement , 

1 h ^ 2 4 ’ 9 ul ? étant ajouté á la confíante, donnera 

P* enant entre les douze dirFérpr¡rp¡; . un rnílípr 



QUI H'yJUS lUiCíiL 

<._nmies , mas dont le dérail leroit id trop Ipng; 


$9 

■ prenant ais-je le milieu , per cette méthode , on 
1 auroit, f 17' 16", 8. 

Les émeríions , des Sai" 1 lites de Júpiter , doivent 
etre vues plus tard , qur es immeríions ; dans le 
premier cas, le Satellite dolí étre hors de Fombre, 
cfín d eíre appercu ; dans le fecond on íe perd de 
vue, avant cl’étre entiérement plongé dans Fombre ; 
c efí pourquoi on a pris le milieu , entre Ies íept 
oiítérences , qui dépendent des émeríions , & Fon 
a eu 94 / i on a pris de meme un milieu , entre les 
quaíre differences , qui apnartiennent aux immer- 

v , 1 / r, l ,h , ~ . 



,^? ans ceííe demi ere , on n’a pas eu égard á 
1 eclipie ae Lime , o hierves par Don Pédro de 
Peralta, qui donneja longitude íeníiblemení moin- 
dre; c efí pourquoi on p:acera cette éclipíe , parmi 
les émeríions 5 vu que Ferreur dont elle efí affefíée, 
efí dans le méme fens , que celle qu’on préííime 
dans les émeríions ; au íieu de la difíerence , 94" 
qu’on a ene, on trouvera feulement ici , gq/'/z , 
par la methode des fubfíitutions ; les immeríions 
ont donné 98 7/ , la moyenne entre les deux efí 
? i ; 33 7 , 6 , en Fajoutant á la confían íe on 
aura, 5* ij’ 15", 6 ; on s’arrétera á , y 1 17 7 i6 7/ , 8, 
qu’on a eu ci-deíFus : elle tient d’ailleurs une eípéce 
de milieu , entre celles qu’on a trouvées. 

On a íur Quito , les obíérvations íuivantes , du 
premier Sateliite de Júpiter , & d’une éclipíe de 
Lune , par Don de Ulloa; íavoir , 4^ 2 o 7 2i 77 , Im.; 

5 * 2I / 2 5 ;/ ? Im -; 5 *. 22/ 2 o 7/ ; éclipíe de Lune 
leiSiee a Yaruqui , íurvant 4 phaíes , comparées 
aux correípondantes de París , obíervées par M. le 
Monnier ; f 22' 34", Im. ; 5* 22 7 3 6 7/ , éclipíe 
ae Lune rapportée á Yaruqui, d’aprés 4 phaíes, 
comparées aux correípondantes de París / ohfer- 
yées par M. de Fouclii ; -5* 23 7 i 3 77 , im. referee 
á Cayambe ; f 24' 3 4 77 , émeríion. 

En ótant de chacune la confíante, 5* 20 7 n ,f 
qui efí íoujours la moindre des données , on aura 
ce^ ditrerences , o 1 64 - 119. *33* ^35* ^ 7 2 
& 2 )3 // : a pns deux á deux, quaíre fois la 

fomme de ces differences , en joignani par grada- 
tion , les plus petites avec les plus grandes ; la 
moyenne efí 25 3 7/ , ík moitié, 2 7 oó 7 C 5 , efí ce 
que ion doit ajouter á la confíante , aím d’avoir, 

5‘ 22 7 27''', 5, qui efí la longitude défírée; ce 
temos répond á , 80 o 3 6 7 , 9. On a obtenu de cinq 
auíres manieres , une moyenne entre ces obíerva- 
tioiis , celle cu’on a choiíie pour exemp’e , tient 
le milieu entre elles. On n’auroit guéres pu rappor- 
ter fur Quito , des obíérvations faites á Yaruqui 
&c á Cayambe, íi ces endrcits n’euffent pas éíá 
déterminés , par ces opérations géométriques , lors 

Hij 1 
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de' la mefure, des premiers degrés du méridieri. 

Le P. Feuillée place Ylo par , 73 ° 3 3 ',de longitude, 
felón une feule obfe: vation ; on trouve , d’aprés íept 
données , que tandis ene la diíFérence en longitude , 
entre Lima & Ylo eíl de 58 , elle eíl de 7 entre 
Ylo & Arica ; la diíFérence totale en longitude , 
entre Arica &í Lima étant de , 400', 9 , ii y aura 

entre Arica 6z Ylo , yfqry == 43 x ? 2 ; en ccnfé- 

quence, la longitude d Arica étant de , 72 o 3 S 7 , 3 , 
«elle d’Ylo fera de , 73 o 2i A , 5 , & fa latitude di 
de, 17 o 36', 3, felón 22 obfervations du P. Feuilíée. 

ívL Frézier dit qu’ Arica Se Ylo, fent diílans Win 
de l’aut ; e, de 28 á 30. 1 enes, & qiüls giffení S. E. 
Se N. O. du monde : cette diílance & ce gifíement 

cu 

ne s’accordent pas , la diíFérence en latitude entre 
cesVilk s, étant de 5 o / , 4 ; fi la diílance eíl de 84% 
fangle de leur giffement , avec le méridien , au lien 
d’étrede 45 o , feroit de , 5 3 0 1 ^ , & fi la diftance di 
de 90 m , cet angle feroit de , 5 6 o 03 A . La diíFérentieile 
de la tangente , du plus grand de ce s angles , pour 
un mouyement angulaire d’une minute , eíl á celle 
du plus petit , comme 31 eíl á 27 ; le plus grand 
angle eíl de , 3363', & le plus petit til de , 3 iqq 7 ; 
comme ils font trop grands tous les deux , ils doi- 
yent diminuer l’un & Fauíre. Nommons x , la 
quantité qui doit multiplier , le rapport de ces diíFé- 
rentielles , on aura, 3363^ — * 31^ = 3, 1 9 y* — 
2 jx- % qui en tranfpoíant 41 x Sí 3 *95', devient 
4 X =z 1 ¿>8 A & x z= 41' ; done 3 1 x 1 302' & 
%jx= 1 1 34 a ; ainfi , 3 363 a — 1302' = 3,195' — 
1134/ = 206 1 ; : done ces deux angles ainíi 
réduits, valent chacun, 38 0 11'. La longitude , 
43 a , 2 , qu’on a coníbmmée entreces deux pcints , 
fait cet angle de, 39 o ii A , legue! ert plus grand, 
que celui qu’on vient de trouver , feulement de 
5 i a . D’ailkurs Fangle de la route , avec le méri- 
dien r étant exprime par un rumb enáer, eíl fufeep- 
tible d’íme erreur d\m demi-rumb, ou de, 5 0 37', 5, 
ú cet i: méprife rend Fangle trop grand, comme r 
eíl probable, il feroit de, 45 o — 5 0 37* 5™ 

39° 2l/ ? 5 9 ^ P^ us grand que celui qu’cn a 
ímployé , feulement de io A , 5 ; le milieu entre , 
38 o 21 a &, 39 o 22 a , 5 , eíl de, 38 o 51' \ ; c’tíl le 
giíFement qu’on peurroit extraire, de ce que dit 
M. Frézier. Aux pofitions precedentes , on a joint 
íes latitudes de quelques lieux , obfervées par M. de 
fe Ccndajnine Sí Don Antonio dé Ulloa. 

III. 

Le Brifd & h Pays des Amarines , &c. N° s . 106 

& 107. 

L§ longitude de Buenos-Ayrés, eíl de 5 60 o 2 5', o , 


L Y S E 

felen M. Gréen; elle cfl cle^, 60 o ti A , 2, Clon 
connoidance des temps , qu’on a fuivie , quoique 
cette longitude feroit de , 60 o 44', íelon nos com- 
bina ifons. Le cap Saint-Aníoine eíl, par la méthode 



poíition y qu’on iui a aííignee, dans la Pable. La 
latitude de Monte- Video , éte obfervée par le 
P. Feuillée. Le cap Sainte-Marie eíl , par la hauteur 9 
de, 34 o 47 a , 9; elle eíl extraite des 6 hauteurs fui- 
yantes, 34 o 41', 8 : 34 o 46', 5 : 34 o 47', 4 - 
34 o 49 a , o : 34 o 49 a , 8 Sí 34 o 53 ^ 1 * lefquelles 
dépendent un peu , de celles du cap Saint-Antoine 
& de Buenos-Ayrés. L’iíle de Sainíe-Catherine a 
de loRgueur , du N. au S. 27'% 7 ; fa latitude , á 
la pointe du N. eft de, 27 o 39', 3 , & á la pointe 
du S. elle eíl de , 28 o o6 A , 7 ; Pune & i’autre 
viennent de cinq hauteurs , pri íes á peu de di dan- 
ces , & ílir des rurabs peu difiéreos , de celui de 
PEí! á l’Otieíl. 

Saint Sébaílien de Pdo-Janeiro , ed fondé en fon- 
gitude , fur deux émerdons , du premier Satellite 
de Júpiter , obfervées par M. Godin , de fur pin- 
íieurs obfervations, des diílances de la Lune , á dife- 
rentes étoiles , par MM. l’Abbé de la Caille & 
d’Aprés; on fuit encore la longitude, donnée par 
les deux émerdons, du premier Satellite de Júpiter;, 
on a era devoir y joindre ici , íes obfervations , der 
didances de la Lune aux étoiles , vil qn’en general , 
ñ l’exáéritude d’un réfultat , dépend de la quaiiíé 
des obfervations , fur lefquelles il ed appuyé , il 
dépend aufíi de leur nombre , íiir-tout íi les obiér- 
vations ajoutées , renferment á peu prés la méme 
exaexitude. 

Les poíitions de Buenos-Ayrés & de Rio- Janeiro ^, 
étant arrétées nous n’avons pour ainíi dire , 
qu’appercu la cote du pays , qu’on dcií íignrer 
entre ces. lieux ; c’eil pourquoi on a deter- 
miné, par la méthode des reélangles , au nombre 
de fept fur chaqué intervalle , la longitude du cap 
Sainte-Marie, cede de la Ciudad de San Pedro. & 

, la longitude du Nprd; de Sainte- C atherihe. On a 
auííi ufé, des . diderenc.es en longitude, entre ces; 
lieux , cni’on a égalées & aílorties de di verdes 
manieres , & aprés avoir írouvé cinq fois, la ion gi- 
tuáe de chaqué po nt , orí en a extrait le milico 
exaclemení : on a exécuté un pared! travail , pour' 
la déterminaíion , des latitudes de ces points. 

De la , on á fuivi la cote ’iifoiFá Olinde , donír 
la latitude eíl de , 8 o 13C 8 , d’aprés huil hauteurs, 
particuliéres. Entre Rio- Janeiro & Olinde , o n a 
déterminé les hauteurs pelaires , de Efpiritu Santo ?, 
de Porto Seguro & de San Salvador ; pour cela- 
ori a raffemblé , te lites les, obfervations. # h&y 


des c a r t e s. 


íude eu’cn a pu découvrir, & l’on a auííi extrait 
ces hauteurs des meilleures caries ; en en a pris 
les diítérences , entre chaqué point , onles a ahornes 
& eníuite égalées , á 280', 4 , qmeíUa diíféreuce 
totale des hauteurs, entre Rio-Janeiro & yiinae, 
d’cii Ton a tiré encore, la hauítur polaire des 
lis 11 x dont il s’agk , laquelie a étéreimie aux neuf 
latitudes , qu’on avoit deja fur chaqué point, & un 
miüeii a fait connoitre , celles qu’on a ir. í erees dans 
la Table. Quant aux longitudes des memes endroits , 
on a fait tifage de la méthode des rectangles , qui 
dans ce cas convient aíTez ; on a aufíi afíorti puis 
égalé , les diítérences en longitude , entre ces lieux: 
on a de plus employé , les difiances entre chaqué 
lien , c o momees avec foin. 

Ces moyens reunís, donnent moms en longi- 
tude dans le rapport , de 88 á 89, qu’on jVen a 
confommé. II a fallu aggrandir , cette difíérence 
des méridiens; parce que celle qui eft, entre Cayenne 
& Olinde, eíl plus grande dans la méme raiíon, 
ene felón les obfervaíions. Les hauteurs pelaires 
de San Salvador , de Efpiritu Sanio & de Porto 
Seguro , font extraites de dix données , qui s’ac- 
eordent fort bien ; á Fégard de la hauteur du póle , 
de Rio- Janeiro , d’habiles Afironomes , tels que 
MM. Godin , l’Abbé de la Caille & d’Aprés , qui 
©nt féjourné en ce íieu , nepermettent pas de dou- 
ter de fon exaciitude ; fi elle nous eíl oíferte , moin- 
dre de 4', nos données que nous abandonnons ici , 
font fans doute en défaut fur ce point , de cette 
quaníiíé. 

De la vil le d’Olinde , on s’efí tranfporté á Cayen- 
ne , & ron a arreté en chemin , les poíitions de 
Seara , de S. Luis & du Para , principalemení , par 
la méthode des redangles , qui a fourni la longi- 
tude , entre Olinde & Cayenne trop forte , dans 
íe rapport, ce 89 á 88 ,, tan ais que cette méthode, 
a fait trouver trop foible , celle de Rio -Janeiro á 
Gímele , dans la raifon, de 88 á 89. Afín de les 

An -i /i» .... .. ! -l 5 ■ Q r ... . ... — . 
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moyeii u aiici cí xc iüuiiis px 
ble , les différences particuliéres en longitude ; mais 
etoit-on uífífamment fondé , á opéter ainfí ? Pour 
s en _ aliurer , apres avoir recueiili, la longitude 
d Olinde , aífígnée par divers ARronomes , tels que 
í'LVí. Harris , Lieutaud, de la Hire & Defpláces , 
a conroiífnce des íexnps acluelle & les voy ages 
Qe iV b Cook; on a cherché mai-níes.fais cette lóngi- 


CLixIv 


, en ía 


fa rapportant á Buenos-Ayrés , a Rio- 
.•anei o & a Cayenne, Sí l’on a en enteut, 27 o 20^, 3 , 
Harris 537° 20' ,8: 37 o 22', 6: 37° 23', o : 37 o 2 5', 5 , 
C ; aes 1 . ; 37 20 , o : 37 0 28', 2 : 37 o 30', o , 

LientauA; 37 o 30', 2 ; 37 o yd r 5 : 3 7 0 33^ 6 : 


37 ° 34 7 > 7: 37 ° 35 ^ 9 : ‘ 37 e 39 ^ 0 : 37 ° 4 °', 3 - 
37° 8 : 37 o 43', o : 37 0 43', 6 : 37 o 48', 4 , 

Cook ; & 37 o 59 5 , d’oü Pon a extrait au moins 
37 o 4 : cela confírme la maniere dont on a 

operé. On a joint aux poíitions , qu’on vient d’énon- 
cer fur cette partie , les latitudes de quelques points , 
des bords de PAmazone , obfervées par M, de fe 
Condamine. 

§• i V. 

Le Nouveau Royanme de G renade , avec la Non - 
ve ¿le Andalón fie &u la Provln.ce de Gayarte „ 
N°. 108. 

La longitude de Cayenne eíl: , felón Pobferva & - 
tion , faite en 1672 , d’ime émerfion , du premier 
Satelütede Júpiter, par M. Richer de, 3* 26' 3 3";, 
elle eít de, 3* 28' 28" , felón une éclipíe de íoleilv 
obfervée parle méme Aílronome, & calcirlée par 
M. J. N. de Liíle ; elle eíl a peu prés la méme , qu@ 
celle que M. Harris a indiquée ; cette longitude íiir 
conclue, par M. de la Hire de, 3* 3 5' ; on la 
déüuií de 3" 30' 2i // , felón qtiatre obíérvations,- 
du premier Saíellite de Júpiter , faites en 1 744 , par 
M. de la Condamine ; elle ful jugée par M. Picard 9 . 
de, 3 ¿ 39 / ; elle fut trouvée de, 3" 4i / 1 6' 7 , par 
M. Richer, qui obferva la ¿íírérence , des traces du 
Soleilaux équinoxes, entre Cayenne & París , parce- 
que la déciinaifon de cet aílre , change á írés-peu 
prés de, zy 43", en 24 heures , á Péquinoxe dit 
Printemps ; mais une erreur de y n de temps , dans 
une telle obfervation , en produiroit une d\m degré 9i 
fur la longitude; elle ful conclue, felón ene éciipfe^ 
de Soleil , obfervée par le méme Aílronome , de 
42/ , ( Recueil d’Obfervaíions , faltes en pin— 
fieurs voyages , &c. folio , Im primerie P^oyale s 
1693 :) celle-ci a étéadoptée , par MM, Lieutauch 
& Defpláces , oí Fon a continué á la fuivre depuis ^ 
durant pluíieurs, anudes r dans la Connoiáance des, 
temps. 

La diíference ,, entre la plus grande & !‘a plus: 
: peíite , de ces obfervations eíl de , 1 y 27^ de: 
temps, qui répondent á, 3 0 51', 7. Peuí-on pré— 
tendre , á une grande approximation , dans lk con- 
cluíion qu’on peut tirer , d’obíérvations^qm s’accor— 
dent íi peu ? On en a extrait par nos méthodes 
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c 6 l 34", qui valent 54 o 38', 5 ; mais.ee milieiff. 
ifpenfepas ,de recoiuir, á des moyens de y ¿ri- 


ñe difr 

fícation. Pour cela on a rapporté , ía ion 



de: 




trouvé , que la longitude de Cayenne ne gouycfía: 
moma eore ,e qu te 0174° .47 , 


6 1 

On a 

de Oi'Una , 
thagene , cu Fort 
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i falt dépendre la Iongitude ,_de Saint-Jofeph \ cliens , 547', 5 , entre Cayenne & Saint* J 0 f* t 
na, en Filie cíela Triñité , de celíes de Car- ¡ ont auíÉ donné , ces mémes diítérences naH 


Ca^ 


íá latirá; 


-rvo/u 


1 dans la Martinique & de 
eíl d’aiüeurs extraite, de 17 


lyenne , ih ia 
données : eníuite on a determiné , Ies poíitions de 
Paramaribo, du cap de FEÍl, de la riviere Deme- 
rari & de la pointe de Barima ; pour cela on a 
d’abord trouvé, clixfois les diíxerences en latitude , 
qu’on a aílbrties Se égalées á , 332', 4, qui eíl la 
différence totale des haitteurs ; entre Saint-Jofeph 
&í Cayenne , on a en toutes réduelions faites , les 
diírérences fulyantes ; o° 59', 5 , entre Cayenne & 
Paramaribo ; i° 01', 9 , entre Paramaribo & le cap 
Demerari ; i° 3 6' 5 , entre le cap Demerari & 
la pointe de Barima ; & i° 54', 5 , entre la pointe 
de Barima & Saint-Jofeph. 

Apres on a formé , entre chaqué point cinq 
rectangies , qui ont fait obtenir, íes diíférences en 
íongitude, entre Ies iieux dont il s’agit; les longi- 
tudes aíforties & égalées , á la difFérence des méri- 


t ■ j r j-r o es P arí iculié, 

res , en íongitude ; íes diítances & les guíeme. 

entre chaqué point, ont encore fait obtenir 

mémes diítérences : un milieu , entre les trois A? 5 

cations , a fait connoitre , les différences reflecté 

fui /antes , 220', 7 : 1 37', 2 : 93', 6 & 96''; o • ; 


es 
9 Se 
te ls 


5 


5 og' 
08 

08 

°9 

c 9 

°9 

09 

10 
10 
10 

10 

I x 

1 1 

I I 
2 1 
1 1 
1 1 

1 1 

12 


par conféquent , la Iongitude de ces iieux 
qu’on les a inferites dans la Table. 

Allons préfentement de Saint-Jofeph de Oruna 
jufqu’á Carthagéne , en faifant quelques petites 
excuríions , dans les régions voifmes : on n’énoncera 
point ici , les latitudes des Iieux , fur lefquelles on 
s’eíl arrété , elies font dans la Table ; on ne rap* 
portera pas non plus , le nombre confidérable de 
données, fur lefquelles on les a appuyées. Avant de 
rapporter , les diítérences particuliéres , des méri- 
diens ,entre les Iieux fur lefquels on s’eá repoíé i! 
convient d’établir , la Iongitude de Caríhagene» 
Voici les obfervations qui la contiennetxt. 

22" Em. du I er Sat. de Tp Ulloa. 

3 5 Ec. de <£ rapportée á la Hayanne. 

36 Ec. de (J Idem, 

Ec. de C Idem, 

Em. du i er Sat. de V Ulloa. 

Ec. de C référée á Lima. 

Em. du i er Sat. de Tp Ulloa. 

Ec. de C á Carthagéne , Herrera. 

Em. du i er Sat. de % référée au Petit Goave Ulloa» 

Ec. de (C Herrera. 

Em. du x er Sat. Ulloa. 

Em. du i er Sat. , Feuillée. 

Im. du i ei Sat. , Herrera. 

Ira. Idem. 

Em. du i er Sat. , Feuillée. 


30 

5 1 
53 

5 <$ 

00 

02 

22 

43 

01 

°5 

°7 

09 

21 

36 

45 

01 


Im. du i er Sat. , Herrera. 
Em. du 2 e Sat. , Ulloa. 
Im. du i er Sat. , Herrera. 
Ec. de Lune , Feuillée. 


En prenant un milieu, entre ces 19 obferva- 
tions , nous trouverions , 5* io' 30" ; Ies éclipfes 
de Lime feules, ne donneroient que, 5* 09' 46 u * 
les émeríions des Satellites , feVoient trouver ? 
) 10 i o , mais les immeríions donneroient , 

Un milieu, entre les 19 Obfervations, a donné 
Les ímmeríions ont donné ? . . . - . 

Le milieu Arithmétique , entre les trois , eíl de 
cu 77 o 38', o, pour la Iongitude de Carthagéne.* 

La différence en Iongitude , entre Carthagéne & 

Samí-Jofeph de Oruna , eíl de , 77 o 38', o 

63° 4 § / ? 7=13° 49', 3 : on a recueiili 


5 . 1 1 05 . L’erreur que fon peut préíumer, dans 
les obfervations , des éclipfes de Lime , étant ici 
oans le meme fens'-, que le retard des émeríions ; 
íi 1 on joint les refultats de ces éclipfes , á ceux des 


emernons , on trouvera 


09' 

16 
1 1 


59 

30 

08 


.H 


10 ' 


3 Z y 


3 


au moins 


huit feis , les diítérences particuliéres, en Iongitude, 



1 3 49 5 3 j ^ a en les diítérences fuiyaníes. 


DES CARTES. 

Saint-Joseph de Oruna, q0 ^ % Porto Cábelo, 

Le Fort de ea Grenade , ^ ^ Coro , 

Saint-Yago de Cariaco, 0 , 0 Cap Saint-Romatn . 


Comana , 


COMANAGOTO , 


Cap Caldera, 

ísle Rocca , Pointe Sud, 

• • * ♦ 

Caracas , 

Porto Cábelo , 


2° 21 7 , 3 
o° 0 2 7 , 8 
C° 35 ^ 2 

i° 09', 6 
o° 1 6 7 , 3 
o° i 9 ',6 
i° 17', 3 


Coro , 

Cap Saint-Romain , 

Cap faux Coquis acó a , 
Cap la Vela, 

La Hacha , 
Sainte-Marthe , 
Carthagéne , 


10 3 o ', 7 

o° 14', * 

O 0 46', 2 
I o 02^9 
o° i6 7 , 4 
i° 4 S',S 


1 35 ? 2 


Ces diíferences ont donné immédiatement , les 
longitudes des lieux , ainfi qu’elles font indiquées 
dans la Table. On ne fera point de réflexion , fur 
ces longitudes , mais Fon doit remarquen , que la 
latiíude de ' Porto Cábelo , n’eíl fur notre caríe 
que de, 10 o 15', o, d’aprés 16 données , Sz que 
cette hauteur , obfervée par le P. Feuiliée , eíl de , 
10 o 3 o 7 , 6 ; il y a iá une erreur^ de 15', 6 : cet 
Aííronome auroit-il pris pour le centre , le bord 

Panamá eíl á PER de Porto-Belo , 

á PER 

á PER 

á POueíl 

á POueíl 

á POueíl 

á POueíl 

á POueíl 

á POueíl 

Miiieu , á POueíl . . , 

Parmi ces quantités prenons un miiieu , felón 


rence peut aider a poíer ces Villes, convenable- 
ment par rapport au Ciel. Le P. Feuiliée par une 
ímmerfion , du premier Satellite de Júpiter , du 7 
Oes. obre 1704, a í ron ve la longitude, de Porto-Belo 
de, 82 o io 7 ; Don J. de Herrera, par le commen- 
eernent de Péclipfe de Lime , du 26 Mars 1-727 


L _ ^ v ^ x ra 7^. pr J y 

a cbtenu , la iongitnde de Panama de, 82 o 3 y, ¿ 
parla fin ,cet IngénieurPa íroii, ée de, 81 o 33', 1 ; 
c'eíl par un miiieu, 82 o 05', 1. Si Pon prend la 
moitie de la fomme de, 82 o io 7 , & de, 82 0 os' 1 , 

Ar» 0-0 _ / T , 7 ) ~ ' 


. . , . !• / r - ii-O o. 

y muit.e ae la aiírerence en -Iongitnde , qui les 
^ are ü£ ? 5 9 7 i? smíi, la Iongitnde de Porto- 


imeríeur du Soler! ? ce feroit Peffet d’une díílrac- 
tion ; les plus hábiles en ont quelquefois. 

De Carthagéne , on eíl alié á Porto-Belo , ea 
pduant par , Saint- Sebaílien de.JBtienaviíba , qui eíl 
une vine ruinee, c z Ion a obtenu , felón 8 diíré- 
rences particulares, 8i 7 , 8, de Carthagéne á Saint- 
, ivbsucn 9 & qü ce lien h Porto-Belo 5 ihhís 
il eíl á propos de difeuter , la iongitnde de Porto- 
Belo , & ceile de Panama. 

üe 4 1 ° 5 Deliíle , Ameríque Meridional©, 
de 2 3 7 o, Poople. 
de 16 7 o, Speer. 

de o 1 o , d Aoville , Ameríque Méridionale. 

ae Q4 7 o , a Aoville , Ameríque Septenírionale. 

de 14 7, Jeíteiys , Golfe du Mexique. 

de 3 i 7 o , Ulioa. 

de jj 7 o , La-Crux. 

cíe 3 ° o , Bedin , Golfe du Mexique. 

í¡/ 5 - 

i Belo eíl de, 82 o 0/ 5 f — 5' 7 4 = 82 o OI ' 

Sz celle de Panama eft de , 82 o 07 7 . n A 

= g^° m 7 ■> 5 2 ^ 5 5 1 * 

1 . p;f n de n . e P as interrompre notre marche , on a 
lailíe en amere quelques poinís, dont on va s’en- 
íretemr. La pointe Oueíl de Piíle Tabago , eíl plus 
onentaie, que la ville de Saint-Jofeph de , 5 6 7 , o ; 
vCi-pe pomíe eíl plus oriéntale auífi , ene le Fort 

Vjíenaae de ° i8 7 , 8, toujours d’aprés 8 
Giiíere-nces paríicuiiéres : les longitudes des deux 
enaroiís , auxquels on a rapporté Tabago , étant 
connues , celle de la pointe Oueíl de cette ííle , 

1 eií auífi 9 ce fa latiíude, felón 22 données eíl de, 
i i° of, 4. On a trouvé , que la pointe Oueíl de 
Pille Margueriíe , giiToit , á legara du Fort Saint- 
Yago de Cariaco , au Nord, 7 °y6 7 Oueíl, & qu’elíe 
étoit plus oecideníaíe que ce Fort 5 de >° o^ 7 ; on 
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a auííi trouvé , que la pouite Eft de ceíte iíle, etoit 
plus oriéntale, que le meme Fort , de 44 ■ J. 

On a cherché , la losgueur de i me Curacao , 
de msme que les Qiftsncss , de ía pointe iñ". de de 
ía pointe S. ir. , au cap Saim— Romain , on a cu 
felón huit données , les cotes du triangle , formé 
entre ces trois poinís ; favoir la diftance du cap 
S&int-Romain , á la pointe S. E. de Curacao , de 
6 ; la didance du cap Saint-Romain , á la pointe 
f iord de ceíte iíle , de 6o^, 7 , & de la pointe N. 
de Curacao , á fa pointe S. E. , j8 M , 2 : afín de 
bien placer ce triangle , il faudroit avoir les lati- 
tudes , des deux pointes de Curasao ; on a recueilli 
plufietirs de ces latitudes , on en a pris la fomme 
coinmune ; en ajontant les plus grandes , avec les 
plus peíites , la demi-fomme moyenne s’eft trou- 
vée de , 12 o 14', 1 ; on a pris auííi leur diíférence 
commune , en otan t les plus grandes des plus gran- 
des , comme on Fa deja dit plus d'une fots , la 
demi-diíFérence s’eft trouvee de , 1 1', 3 ; en confé- 
quence , la latitude de la pointe N. íera de , 
32 o 14', 1 -f- 12^ 3 = 12 o %6', 4, & celle de la 
pointe S. E. íera de, 12 o 14', 1 — ti 7 , 3 
12 o oí', 8. Ces latitudes , avec celle du cap Saint- 
Romain , ont mis á portée, de bien placer le triangle 
précédent , & de découvrir , les diíFerences en longi- 
lude , entre le cap Saint-Romain & les pomtes N. 
Se S. E. de Curacao ; la premiére efí de , 44', 3 , 
Se la feconde de, i° 14', 1 ; la longitude du cap 
Saint-Romain , étant connue , ces diíférences don- 
nent celles , des deux principales pointes de Cura- 
sao. On a été un peu plus loin, on a trouvé res 
cótés du triangle , forme entre le cap Sa.nt-Romam , 
la pointe S. E. de Curasao , & la Terre du Coníi- 
nent la plus voiíine , c’eft la pointe de Hicacos : ía 
diftance du cap Saint-Romain , a la pointe S. E. 
de Curasao eft , comme on l a dit , de 74 , 6 ; 
celle du cap Saint-Romain, á la pointe de Hicacos 
cít , de 64"% 2 , & celle de ía pointe S. E. , de Cura- 
sao, á la pointe de Hicacos. eft, de 59% 4 * Les 
deux derniers cótés , peuvent étre un peu trop 
grands, s’iís ne font pas exaéts. 

On a rapporté Maracaibo , á Coro & a ui Ha- 
cha ; 011 a trouvé felón huit données , qu'il y 
avoit entre Coro & Maracaibo , 49^ 3 7 & entre 
Maracaibo & la Hacha, i° 40', 4 ; de Coro á San 
Pedro , il y a 37', 7 , & de San Pedro á Mara- 
raibo il Y a 1 i', 6 : les longitudes de Coro & de 
la Hacha Jétant connues , on aura celles de Mara- 
Caibo & de San Pedro. La latitude de Maracaibo , 
eíl extraite de vingt indications , qui ne S r. eco, 
doient guéres , & celle de San Pedro , wat de 
16 hauteurs diferentes , qui etoient ene a P 
laratss , que les precedentes* 


Y S E 

Pour achever , la deícriptton géographiqti e ■ 
contour, de FAmérique Méridionale , on E a ’ ? 
Panama á Quito. , en paffant par Buenaventura* 
la diftance de Panama, á Buenaventura, e p ; ^ Ce jj/ 

de Buenaventura Quito , comme 20 eft a j 
on fera ufage ici, tíe la conítruélion ciFon a en** 
ployée , ílir Poríanaic, a la. cote occidentale d’Afq, 



heriré , 

par ceíte proportion , 20 — x 1 : 20 : : 1 1 ; r ^ 
Eéb il — 24 | ; le centre de cet are fera , f llr i e 

proíongemení indiqué , á 4 paríies ~ de Panama ; 
done la diftance entre Quito Se Panama , en 


coníiendroit 3 1 : de ce centre Se pour rayen 24 

* * i f * • * _ 



Buenaventura qui eft par, 3 0 5 1 9 , de latitude; 
il cotipera Farc au point défiré. Si la longitude 
de Panama, augmentoit un peu , comme par exem- 
ple de 2’", ce qui eft poíEble , la longitude de Buena- 
ventura, augmenteroií auííi, & meme ceíte derniére 
croitroit, íi la latitude décroiíFoit ; mais ceíle-ci 
doit étre á írés-peu prés exaéte. 

Pour détemiiner encore le meme point , oa a 
formé un triangle entre Quito , Panama & Buena- 
ventura : on a trouvé que la diftance , de Quito 
á Panama , étant de 1612 paríies , celle de Buena- 
ventura , á Panama eft de 1065 , Se celle de 
Buenaventura , á Quito de 734 : on a trouvé auííi , 
que Fangle de ce triangle , doní la pointe eft appuyée 
fur Panama a, 21 o 32' ; que celui qui eft poíé 
fur Quito a , 3 2 0 1 o', & que celui qui repoíe fur 
Buenaventura eft, de 126 o 18'. On a exprimé les 
cótés de ce triangle , chacun par le double du finus 
naturel , de Fangle qui luí eft oppoíé , le rayón 
ayant 1000 pártics ; c’eft pourquoi , íiippofant le 
plus grand cote divifé, en 1612 paríies ¿gales ; 
avec une ouverture, de 1000 de ces paríies, on 
décrira de Panama Se de Quito , pour centres , 
deux ares vers FOueft , leur interfeciion fera le cen- 
tre , du cercle circonfcrit au triangle ; de ce point & 
de la meme ouverture, on décrira , la psrtie déla 
cireonférence , qui pañera par les fommets , de» 
angles de ce triangle; enfuite on tracera, le paral- 
léle de Buenaventura , il coupera la cireonférence , 
au point cherché : le paralléle devroit méme 
paífer , par Finteríééáon des ares des deux conf* 
tmcHons ; íi cela n’eft pas on verra , pour les 
faire coincider s cuel leger changernent il y alira 
á faire , tant dans la longitude de Panama , que dans 
la latitude, de Buenaventura. 

La carte genérale . de l Aniérique Méridionale , 

^ N°. 3 o 9 


DESCARTES. 6 < 


N®. 30, eft un extrait fucónft mais fídéle , des 
caries particuliéres , qui en contiennent le détail. 

Que peut-on dire , des mefures itinéraires , des 
Patagons ? Que peuvent apprendre fur ce fujet , 
aux Nations éclairées , celles qui ne le font pas 
encore ? Dans le Chili ces mefures font Efpagnoles ; 
la lieue y eít de 4 milles Romains , íi elle fut 
apportée en Eípagne , par ce peuple conquérant ; 
elle eft de 3 milles Arabiques , íi elle eft due aux 
Maures, qui ont dominé en Eípagne. La lieue du 
Chili , de 71 11 vares ^ , eft de 18 ~ au degré ; 
cette lieue, qui paroit devoir fon exiftence aux 
notions que Baldivia , conquérant du Chili , avoit 
des mefures Eípagnoles , eft variable , elle eíL plus 
courte dans les contrées agreftes, & obles chemins 
ábnt tortueux , difíciles ; en forte que cette lieue , 
paroit dépendre auíli , du temps qifon emploie á 
la parco urir. 

La lieue au Pérou , contiení 6000 vares de Caf- 
tílle , en voici la preuve : entre Quito & Rio- 
Bamba , dans un pays traverfé par une route , que 
les Incas avoient ouvert , dans toute l’étendue , de 
leur domination , on compte 36 lieues ; les opéra- 
tions , pour la mefure de la Terre , font cette dif- 
fance en ligne droite de, 84460^% au moins ; de 
Quito , juíqifatix veítiges du Palais des Incas , 
nomine i om chamba , fur la mérae route , il y a 
5 5 lieues , íuivañt Herrera ; cette di flanee en ligne 
droite , par les mémes opérations , de la mefure 
de la Terre, eft á trés-peu prés de , i34i2o T : la 
fomme de ces deux diftances eft d’une part , de 
91 ^ eues & de lautrede, 218580% enligue droite. 
Si la route des Incas étoit ordinaire , elle devroit 
ctre plus longue , que la ligne droite, en général 
de ^ , mais comme elle eft auíli droite , que le 
¿errain a pu le permettre , on Paugmentera feule- 
mentv, d’— 011 d ? — c’eft-á-dire , de ~ ; ainfi on 
aje utera , 15074% á la ligne droite, & Pon aura 

, ° rt P cl1 Pf^ s J 2 33 ^ 54 7 5 pour la íongueur des 
deux routes itineraires : divifant ce nombre de íoi- 


fes , par le nombre 91 de llenes , le quotient , 
2 5 ^ 7 r i» 011 a. trés-peu prés , fera Pétendue de la 
lieue Péruvienne ; elle eft de 22 f au degré. 

La lieue du Bréíil , devroit étre de 1 8 au degré 9 
comme en Portugal ; mais les Portúgais y oní éta- 
bli , une lieue de 3000 Bragas , laquelle fert á limi- 
tf % des concefíions , cette lieue du Bréíil eft pré- 
cifement, de 17 au degré. Georges MargraíF a leva 
une caríe , de la partie du Bréíil , que les HoIIan-» 
dois avoient conquife ; les heures de chemin, y font 
de 1 9 au degré ; c’eft le mille des Provinces-Unies % 
de 1500 roues 011 de 18000 pieds du Rhirt , cette 
lieue horaire á la rigueur , feroit de 1 9 f au degré ; 
mais Snellius, dans le méme efpace , n’en comp- 
toit que 19. 

.Dans la Guyane Frangoife , la lieue eft de 200a 
toifes ; c’eft celle des environs de París , qui eft 
a fort peu prés , de 28 7 au degré. Dans la Guyane 
Holíandoife , la lieue eft de 200 chaínes , chacune 
de 66 pieds Rhinlandiques , 011 de 13200 pieds du 
Rhm , lequel eft de , 3 54 1 40 , au degré ; confequem- 
ment cette lieue eft , á fort peu prés , de 26 | 
au degré ; c’eft la lieue légale de Caftille , celle-íá 
eft plus courte que celle-ci , feulement de 1 3 íoi~ 
fes : les Hollandois auront pu Pempninter ? des 
Efpagnols voifms. 

Artices VIL 

Contenant une partie de V Ambique Septentrionales 
S A V O I R , 

L £ s petites iíles Antilles , oh fe trouvent la 
Martinique & la Guadeloupe ; íes iíles des grandes 
Antilles , qui font , Saint-Domingue , Portorico ; 
les iíles de Cuba & de la Jamaique ; avec quelques 
auíres iíles des petites Antilles, On placera ici á 
Pordinaire , dans une Tabíe alphabétíque , la lon= 
gitude & la latitude des lieux , fur lefquels ces 
caites font conftruites. 


N O M S DES LIEUX. 

Dijf. des Mérid . 

| Latitude . ji 

D. M. 10“. 

D. M. 1 o' s . jjj 

Anse a Pitre (lile Sainí-Domingue. ) .... 

: _ , á la Riviére . 

Bahama (Grande lile de) ( Lucayes. ) . . 
Baracoa , N. O. ( Ifl e Cuba. 

BAYAMO ( Idem ) 

Bec du -Marsgtn ( Saint-Do mingue. ) . 

Bourg Dts Roseaux (Iílede ía Domimque. ) 

74 ° • • 05% 4 

82 ..14,4 

77 ..01,2 

78 . . 58, 3 

75 . . 49, 8 

63 . . 46, 2 

18 o . . 07% 0 

18 . . 09-, 5* | 

26 . . 58 , 0 

20 ..30,3 

20 . . 43 , 0 

18 ..39,8 

15 ..18,4 
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NOMS DES LIEUX. 


Bridgtown ( lile Barbade. ) . 

Cap a Foux ( Saint-Domingue. ) 

Cap Beynet ( Idem . ) . . . . 

Cap Causédo ( Idem . ) . . . 

Cap Crux ( lile Cuba. ) . . . 

Cap de la Béate (Saint-Domingue.) 

Cap del Engano ( Idem . ) 

Cap Ferré ( Martinique. ) 

Cap Franqois, mil. de la Ville (S. Domingue 
Cap Rafhael ( Idem. ) . . . . 

Cap Roxo (Portorico, ) . . . 

Cap Saint-Antoine ( lile Cuba.) 

Cap Saint -Nicolás (Saint-Domingue.') 

i'' . _ r . _ _ 1 /V* r-v * S -i. 


Cap Salomón , ou la groiTe Pointe ( Mari 


Cap S amana ( Saint-Domingue. ) 

Caye d’Argent , mil. des lílots (Déb.S. Dcm 

Caye de Sable (Idem.) 

Cayman Brac, á l’Eft ( Au Sud de Cuba. ) 
Cayque Bleue , au N. O. ( Déb. de S. Dom 
Cül-de-Sac Rob ert ( Martinique. ) . . 

Fort Hamilton ( Me Antigoa. ) . . . 

Fort Louis (lile de la Greña de.) . . . 

Fort R.OYAL (Martinique.) ..... 
Fort Saint-Loüis ( Saint-Domingue. ) . 

Fort Saint-Pierre ( Martinique. ) . . . 

Grande Cay que. Pointe S.( Déb. de S. Dom 


Grande Inague ( Déb'. ) 


á l’Oueíl. 
au N. E. . 
au S. E. . 


( Lueayes. ) 


Grcs Cap ( Sainíe-Lucie. ) 

Gros Morne ( Guadeloupe. ) 

Gros Morne (Martinique.) . 

Jacquemel ( Saint-Domingue. ) 

Isle íEthera, au S. O. 

Isle áklin ? Pointe S. O. (Déb. de S. Dom.) 
Isle Andros , á l’Eíl ( Lueayes. ) 

Isle Anegada, auN.E. (au N. de Virgin Gorda 
Isle aux Chats , Pointe N. ( Lueayes. ) 

Isle Boréquem, milieu (liles Vierges.) 

Isle Crooked ( Débou. de S. Dom. ) á l’Eíl 

au N. O 

Isle d’Aves ( Petites Antilles. ) 

Isle de la Barboude , Pointe O. ( Idem .) 

P ' 

Isle de la Désirade ^ 

P 

P.O 

Isle de la Gonave (S. Domingue.) ^ P. S 

í P. E 


.-'Oime kj. {laem.j 

>.N.) . . . 

} k VE. de la 

>.s. 3 . • . 


) 


) 


Gu 


Vif. des Mérid. 


D. 

6i° . 

75 • 
75 • 

72 . 
80 « 

73 • 

7 1 • 

63 . 

74 • 

71 . 

69 . 
86 . 

75 • 

63 . 

7 1 • 

72 . 

73 • 

82 , 

74 • 

63 . 

64 . 
64 
63 

75 

63 

73 

76 

75 

71 - 

63 

64 

63 

74 

79 

76 

80 
66 
78 

67 
76 
76 

• • 

64 
63 

♦ • 

63 

75 
75 
75 


M. io* 


19', 

5 2 > 

00, 

* 5 » 

* 5 » 

53 9 

02 , 

ií ? 

37 ? 
2 3 ? 
33 > 
55 » 
5 6 » 

29 , 

3 2 ? 
I 1 » 

33 ? 

c 5 > 

. 0 

° 4 o ? 


6 

o 

8 

3 


2 

1 

1 

4 

4 

4 

2 

o 

o 

2 

2 . 


* * 9 ? 

. 16, 4 

.ii ?4 

• 2 7 ? J* 

. 38, 3 

• 34 ? 

. 48, 7 

. 06, 5 
. 23, 8 
. 28, 5 
. 16,0 
. 12, 9 

3 ^2 ^ O 

. 44, 4 

* 5 2 ? 6 

• 39 » 8 
. 30, o 

. l8 , 2 

• * 9 ? 7 

* 34 ? o 

* ° 7 , 9 

. 41, o 


1 2 
16, 


? 4 


*7 

01 


3 

o 


Laútuds. 


D, M. 


T 3 

T 9 

18 

18 

*9 

7 1 

18 

14 

19 
18 

18 
22 

*9 
1 4 

J 9 

20 

21 

19 
21 
14 

17 
12 
14 
1.8 
14 
21 
21 
21 

21 
14 

16 

1 4 

18 

25 

22 
24 
18 
24 
18 
22 
22 

z 5 

1 7 

16 


16 

18 

18 

10 


• 4— ? -D 
. 04, 5 

• 5. 

• 35 » 9 , 

• 18, 7„ 

. 44 ? o# 

. 26, 6 

. 00, o 
» 23, 2 

• 03, 8 
. 06, O 
. 21 , 7 

• 4 1 ? 4 t# 

• 1 5 ? 9 

• d4 ? 2* 

. 11,0 

• *3 ? 9 
.35,0 

. 50, o 
. 07? 7 

• 39 ? 0 

• 49 ? 5 

. 30, o 

• 43 ? ® 

. 27, 4 


23? 2 

5 2 ? 5 

56 , 8 

50, 6 




ES CARTES, 


N O M S DES UEOX 


¡ Isle de l’Anguille , P. N. O. ( Petites Antilles. ) 
Isle de la Providence, ala Ville (Lucayes.) 
Isle de la Red onde ( á l’O. S. O. d’Antigoa.) 

f ál’E 

Isle de la Tortue (S. Dómingue, ) 

Isle de Portorico ( G. Antilles ) ^ d* 5 ’jT 

{ a l’Fft 

á POueíl* 

( P.N, T.d’en hauí. 

Isle des Saintes rs.de la Gua.) < P. N. O. . 

1 P. S. O. . 

Isle du Chateau, P. O. (Deb. de S. Dom.) 

I Isle du Loup Garou, au milieu ( Martinique. ) 
Isle Fortune, á TOiieR (Lucayes,) . . . 

Isle Lucayoneqle, Pointe S. ( Lucayes. ) . 

C Pointe E 

Isle Mogane ( Deb. ) \ Pointe O 

¿ Pointe S. E. . . , 

Isle Mone (Eíl de Portorico.) 

Isle Monique ( Idem . . 
Isle Monserrat , au N .O ( au S. O. d’Antigoa. ) 
Isle Monsieur, á l’Eft ( Martinique. ) . . . 

| Isle Navase , au milieu ( OueftdeS. Dom.) 

¡I Isle Nieves , P. S (auS E. de S. Chriílophe. ) 

|í Isle Saba 5 au milieu (au N- O. de S. Chriít. ) 
f| Isle Saint-Barthelemi , P. N. ( Pet. Antilles. ) 

% Isle Saint-Christophe , P. S. Croix ( Idem . ) 

¡ Isle Sainte-Catherine , P. E. ( S. Dom. ) . 

í Isle S». Croix (U l. Vierg.) 1 

v & J P. O. ou de Same. 

i Isle S. Eüstache, ala Ville (auN.G. de S.Chr.) , 

I Isle Saint-Martin , P. O. ( Pet. Antilles. ) . , 

j Isle Saint-Thomas , au Fort ( Mes Vierges. ) , 

\ Isles Plates , au Rocher ( Débouquemens. ) . 

\ Isles Turques (Débou. ) J Gaye ae Same. . 

¡ Isle Watelin , au milieu (Lucayes.) . 

\ Isle Zachée ( á l’Oueíl de Portorico. ) 
i íslot a Goave ( Guadeloupe. )..... 

| Kingstown ( Saint- Vincent. ) 

j La Basse Terre , Ville (Guadeloupe. ) . . 

La Car avelle, íílot (Martinique.) . . . 

La Grange ( Saint-D omingue. ) ... . 

! La Havanne ( lile Cuba. ) 

i La Longue Isle, á l’Oueíl (Lucayes.) . / 

I La Perle , Iílot ( Martinique. ).,... 
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des MiriL 

Latitude. 

M. 10“ 

D. M. 10". 

2 5 *? 5 

18 

3 . . 15', 0 

27, 0 

2 4 

. . 03 , 8 

40, 0 

16 

• • 54 , 0 

03, 6 

20 

. . 02 , 7 

21 , 6 

20 

. . 04 , I 

41, 0 

18 

* • 3 5 ? f 

49, 0 

18 

..11,8 

53 , 7 

23 

. . 14, 0 

08, 8 

23 

..11,0 

• • • • 

*5 

. . 52, 0 

03 , 0 

*5 

..51,4 

02 , 0 

*5 

*- * 49 ? 5 

43 , 8 

22 

. . 07, 7 

14, 0 

14 

• • 44 , 6 

44, 6 

22 

. . 30 , 2 

26, 4 

2 5 

. . 58, 2 

10, 3 

22 

. . 2 3 , 0 

39 ? 6 

22 

..25,0 

14, 8 

22 

. . 18, 4 

° 9 ? 4 

18 

. . 08, 9 

13? 6 

18 

• « x 0 2 ^ 

35 ? 1 

16 

. . 47, 8 

1 5 ? 6 

14 

. . 43, 8 

25? 8 

18 

• • * 7 ? 7 

53 ? 0 

17 

..12,0 

3 2 ? 0 

*7 

• • 39 ? 5 

iS, 9 

1 7 

* * 53 ? 5 

00, 7 

17 

. . 14, 7 

40 ^ ^ 

18 

* • 0^5 2 ^ 

53 ? 4 

r 7 

• • 5 1 . 5 

• e c • 

17 

• . ^O , O 

20, 4 

17 

8 « 2« ^ O 

30, 2 

18 

• • °4 ? 3 

10,1 

18 

..21,9 

53? ó 

22 

• * 39 ? 8 

33 ? 0 

21 

• * 10 ? 5 * 

28 , 0 

21 

. . 265 7 

® • • • 

23 

• * 49 ? 5 

48, 1 

18 

• . 2.5? 2 

11,0 

1 6 

a 0 ^ 

22, 5 

n 

. . 02 , 5 

06 , 6 

1 5 

* * 59 ? 3 * 

16 , 0 

14 

• • 53 ? 8 

08, 3 

*9 

• • 54 ? 5 I 

14 j 0* 

2 3 

• * 1 1 ? 9 * I 

48, 2 

2 3 

. . 32, 3 

4 °, 1 

14 

• • 50, 2 




A N A L Y S E 


NOMS DES LIEUX, 


La Plate Forme (Saint-Domíngue. ) . . 

La TrinitÉ (Me Cuba.) ...... 

La Trinité , Boiu g ( Martinique. ) . . 

Le Diamant , Rocher (Martinique. ) . . 

Le Forillon , Rocher ( Déb. de S. Dom. ) 

Le Francois , Bourg ( Martinique. ) . . 

Léogane ( Saint-Domingue. ) . . . . 

Le Rochelois , Ecueil ( Idem . ) . . . . 

Les Chiens , lílot au N. O. ( á TEíL de PAng. 

Les Etoiles , ou HoíHes (Déb. de S. Dom.) 

Marie Galante , H l. ( Pet. Ant. ) j cs.RáuFort 

Mira Por vos , Iílots ( Déb. de S. Dom. ) . 

Mole Saint-Nicolas (Saint-Domingue.) . 
Morne aux Bíeufs ( Martinique. 

Moüchoir quarre , au milieu. ..... 
Petit Goave ( Saint-Domingue.) .... 
Petite Cayque, P. N. O. ( Déb. de S. Dom. ) 
Petite G onave , Iíl s milieu (S. Dom.) . . 

Petite Inaque , Ifl. ( Déb. ) { £• 

Petite Luga ye , á l’Oueíí ( Lucayes. ) . . 

Petite Terre, M.(auS.E.delaGua.) | 

Pitón du Vaüclain ( Martinique. ) . . . 

POINTE A LA CHAUX (IdemJ) . .... 

POINTE BORGNÉSE ( Idem. ) ...... 

Poxnte Ciénega ( lile Cuba. )..... 

Pointe d’Abacou (Saint-Domingue.) . . 

Pointe DE Fesle , prés la Riviére ( Idem . ) . 
Pointe de Jean Rabel ( Idem .) .... 

Pointe de Jérémie ( Idem. ) 

Pointe de la C ar a velle (Martinique.) . 
Pointe de la Grande Anse (Guadeíoupe.) 
Pointe de l’Aiguade (Portorico.) ... 
Pointe de la Seringue ( Saint-Domingue. ) 
Pointe de Macouba ( Martinique. ) . 

PoftfTE de Maisi ( Me Cuba. ) . . 

Pointe de Malendure (Guadeíoupe.) 

Pointe de Nisao ( Saint-Domingue. ) 

Pointe des Ch ate aux ( Guadeíoupe. ) 

Pointe des Irois ( Idem. ') .... 

Pointe des Irois ( Saint-Domingue. ) 

Pointe des Mules (Me Cuba.) . . 

Pointe des Salines ( Martinique. ) . 

Pointe des Salines ( Saint-Domingue. ) . 

Pointe des Vieux Habitans (Guadeíoupe.) 
Pointe d ! Hi caque ( Me Cuba. ) . \. . . 


£>iff. des Mérid . 

latitude. 

a 

• 

s 

o 

n 

D. M. io es . 

75 ° • • 4 1 '? 5 

: 9 * • • 36 ', 9 

82* . . 05 , 6 

21 . • 48 ? O 

63 . . 23, 2 

14 • • 50 , O 

63 . . 26 , 0 

14 . . 26 , 3 

76 . . 40, 8 

22 . . 09 , 7 

63 . . 16, 8 

74 • . 46 , 1 

14 • • 38, 2 

18 . . 35 , 8 

67 . . 37, 7 

43 • * 39 ? ^ 

65 . . 37, 8 

18 . . 19 , 5 

76 ..15,0 

21 . . 36, 0 

53 * • 2 7 > 9 

16 ,.oi,3 

15 . . 52, 8 

76 . . 54, 8 

27 . . 07, 7 

75 • • 48, 5 

19 , . 49, 3 

6 3 . , 36, 1 

14 . . 40, 9 

73 . . 08 , 0 

21 . . 02, 0 

75 • • 04, 1 

18 . . 27, 0* 

74 • • 52, 2 

21 . . 42 , 3 

75 • • 00, 7 

18 . . 50, 0 

75 . . 26 , 8 

21 **3399 

75 . . 20, 0 

21 . » 29 , 0 

81 . . 08 , 2 

27 . . 12, 5 

16 . . 13 , 5 

63 . . 18, 9 

16 ..11,8 

6 3 . . 17, 0 

14 . . 33 ? 7 

63 . . 16, 2 

14 . . 48, 8 

63 . . 20 , i- 

14 • • -A § »j 

79 -.35,2 

22 . . 00 , 3 

77 • • 57 ; 3 

18 . . 00, 5 

74 • . * 7 > 9 

18 . . 13, 5 

75 • • 3 5 > 2 

! 9 • • 57 ; 8 L 

76 . . 18, 3 

1 8 ..41^6 j ¡ 

63 . . 15 ? 3 

14 .,52,1 

64 ..01,5 

15 . . 58, 9 

69 . . 39, 8 

18 . . 33 , 0 ¡i 

76 ..41,7 

18 ..4395 

** ••• &■ 9 » 

14 .. f 6 , 6 f 

76 . . 2 6,7 

20 • « ^ 2 | 

64 ..12,0 

16 . . 10, 4 { 

72. ..55,8 

l8 . . 02, 3 

63 . . 22 , 0 

l6 ..19,7 i 

64 . . 07, 7 

r 5 • • 59 ; 6 

76 . . 48, 8 

18 . . 25, 8 j 

77 • • 59 9 3 

21 . . 10, 2 

63 . . 16 , s 

14 . . 23 , 6 r 

73 . . 17? § 

17 . . 59, 0 

82 • • 35 > 3 

16 . . 04 , 7 

*3 • • 2 3 > 7 I 




Les petius Antilles. N°. i 



7o ANA 

entre le Fort de la Grenade & la po nte Mou’a- 
cbique á, 153 o 07 7 ; celui dontFouverture eft, entre 
le Fort de la Grenade & Bridgtown eft de, 134 o 
3 5 7 , & celui qui a pour cote cppofé , la diftance 
de Bridgtovrn , á la pointe Moulachique eít de, 72 o 
cd; il ne s 5 en faut que de 1 y 7 , que ces trois angles 
ne faffent , le tour de Phorifon; l’angle Bar Ja pomte 
Moulachique, qiii eít ouvert entre Kingftov/n 6¿ 
le Fort de la Grenade eít de 19 o 15''; & puiíque 
le Fort de la Grenade git á l’égard de la pomte 
Moulachique , au S. 32 o id O, il s’enfuit que 
Kingftown git, par rapport á cette pointe, au S. 13 o 
17 7 O. Celapofe cette Ville, 7 7 plus á F 0 O , que la 
pointe Moulachique , &í 28', 7, plus au Sud que la 
méme pointe. T. \ - 

Le Gros-Cap au nórd de Sainte-Lucie , eft par 
la haiiteur de, 14 o oó 7 , & des relévemens de ce 
cap , par diíférens points de la Martinique , felón 
des obfervations nautiques, qui mériíent beaucoup 
de coníiance, oní donné fa longitude á, 2 7 , 5 prés, 
•mais plutót additives que fouftracrives; comme on 
a en outre , la latitude de la pointe Moulachique 
de, 13 o 31'', 2, d’aprés pluíieurs indications ; cela 
montre que la iongueur de cette iíle , íur la caríe 
de M. Bellin, de 1763, eft trop grande, dans la 
raifon de 3 6 á 29 , 011 que la átrface y eft á la véri- 
table, a trés-peu prés comme 3 eft á 2. On s’entre- 
tiendra de la pofition , Aftronomieo - géométrique , 
des principaux points de la Martinique, lorfqu’il 
fera queftion de cette iíle, en paríiculier. Par 
rapport á la pointe dti Précheur , dans cette iíle , 
la pointe du Cachacrou , au íud de la Dominique 
git, au Nord , 13 o 5 2 7 O. , felón divers relévemens , 
& la latitude de cette pointe, eft le réfultat de 
pluíieurs hauteurs nautiques. Le bourg des Rofeatix í 
eft fort peu plus á FOueft , que la pomte du 
Cachacrou , & la latitude üe ce Bourg eft de , 
15 o 18 7 , 4. La pointe du Capncin, au nord de la 
Dominique , íuivant nos combinaifons eft , i 7 , 1 
plus á FOueft, que le bourg des Roíeaux, & cette 
pointe a de latitude, 15 o 37b 5: ces deux derniéres 
hauteurs , font tout-á-fait conformes , á celies du 
voyage de la Flore. Dans cette lile , par T. Jeíterys , 
l’échelle paroit y étre á la véritable , comme 4 eft 
á 3 , & la* furface trop grande , dans le rapport 

¿07^4. : 

Le P. Labat , eíítiya un íuneux ouragan, par le 
travers de la Dominique ; ect ouragan ie traníporta, 
de la Dominique, ]ufq u a lapeute iíle dAves ; il 
íie paroifíbit pas nafturel dit-il , que nous euffions 
pufaire, 5olieues en 7 heures; cette íne eft leion 
ce P. , á 1 5 o 30 7 , de latitude , on ne pouvoit alors , 
eftimer la route du vaiííeau ; ainii la diftance flit 
prife fur la caríe ? qui la faifoit trop grande , puiíque 


L Y S E 


ce P. en fut ftirpris , ( Non vean Voyage aux idee ¿ 
PAmérique , T. Vi.) : on a oté ici, un huitiéni^ 
de la diftance ; on ne penfe pas que ce foit trop * W 
La ville de la baile Terre, dans la Giiadeloup e ■ 
a de longitude , 64 o o6 7 , 6 Se 1 5 0 5 9', 3 , de latitude * 
MM. Vario, Duglos & Dsshayes , feroient cette 
longitude de , 26' f plus forte, felón une émerfion 
du premier íatellite de Júpiter; on ne peut íijivre 
cette derniére longitude ; car ft Fon pointe les 
routes des vaifteaux, le Profond en 1737, &de la 
Gloire en 1738, depuis la Martinique, jtiíqu’á 
Fiííe Monferrat, onverra quils auroient paíFé Yur 
les ierres de la Guadeloupe, ( Obfervations fur } a 
carte dugolfé du Mexique...., par M. Bellin , 1749V 
Dans le voyage de la Flore , les trois Savans , q U j 
éprouvoient les horloges marines , oní jugé qu’íl n’y 
avoit , entre le Fort-Royal de la Martinique , & l a 
ville de la baíTe Terre, de la Guadeloupe, que 3c/ 

3 , en longitude. La latitude de cette derniére Ville , 
feroit de 1 5 0 5 8 7 , felonía Géographie réformée, du 
P. Riccioli : M. Deshayes la feroit , ( Anciens 
Mém. de l’Ac. , T. VIL), de 14 o oo 7 , il faut 
lire 16 o oo 7 ; dans le voyage de la Flore, on fa 
compté de , 1 5 0 59^ 5 : en joignant á ces trois 
latitudes, cinq hauteurs, de cette Ville prifesála 
Mer, on a conclu cette latitude de, 15 o 59 7 , 3. On 
s’entretiendra , de quelques autres poíitions, de la 
Guadeloupe , lorfqif on s’occupera , en paríiculier 
de cette lile : dans les environs & vers le S. E. de 
la Guadeloupe , font les iíles des Saintes , de Marie 
Galante , de la petite Terre & de la Déíirade ; on 
étabiira la poíition de chacune , en méme temps que 
cebes qifon laiíTe en arriére , fur la Guadeloupe. 

Le Fort Hamilton , á Fentrée du Port de la ville 


Saint-Jean , dans Filie Antigoa , eft par la latitude 
de, 17 o 04 7 , 5 , & il eft plus occidental , de 9', 8* 
que la ville de la baile Terre, dans la Guadeloupe, 
íuivant le voyage de la Flore. La pointe du Sud- 
Eft de Monferrat, eft par la latitude de, 16 o 42', 
2 , cette pointe eft, 14 7 , 7, plus á FOueft , que le 
Fort Hamilton d’ Antigoa ; la pointe du Nord-Queft 
ele Monferrat , la plus feptentrionale de Flíle a , 
1 6 o 47 7 , 8 , de latitude , & elle eft 4'' plus á FOueft , 
que la pointe du Sud-Eft de la méme lile , toujours 
íuivant les favans guides , qui accompagnoient la 
Flore. La petite iíle de la Redonde , eft par 1 6 o 
54 b de latitude 5 & elle eft q 7 , 9, plus Oueft , 4 ue 
la pointe du Nord-Oueft de Monferrat, íuivant le 
méme voyage. La Barboude eft extraite de divers 
plans , & la poíition de cette lile , dépend de fon 
giffement , á Fégard d 5 Antigoa Se de Saint- 
Euftache ; les longitude & latitude de la Bar- 
boude, fe voyent dans la Table. 

A la ville de Samt-Euftache , la latitude de ? 


DES C 

17 o 29^ o 9 Se fa Iongitude eít de , 6 5 0 20', 4, cette 
yilie étant plus occidentale , que la Redonde de , 
¿o 7 . 4. La BalTe-terre, dans Rifle as Saint- Vhrif- 
tophe á, 17 o 21 7 , 3 , de latitude, fur la caríe du 
voyage de la Flore ; Fur d’antres caries recentes , 
cette latitude monte jufqu’á , 17 o 22'; cependant 
MM, Varin, Duglos, & Deshay es, I’ont obfervé 
prés du bourg de, 17 o 19 7 , 4 ; ainfi lbncertitude 
fur cette hauteus , fera des \ d'une minute au moins. 
La Iongitude, de la baile Terre de Saint- Chriílophe 
eíl de, 64 o 59^ 6 ; cette ViUe a paru étre plus á 
l’Oueíl, de 19 7 , 6 , que la Redonde, & plus a 1 Eíl 
de iq 7 , 8 , que la ville de Saint-Euítaclie : cette longi- 
tude eíl un peu moindre , que fur les caries du 
voyage de la Flore ; parce que les Anglois , dont 
Saint-Chriítophe eíl du domaine, font le canal qui 
fépare cette lile , de celle de Saint-Euílache , plus 
large de 4 milles ; & les Hollandois qui poílédent 
Saint-Euílache, font pareillemení le méme canal, 
entre cette lile & Saint-Criftophe , plus large de 
4 M , que felón les relévemens , faiís á bord de la 
Flore. En expofant les motifs , qui nous ont deter- 
miné , o n ne decide point , de quel cóté efll’erreur, 
laquelle au reíte n’eíl pas coníidérable. La lati- 
tude de Charleílown eíl de, 17 o n 7 , 7, ayec une 
pareille incertiíude, que dans la precedente; fa lon- 
gitude eít de, 64 o 54', 4, parce que Charleítoym , 
a paru étre 5/, 2, á l’Eíl de la baile Terre, & ce 
qui paroit le prouver , c’eft la diíiance de 1 2 milles , 
que les Anglois compíent entre ces Villes. 

L’iíle de Saba , au Nord-Oueft de Saint-Euílache 
eíl par, 17 o 39', de latitude, & elle eít plus á 

l’Ouefl, que la ville de Saint-Euílache , de n 7 , 6: 
cela s’accorde bien , avec le voyage de la Flore. La 
latitude , déla pointe du Nord-O. , de Saint-Barthe- 
lemi eíl de, 17 o 53, 5 , & fa Iongitude de, 65 o 
18 7 , 9; les différences , en Iongitude & en latitude, 
entre Saba & Saint-Barthelemi , font en effet á írés- 
peu prés les mémes, que cebes qu’on a trouvé, 
pendant le voyage de la Flore. La pointe du Nord- 
Oueíl de Saint-Martin a, 18 o 04 7 , 3, de latitude & 

6 5 0 20 7 , 2, de Iongitude; on a ici, plus d’une minute 
en Iongitude , entre les pointes du Nord-Ouéí! , des 
iíles Saint-Barthelemi & Saint-Martin , que dans le 
Voyage de la flore. La pointe du Nord-Oueíl de 
l’Anguille a, 18 o 1 5', 2, de latitude, & 65 o 25', 5 , 
de Iongitude ; la diíférence en Iongitude , entre les 
pointes du Nord-Oueíl , de Saint-Martin & de l’An- 
guiíle, eíl p 1 lis grande ici, d’une minute & demie 
ieulement , qu’elle n'eft indiqnée , dans le Voyage 
de la clore , & la diíFérence en latitude , entre ces 
points , ne difiere ici en plus , que d’j de minute. 

Entre Ies iílots des Chiens , celui qui eíl le plus 
au Nord-Oueíl, a de latitude , 18 o 19', 5 , & ¿e 
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Iongitude , 65 o 2 5 7 , 5 ; la diíférence en Iongitude, 
entre cet iílot & le Nord-Oueíl _ de l’Anguibe , eífc 
encore la méme , á ~ de moins prés , que celle qu’on 
a obtenue , dans le Voyage de la Fldre. L’iílot de 
Sombrero, eíl par la latitude de, i8° 3 8 7 , o , 8c 
ía diíférence en Iongitude, avec l’iílot au Nord- 
Eíl des Chiens eíl de , 24', o ; cela eíl toujours 
conforme , au voyage de nos trois Savans céle- 
bres ; voyage, auquel nous compar ons fouvent nos 
refultats. De Sombrero jufqu’á la pointe du 
Nord-Eít , de Rifle Anegada il y a , 28 7 , 7 1 i 7 , 5 , 
en Iongitude ; ainíi , la Iongitude abfolue , de cette 
pointe eíl de , 66° 18 7 , 2 ± i 7 , 5 , & fa latitude 
eíl au plus de, 18 o 35^ o. Son giílem ent , par 
rapport a la pointe de l’Líl, de Virgin-Gorda, eíl 
le Nord 27 o Eíl. Le Fort de Spanish-Toxrn , dans 
l’iíle de Virgin-Gorda eíl par , 66° 27', 2 , de 
Iongitude ; fa latitude a été obfervée , par M. Cand- 
ar en \7 l 7 J I a Iongitude qu’on tireroit, de 
leclipíe de Lime , qu’il y obferva dans la méme 
année , feroit trop foible au moins de 17 7 , ( voyez 
la caríe de M. Gréen : ) il eíl rare d’obtenir plus 
d’exacütude , d’une éclipfe partidle de Lune , com- 
parée au calcul des Tables , qu’on avoit alors , 8c 
non avec des obfervations correfpondantes. La 
latitude de liíle Sainí-Thomas, á la Ville eíl de, 
18 o ^ 2 1 7 , 9, obfervée par le P„ Feuillée , & la 
Iongitude de cette Ville, eíl ici de , 67 o 1o 7 , 1 z 
ces iíles font extraites en grande partie , de la caríe 
l marine des iíles Vierges , par M. Mortimer Secré- 
taire, de la Soeiéfé Royale de Londres, 1739. 

La pointe de l’Eíl 011 clu vent , de Pifie Sainle- 
Croix, eíl parla latitude de, 17 o 5 R, ^ , fliivant 
les Vaifíéaux le Rubi , le Francois & le Porte-Faix , 
en 1730& 1731 ,( Obfervations furia Carte/du 
Golfe du Mexique , par M, Bellin , 1749 , pag, 16,) 
& la Iongitude de cette pointe eíl de, 66° 53', 4. 
La poíxtion de cette lile , fe fonde principalemení , 
fur les routes des VaiíFeatix fuivans ; favoir le 
Mercare en 1 740 , depiiis la pointe du Précbeur , 
de la Martinique , jufqii’ála pointe du Sud-Oueíl , 
de Sainte-Croix , air de vent l’Oueíl , 38 o 45' 
Nord, diíiance 94 lieues; la Vieloire en 1718, 
de l’iíle Saint-Euílache , á la pointe de l’Eíl de 
Sainte-Croix , mmb valu POueít , 11 o 15 7 Nord, 
diíiance 28 lieues ; le Francois en 1731 , de Saba, 
á la pointe de l’Eíl de Sainte-Croix , diíiance 26 
lieues ; le Mercure en 1740 , du cap Roxo de 
Portorico , á la pointe du Sud-Oueíl de Sainte- 
Croix , aire de vent l’Eíl, 6 o 15' Suri , diftance 45 
lieues; le Daupbin-Royal en 1740, de l'Oueíl de 
Sainte-Croix , á l’Eíl de 1 lile de ía Saone , rumb 
valu l’Oueíl , 6 e 15 7 Nord , diíiance 72 lieues. La 
pointe Oueíl ou de Sable de la méme lile , a de 
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latitude, 17 o 50', o , fuivant les quatre obferva- 

íions fuivantes : 17 o 49 / , 3 : I 7 ° 49 / > ^ • I 7 ° i 5 ° / ; > : 
17 o 50', 8. Les mémes Navigateurs & d’autres 
encere , ont relevé cette pointe , par celle de Saint- 
Frar cois , ou du Sud-Eft de Portorico , & ils ont 
trouvé pour ce giíTement , POueft 29 o 3 6 ' Nord; 
l’Cucft 31 o Nord ; POueft , 3 1 0 3 o' Nord ; FOueíl , 
32 o 45 ' Nord, & POueft, 34 o 24' Nord : d’ou Pon 
peni tirer POueft, 3 1° 41' Nord , ou PEÍl , 3 1° 4C 
Sud. 

Gn a trouvé que , la pointe de ‘Saint -Francois 
de Portorico , étoit par la latitude de, 18 o 1 V, 8, 
d’aprés les cinq haiiteurs fuivantes : 18 o 08^ 5 : 
18 o 09', 6 : 18 o 1 1 7 , 7 : 18 o 1 2', o : 1 8 o 12'', 1 , 
& 18 o 14', 4, & que le milieti de Pifie Bore- 
quem , étoit par la hauteur de , 18 o 07', 7 , felón 
les quatre hauteitrs que voici :18 o 04', 8 : 1 8 o 07', 4 : 
18 o 07', 8, & 18 o xo', o ; la plus grande vient du 
P. Labat , (Voy age aux liles de PAmérique , tom. 
VI. ) Le cap Saint lean , ou la pointe Nord-Eft de 
Portorico , par fa diftance 2^ M , 5 , á la pointe Sud 
Eft de la méme lile & par fon giíTement , fe place 
r plus á PEÍl & 24'’ plus au Nord , que la pointe 
dn Sud- Eít de cette lile. 

L’Analyfe de cette caríe , devroit fe terminer 
ici , parce que Portorico , n’eft pas des Petites 
Antilles ; mais comme cette lile entre , dans le 
chamo de la carte oui nous occupe , on en déter- 

1 i i. 

minera quelques lieux & quelques points des envi- 
rons. 

Du cap Saint-Jean , 011 de la pointe Nord-Eft 
de Portorico , jufqifá la pointe de PAiguade , il y 
a 1 n M , 8, felón les routes combinées, de pluíieurs 
Navigateurs ; cette diftance fe dirige , á POueft 
i° iV Sud, & donne pour longitude, á la pointe 
ele PAiguade , 6 9 0 3 9', 8, & pour Iaíitude, 18 o 3 3', o. 
De la pointe Saint-Frangois , ou dir Sud-Eft de 
Portorico , jufqiPau cap Roxo , il y a 99% 1 , 
fur la dirección de , POueft 3 0 14' Sud ; cela place 
le cap Roxo par , 69 o 33^ 1 , de longitude &par, 
18 o 06'', 2, de latitude. Le Journal de la Flíite la 
CouliíTe , en 17665 met la petite iíle de Zachée 
par, 18 o 24', 4, de latitude : fur la Vicfoire en 
1718 , on avoit obfervé la hauteur de Zachée de , 
1 8 o 2 64 o , & Pon avoit concia celle du cap 
Roxo, de 18 o 07', o ; on peni extraire, des relé- 
vemeos de la CouliíTe , que le cap Roxo eft , 17C 2 
plus au Sud , & 1 5', 8 , plus á PEft que Zachée ; 
il eft encore , par les mémes relévemens , 20'', 6 
plus au Sud, i 14'', 2 , plus á PEft que Zachée, 
(Voy age de la Flore, troiíieme partíe. ) Zachee 
peut done étre par , 18 o 25 2, le cap Roxo par , 
18 o o 6 ; , 2 , de latitude ; leur diítérence des méri- 
4 iv-ns ? étant de 1 5 / 2 la longitude de Zachée fera de ¡ 


69 o 48', 1 : on doit aufíi conelure , des telévemens 
de la CouliíTe , qtie la, pointe de PAiguade , e p. 
plus au Nord que Zacnée , de 7', 8 , & plus á Pj?n 
de , 8 ', 3. De Zachée , an.cap del Engano de Saint, 
Domingue, il y a en longitude, d’aprcs cinq routes 
combinées , i° 14^ 1 * ce ^ a donne, la longitude 
de ce cap de, 71 o oil 2 ; Tala itude eft d’ailleurs 
de, 18° 24', 3. Les petites iíles la Mone & } a 
Monique , font placées avec le méme foin q Ue 
Zachée , par des relévemens qui tiennent au cap 
Roxo , á Pifie Zachée , a celle .de la Saone , & au 
cap del Engano ; le réfultat qui fe trouvé dans la 
Table , peut nous difpenfer d’entrer dans le détail , 
de ces relévemens : Voyez de plus le Voy age de 
la Flore 5 troiíieme partie , page 164 , ou ií y a 
deux de ces relévemens. 

§. I I. 

Les Mes de la Martinique & de la Guadeloum t 

N°. 110. 

On a rapporté , au Fort Royal de la Martini- 
que, toutesles ohfervations , du P. Feuillée , celles 
de MM. Duglos , Varin & Deshayes ; on y a joint 
les ohfervations faites avec des horlogés marines, 
par MM. de Fleurieu , de Verdun, de Borda & 
Pingré ; les ohfervations , des diftances de la Lime 
aux Eíoiles , de MM. de Verdun, de Borda & 
Pingré, le réfultat d’une occultaíion , de du 44 ? 
du P. Feuillée , calculée par M. Méchain : on eft par- 
venú á réunir , 40 ohfervations fur ce point , qui 
donnent au Fort Royal par nos méíhodes , 
63 o 2 7 / ? 3 ? de longitude ,á fortpeuprés telle, que 
M.le Chevalier de Fleurieu, Pavoit déduite en 1 769 , 
des obfervations du P. Feuillée, dédu&ion coníirmée 
d’ailleurs , par ces horlogés marines. M. de Fleurieu 
a trouvé encore , par les horlogés que le Fort Sainí- 
Pierre de la Martinique, eft 6', 9 de degré , á Pocci- 
dent du Fort Royal : cette obíervation eft des plus 
importante ; avant qu’elle parut , il s’en falloit envi" 
ron trois aires de vent, que les caries ce la Mar-= 
íinique , ne fufíent orientées ; le méridien au lieti 
g aller droit au Nord , moníroit le Nord-Eft ^ Nord. 
O11 nefe feroit pas attendu , á un tel changement, 
fur-tout dans une lile , poíTédée par les Francois , 
& ou ils font journellement; & Pon trouvé étrsnge 
qu’on ait decouvert , que le méridien de la Mer 
Cafpienne déclinoit de 30 o , du Nord vers POueft l 
Ce. changem ent fur la Martinique eft énorme 5 
mais il eft conftant , & il oh i e d’en réformer 
les cartes : voici Pextrait , de c. cu’on a fait á cet 
egard. 

Selon les cartes particuliéres , de cette Me , de 

MM. Be 
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MM. Beilin , Jefferys , Deliíle , HeíTe , Feuillée & 
Houel ? on a trouvé que depuis le Fort Saint- 
Pierre , jufqu’au Cul-de-Sac Robert , ií y avoit 
14% 1 , on a employé 14% 7 ; que du Fort Saint- 
Pierre au Fort Royal , il y avoit 13'% 3 , on n’en 
a employé que 10, 6 ; & que du Fort Royal 
su Cul-de-Sac Robert , il y avoit io M , 8 , on n’en 
a confommé que 1 o , 1 ; la diítérence , des aiftan- 
ces combinées des caries , á celles qu’on a em- 
ployées , eft due au changement coníidérable , de 
la direclion des méridiens , & á la íatitude fixe, 
¿u Cul-de-Sac Robert , obfervée par le P. Feuillée. 
Depuis le Fort Saint-Pierre , juíqu’á la pointe de 
la Caravelle , il y a 2o M , 2 , íuivant les caries com- 
binées , on les a employés juftement ; du méme Fort 
jufqu’au Cul - de - Sac R_obert , on a deja vu 
qu’on y avoit confommé, i4 M , 7 ; du Cul-de^Sac 
Robert , jufqu’á la pointe de la Caravelle , il y a 
fuivahtles caries, io M , 7 ; on les a employés pré- 
cifémení. Depuis le Fort Saint-Pierre jufqu’au Fort 
R.oyal , on a confommé io M , 6 , comme on Pa dit; 
du Fort Royal jufqu’au Monie-aux-Boeufs , il y 
a 1 1 M , 7 , felón les caries , on y a confommé 
to M , o ; de ce Morne jufqu’au Fort Saint-Pierre , 
il y a 5 m , 3 , toujours felón les cartes , on n’y a 
mis que 3 M , 6 ; cette diminution eft due , au mou- 
vement du méridlen , du Nord-Eft au Nord, & 
ele ce que la Iatitude du Morne , étoit donnée. 

Depuis le Fort Royal , jufqu’au Cul-de-Sac 
Robert , on a employé io m ,i , comme on la vu ; 
de ce Fort au cap Ferré , il y a par les cartes 
combinées , 2 1 w , 6 , on n’y a mis que i 6 M , 3 , & 
du Cul-de-Sac Robert au méme Cap , la diftance 
f ir les cartes eft de, 19% 8 , on n’y a employé 
que , . 1 4 m , 64 ; ces diminutions font fondees, fur 
ía Iatitude confiante du cap Ferré , & de ce que 
le méridien du Fort Royal , en fe mouvant du Sud 
vers l’Eft , s’eft rapproché de ce Cap ; il en eft de 
méme du méridien du Cul-de-Sac Robert. Depuis 
k Morne-aux-Bceufs , jufqu’á la pointe du Día- 
mant , il y a 1 6 , felón nos íix cartes combi- 

riees , on n en a employe que 16,7; on fait déja 
que de ce Morne au Fort Royal, il y a io M , o; 
áe ce méme Fort , jufqu a la pointe du Diamaní , 
y 2 auíil felón les cartes , 1 o Jií , o , on y a em- 
ployé cf\ nona indiqué ci-deíFus , les caufes de 
ces dimiriutions. 

, Depuis le Morne-aux-Boeufs , potir aller á l’iílot 
ve ¡a Pene , il y a fur nos cartes , 1 5 % 4 , on n’y 
a confommé que 1 o AÍ , o ; du Fort Saint - Fierre j 
jufqii 3U / meme lílot , il y a 1 i M , 1 , on n’en a 
e^píoye que 8,6; quant á la diftance de ce Fort, 
ju.qu a-u Morne-aux-Boeufs, on a dit ou’elle étoit 
twuune a 3"*, 6 ; la diminution de la diftance, du 
11 Pañis. 
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Morne-aux-Boeuís á la Ferie, n’eft Ci coníidérable,' 
que parce que fur nos cartes , excepté ceile de 
M. HeíTe, la Iatitude de ce Morne eft, en général 
trop foibíe de 2' . Depuis le Fort Saint-Pierre juf- 
qu’á la Perle , on a confommé 8 M , 6 ; de ce Fort 
jufqu’á la chute, de la riviére de Macouba dans la 
Mer , il y a 1 3 M , 5 , felón nos cartes bien ana- 
ly fees, on y en a employé ii m , 3 ; de la Perle 
jufqu’á la méme riviére , il y a 8 M , 7 , felón nos 
cartes , on y a confommé 5. On a compté 
n M , 3 , depuis le Fort Saint-Pierre, jufqu’au fault 
de Macouba ; de ce Fort , juíqu’á la boliche du 
ruiíTeau le Charpentier , il y a 1 2% 7 , par im milieu 
pris avec foin , entre les diftances des cartes ; on 
y a confommé 13*% 2 , & du fault de Macouba 
jufqu’á ce ruifTeau , il y a fur les cartes , 9% 9 , 
on en a employé 8 , 9. En appuyant au Nord de 
Saint-Pierre , la direftion du méridien , de nos car- 
tes, fur la longitude du Fort Royal & fur cello 
de Saint-Pierre , l’iílot de la Perle fera , 12 7 , á 
l’Oceident du Fort Royal , & la riviére de Macouba , 
fera á FOueft du Fort Saint-Pierre , íeulement de 
o', 5. 

Depuis le Fort Saint-Pierre , jufqu’á la pointe 
de la Caravelle , on a díi employer ci-devant , 


20 m , 2 , & de ce Fort jufqu’au ruiíTeau le Char- 


pentier, on a confommé 1 3 2; de ce ruiíTeau _ 
jufqu’á la pointe de la Caravelle , il y a ii M , 7 9 
felón nos cartes , on a employé 10% 3. Depuis la 
pointe de la Caravelle , jufqu’au Cul-de-Sac Robert, 
on a vu précédemmenl qu’ií y avoit , fuivant les 
caries, io M , 7, & qu’on les y avoit confommés ; 
de cette pointe jufqu’au cap Ferré , il y a felón 
les cartes , i 6 M , 6, on n’en a employé que 22 , 9 ; 
& du Cul-de-Sac Robert jufqu á ce Cap , il y a 
I9 m , 8 , on n’y en a confommé, que 14,6. Depuis 
le Fort Royal jufqu’au cap Ferré , on a fait la 
diftance de i 6 M , 3 ; de ce Fort jufqu’á la pointe 
du Diamant, il y a io M , o felón les cartes , on 
y a confommé 9^, 1 , & de cette pointe jufqu’au 
cap Ferré , les cartes font írouver 2Q M , 1 , on y a 
employé, 14% 8 ; de cette pointe du Diamant á 
ceile des Salines , les cartes metíent 1 4 M 9 o , on n’y 
en a confommé, que 10, 3 , & de la pointe des 
Salines , jufqu au cap Ferré , íes cartes y font 
compter 1 o M , 3 : la fuite de ce travail n’a permis , 
d’y en íaire entrer que 7 , 6. 

En s’appiíyant fur les bafes , que Fon vierit d’ar é- 
íer, elles ont aidé á fixer quelqiies autres points. 
On a fait fur les íix caries , dont on fe fert id 
la diftance du Fort B.oyal, ala pointe du Diamant, 
de 9 m 9 i , & Fon a eu par un milieu , du Fort 
Royal á la groíTe pointe ,5^? 1 ? o , de la 

groííe Domte 011 cap Salomón, á la pointe du Dia- 
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maní, 0n a faít pareiílement fur nos fix caites, 
la diRance de la .pointe du Diamant , á la pomte 

des Salines , de io M , 3 » & vhn a €U P cur <i lian “ 
tiíé moyenne , 6 7rí , 8 , de la pomte du Diamant , á 
k pointe Borgnéfe, Se 6 M , o de la méme pointe, 
á la pointe des Salines. Pareiílement en faifant fur 
nos caries , la diRance du cap Ferré , au Cul-de- 
Sac Robert, de 14% 6, on a eu pour quantité 
moyenne, 10", 1 , entre le cap Ferré & le bourg 
le Francois , Se 4 M , 6 , entre ce Bourg Se le Cul- 
de-Sac Robert ; de maniere qu’en tracant une droite , 
du cap Ferré au Cul-de-Sac Robert , le bourg le 
Franrois , íoit mis yers PER de cette droite. Si Fon 
afíujeftit nos cartes , á la bafe fecondaire , io M , 1 , 
du cap Ferré au bourg le Francois , on trouvera 
6 m , o , pour quantité moyenne , du cap Ferré , á 
la pointe du Vauclain , Se 2 , de ceíte pointe 
au bourg le Francois. Faifant pareiílement , la diRance 
du Cul-de-Sac Robert, á la pointe de la Caravelle, 
de io M , 7 , Se celle de la pointe de la Caravelle , 
au ruifieau du Charpentier , de 1 o M , 3 , il y aura 
pour quantité moyenne , entre douze indications , 

9 , de la pointe de la Caravelle , á la Trinité , 
& 8 M , 6 , entre le Cul-de-Sac Robert Se la Trinité. 

On a auíii rapporté á deux bafes , la pointe de 
PER de Piíle Moníieur ; favoir , á celle de la pointe 
de la Caravelle , juíqifau Cul-de-Sac Robert , Se 
la diRance du Cul-de-Sac Robert , au Bourg ou 
Cul-de-Sac le Franqois ; on a trouvé que PER de 
cette lile, devoit étre plus Oriental, de 3 6 , & 
plus Septentrional ,d’i 7 , 6, que le Cul-de-Sac 
Robert. On a référé aux deux mémes bafes , Piflot 
du Loup-Garou , & Pon a trouvé qu’il devoit étre , 
5', 2 plus á PER, & 2 7 , 4 plus au Nord, que le 
Cul-de-Sac Robert. On a fait dépendre Pembou- 
chure , de la riviére du Galion , de 4 bafes , qui font , 
la diRance 9 , de la pointe de la Caravelle , 
jufqu’á la Trinité ; celle de 8 a *, 6 , de la Trinité 
au Cul-de-Sac Robert ; la diRance 5'% 2 , du Cul- 
de-Sac Robert , á Fiílot du Loup-Garou , Se celle 
de 8 , entre cette lile Se la pointe de la Cara- 
velle : enfurte on a trouvé que , les diflances de 
cette embouchure , á la Trinité , au Cul-de-Sac 
Robert , á 1 iílot du Loup-Garou , Se á la pointe 
de la Caravelle, étoient refpc&ivement de, 3 AÍ , 9: 

3 : 7 & 6 M , 6 : c es triangles ont mis á trés- 

peu prés , Pembouchure du Galion , o', 9 plus á 
POueR , & 5', 3 plus auNord, que le Cuf-de-Sac 
Ftobert. On a recherché avec le méme foin , la 
poíition de la pointe á la Chaux, íituée á POueR, 
du Cul-de-Sac de la Tartane , Se Pon a trouvé, 
qifelle étoit éloignée de la Trinité , de 6 M , 7 ; de 
PiRot du Loup G2rou , de 7 , & de la pointe 
de la- Caravelle , de 3 % 6. De plus on a trouvé , 
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que PiRot de la Caravelle, étoit éloigné de í a TiU 
nité , de 8 o % que la Tnnite eteit diflante , fíg 
la pomte de la Caravelle , de 7 ? 9 ? ^ que de cette 
pointe , jufqu’á PiRot de la Caravelle , il y avojt 

1 7, 

Avant de s’occuper des triangles , formés par les 
diflances précédentes , on a recueilH le plus d’obfer- 
vaíions , de la hauteur du póle qu on a pu , afín 
d’y appuyer les angles de ces triangles : outre les 
hauteurs obfervées á terre , par des Aflroncmes ,• 
on a trouvé celles de PiRot de ia Perle , du Morne- 
aux-Boeufs , du cap Salomón , de la pointe du Día- 
mant , de celle des Salines , du cap Ferré , de la 
pointe de la Caravelle , du ruifieau le Charpen- 
tier Se du fault de Macouba; ía plupart font extraites 
de fept hauteurs particuliéres , Se méme celle du- 
cap Ferré , efl le réfultat de onze données. Ce Cap 
Se la pointe de la Caravelle , fuivant trois reléve- 
meos, giffent au Nord, 50' t 5' Ouefl , Se au Sud , 
± 5 ' Efl; la précifion de ces relévemeos , n’efl 
pas ordinaire : on en a d’autres , au Sud & á POueR 
de cette lile , qui ne s’accordent entre eux , qu’á 
2 o 5' prés ; c’eR un écart ordinaire : ces reléve- 
meos nous ont été fort útiles. II feroit deformáis 
íiiperfíu , de s’étendre , fur le refle des opérations , 
elles font fáciles , élémentaires ; d’ailleurs les réfuí- 
tats qui font dans la Table , paroiffent en difpenfer. 
II ne s’agit plus en effet , que de tracer des méri- 
diens Se des paralléles , aux points oii ces triangles 
aboutiííent ; puis d’appliquer la trigonométrie reRi- 
ligne , Se de ne pas oublier , qu’une minute de 
longitude , fur cette caríe, efl les , d’une minute 
de latituae. 

Dans cette caríe , Pinclinaifon des méridiens 9 
d’environ 3 aires de vent , a produit une diminu- 
tion , dans la longueur de cette IRe , fur les cartes 
dont on s’eA fervi , excepté fur la carte manuf- 
crite, de M. HeíTe; cette diminuíion efl telle qu’au 
lieu de 13 millas , il n’en faut compter tout au 
plus que 1 1 , fur les cinq autres cartes ; cette dimi- 
nution , dans le fens des longitudes , 011 de la lar- 
geur , au Sud de la caríe , efl telle qii’au lieu de 
4 milles, il n’en faut compter que 3 , & au Nord 
fur 8 milles , on n’en doit compter que 7 ; tandis 
qu’entre le Fort Saint-Pierre Se la pointe de la 
Caravelle , il ne paroit pas que les cartes, admet- 
tent de diminution ; en général dans le fens de la 
longitude , on peut au lieu de 6 milles , n’en comp- 
ter que 5 ; en forte que la furface de cette IRe , 
fur les cartes anterieures, á Pobfervation , de M, le 
Chevalier de Fleurieu , efl á la véritable , comme 
i3Xi6eRáiiXy, ouá fort peu prés comme 
17 efl á 1 2. Cette inclinaron des méridiens, doit 
auíii avoir occaipcnné , fur les cartes , une augmear 
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Ütion cfans la latitude , á la cote Oriéntale de cette 
Ule , 6 c une diminution , dans le méme elément , 
ála cote Occidentale; en effet,la pointe de la Cara- 
velle qui a , 14 o 52', 1 , de latitude , en a , 
14 o 57', 2, íiir la carte de M. Deliíle, 6 c le cap 
Ferré qui a, 14 o 25/, 4 , en a , 14 o 34^ 1 ? íiir la 
carte maniifcnte , de M. Houel : le Morne-aux-Boeufs, 
au bord de la cote Occidentale , a íiir les cartes , 
de MM. Bellin 6c JeíFerys , 2' de moins en latitude , 
que les obfervations nautiques n’en donnent , & la 
hauteur polaire , de la pointe du Diamant , eft auíli 
moindre qu’il ne faudroit, d’ 1 7 y , fur les cartes, 
de MM. Deliíle 6 c Jefferys. 

On s’eft entretenu précédemment , de la pofition 
de *a ville, de la BaíTe-Terre , dans Tifie de la Gua- 
deloupe , qui eft fitr la méme feuille , que la Mar- 
finiqtie. On a remarqué , dans le voyage de la 
Flore , que la cote Occidentale de cette Ifle , pou- 
Toit étre portée , depuis la ville de la BaíTe-Terre, 
ün peu trop du Nord vers TOueft , Tur la carte de 
M. Bellin ; cette préíbmption eft fondée ; car tous 
les relévemeos , que nous avons recueillis , ont fait 
voir que la carte de cet Hydrographe , n’étoit orien- 
tée qu’á la bouíTole , dont la variation de Taiguiíle , 
étoit d’enyiron 4 0 Nord-Eft , lorfqu’on a levé les 
©riginaux. Si la Grande Terre de la Guadeloupe, 
a été auíli établie , fur le méridien magnétique , au 
lieu du vrai méridien; quoiqu’on ait pris ici , i 7 , 3 , 
4 e moins en hauteur , pour la pointe des Gháteaux , 
que fur la carte de M, Bellin, la latitude de cette 
pointe , pourroit encore étre trop grande , fur notre 
carte , de plus de 2! . Les poíitions qu’on a déter- 
minées, fur la cote Occidentale, de la BaíTe-Terre, 
font appuyées fur divers relévemeos , entre autres 
fur ceux du voyage de la Flore. En méme-temps 
qp s cette cote , fir la carte de M. Bellin , doit 
s’incliner moins cTenyiron , 4 0 du Nord vers TOueft , 
on a vu que cette Cote , devoit étre auíli moins 
longue, dans la raifon de 14 á 13 ; mais crainte 
de tomoer dans une erreur contraire , on n’a dimi- 
nué cette cote , que d’environ la moitié de ce qui 
nous etoit indique ; puis la diírérence , entre íes 
relévemens le permettoit. 

On a découvert ( Voyage de la Flore, ) que 
les iíles des Saintes, étoient tres-mal placees, fur la 
carte de M. Bellin , de 1759 , 6c que cette erreur 
avoit été , a peu prés corrígée , fur la carte du 
Goife au Mexique, en 1769. On s’eft conformé 
a trés-peu prés íur ces liles , aux réfulíaís de nos 
trois favans Voysgeurs. Quoiqu qn ait fait ia lati- 
tude, de Marie Galante , dV, 5 , moindre que fur 
ja carte des Antilles, du Voyage de la Flore ; fi la 
nauta ur ae la pointe des Chsteatix , vient á baiíTer 
'Comme- oa le prdume , celle de Marie Galante , 
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i étant éloignée , de 1 9 mili es de cette pointe, baiíTera 
auíli , de méme que la Déíirade ; mais la latitude 
de la petite Terre , étant á fort peu prés exacle , 
ne fera point fu jet te á ce changement : Tifie de 
Marie Galante peut baiíTer , de 2 7 , 5 , alors fon 
giíTement , á Tégard de la pointe du Sud-Oueft , des 
iíles des Saintes , feroit á TOueft 10 o Sud , 6c k 
l’Eft 10 o Nord, tel qu’on l’a trouvé , dans le Voyage 
de la Flore. 

§. III. 

vip de Saint>D omingue & celle de Porto-Rico» 

N°. ni. 

La longiíude du cap Fran^ois , a pour fonde- 
ment , une obfervation du P. Laval , augmentée 
d’un degré , parce qu’il y a fans doute lá , une 
faute d’imp refilón ; cette longitude s’appuye auíli , 
fpécialement , fur le pafiage de Vénus, en 1769,, 
obfervé par MM. Pingré , de Fleurieu, de la Filliére 
6c de Saqui, ( Voyage de Tííis ; ) le premier contad 
extérieur , y arriva á, z h 26' íj6 7/ , 6c le fecond contad 
intérieur fut á , i h 44' 45", fuivant les quatre Obfer- 
vateurs ; elle fe fonde encore , fur des hauteurs de 
la Lune , par MM. de Fleurieu 6c Pingré , compa- 
rées aux obfervations , faites á Paris 6c á Oxford ; 
entre les 14 longitudes , qu’on a déduites de lá , 
on a obtenu par un milieu , 74 o 3 7^ % , pour la 
longitude du cap Fran^ois. M. Godin obferva au 
petit Goave, en 1735 » quatre émerfions, du pre- 
mier Satellite de Júpiter , ( Don de Ulloa , Voyage 
de TAmérique Méridionale. ) En comparant ces 
obfervations , aux Tables de Wargentin , du recueil 
des Tables Aftronomiques, de Berlín, elles donnent 
la longitude , du petit Goave de , y^° 04!. 1 , tout 
au plus. La méme année M. Godin , obferva au 
Fort Sainí-Louis, deux émerfions, du premier Satel- 
lite de Jupiter , qui étant comparées aux Tables 
corrigées , donneroient au Fort Saint - Lotus , 

75 ° 3 l '-> 3 & 75 ° 37 ; » 5 » í e ^éme Aftronome, 
en obferva une autre á Saint-Georges , qui feroit 
fa longitude de , 75 o 34 7 , 6 , ( Voyage de FAmé- 
rique Méridionale 6c Voyage de la Flore. ) Si Ton 
prend la demi-fomme , entre cette derniére longí- 
tude , 6c chacune des deux du Fort Sainí-Louis , 

6c qu’on y ájente la demi-différence , 5 -~ , qiTil 

y a entre ces deux lieux, Saint-Georges étant 3^5, 
plus á TEft que Saint-Louis , on aura de plus pour 
le Fort Saint-Louis , 75 o 32', 95 -f- i 7 , 75 = 

71 ° 34 '» 7 & 75 ° 3 6 '> °5 + 75 == 75 ° 37 ^ 8 » 

en outre Saint-Georges , etant , plus onenral que 

le Fort Saint- Louis, on aura encore , pour la longi- 
tude de ce Fort, 75 o j4 é , 6 -j- f, 5 = 75° 3 8 7 , 1. 

.i K ij 
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Des cínq longitudes ele Saínt-Louis , on en a extiait, 
Mais les caries combinées , de MM. Fre- 
zier , Popple , Bellln , d’Anville , Jefterys , & la 
carte manuferite, de M.ie Comte d’Eílaing , ayar.t 
donné la diíFérence en longitude , entre le petit 
Goave de le Fort Saínt-Louis , au moins de 34', 2 ; 
d’ailleurs comme les émeriions donnent en géné- 
ral , les longitudes trop foibles , on a pris pour cette 
longitude, 75 o 3 S 7 , 3 , qui n’excéde pas fenfible- 
ment, le réíultat des obfervations. 

La diíFérence en longitude , entre le cap Frsn- 
^ois & le Port Paix, étant de 3 6', 3 , celle de ce 
Port , jufqu’á la pointe intérieure , du Mole Saint- 
Nicolas eíl de, 3 7% 9 : les huit cartes dont on 
fe fert ici , font en general , la diílance du cap 
Francois , jufqu’á la pointe du Mole trop grande , 
dans le rapport de 32327; cela Fuit de la mar- 
che des horloges marines , entre le cap Francois 
Se la ville du Mole, obfervée pendant le Voyage 
de la Flore. De la pointe du Mole Saint-Nicolas , 
jufqu’á la pointe Oueíl , de la baie des Gonaives 
il y a , — 45/, 5 , de diíFérence en longitude ; de cette 
pointe , jufqu’á la ville de Saint - Marc , il y a 
— - 4 ; , 9 ; de cette Ville , jufqu’á celle du Port au 
Prince , il y a — - 25/, 7 ; du Port au Prince juf- 
qu’á Léogane , il y a -j- 18 7 , 9 , Se entre Léogane 
Se le petit Goave , il y a -f- 18 7 , o. L’embouchure 
de la Rouillone , eíl par la latitude de , io° 3 5', 4, 
& fa diíFérence en longitude , avec le petit Goave , 
eíl de — 17', o ; de lá jufqu’au Port au Prince, 
il y a -j- 5 7 , o ,de diíFérence en latitude , Se — 1 9*, 9, 
de diíFérence en longitude , & cela tant d’aprés les 
cartes que , felón divers Journaux de Navigaíion. 

Toutes ces latitudes-ci , font dans une dépen- 
dance réciproque ; otttre celles des cartes les diíFé- 
rences , entre la latitude des lieux íes plus voifins , 
les uns plus au Nord , les autres plus au Sud , ont 
mis en éíat de rapporter, les latitudes de ces lieux , 
fur le méme point. Exemple : la latitude , de la pointe 
Oueíl des Gonaives , eíl d’abord donnée huit fois 
par les caries ; la diíFérence commune en latitude, 

Pointe de PEÍl , felón M M> 

9', o E. * . . G. D elide; 
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O • « 9.- 0 
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entre la pointe intérieure, dtt Mole Saint-Nicolas 
& la pointe Oueíl des Gonaives , eíl de 1 ó', o, q«j 
étant ótée , des huit latitudes de la pointe du Mole, 
felón les cartes , donnent huit a utres latitudes , á la 
pointe des Gonaives ; ces huit derniéres , doivent 
étre diminuées cha cune , d’i 7 , 5 , parce que les 
cartes en général placent, la pointe intérieure du 
Mole , trop au Nord de cette quantité : entre le Port 
Paix Se cette pointe des Gonaives, la diíFérence 
commune des hauteurs , eíl de 20', 9 , felón les 
cartes ; on l’a ótée , de chaqué latitude du Port Paix, 
& Ton a eu d’autres latitudes , de la pointe Oueft 
des Gonaives , qu’on a diminuée, dV, 5 , parce que 
les caries placent ce Port , trop au Nord d’une 
minute & demie ; entre le cap Francois & cette 
pointe des Gonaives , il y a 1 1 7 , 5 , de diíFérence 
commune en latitude , totijours felón les cartes ; en 
ótant cette diíFérence , des latitudes du cap Fran- 
cois , on a obtenu d’autres latitudes , de la pointe 
des Gonaives , defquelles on a retranché, o 7 , 9, i 
caufe que les cartes en général, font la hauteur du 
cap Fra^ois , trop grande de cette quantité. On a 
enfín 20 7 , o , pour la diíFérence commime en lati- 
tude , entre Saint-Marc Se la méme pointe des 
Gonaives ; fi on l’ajoute aux latitudes de Saint- 
Marc , cette Ville étant plus aü Sud que les Gonai- 
ves , on aura d’autres latitudes , de la pointe des 
Gonaives , defquelles on ótera de chacune, i 7 , 8 % 
parce que Saint-Marc a fur íes cartes , en général 3 
une minute Se f , de trop en hauteur ton a pris 1112 
milieu , entre teutes ces hauteurs , minies fur le 
méme lien , Se l’on a eu la latitude , de la pointe 
Oueíl des Gonaives de , 19 o 34', 1. C’eíl d’aprés 
un femblable travail , qu’on a determiné les lati- 
tudes, de diíFérens points de Saint-Domingue. 

On a laiífé en arriére , l’iíle de la Tortue , la 
pointe de lean Rabel Se la Plaíe-Forme , & cela 
afín , de ne pas trop interrompre notre marche j. 
il eü temps d’y revenir. La Tortue eíl á l’égarál 
du Port Paix , á FEíl 011 á l’Oueíl des quantiiés 
íuivantes ^ favoir. 

Pointe de TOtiefí, felón M M. 

2 7 , o O. , . „ d’Anville. 

§ 7 , 2 , » , . . ¿e Verdun» 

8 7 , 7 . . . . . Frezier.. 

9', o Lílerys. 

20 7 , 5 ... . . d-Eílaing* 

21, 3 * • • ► • P opple. 

2i 7 , 8 . * . . , Deüíle» 

12. 7 , 2. Bellin. 

petates 3 ainh qu’on en a préyenu pluReurs íois ? 
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des cartes 


Wrtiivpra la fom me rnoyenne , de ces longitudes de , 
/ a. & en retranchant, les moindres longitudes 
Oneíl ’ des moindres longitudes Eft , on aura eur 
?il?ence lommune, de l>, i; cela placero.t felón 
les cartes,, la pointe de l’Eít, plus oriéntale que le 

Port Paix de , = ii', 8, & la pomte 
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de l’Oueft , plus occidentaíe que le Port Paix de, 
é j mais ces quantités doivent , 

trés-probablement diminuer. Ces deux pointes de 
la Toctue , font plus au Nord que le Pprt Paix ; 
favoir , 


Pointe de FOueíi , felón M M. 


3 G. Deliíle. 

n ’ t .... d’Anvilie. 

9 ', de Verdim. 

9', 8 d’Eftaing. 

ii', 3 Popple. 

n' 9 5 Frézier. 

14', o , T.JeíFerys. 

3 Bellin. 


La fomme moyenne , de ces diíFérences en latí- 
tude eft de , 19', 4, Se leur diíFérence commune 
eíl d’ 1 6 ; ainíi felón les cartes , la pointe de FOueft 
de la Tortue , feroit plus au Nord que le Port 

Paix de , = io 7 , 5 , & la pointe de l’Eft 

feroit auffi plus Nord , que le Port Paix de , 
— g', 9 ; mais ces diíFérences doivent 

auffi , trés-probablement diminuer. Selon les huit 
cartes qu’on employe , la diftance aepuis le cap 
Franqois , jufqif á la pointe intérieure , du Mole 
Saint-Nicola.s , eft á la véritable , comise 32 eít á 
27 ; fi eette diminution eft uniforme, les n', 8 , 
en longitude , fe réduifent á io ; , o , & les 9^ 6 , 
ie réduifent á S 7 , 1 ; alors la longitude , de la pointe 
Eft de la Tortue fera de, 75 o 03', 5 , & celle de 
la pointe Cueft , de cette lile fera de , 75 o zi', 6 . 
Si la méme diminution a lieu , du Nord au Sud , 
cela eft probable , les diíFérences en latitudes , 
io', 5 3 c S 7 , 9 , fe réduiront á , 8', 9 & á 7', 5 ; 
alors la latitude , de la pointe Queft de la Tortue 
feroit de , 20 o 04', 1 , & celle de fa pointe Eft 
de , 20 o oí 7 , 7. 

Depuis le Port Paix , jufqiíá la pointe de lean 
Rabel il y a , 3', 5 de latitude , felón Ies cartes 
combinées , de nt la pointe de Rabel eíF plus au 
Nord ; cette pointe eít auffi plus au Nord , que la 
pointe intérieure , du Mole Saint-Nicolas , de 6 7 , 7, 
felón les caites : cela donne ces deux latitudes , 
19 o 5 8', 7 3 c 19 o 56', 9, á la pointe de Jean Rabel, 
done le milien eft, 19 o 8 . La diíFérence en 

longitude, entre le Port Paix & la pointe du Mole, 
eft de 37 / , 8 , égalart á cette quantité, Ies diíFé- 
, rences particuliéres des méridiens , entre le Port 
Paix , la pointe de Jean Rabel de la pointe du Mole, 


Pointe de I’Eft, felón MM. 

7', 3 ..... de Verdón;' 

7', 3 ..... d'Anville. 

7 ; , 4 d’Eftaing. 

7', 7 Deliíle* 

9 ; , 3 . . . . . Bellin. 

jo', 7 .... . Frezier. 

ii 7 , o JeíFerys. 

1 1', 3 Popple. 

prifes fur les cartes, & prenant un milieti , on aura 
21', 7 , pour la premiére , 3 c 16', 1 , pour la 
feconde ; la longitude du Port Paix étant de , 
75 ° 5 5 celle ¿e * a P°i nte ^ ean Rabel fera 

de, 75 o 13', 5 + 11 '» 7 = 75 ° 35'> 2 ; 

La ville du Mole eft plus á FOueft de , 6,0 
que la Plate-Forme , laquelle eft plus occidentaíe 
de , 4o 7 , 7 , que la pointe 3 Oueft des Gonaives ; la 
Plate-Forme eft plus au Nord , que la pointe des 
Gonaives , de 2', 8 , 3 c plus au Sud que la ville 
du Mole , de 1 2', 4 ; la Plate-Forme eft auffi plus 
Sud , que le Port Paix de , 1 8", 3 ; tout cela eft 
extrait des cartes , difeutées comme auparavant , 
3 c cela détermine la pcíition de la Plate-Forme. 

On a découvert , la longitude du Bec du Mar» 
fouin , en la comparan! , tantót á celle du Petit 
Goave , tantót á celle du Fort Saint-Louis , tantot 
á celle du Petit Goave 3 c á celle de la pointe des 
Irois , qifon avoit déja trouvé , tantót a celle de 
la pointe des Irois 3 c á celle du Fort Saint-Louis ; 
eníin tantót á la pointe des Irois fetile. On a 
obíenu par ce m oyen , les íept longitudes fuivan- 

tes, 75 o 47', 7:75° 4 ^ 2 : 75 ° 49 *> c : 75 ° 49 [\ 6z 
75 o 50', o : 75 o 50 ; , o : 75 o 5o 7 , 1 ; done le milien 
eft, 75 o 49 ; , 8. Afín d’obtenir la longitude , de la 
pointe des Irois , on Fa comparée, á celle du Fort 
Saint-Louis , a celle du Bec du Maríouin & a cene 
du Petit Goave ; on Fa comparee , á celle du Fort 
Saint-Louis & á celle du Bec du Marfouin ; á celle 
du Petit Goave 3 c á celle du rort Saint-Louis ; 
eníin on Fa comparée , a celle de la pointe du 
Mole 1 on a extrait oe ces fept coiíibinanons , la 
longitude de la pointe des irois de , /&° 4^ 

A Yé gara de fa latinice, on avolt ¿’abord ctües 
des cartes 5 en a enfuite réfcié cette heuteur , á 
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ce líe de la ville du Mole , moyennánt leur diffé- 
rence comrnune , avec celíe de la pointe des Irois , 
diíFérence qui eft felón les huí t caries , de 83', 7; 
la laritudé de la ville du Mole , eíl trop grande 
áV, 7 , felón les caites combinées ; on a auffi rap- 
porté, la latiíude de la pointe des Irois , á celles 
du Petit Goave , done leur diíFérence coramune , 
felón les caries , eíl d’i 7 , 8; la hauteur du Petit 
Goave eíl trop grande , fur les caries combinées, 
de 8 ; de plus on a fait dépendre , la hauteur 
polaire de la pointe des Irois , de celles du Fort 
Saint-Lonis 5 done leur diíFérence commune Fur 
les cartes , eíl de ó'', 5 ; la hauteur du póle du Fort 
Saint-Louis , eíl trop grande en général , fur les 
huit cartes dV, 8 ; on y a encore joint, une obfer- 
vation nautique , de la hauteur de la pointe des 
Irois : ces 3 3 indications , de la latiíude , étant dimi- 

nuées chacune de , — 4 ' J § + 1 - 8 .)— ~ ~ 

3 ? 33 

2 7 , o , coinme cela eíl indiqué ci - deíFus , don- 
nent par un milieu la latitudé , 18 o ió 7 , o ; mais 
les huit latitudes , prifes fur cette pointe méme , 
d’aprés les cartes , donnent par nos méthodes , 
18 o 26', 8 ; ainíi ces latitudes , font chacune trop 
grande, au molos de o 7 , 8 ; cet esees étant répété 
neuí fois , parce qu’ií y a neuf données Fur ee 
point , produií y 7 , 2 , qui étant ajouté á 66', 4 , 

donne = i 7 , 2; au lien de i 7 , o, c’éioit done 
2!, 2 , qu’il falloit óter de chacune , des 3 3 indi- 
cations , & Fon auroit en , 18 o 2 5 7 , 8 , pour la 
hauteur polaire réfultante ; ce n’eíl pas encore tout : 
ía latitudé de la pointe des Irois , fans la rappor ter 
á d’autres lieux c-íl de , 18 o i6 7 , 8 , elle eíl alors 
plus grande que la demiere , 18 o 25 7 , 8, d’i 7 , o ; 
cette qnantiíé étant répétée neuf fois, produit q 7 , o, 

qu’on joindra á , 66', 4 , & Fon aura, — 2', 3 , 

qu’il convient d oter , de chaqué indication de la 
latitudé , & il viendra, 18 o 2 5 7 , 7; quoique cette 
latiíude , v foit moindre d’1 7 , 1 , que celle qui eíl indi- 
quée , fimplement íur ce point , cela ne peut plus 
produire d’effet fenfible ; ainíi le fophifme de 
Zenon, fur Fembléme d’Achille & de la Tortue, 
eíl réfolu á cct égard. 

On a treuve par des moyens anaíogues , que 
la pointe de la Serirgue étoit, 7', 1 plus á FEfr, 
Scif, 8 , plus au Nord , que la pointe des Irois; 
que la pointe d-e la Seringue , éíoit plus au Nora 
dV, 9 & plus a FOudl de , 23', 4, que la pointe 
de Jérémie t on a en outre référé , la longitude des 
poi rites de la c eringue & de Jérémie , á celle de 
ía pointe des Irois & á celles des poinís Orientaux , 
cent on vient de parler. On n’a abandonné l’ifle 
ne ¿a Gonaye , qu’en apparence : voici ce qu’on a j 


fait , pour détermíner fa poíitíon. On a d’abord 
fuppofé qu’il y avoit, fur chaqué caríe 200 par- 
ties , depuis la ville de Saint-Marc , jufqu’á celle 
du petit Goave , par les efpaces combinés , on a 
obtenu 107 de ces parties , depuis le petit Goave 
jufqu’á la pointe de l’Eíl de la Gonave , & 04 
parties , depuis Saint-Marc jufqu’á cette pointe"* 
laquelle eíl peu á l’Oueíl , de la droite tracée de 
de Saint-Marc au petit Goave ; enfuñe en conílruN 
fant 011 en calculan t, le triangle formé entre ce$ 
trois points , on a. en la longitude , de la pointe 
Oriéntale de la Gonave : on a trou^é que cette 
lile avoit 33% de long , ils n’y font peut-étre pas 
bien complettement. 

Enfuite , on a vü que la diílance de Saint-Marc 
jufqu’á la pointe Oueíl de cette lile , étoit á celle 
du petit Goave , juíqu’á la méme pointe , comme 
26 eíl á 27 ; que la diílance , entre le petit Goave 
& la pointe de FOueíl de la Gonave, étoit á celle, 
entre le Bec du Marfouin & la méme pointe , 
comme roy eíl á 5 4 ; que la diílance , depuis le 
Bec du Marfouin , jufqu’á la pointe de FOueíl de 
la Gonave , étoit á celle de ía pointe du Mole , 
jufqu’á la pointe de 1 Oueíl dont on s’occupe , 
comme 3 eíl á 7 , &c que la diílance , entre la 
pointe du Afole & la pointe de l’Oueíl de la Gonave , 
étoit a celle qu’ií y a , entre Saint-Marc & cette 
pointe ae 1 Oueíl , comme 1^ eíl á 12. Avec ces 
donnees , íl 1 on employe quatre fois , la conílruc” 
tion qu on a expliquée , en traitant de la partie Occí- 
den tale ae ÍArrique , N°. ioo, on aura par les 
inlerfeélions des ares , & par celles de la longueur 
’ ^ a ^ on gi tu de & ía latitudé , de la pointe 
Occidentale de la Gonave , plus furement, que par 
les diílances abfolues, qui s’accordent trés-peu fur 
cet eípace. Depuis la pointe de l'Eft de la Gonave, 

jufqu a la pointe du Sud de la m6me Ifle , il y a 
nar Id*: rartpc *r * ■ 


M 7 • _ q iíUC ue xa peore gonave , 11 y 

a 2 ’ ^ ’ P ar , hieme moyen , & ' de la pointe 
s>! ’ 1 . e M a § rctnc *^ Gonave , jufqu’au centre de la 
pe ü te, y y a 2 ? 4 ; cela donne aíTez furement , 
la poíitíon de la petite Gonave. 

• a pointe des Irois : entre cette 

P, 0 , 1 ^ e ort Saint-Louis , on a arrété la pointe 

4" £C ie , s m ® rne précautions , ciue ci^ 

t,X a, N’ ^ t j?rJ a u.!? n ^* l,de ’. 5 ue p? ur ia ! ati - 



Louis & au perltGoave ; on a arrété la longitude 

^ aCC fT\ ’• d fP r ^ s méme nombre d’origN 
idiix, a aprime , outre celles des huit cartes, 

no ^ e ^ c °mp ar ee , a 1 aide des diíFérences comnm? 
? a es dp cap Beynet , du petit Goaye ? 4 ? 
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Léceane & á celles du Port au Pnnce ; on a de 
méme déterininé la porníe de FeÍ 3 e , en faifant anfíi 
dépendre fa latitude 5 de celles de Jaequemel , du 
Port au Prinee , de Léogane & de celle du petií 
Goave ; on a fuivi la méme marche , pour 1 Aníe 
á Pitre , fa latitude dépend auíli en partie , de celles 
des points voifins. Le cap de la Eeate , a été arrete 
de la méme maniere , que les pomts precedens , 
ainíi oue la pointe des Salines , celle de iNiiao , Scint- 
Domingo j le cap Caufedo , 1 mft de 1 lile Sainte- 
Catherine, le Sud-Eft de Tille de Saint-Domingue 
& le cap del Engano : on a parle de la longitude 
de ce cap , dans les petites Antillas > Ny 109. 
Quant a fa latitude , outre celles que luí attribuent 
les cartes , on y a joint á Paide des diíférences , 
celles des points les plus proches. 

Pour continuer á décrire , le contour de cette 
lile 5 on a d’abord pris , les diíférences des Méri- 
diens & celles des latitudes , entre le cap del-Engano , 
le cap Raphaél , le cap Samana , le cap Cabrón , 
le yieux cap Francois , la pointe Ifsbelique , la 
Grange & le cap Francois ; on a enfiute aüorti & 
égalé , les difFérences particuliéres , des longitudes , 
entre le cap del Engano & le cap Francois á , 
3 0 35^ o = 21 o ; c’eíl la diíFérence totale en 
longitude , entre ces points ; on a aufíi aíTorti & 
égalé á , i° 33', 1 = 93', 1 , les diíférences en 
latitude , entre la pointe líabéliqiie & le cap del 
Engano ; on a de méme afforti & égalé á, lo', 9, 
les diíférences en latitude , entre la pointe Ifabé- 
lique & la ville du cap Francois ; ayant ainíi fait 
diíparoitré , les plus grandes inégalités , entre les 
diíférences en longitude & en latitude , on a employé 
avec coníiance , la méthode des reéíangles , laquelle 
a donné la poíition des points , compris entre le 
cap del Engano le cap Francois : ils fcnt dans 
la Table , qui eft au commencemení de cet árdele. 

Les débouquemens de Saint-Domingue, font des 
paííages vers le Nord de cette lile , parmi des iíles , 
iílots & écueáls , par 011 Ton eft obligé de paífer , 
dans le retour en Europe, á caufe des yents géné- 
raux , qui foufflent entre TEft & le Nord-Ed , 8 ¿ 
qui font contraires á la route , qu’on voudroit 
teñir ; on a beaucoup travaillé fur ces débouque- 
mens ; mais Touvrage n’eft pas encore , á fa per- 
feftion. Sur la dire ¿lio n du cap Francois , á la pointe 
de la Floride , & ju fqu’au cap Cañaveral , ces deux 
derniers points ont été fixés , dans le Neptune 
Americo -Septentrión al ; d’aprés les cartes combi- 
nes , on a determiné les longitudes & les latitu- 
des^ de pomte Sud-Eft ele la grande Inague , & 
de la pointe Sud á’Aklri , liles qui font dans Ten- 
ate de cette caríe : on a arrété fur cette direc- 
íion , beaucoup cTautres points des iíles Lucayes ; 


ils font extérieurs á cette carte. La Caye de Sable 
eft,auN.N. Eft i°. 21' Eft, déla Grange, par un 
milieu entre diverfes eítimes ; ci’oii il fuit que la 
Caye de Sable , til 36'' plus á TEft que la Grange. 
Dans le travail de MM. de Ruis & de la Cárdenme 
( Journal du Bateau l’Aigle ) , on y obferva la la- 
titude á ierre , ayec un quart de cercle , á la pointe 
du N. O, de la petite Caique, fur Tifie des Pins , 
& fur la grande Saline des iíles Turques ; on peut 
voir fur ce fujet , le liyre des débouquemens de 
Saint-Domingue , par M. Bellin , & le voyage d es 
trois Savans que nous citons fouvent. 

On a de plus combiné ayec avantage , les exceb 
lentes remarques , de M. de Verdun , com mandan! 
la Frégaíe la Renommée , en 1777 & 17 78 * avec 
les remarques , de quatre autres Navigateurs , 6 c 
auíli avec les cartes ; on a trouvé par ces moyens , 
que la pointe du Nord-Eíl de la grande Inague , 
étoit plus á TOueíl , de 31% 6 , <k plus au Sud, 
de 19', 1 , que la pointe du Nord - Oueíl, de la 
petite Caique : on a trouvé de méme , les diífé- 
rences en longitude & en latitude , entre la pointe 
du Nord-Gueft, de la petite Caique & la pointe 
de TEíl de Tiñe Mogane ; entre la pointe de TEft 
de Mogane & fa pointe du Sud-Eft ; entre celle-ci 
& fa pointe de TOueft ; entre cette derniére & les 
iíles Plates au Rocher ; entre la pointe Oueft de 
Mogane & la pointe de TEft de Tiñe Samana ; 
entre celle-ci & fa pointe Oueft ; entre cette pointe 
Oueft & le rocher des iíles Plates ; entre cette méme 
pointe de Samana & la pointe du Nord-Otieft , de 
Tiñe Crcoked ; entre cette pointe & celle du Sud- 
Queft de Tille Fortune ; entre la pointe Nord-Oueíl 
de Crcoked &¿ la pointe Eft de cette méme lile ; 
entre cette pointe Eft de Crooked & le rocher des 
iílesPlates ; entre ce rocher & la pointe du Nord- 
Eftde Tifie Aklln ; entre celle-ci & la pointe du 
Sud- Oueft de la méme lile ; entre cette pointe 
d’Akiin & le Fo ; ilion , cocher prés de cette pointe; 
entre le Foiillon & la pointe Oueft de Tifie du 
Cháteau ; entre cette pointe & le milieu des Etoiles ; 
entre les Etoiles & la pointe Oueft de la grande 
Inague. Les réíultats de ces opération? , font con- 
fignés , ainfi que pluíieurs autres , dans la Table 
placee 211 commencemení de cet Árticle. 

La pointe Oueft de la grande Inague, a lesmémes 
diíférences en longitude & en latitude , avec les 
points voifins de Tille Saint-Domingue , ou á fort 
peu prés , que dans les cartes du voyage de la 
Flore : de la pointe du Sud-Eft de la gránele Inague, 
déterminée precédemment , en fmvant la cote 
oriéntale; fon étendue & fon giftement, ont donné 
la poíition , de la pointe du Nord-Eft de cette lile. 
Aprés avoir été préver.u , par les remarques citées. 


So ANA 

* m. a. 

Inaeue * an iicu s tun- ? . , c i rn 

Nord-Eft fe dirigeoit au contraire , au Sua-^ 
auNord-Oueíl : on a rouvé depuis la pointe du 
Nord-Eft, de la grande ínague , jufqn a la pomte du 
Sud-Eíl de la petite , qu’il y avoit 7 , 6 , & que 
cette pointe Sud-Efl: étoit , 3^8 plus oriéntale , & 
4' a, plus feptentrionale , que la pointe au N ord- 
Eíl: de la grande ; que la petite Inague, avoit 8 nuiles 
de lono-, & qu’elle s’étendoit fur l’Oueft, 38 o Nord. 

On a place le Mouchoir quarre , par rapport a 
fes diflances , de Sand-Key 011 de la Caye de Sable, 
& aufíi á l’égard de celles , de ce mouchoir á la 
pointe Ifabélique , & cela felón diverfes caries , & 
d’aprés divers renfeignemens , au on s eíl procures. 
Les Cayes d’Argent au milieu des Iílots , font 
d’aprés fept indications ,5^8 plus a 1 Eft, & 37 7 
plus au Nord , que le vieux cap trancois : 1 etendue 
des deux écueils precedens , qui font des bañes de 
rochers, n’eíl pas parfaitement reconnue. Onn’a- 
joutera ríen á ce qu’on a dit , de l’ifle de Portonco , 
•au paragraphe précédent. 


§• 1 v. 

Vljle de Cuta. & celle de la Jam dique. N°. 1 1 2. 

Outre les obfervations de longiíude , qui ont 
été faites á la Havanne , par Don Marcos de Gam- 
boya, de 1715 á 1725 , on a fait dépendre cette 
longiíude, de celles de laTriniíé, du Saint-Efprit 
& de celle de Sainte-Marie du Port au Prince , oü 
il y a en , en 1714 , quelques obfervations du 
méme Aflronome : on a de plus enclisme cette 
longiíude , á celle de la Nouvelle-Orléans , oü 
M. Barón ingénieur du Roi , obferva en 1729, 
une eclipfe de Lime , & une eclipfe , du premier 
Satellite'de Júpiter ; cette longiíude eft en outre 
étayée , par l’obfervation d’une eclipfe , du premier 
Satellite de Júpiter , du méme Ingénieur , fur la 
riviére de la Mobile , & encore par f obfervation , 
d’une eclipfe de Lune par Senex , á l'iíle Dau- 
phine. On a rapporté á la Havanne , les fept obfer- 
vations , faites par Don Marcos , dans l’iíle de 
Cuba ; on a aufíi rapporté , á la Nóuvelle-Orléans , 
les quatre obfervations , faites dans la Louiíiane 
inferiente , par MM. Barón & Senex. Enfláte on 
n cherché , par la méthode des retlangles , la difie- 
ren ce en longiíude entre ces Vides , cíapres neuf 
cartes, &l’on a trouvé, 8 o 09', 6,pour cette diífé- 
rence , ce qui a mis á portée , de rapporter fur la 
Havanne , les longitudes de la Nouvelle-Orleans , 
& contra ; entre les onze indications , de la longi- 
íude qu’on a cbtenue, fur chaqué Vüle, il a paru 
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que la concluíion , de/Oj.L eue exa£le, a inoins de 
deux minutes pies. Cette incertitude vient, de la 
diíférence en longitude , entre la Havanne & la Noy- 
velle-Orléans , qui eíl trop grande , felón les cartes 
de MM. Spéer , Deíiíl e & Poppíe : quoique nos 
méthodes ayent fait evanouir d’abord , ces quan- 
tités diíparates , lefquelles ont toutefois influé , 
Guoique foiblement dans le réfultat ; néanmoins 
cette diíférence en longiíude a pañi trop foible , 
fur les cartes de la Floride & de TOuefí de la Fío- 


ride , par M. JeíFerys ; á l’égard des cartes de la 
Louiíiane & du Golfe du Mexique , de M. Bellin , 
& de celles de MM. d’Anville & Gréen , elles font 
renfermées dans les limites de nos opérations , & 
notre réfultat eíl entre la diíférence, 8 o o 5 en 
longitude de la Havanne á la Nouvelle-Orléans , 
de M. d’Anville, & celle de, 8 o 1 rí, de M. Gréen, 
fur le méme efpace. Quant á la longitude abfolue 
de ces Villes , Don Marcos , avec une lunette de 
dix pieds , a du voir en général les immerfíons 
30" de temps trop tót , & les émerfíons 30" trop 
tard , ( Mém. dePAc. 1729 ; ) ainíl les longitudes, 
qu’on obtient de ces obfervations , doivent diíférer 
des véritabies , de 7 á W ; on a en égard á ceí effeí. 

On a établi enfláte , la pofition de la pointe de 
Maiíi ; on a trouvé par divers m oyens , qu’elle 
étoit plus au Nord, de 19', 2 , & plus á l’Oueft, 
de 3 5', 4, que la pointe intérieure, du Mole Saint- 
Nicolas. Aprés cela o na cherché , la poíiáon du cap 
Crux , en la faiíant dépendre , de celles de ía pointe 
de Maiíi & de la Havanne ; en la rapportant á celle, 
du Port Roy al dans la Jamaique , & á celle de la 
Havanne ; á celles du Port Roya! & de la Trinité, 
laquelle fera deíerminée. dans peu ; á celles de la 
pointe de Maiíi & de la Trinité, enfin á celles de 
la pointe de Maiíi & du Port Royal : on a recher- 
ché avec le méme foin , la laíitude de ee Cap. On 
' a réimi , á l’obíervation de Don Mareos , fur la 
Trinité , quatre combinaifons afín d’en obtenir , plus 
furement la longitude ; on a done comparé cette 
poíition , á celles du cap Crux & de la Havanne ; 
á celles du Port Royal & de la Havanne ; á celles 
de la pointe de Maiíi & de ía Havanne , á celles 
du cap Crux & du cap Saint- Antoine , doní on 
s’entreíiendra bientoí ; dans chaqué combinaifon , 
comme dans les precedentes , on a aíforti & égalé, 
les difíerences particuliéres , en longiíude, á celle 
qu il devoit y avoir , entre les deux termes de com- 
pararon , puis on a pris un milieu dans chacune , 
& enfláte un milieu , entre les cinq réíiiltais. 

Pour avoir la poíition, du cap Saint-Antoine , 
on a enchainé enfemble , la Havanne , le cap Saint- 
Antoine , le cap Catoche , le cap Defconocida & 
la Vera Crux , doní la poíition eíl cormue : on a 

pris 
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mis les différences particuliéres , en longitude entre Se qui ont été places auparavant : on a agí de méme 

ces lieux , au mcins felón feptcartes, on a aflbrti pour la longitude, de Sainte-Marie du Port au Prince , 

6c égalé ces quantités , á la diíFérence totale , & pour celle du Saint-Efprit ; on a joint á celles 

i 1 6', i , en longitude , entre la Vera Crux Se qu’on a trouvées , la longitude qui a été obíervée, 

la Havanne , & Ton a eu par un milieu , entre la en chacune de ces Villes^, Se l’on a pris irn milieu. 

Havanne Se le cap Saint- Antoine , i° 41', 1 ; entre On a continué de prendre , les différences en longi- 
le cap Saint-Antoine & le cap Catoche , 2 0 33^4; tude , entre la pointe de l’Eíl de Cay man Brak 
éntre le cap Catoche &le cap Defconocida, 3 0 5 1^6, &le cap Crux,& entre cette pointe Se le cap 

Se 6 o io', o, entre le cap Defconocida Se la Véra Saint-Antoine , íes ayant aííbrties Se égalées á, 

Cmx; ainíi la longitude du cap Saint-Antoine , dont 6 o 39', 3 , qui eíl la diíFérence en longitude , entre 

on a befoin aéluellement eft de, 84 o 14', o + le cap Crux & le cap Saint-Antoine , on a obtenu* 

2 o 41', 1 = 86° 55', 1 ; la latitude de ce cap i° 49', 2 , entre le cap Crux & la pointe de FEíl 

d’aprés les caries , eíl de 22 o 03', o , en la com- de Cayman Brak ; on a trouvé de plus, que cette 

parant aux points des environs : felón les cartes pointe étoit plus au Sud , que le cap Crux de 3 ',7: 

combinées , de M M. Deliñe , Bellin , JeíFerys , on a encore porté fon attention , fur le cap Corien- 

Spéer , Gréen , d’Anville Se Popple , elle feroit de , tes , fur Fifle de Pinos , fur la groíFe pointe , Sec* 

22 o 04', 3. * mais en voilá fans doute aífez , fur Fifle de Cuba, 

Achevons Fextrait du travail faít fur cette lile : Les latitudes de la pointe Morant , dans Fiíle de 

la pointe de Hicacos eft plus au Nord de , 1 1', 3 , la Jamaique, prifes d’aprés huit cartes différentes. 

Se plus a. FEÍt, d’i° 38', 7 , que la Hayanne ; on a éíaní ajoutées avec celles, de la pointe de Négrill 

trouvé de méme , les différences á FEíl &au Sud, du Sud, donnent pour fomme , 36 o 02', o ; la 

de la pointe de la Ciénega , par rapport á la pointe diíFérence de ces latitudes , eíl de 2 6 ' : cela donne 

de Hicacos ; de celle des Mides á d’égard , de la la latitude , de la pointe de Négrill du Sud de , 

pointe déla Ciénega; du Cap au N. O., de Bara- 18 o oi / -f 13'' = 18 o 14 Se celle de la pointe 

coa, comparé á la pointe des Mides , Se de la Morant de, 18 o o i / — 13 ; ~ 17 o 4o 7 ; la premiare, 
pointe de Maiíi, relativement au cap du N. O. , de 
Baracoa. Pour déterminer ces points , on a aíiorti 
& égalé , les différences particuliéres , en íongi- 
íude , entre la Havanne & la pointe de Maiíi á , 

7° 47', 3 , qui eíl la longitude totale , entre ces 
points : aprés cela on a aíTorti & égalé á, 3 0 14', 
les différences particuliéres , en latitude , entre la 
pointe ds Maiíi & la pointe de Hicacos , dont la 
latitude eíl sure, á une demi-rninute prés ;les 3 0 14', 
font l’arc du méridien , compris entre ces deux 
points ; eníuite pour avoir les quantités cherchées, 
on a pris un milieu , entre les différences ainíi 
préparées : on ne s’eíl pas arrété-lá ; on a employé 
fur les grandeurs préparées, la méthode des rec- 
tangles , entre chaqué point , laquelle a auííi donhé 
les différences , tant en longitude cifen latitude : 
on a encore fait ufa ge de fangle du giíiement , entre 
chaqué point , que les différences aííbrties , en lati- 
tude & en longitude , ( celles-ci étant réduites en 
miñes , ) ont fait connoitre , chaqué triangle rec- 
tangle étant réfolu , a encore offert ces différen- 
ces , Se la quantité moyenne , entre les trois réful- 
tats , a été employée. Les différences en longitude , 
entre Saint-Yago ou Cuba , la pointe de Maiíi & 
le cap Crux, ont été aííbrties Se égalées, á la diffé- 
rence , 3 0 49'', 1 , qu’il y a entre la pointe de Maiíi 
& le cap Crux ; on en a fait autant , pour les diíFé- 
rences en latitude : on a fait dépendre la' pofition 
de Bayamo , de celles des points qui Fentourent , 

//. Farde. 


ne difiere peut-etre pas au vrai , de o , 4 ; mais la 
feconde, peut étre trop petite, dV, 5 : car excepté 
les cartes , voici des hauteurs nautiques , prifes k 
différens aires de vent Se proche de cette pointe , 
qui indiqueroient cette augmentation, 17 o 47', -1 ; 

17 o 48', 3 : 17® 49 7 > 3 : I 7° 5°/q3 •* l 7° 3 & 

17 o 57 / , 6 ; les plus foibles ont été obfervées, á de 
moindres diítances , & prefque par le travers de 
cette pointe , c’eíl-á-dire á peu prés , fur la direc- 
tion de FEÍt á POuefi. La longueur de cette iíle 
eíl de , 1 47 m , 6 , depuis la pointe Morant , jufqu’á 
la pointe Négrill du Sud , felón les huit cartes 
qu’on employe ici. La plus grande largeur de cette 
lile , depuis la cote du Sud , de la pointe de Port- 
land, jufqu’á la pointe R.ocky , á POueíl de la bale 
Sainte-Anne , eíl de 57% 6 ; on l’a découvert en 
aiTor tiíTant , les plus petites longueurs des cartes 9 
avec les plus petites iargeurs , Se íes plus grandes 
longueurs , ayec íes plus grandes Iargeurs : on a 
vu par-lá que leur rapport , étoit celui de 64 á 2 5% 
II a paru que la grande Se bonne caríe Angloiíe 
de cette lile , étoit orientée á la bouíFole ; elle ne 
met que io ; de diíFérence en latitude , entre la 
pointe de Négrill du Sud Se la pointe Morant , 
nciis trouvons 2 6 ! : la yariation de l’aiguille , lorf 
qifon a levé cette caríe , auroit ete de , 6 o 14^ 
N. E. 

Selon deux éclipfes de Lime , & un paíTage de 
Merctire fur e Soleil , le Port Royal eft par . 
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^o° oi / 5 de longítude , il eíl d’ailleurs par , 
x 7° ro ; / i , de latitude , laquelle dépend , de la con- 
fia uration de Hile, & de la latitude, de la pointe 
Morant , jointe á eelíe de la pointe Négnll du Sud ; 
Harris fait cette hauteur , moindre de io', c’eft fans 
dente une faute d’imprefíion. On a lié les longi- 
tudes , de la pointe Morant & de Pille Navafe , á 
celíes du Port Royal & de la pointe des Irois de 
Saint-Domingue , en aííimilant , les diírérences en 
longítude , & en les égalant enfuite , á la diíférence 
toíale , 2 o ij 7 , 7 , des méridiens , entre la pointe 
des Irois & le Port Royal. La longítude de la 
pointe Négnll , dépend de la longueur de la Jamai- 
que , trouvée précédemment. On a porté íes regards , 
fur quelques autres points du circuit de cette lile; 
mais Pextrait qui precede a pañi fuffifant ? vu le 
peu d’étendue de Fobjet. 

$. V. 

Caite de Supplément pour les IJlts Antilles. 

N° s . 1 1 3 & 114. 

On a rápeteles liles Vierges , fur cette caríe, 
& plufieitrs des principales ifles , des petites Antil- 
les , qui rPéíoiení pas fuffifamment détaillées , dans 
la caríe générale de ces liles , N°. 1 09 : on en a 
¿tabla alors les fondemens , aítronomiques & géo~ 
grapbiques ; il feroit fuperñu , de s’en entretenir de 
nóuveau. A Pégard des mefur.es itinéraires, des 
liles coníenues dans eet arricie, chaqué Colonie 
Européenne , y a iníroduit les fiennes ; celles que 
les índigénes pouvoient avoir , ont difparu. 

A R T I C L E Y I I I. 

U Anden & le Nouvean Mexique , avec 
la Floride & Ja Baffe Louiji ane ; Ies 
Etats-Unis de V Améri que Septentrio- 
nale ; JjJe & Bañe de Terre-Neuve , 
Jjle Rayale & IJle Saint- lean , avec 
VAcadie / le Cañada. 

O N avoit principalement , pour conílruire ces 
caries , FAmérique Sepíentrionale , de M. Pooole , 
en 15 feuiíles & 5 demi-feuilles , 1733 ; la Mer 
du Sud par M. Belün , 1741 ; la Mer du Sud , 
par D. A. de Ülloa , 1744 ; FAmérique Septen- 
íricnale , par M. d’Anvilíe 3 feuiíles 1746; 
FAmericiie , par M. Gréen , 6 feuiíles 1753 ; 
PAmérique Septentrionale , de M. Bellin 1755 ; 
PAmérique Septentrionale , par Mitchel , 8 feuiíles 
3 7 ) 5 * Golíe du Mexique par M. Beilin , 1749 • 


le Golfe du Mexique par Spéer , 8 feuiíles iyj l 9 
le méme Golfe & les ifles Antilles á grand point* 
avec des caites particuliéres , de ces liles, tirées 
du Pilote Anglois , de PAmérique Septentrionale 
par Jeíferys ; le Mexique , ue Don de Alzate y 
Ramírez , par Ph. Buach^ , ij&b , le ivíexiquc 8 c 
la Ploride , par Guil. de Liíle 1/03 la Louiíiane 
par M.d’Anville, 1752 ; Ganada , Louiíiane & Ter- 
res Angloifes , par le menie , 4 feuiíles 1755 i b 
Louiíiane 6c le MiíTiííipi , par G. de Life 1718 ; 
cote de la Louiíiane & de la Floride , par M. Bellin 
1745 ; Pays cédés , par Jeíferys 1775 ; la Floride 
Oriéntale , par Jeíferys 1769 ; prefqifiíle de l a 
Floride , par le méme ; la Garoline Méridio- 
nale , avec partie de la Géorgie , par W illiam de 
Brahm , 4 feuiíles ; partie Méridionale de la Caro- 
lina , par Cook 1773 ; Garoline Méridionale 8 c 
Septentrionale , par Henri Mouzon , 2 feuiíles 
1775 ; Garoline Septentrionale , par John Collet , 
2 feuiíles 1 770 ; partie de la Virginie , avec le 
Maryland & une partie de la PeníylVanie , le 'New- 
Jerfey & la Garoline Septentrionale , par Fry & 
Jefferfon, 4 feuiíles 1751; les Jerfeys, parM. Fry, 
1770 ; la Virginie par John Henri , 4 feuiíles 1770 ; 
Proyince de New- York , avec partie du New-Jer- 
íey , par le Capitaine Holland , 2 feuiíles ; la Non- 
velle Angleterre par Jeíferys, 4 feuiíles 1755; 
cote de la Nouvelle Angleterre , par le Capitaine 
Southack ; le New-Hamp-Shire , par le Colonel 
Blanchard & le D. Langdon , 2 feuiíles 1761 ; 
Miadle British Colonies , de Lewis Evans s , par 
Jeíferys; la Nouvelle EcoíTe, par le méme 1755 » 
la Nouvelle EcoíTe 011 Acadie , par Montrefor , 
4 feuiíles 1768 ; on o’a pu fe procurer á temps , 
la Nouvelle EcoíTe, de J. F. W. Desbarres , publiée 
en 1777 & 1778 ; ces trois derniéres caries con- 
tiennent , Fiíle de Saint-Jean & celle du cap Bre- 
tón 011 Fiíle Royale; ifíe Saint -lean par le Capi= 
taine Hoiíand , 1765 ; irles de la Magdeleine, par 
Jeíferys 1765 ; Caríe Angloife de Tifie de Sable ; 
le Pilote Anglois de Fiíle de Terre-Neuve, conté- 
nant les caries genérales & particuliéres de cette 
Id 0 le grand Bañe , le détroit de BelPfíle , fes 
details , &c. , par James Cook , Michaél Lañe , 
Jofepn. Gilbert & autres , publié par Jeíferys , depuis 
1766 juíqu’en 1772; la rivi ere Sa int-Laur ent , depuis 
le Fort de Frontenac , jiifqu’á Fiíle Anticoíli , par 

Jeíferys , 2 feuiíles ; la riviére Saint-Laurent par 

ordre de Charles Saunders , Ecuyer ,12, feuiíles ; 
le Canaaa & partie Septentrionale , de la Loui- 
fáce, ... . par Jeífery 2 feuiíles 1762; le Ganada , 
Gruí- de Riñe 1703 ; le C añada par M. BelMn , 
p,Lcdines 1 745 * on a encore cu fous les yeux ? 1® 

Ncptune-Aoieric'o-Septeñtrional , drefíeau dépót oes 
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Caries , 


Plans Se Joumaitx de la Marine ; ona auíli 
faít ufage , pour le Nerd-Oueíl , de l’Amérique Sep- 
tenirionale , de ia carie genérale , des "V oyages de 
Cook , inférée au commencement, de fontroiíiéme 
& dernier voyage. II y a pluíieurs plans , & caries 
particuliéres , qu’onn’a point nommés; ils fe trou- 


vent dans les Atlas qu’on a cites : on aura peni- 
étre occaíion , d’en indiquer q-uelques autres. 

Table des longitudes & latitudes des lieux, ñir 
lefquels font conftruites , les cartes qui coniplettent , 
l’Amérique Septentrionale. 


NOMS DES LÍEUX. 


. • \ f ^ la Ville. . . . 

Acapulco ( Mexique , ) \ all Fort Saint-Diégo 


Albani (Ne^-York. ) .... 

Alexandria ( Virginie. ) . . . 

Amherst ( lile de la Magdeleine. ) 

Ánnapolis ( Maryland. ) . . . 

Anse de Fronsac ( lile Royale. ) 

Balise , ( ia ) Fort miné ( MifíiíEpi. ) . . 

Baltimore ( Maryland. ) 

_ XT f Acore de l’Eíl. 

Ban-c de Terre-Newe , s Acore de r0ue ft. 

Basse du Cap df Raze ( Bañe de Terre-Neuve 
Baie des Trois Isles , tete Sud (Terre-Neuve 
Báje Saxnte-Rose, cap ce FEíl ( Flonde. ) 
Beaufort ( Géorgie?) .... 

Beau Séjour (Acadie.) . . . 

Boston ( Nouvelle Angleterre. ) . 

BRUNSWIK ( Idem. )....« 
Cambridge {Idem. ) .... 

Cap a l’Anguille (Terre-Neuve.) 

Cap Blanco (Mexique. )4. . . 

Cap Bonavista ( Terre-Neuve. ) 

Cap Breakheart ( Idem. ) . . 

Cap Cañaveral ( Florida.) . . 

Cap Canseau , ruines du Fort ( Acadi 
Cap Carteret ( Carolina Méridionale 
Cap Catoche (Yucatán.) . . 

Cap Charles ( Eskimaux. ) . 

Cap Cod , Sud' de Toeil (Nouv. Ang 
Cap del Norte ( Louiíiáne. ) . 

Cap délos Desolados (Mexique 
Cap délos Remedios ( Idem . ) 

Cap de Nord (lile Royale.) . 

Cap de Pene (Terre-Neuve.) . 

Cap de Raye ( Idem . ) . . . 

Cap de Raze ( Idem .) .... 

Cap de Sable (Sud del’ Acadie.) 

Cap Desconocida ( Yucatán. ) 

Cap Désolation (Groénland. ) 

Cap du Chapeau Rouge ( Terre-Neuve 
Cap Emchic ( Acadie. ) . . . 


leterre 


) 


) 


) 


) 





des Mérid . 

Latitude . j 

- i 

D. 


M. io es . 

D. 


Mi ic es . | 

103 o 


. 08', 8 

l 7 ° 

• 

i/> 9 ; 

• • 


• • • • e 

i ? 

« 

18 , 4 j 

75 


• 59 ? 1 

42 

« 

43 ? 9 *1 

79 


• 5 8 ? 4 

38 

• 

54 ? 0 

• • 


• • e • c 

47 

• 

1 5 ? 7 j 

79 


• 2 3 ? 5 

39 

• 

OI 5 0 

63 


• 39 ? 5 * 

45 

• 

37 ? °* j 

9 1 


• 7 

2 9 

« 

05 ? 3 

78 


. 58, 1 

39 

« 

289 9 

5 1 


. ii, 8 

47 

• 

27, 0 

55 


. 129 8 

44 

• 

189 3 

54 


. 12', 0 

46 

• 

19? 8 ] 

60 


. 07, 8 

49 

« 

09 9 6 

88 


. 569 0 

30 

• 

**? 5 

s? 


.13,6 

32 

• 

24, 4 

66 


. 20 , 2 

45 

• 

45 ? 0 

73 


. 069 4 

42 

« 

2,2 ? 3 # 

7 1 


. 41 , 4 

43 

• 

53 > 6 

73 


.10,2 

42 

8 

24, 8* 

61 


. 24, 8 

48 

8 

9 4 * 

88 


.21,8 

9 

8 

31, 8 

54 


. 54, 2 

49 

• 

169 9 

54 


• 56, 1 

48 

8 

“9 ? 4 

83 


. 07 9 6 

28 

e 

17, 6 

63 


, 14, 3* 

45 

• 

20 j 1 3^ \ 

81 

• 

. 49 9 0 

33 

• 

02 . 0 

89 


. 289 5 

21 

• 

08. 7 

5 <5 


. 369 0 

5 2 

é 

*6, 7 ¡ 

72 


. 029 5 

42 

e 

04, 4 1 

94 


• 37 9 3 


8 

3 2 ? 4 j 

90 


• 10, 3 

12 

• 

O Q¡ j ^ 

93 


. 21, 4 

*3 

• 

43 ? 3 

62 


.22 ,6 

47 


03 ? 3* j 

56 


. O59 3 

46 

9 

3 2 ? 3 

61 


. I] , 5 

47 

8 

3 6 ? I 

55 


• 35 ? 7 

46 

• 

37 ? 5 * j 

67 

• 

• 58 ? 9 * 

43 

e 

2 3 ? 4 * ¡ 

93 


. 20, 1 

20 

8 

46, 3 

• • 



61 


3 1 9 0 

57 


• 45 ? 5 

46 

8 

53 9 0 

65 

23322 

• 35 ? 0 

45 

8 

¡gmwia 

56 9 2 
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NOMS DES LIEUX. 


Dijf, des Mérid. 

La ti tude. 

D. M. 10“. 

D. M. 10“. 


Cap Farewel ( Groenland. ) . . . . 

Cap Féar ( Caroline Septentrionale. ) . . 

Cap Fréels ( Terre-Neuve. ) . . . . 

Cap Gratias a Dios ( Merque. ) . . 

Cap Hattéras ( Caroline Septentrionale. ) 

Cap Henri (Virginie.) 

Cap Honduras ( Mexique. ) . . . . 

Cap Liscomb (Acadie.) 

Cap Lookout ( Caroline Septentrionales ) 
Cap Louis (Eskimaux.) 

Cap Malebar ( Nouvelle-Angleterre. ) 

Cap Mendocin ( Cote O. de FAm. Sept. ) 
Cap Nord Est , au-defíus de FI. áBois ( Eskim 
Cap Normand (Terre-Neuve.) . . . 

Cap Porc-Épic (Acadie.) 

Cap Remedí ( Idem . ) . 

Cap Riche ( Terre-Neuve. ) . . . . 

Cap Saint-Cendre ( Acadie. ) . . . . 

Cap Sainte-Marie ( Idem. )...„. 
Cap Sainte-Marie (Terre-Neuve.) . . 

Cap Saint-Fran^ois ( Idem. ) ... . 
Cap Saint-Georges (Idem.) .... 
Cap Saint-Gilles (N. de la Bale des Eskim. 
Cap Saint-Jean (Terre-Neuve.) . . . 

Cap Saint-Louis (Acadie.) 

Cap Tourmente ( Idem. ) 

Col du Lac Saint-Joseph , á FI. ( G. du Me 
Cote Est de* la Mer Verm. ( Mexique. ) 

Delaware ( Virginie. ) 

Detroit entre le Labrador et le G. L. ( I. R 
EdentON ( Caroline Septentrionale. ) . . 

El Passo (Nouveáu Mexique.) .... 
Entrée de la Mobile , ( PointeaaxKuítres 
Fort Amherst ( lile Saint-Jean. ) . . . 

Fort de Chambli ( Cañada. ) . . . . 

Fort de Frontenac oh Cataracoui (Can 
Fort de Niagara ( Lac Ontaiio. ) . . 
Fort du Detroit ( Lac Erié. ) . . . 

Fort du Prince de Galles ( B. d’Hudíon 
Fort du Quesne ( Penfylvanie. ) . . . 

Fort Frédéric ( Lac Champiain. ) . 

Fort Garperau ( Acadie. ) 

Fort Mahacamak ( Nev r -York.) . , . 

Fort Osñfego (Lac Ontario.) .... 
Fort Rupert ( Baie James. ) ... . 

Fort Saint-Pierre ( lile Royale. ) . . 

Georges To¥N ( liles Bermudes. ) . . 

Halifax (Acadie.) 


84 

78 

78 
88 
44 

79 
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79 
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- . 00 

90 
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75 
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82 
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75 
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66 
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63 
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67 

. . 14, 
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. 40, 6 
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53 , o 

5 °, 0 
38, o 
12, 6 
42, 2 
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01 , 8 
48, 5 
32, 6 

43 ? 9 

53 , 3 

59 , 9 
16, 7 
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01 , 7 
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59 

33 

49 

14 

35 

37 
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30 
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44 

43 
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40 
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5 ° , 4 

3 1 , 5 
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°8, 3 


■ °5 , 3 
55,7 
2 4 , 7 
2 9 , 8 
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5 1 , 8 
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3 1 , 8 * 
3 °, 3 
*7» 5 
47, 2 

55 , 4 
26 , 2 


• 05, 2 
08, 7 
08, o 
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02 , 2 

°5 , 2 
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* 9 > 7 
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37, o 
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59 ? o 
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26, 9 

30, 2 
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29, 9 
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DES CARTES. 




NOMS DES LIEUX. 


) 


) 


) 


ísle AmÉlie, Pointe Nord ( Géorgie. ) . . 

ísle Amherst , Cap de l’O.^ ( lile de la Magd. ) 

Isle Anckeron (lile Royale.) 

Isle Anticosti , á rOueít (Gol. S. Laurent.) 
Isle Anticosti, au Sud-Eíl ( Gol. S. Laurent. ) 
Isle aux Coudres (FleuveSaint-Laurent.) 
Isle aux Perdrix ( Acadle.) .... 

Isle Bonayentura ( Gafpéfie. ) . . . 

Isle Chetecan ( lile Royale. ) . . . . 

ísle Codroi ( Terre-Neuve. ) . . . . 

Isle Dauphine , au Village ( Floríde. ) . 

Isle de Port Royal, mil. du Canal (Yueatan 
Isle Grindstone (Acadie.) . . 

Isle Just’au Corps (lile Royale.) 

Isle Lo ngue (Acadie. ) . . . 

Isle Mingan (Eskimaux. ) . . 

Isle Nantuket , Pointe S. E. (Nouv. Anglet. 
Isle Nerichat ( lile Royale. ) . 

Isle Saint-Jean , Pointe de FEfl. 

Cap Nord. . 

Isle Saint-Paul ( lile Royale. ) 

Isle Saint-Pierre , au Bourg (Terre-Neuve 
ÍSLES BüRGEO ( Idem. ) . . 

\ Pointe N. E. 

Isle Scatari < Pointe O. . 

£ Pointe S. E. 

Lac Maurepas , entrée de la riy 

Lac Michigan , Pointe Sud. 

_ „ , í Pointe E. . 

Lac Soterieür | Poi?te 0 _ 

La Heve , Port ( Acadie. ) . 

La Providence (Rhode-Ííland.) 

La Vera Crux ( Mexique. ) . 

Le Paracel, Rocher ( Golfe du Mexique.) 

Les Mines , Fort (Acadie.) . 

Lewes-Toy/n ( Maryland. ) . 

Louisbourg ( lile Royale. ) . 
Márleboroügth (Virginie. ) 

México 

Mont-Joli (Eskimaux.) . . 

Mont-RÉal (Cañada.) . . 

New- York ( Etats-Unis. ) . . 

Norriton ( Peniylvanie. ) . 

Nouvelle-Orléans ( Louiüane. 

Oxfort ( Maryland. ) . , . 

Panuco ( Mexique. ) . . . 

Pensacola ( Floride. ) . . . 

Pentagoüet (Nouvelle Angleterre. ) 


d’íberviile. 


) 


Dijf. des Mérid. 

< 

Laiitude. 

D. 


M. 1 o es . 

D. 


M. 10“. 

83 o 

• 

5V, 2 

30 o 


. 45', 8 

6 3 

• 

5 Ó > 5 

47 


* * 5 ? 7 

• • 

• 

• 0 0 0 

45 


* 37 ? 2 

66 

• 

25, 2 

49 


• 5 2 ? 2 

63 

• 

56 ? 5 

49 


. 12, 2 

7 i 

• 

i<5 . 5. 

47 


• 3 1 ? 7 * 

68 

• 

OI , 4 

45 


* 05, 7 

66 

• 

1 5 ? 4 

48 


. 32, 8 

62 


5 8 ? 3 

46 


• 5 1 ? 4 

61 

• 

2 .6, 0 

47 


• 5 2 '? 5 

90 

• 

34 , 5 

30 


. 12, 6 

94 

• 

26, 9 

18 


.10,1 

66 

• 

37 , 5 

45 


• 40 , 0*. 

63 

• 

27, 6 

46 


- * 3 ? 5 

68 

0 

39 , 5 

44 


.16,7 

65 

• 

59 ? 0 

5 ° 


• ! 7 ? 0 

7 1 

• 

45 5 0 

41 


. 10, 7 

6 3 

• 

22 , 2 

45 


• 2 9 > 5 

63 

• 

°3 ? 7 

46 


• 3 o ? °* 

66 

• 

18, 1 

47 


• 06 ? 7 * 

62 

• 

12, 4 

47 


. 11, 5 

5 8 

• 

3 1 , 2 * 

46 


• 465 5* 

59 

C 

0 

47 


• 30 3 . 

Óí 

• 

54, 6 

46 


« 02 ^ 0 

62 

• 

01, 5 

45 


• 59» 3 

61 

• 

56, 2 

45 


• 59 > 4 

92 


5 °, 8 

30 


.21,0 

89 

• 

00 ? 1 

42 


. 19, O 

87 

* 

06 ? 1 

47 


. 00 , 0 

94 

• 

10, 7 

45 


• 44, 0 

66 

• 

35 ; 5 

44 


. 19, 8 

73 

• 

3 1 ? 0 

41 


• 5 o ? 7 * 

99 

• 

30, 1 

!9 


• °9 ? 5 * 

93 

0 

41 , 0 

2 3 


• 43 ? 7 

66 

0 

16 , 1 

45 


.04 ,6 

77 

• 

2 7 , 

38 


• 47. 5# 

62 

0 

12, 2^. 

45 


• 53 ? 7 * 

80 

0 

* 5 ? 9 

3 8 


. 24 , 3 

IQ 2 

0 

2 5 > 5 * 

19 


• 56 ? 6* 

63 

0 

54 , 0 

50 


• 15? 0 

75 

0 

3 o ? 7 

45 


. 47 ? 1 

76 

0 

i 9 ? 7 * 

40 


• 4 i, 7 * 

77 

0 

49 ? 3 * 

40 


• °9 ? 9 * 

92 

0 

23? 6 * 

29 


• 57 ? 8* 

78 

0 

45 ? 0 

3 8 


. 42, 0 

100 

0 

39 ? 9 

22 


• 59 ? 5 

Pr - 

09 

• 

4 1 ? 8 

3 ° 


. 20, 7 

70 

• 

22 , 6 

* 

44 


• 7 3 * } 

i 
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N O M S DES LIEÜI 


Philadelphie ( Penfyívanie. ) . 

Pise at aTw A ir ( Nouyéile Angleterre. ) 
Pointe AüX Chevreüils ( Floride. ) 
Pointe de Férol ( Terre-Neuve. ) 
Pointe de Fogue ( Dans Pille de Ter 
Pointe de Jánche ( Floride. ) . . 

Pointe de la Floride. .... 


Ditf, des Mérid. 


D. 


§1 

i! 


6 

ÉÍ 

lt 


i \ 


Neu. ) 


Pointe de Lúa ( Idem . ) . . « 

Pointe de Meneses ( Idem .) . 

Pointe' de Montok ( Long-Ifland. ) 

Pointe des Asies ( Floride. ) . . 

Pointe de Scomina ( Gaípeíie. ) . 

Pointe des Monts-Peles ( Gol. S. Laurent. ) 
Pointe dü Graso Mec atina ( Eskimaux. ) 
Pointe Mala ( Mexique. ) . . . . 

Fort Dauphin ( lile Royale. ) . . . 

Port des TrepassÉs ( Terre-Neuve. ) 

Fort du Nouyel-án , Cap Sud (Califor: 
Port Rochelois (Acadie.) L . . . 

Port Royal ( Idem . ) 

Entrée du Port. . . 

Presidio , Baie Saint-Lóuis (Mexique.) 


me 


Pointe Sud. 


Rhode-ísland , 

Río Bravo 9 Entrée ( Mexüfiie. ) 

Río Colorado , Embouch. ( Caíifornie. ) 
Riviere Artigoniche , Emb. ( Acadie. ) 
Riviere Rouge , au Confluent ( Louifiane 
Riviere Saint-Georges, ál’Emb.(Nouv 
Riviere Saint-Jean , á l’Emb. (Mexique 
Saint-Augustin ( Fioride. ) . . . . 

Saint-Jean ( Terre-Neuve. ) . . . , 

Saxnt-Joseph (Caíifornie. ) .... 

Saint-Marys (Maryland.) .... 
Saint-Thomas de Castille (Mexique.) 
Salamanca de Bacalar (Yucatán.) , 
Sault Saint-Antoine ( Louiíiane. ) . 

Savanah ( Géorgie.) 

Tecoantepec , á la Barre ( Mexique. ) 
Tugelo (Caroline Septentrionale. ) . 

"W illi AMSE ourg ( Virginie. ) . . . 

'Winchester (Peníylyanie. ) .... 


Án 

) 


77 

72 

88 

58 

55 

83 

83 

O „ 
') 


74 

84 


66 

61 

83 

62 
56 

i 16 
67 
67 


98 


99 
1 17 

64 

93 

70 

85 
84 

54 

1 1 2 

79 

92 

92 

96 

83 

97 

86 

79 

81 


M. io e 


35', 
39 > 

02 , 
34 ? 
3 2 7 
5 o ? 
*5 > 
37 ? 
46 ? 
04 ? 
51 ? 
04 , 

58, 
02 ? 
OI , 

41 ? 

OO , 

l6 , 

37 ? 
39? 


20 , 
08 , 
11 , 
00 , 

53? 

39? 

02 , 

49? 

02 , 
10, 
18, 
10, 
20 , 


4* 

8 
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8 

6 

2 

7 

2 

6 

0 

1 
o 
o 
o 

7 

5 

2 
2 

7 

2 


15? 3 
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1 
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9 

5 

2 

1 

8 

7* 

9 

17 

6 

2 


35 ? 7 
46, 4 
28, 5 

33 ? 6 
02 , o 


latitude. 


D. 


39” 

43 

29 

5° 

49 

2 5 

2 5 

2 7 

39 

40 

2 5 

47 

49 

50 

7 

46 

46 

2 5 

43 

44 
44 
29 

41 

26 

5 2 
41 
3 1 

43 
1 1 
29 

47 
2 3 

38 

J 5 

l 7 

44 

3 1 
16 

34 

37 

39 


M. 


5 6 '? 9* 
°7? °* 

46 , o* 

57? 9* 
5i,7 
*4? 3 
42.? 4 
29, 8 

5¿? 

37? 

10, 

34? 

5 2 ? 

3 1 ? 

2.1 , 

43 ? 

01 , 

39? 

48 , 

49? 

16 , 

28, 

°3 ? 

2 7 ? 

47? 

03? 

5 ó, 

20 , 

5 1 ? 

34? 

03 , 

11 ? 

33 ? 

47 ? 

2 3 ? 

57? 

26, 
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*3 ? 
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3 

o 

6 

3 
2 

o 

2 

°* 
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5 

o 

7 
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5 

6 

9 
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7* 

5 

3 

3 

5 

3 

8 

9 
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§. 1. 

V Anclen & le Nouveau Mexlque , avec la Floride & la Bajfe Louifians. N 0s . 1 1 5 & 116, 


Depuis Porto-Belo jufqu’á Acapulco , on a 
ífouvé aprés beaucoup de travail , entre les points 

Porto-Belo _ 2 <> Q2 / 7 

Pointe Mala o / ^ 

2 00 , 6 

Cap Blanco / T 

+ 2. 38, 1 

Cap de los Desolados. 


que yoici , les difíer enees en latitudes íuivantes. 


Cap de los Desolados 
Cap de los Remedios 
Barre de Tecoantepec 
Acapulco. 


i° 33', 4 

2 ° 43 '> 5 
o° 51', 1 


'Afin qu’on puifíe appercevoir , le peu d’accord 
en latitude , qu’il y a dans les caries fur ceíte 
partie , on remarquera, que tandis que M. Bellin 
ne compte , entre Porto-Belo & la pointe de Mala , 
quT° 40L M, Popple y met, 2 0 54^ tandis qu’en- 
tre cette pointe & le cap Blanco , M. Bellin ne met , 
quT° 34^ M. Popple y compte , 2 0 3 6' ; entre le 
cap Blanco & le cap de los Defolados , Don Anto- 
nio de Ulloa , ne confomme qu 5 i° 40^ M. d 5 Ao- 
ville y trouve ,2 o 3 3 ' ; íi entre le cap de los Defo- 
lados & le cap de los Remedios , M. d’AnvilIe ne 
trouve, qu i° 20 ; , Don de Ulloa y fait compter , 
2 o 58'; íi du cap de los Remedios , jufqu’á la barre 
de Tecoantepec, Don de Ulloa, ne yeut quT° 16^ 


M. d’ Aoville y met 2 0 5 5' ; & tandis qu’entre cette 
barre au milieu du Canal & Acapulco , M. d’Anviile 
ne confomme , que 35% M. Spéer y employe, jtií- 
qu’á i° 46'. Layariété de ces latitudes , efr énorme ; 
pour fe décider , on a recueilli onze fois , chaqué dií- 
férencé , ck Pon en a tiré ci-deíiiis , ceñes que Pon 
croit á trés-peu prés exaéies. La hauteur da póle , 
de Porto-Belo étant de 4 9 0 33', 9 , ceñe d’Aca- 
pulco eíl de , 17 o 17', 9 ; en conféquence , íl a 
été facile d’avoir , celles des íix endroiís iníermé- 
diaires , meníionnés ci-defTus. 

Les différences en longitudes , entre les mémes 
lieux , ont été írouvées , aprés un íravail forí long , 
comme il fuit. 


Porto-Belo 

Pointe Mala 

Cap Blanco 

Cap de los Desolad os 


i° 00', o 
5 ° *o', 1 
i° 48', 5 


Cap de los Desolados 
Cap de los Remedios 
Barre de Tecoantepec^ 
Acapulco. 


3 0 ti', 1 
4° 2.5', o 
5° 22', 4 


On remarquera fur ces différences , comme fur 
celles des latitudes , que lorfque M. Popple ne met, 
que 3 Pde longitude, entre Porto-Belo & la pointe 
Mala, Don Antonio de Ulloa, y compíe i° 3 p ; 
que loríqifentre cette pointe & le cap Blanco , 
M. d’Anville n’ufe que , 4 0 27 ; , Don de Ulloa y 
employe, 5 0 36' ; entre le cap Blanco & le cap 
de ios Defolados , fi Don de Ulloa , ne confomme 
qu’1 0 03', Popple y fait compter , 2 0 594 5 ; fi 
entre le cap de los Defolados & le cap de los 
Remedios , M. Bellin ne confomme , que 2 0 i6 ; , 
Den de Ulloa ylaiíie compter , 4 0 52'; depuis le 
cap ce los Remedios , juíqifa la barre de Tecoan- 
tepec , M. Popple ne veut en longitude que , 
3 " 1 5/5 5 ’ l aneLiS que M. Spéer y employe ,5 o 1 6', 8 ; 
& de ceíte Barre jufqu a Acapulco, M. Popple ne 
confomme, que 2 0 394 tandis c:ue Don de Ulloa 
y fait trou er , ó° 48', 

Pour obtenir , les différences en 1 ongitudes , 
auxquelles on s'eíl arreté , on a laiílé entrevoir 


qu’on ne s’éíoit pas contenté , de celles qifent 
donné , immédiatement chaaue caríe ; ces demi eres 
ferent indiquées par A. Afin de facilitar Pexplica- 
tion , de cette recherche , on a placé pour un 
moment , le premier méridien fur Porto-Belo ; en 
conféquence on a eu les longitudes , d’aprés íix 
011 fept caries ; on a afforíi ces longitudes , & dans 
cet état on a obíenu, leurs différences reípeetiyes, 
qifon déíignera par B. Enfláte on a rendu , les 
longitudes abfolues , comptées depuis Porto-Belo , 
les plus égales poíiibles , en ajo u tañí toujours , á la 
plus grande longitude d’un lien ; premiérement la 
plus petiíe différence , prifes dans la fuiíe A , & 
fecondement , en preña ni cette différence , dans la 
fuite B ; puis on a ordonné 011 ailorti , ces longi- 
tudes , & l’on en a exírait les différences , que Pon 
repréf entera par C & par D, 

" Aprés cela ¡ on a tranfporté le premier méridien 5 
fur Á capulco , & Pon a recueilli & aiiimilé ks longi- 
tudes des caries 3 pour lors on en a pris les diffé- 
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rences , qu’on nommera E. De plus on a comme 
ti-deffus , rendu les longitudes , les plus egales qu on 
a pu, en ajoutant toujours, la plus grande longi- 
tude d’unendroit; premiérementavec, laplus petite 
diíférence en longitude, entre cetendroit & le lien 
le plus voifm de la faite A ; íecondement avec les 
diíférences E , Sec. En outre on. a formé ó rec- 
tangles, entre Acapulco Se Tecoantepec , des plus 
grandes diíférences en longitude , par les moindres 
diíférences en latitude ; puis divifant chaqué pro- 
duit, par la vraie diíference ,51', 1 , en latitude , 
on a en encore 6 diíférences en longitude , entre 
Acapulco Se Tecoantepec. On a de méme formé 
é retfangles , entre Porto-Belo Se la pointe Mala : 
on n’a pas tari la fource , 011 Ton a puifé ces diífé- 
rences ; les précédentes ont para fuffifantes ; on 
les a réduites á 3 1 , entre chaqué point , on les a 
ordonnées , Se la fomme de chaqué colonne , com- 
pofée de 6 des diíférences , comprifes entre Porto- 
Belo Se Acapulco , a été égalée á , 21 o oy' = 
1 26/, qui eíf la diíférence des méridiens , entre 
ces Villes, Une moyenne entre les 31 fuites, ainíi 
préparées , a donné les diíferences deíirees. 

11 convient préfentement de s’occuper , de la 
longitude d’ Acapulco , de México Se de la Vera 
Crux. Pour cela on a formé un triangle, entre ces 
Villes , dont chaqué cóté , a été extrait de neuí 
diífances , Se l’on a trouvé , en faifant celle d 5 Aca- 
pulco á México de , 1,000 parties , que celle de 
México, á la Vera Crux étoit de, 1,064, Se que 
la diífance , de la Vera Crux, á Acapulco étoit de , 
1,452 ; on a calcul4 que langU ae ce triangle , 
qui ayoit ion fommet íi-ir México etoiL, de 89^ 22 , 
que celui qui étoit appuye, fur Acapulco etoít de, 
47 o oy', Se que celui qui repofbit , fur la Vera 
Crux étoit de , 43 ° 3 * * La diíference ue laútiide , 
entre la Vera Crux Se México eíf, de 47', , 1 , & 
celle qui eíf , entre Acapulco au Fort Diego Se 
México eíf de, 2 0 3 8 7 , 2 ; conféquemment^ celle 
qui eíf , entre Acapulco & la V era Crux eíf de , 
j¿8' y 2 — 47', 1 = 1 1 1', 1. La diíférence en longi- 
tude , entre México Se Acapulco eíf, felón nos car- 
tes , á peu prés de 36' , qui valent fur le paral- 
lele moyen, 33% 9 ; cela donnsroit Pangle de poli- 
tlón, de México á Pégard d’ Acapulco de, 12° o 6', 
du Nord vers l’Eíf, Se la diftance abfolue , d’Áca- 
pulco á México de , i6i m , 8 ; en conféquence celle 
de México , jufqu’á la Vera Crux feroií de , 1 6 1 % S 
X 1,0 6-a zzz 172V, 2. 

Pulique Pa ngle de pofition , entre Acapulco & 
México feroit de-, 12 o oó^ du Nora veis 1 Eit , le 


A N A L Y S E 



eíf de , 89 o 22', d ’ oíl ^ fuivroit , que le giífement 
de la Vera Crux , par rapport á México feroit 

l’Eft, + 180 o — 77 ° \ 4 ' — 89 o «' = n° 44 ', 
Sucl j cet angle avee la ctíliancc ^ lyx ^ 2 ^ nc don. 1 *' 
neroient la diíférence en latitude , entre la Vera 
Crux & México que de , 38', o , tandis qu’elle eíf 
de 47 1 ; cela montre que Pangle de , 12 o 06' , 
a été íuppofé trop petit. Faifons-le de, 14 o 36', 
alors Pare du paralléle , entre Acapulco & México 
feroit de, 41^, 2, = 43'» en longitude; la diífance 
d’Acapulco, á México feroit de, 163% 5 , Se celle 
de México, á la Vera Crux feroit de , 174% o. 
L’anfde de 12 o o 6', étant augmenté de, 2 0 30', 
celuf de , 77 o 54 / , diminuera de la méme quan- 
f té Se fera de , 75 o 24', tandis que celui ele , 
12 o 44L fera de , 12 o 44' + 2 0 30' = 15 o 14' ; 
cela donneroit , la diíférence en latitude , entre 
México Se la Vera Crux de , 45', 8 , & Pon auroit 
du trouver , 47', 1 : une augmentation , dans la 
diíférence en latitude , entre México Se la Vera 
Crux de , 45', 8 — 38', 0 = 7', 8 , vient d’une 
augmentation de , 150' dans le giífement de México , 
á Pégard d’Acapulco ; pour une augmentation de , 
47', 1 — 38', 0 = 9', 1 , qii’íl falloit trouver , 
dans la diíférence en latitude , entre México Se . la 
Vera Crux , de combien augmentera , le premier 
angle de poíition , 12 o o6 f ? Faifant la regle de 

Trois on trouvera, — ^ = itV ; done cet 


angle eíf de , 


15 o oí'. 


7',S 


En conféquence , on trouvera Pare du paralléle , 
entre Acapulco Se México de , 42*% 4 = 44', 8 , 
en longitude ; on trouvera la diífance , d’Acapulco 
á México de, i6y M , 8 ; celle de México á la Vera 
Crux de, 174" 3 , & celle entre la Vera Crux 
Se Acapulco eíf de, 163'% 8 X 1.452 = 237*% 8. 
Le giífement de la Vera Crux, á Pégard de México , 


étant a l’Eíf 


12 o 44' 


. o 


55 . 


1 5 ° 39 '« 


Sud ; 


cet angle avec la diífance , 174^, 3 , feront trouver 
Pare du paralléle entre ces Villes de , 167^, 8 , qui 
valent , 2 0 58^ 1 , en longitude. Aíin d’obtenir , le 
giífement de la Vera Crux , par rapport á Aca- 
pulco , on ótera de 90 o , non-feulement , 15 o of, 
qu’on vient de découvrir, mais encore Pangle de, 
47 o oy f , qui s’appuie fur Acapulco , Se Pon aura , 
90 o — 62 o o8 ; = 27 o 52' : cet angle avec la 
diífance , 2 3 y M % 8 , donne Pare du paralléle , entre 
la Vera Crux Se Acapulco de , no M , 2 , qui valent 
en longitude, 22 1 ; , 3 = 2 0 41', 3. 

On a íuppofé que , la latitude de México étoit 
de , 19 o 5 6'', 6 : on la dennoií comme ayant eto 
obfervée , de 20 o oo', avant Pobfervation , du 
paffage de Venus , en 1769 ; depuis on ne la fai 

¿Olí míe t a ' r-t pnrf* íl 1 


, íf 54 y , o; on a commence a !a 

compter 
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eompter de , 19 o 55 '» 8 ; “ .V 88 , i 
M. l’Abbé Chappe a obíerve , la latitude de la Vera 

Crux de , 19 o 09', 5 , & dans la ConnoiíFance des 
Temps acuelle , on la fait de , 1 9 0 09 , 6 ; cela feroit 
la diíFérence des hauteurs , entre la Vera Crux oc 
México , moindre qu’on ne l’a fuppofee íci , dans 
la raiion de 5 1 á 52: alors la diíFérence en longi- 
tude de, 178', 1 , qu’on a trouvée , entre la Vera 
Crux & Acapulco , diminueroit de, 3', 4, & celle 
de , 44 / , 8 , entre México & Acapulco , dimmue- 
roit de , 9 : elles feroient done refpeéfiyement 

de, 174^ 7 6¿ de 43^ 9* On a P\ us ^°* n ’ on 
a pris fept fois , les différences en longitude , entre 
la Vera Crux '& México , puis celles entre México 
& Acapulco ; on les a aíForties , S¿ l’on a egale 
leur fomme á , 2i8 / , 7 ; on a trouv'é leur diíFerence 
de, 132' 3 ;d’oü Pon a tiré, immédiatement , ces 

t i_ 218'» 7 ± I 3 Z ^ 3 * — 1 75 , > 5 

differences en longitude, — — 41 / f 2 « 

D’autres opérations encore., ont fait trouyer , 1 7 5 4 
Be 43', 3 , qu’on a employés. 

Selon le paíTage de Vénus, du 3 Juin 1769, le 
contad intérieur, fut obferyé á México , par D. D. 
de Alzate, Gama & Bartholachi , á midi 55' y n 


+ i ' 7 


— - y — — y / / r 

_ , la longitude qui en réílilte , pcur cette Vil le 
cíl de, 102 o 25'', 5, au moins, onl’adopte; parce 
que des obfervations , d’éclipfes de Lime & du 
premier Satellite de Júpiter , faites par Don de 
Alzate & par M. l’Abbé Chappe , font cette longi- 
tude, moindre de 2 011 3 0 , tandis que par com- 
penfation , M. Harris la donne auíli comme obfer- 
vée, de 2 o plus forte. L’éclipfe de Lime, du 23 
Septembre , 1577, obfervée á Saint-Jean de Ulva , 
tres-pro che de la Vera Crux, á 7 a ko ! du foir , 
obfervée a México & á los Angeles ; file fut ob- 
fervée á Uranibourg, par Tietio , & par des Maíhé- 
snaticiens , en diíférentes villes d’Efpagne , ípécia- 
lement á Madrid , á % H iG' du matin , par Jean 
López de V elafeo : il réfulte de ces obfervations , que 
la longitude de la Vera Crux , feroit au moins de 
1 00 o 27^ á l’Oueft de París (Riccioli, Géog. Reformé). 
Onvoitdans les T ranfaciions Philofophiques , l’oh- 
íervation d’une éclipfe deSoleil , du 1 1 Mars 1727, 
par M. Jofeph Harris , & calculée , par M. Halley, 
d’oii l’on concluí la longitude , comptée de París , 
de 100 o 13^ 5 : les Efpagnols y aysnt fait des 
obfervations , en ont déduit cette longitude , de 
* 300 ° 1 ^ Oueít de París (Obfervations Air la carte 
du Golfe du Mexique, par M. Bellin, 1749* )• Cette 
longitude n’eft que de , 97 o 19' felón M. l’Abbé 
Chappe , appuyée fur le rapport dune hor- 
loge marine ; mais peut-on compter , fur le mou- 
vement de ces machines , fans en avoir vériíié la 
marche , depuis Cadix ? On a fait ici dependió cette 
-Partís, II, 


longitude , du paíTage de V enus a México , & de 
la diíFérence des méridiens , entre ces Villes, dií- 
cutée comme on l’a vu. La longitude , de Saint- 
Jofeph en Californie eít de, 112 o 02', 7? ia 
latitude de, 23 o 03', 7 : cette longitude efe tendee , 
comme la précédente , fur le méme paíTage cíe 
Vénus , par M. l’Abbé Chappe , par Don \ incent 
Doz Se par Don Salvator de Medina ; la latitude 
a été prife pluíieurs fois , par les mémes Adro- 
nomes. 

A la cote de l’Oueft , de la Californie , eíi le 
Port du Nouvel-An , découvert en 1685. Le cap 
Sud de ce Port eít plus occidental de , 1 86 f : 240' : 
245' : 284' : 306', & plus feptentrional de , 175'' : 
I29 r : 1 12 ; : ioo' : & 96 , que Saint- Jofeph. On a 
formé cinq recfangles , de ces diíFérences en longi- 
tude & en latitude , & afín de rendre , leurs pro- 
duifans moins inégaux , on a divifé ces reciangles , 
gradu&llement , par les differences en longitude , Be 
enfuite par celles en latitude , cela a donné de non- 
veaux fatleurs , & les nouveaux rectangles , i99 / 
X 1 3 8 / : 240' X 120' : 262' X 1 1 8 / : i84 ; X 1 14* & 
2,8 6' x 109' ; on a répéíé fur ces dermers la méme 
opération que ci-deílus , ce qui a donne de nou- 
veaux redangles , fur lefquels on a encore repets 
les mémes divilions , & l’on a eti les diíFérences 
en longitude fuivaníes , 23 5', o : 25 1 ; , o : 25 2', 5 : 
26 o ; , o & 262', o ; oa a obtenu aufíi les diíFé- 
rences en latitude , que voici , 123' : 12 2! \ 118 - 
117/ & 11 6'. On a extrait des premieres par un 
milieu , 4 o 13', 5 en longitude , & des autres on 
en a tiré, i° ^8^ en latitudes c eíJ amíi qu on a 
determiné , la poíition du cap Sud , du Port au 
Nouvel - An ; mais Fon ne peut repondré , vu 
le peu d’accord des données , que la latitude ne 
puifíe pas augmenter d’i', 5 , & q ue ^ longitude 
ne puhFe pas diminuer , de quelques minutes. 

Le Journal du VaiíFeau le Saint-Antoine , com- 
mandé par M. de Frondat , en 1709 ? a Aan § e 
la cote Oueíl, de la Californie , & une paríie oes 
cotes occidentales , du Mexique , en revenan! de la 
Chine au Pérou , a fourni pluíieurs remarques 
mtéreffantes. Le Journal du Capitaine Dampkrre, 
á la Mer du Sud , en 1699, a oíFert aufli des obfer- 
vations & remarques , fur la poíition & le guíe- 
ment du cao Saint-Lucas , desifles des Trois Varíes , 
du cap des Courans , & de quelques autres pea oes , 

de la cote de la Nouvelle Efpagne. , 

Le cap Mendociná la cote occidentales 1 Ame- 
rique Septentrionale , n’eft pomt compns ca.as 
cette carte , mais il entre dans nos combmanons: 
on en a pris la latitude d’apr« fept cartes on 
a auffi nris les latitudes afforties , entre Sarnt-Jolepri 
& ce Cap , on 9 eu par la, M maicatrons de cette 
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hauteur , cloní ía moyenne felón nos méíhodes eft 
de, 41 o 50'. Ona eu aufli, entre Saint -Jofeph 
en Californie Se le cap Mendocin , les fept diffé- 
rences en longitude fuivantes , 13 o 36': 14 o 40': 
14 o 45': 16 o 42 - /; I 7 ° 39 ' : I 8° *2/ & 18 o za'i 
d’oü l’on a tiré , 16 o 47', 3. Ajoutant cette quan- 
tité á , 1 1 2 o o z 7 , 7 , longitude de Saint-Jofeph , on 
aura , 128 o 50', pour celle du cap Mendocin. La. 
diíférence des hauteurs pelaires , entre ce cap & 
Saint-Jofeph , felón les fept caries , que Fon em- 
ploye dans ce cas elide, 13 o 45': 17 o 36' : 17 o 4 6' : 
18 o 53': 19° 04' : 19 o i</ & 20 o 40. Avec ces 
diíférences & celles en longitudes, on a formé fept 
reéfangles , d’oii Fon a encore tiré , la longitude 
& la latitude du méme Cap. On a de plus fait 
ufage de quelques routes , de Navigateurs Efpa- 
gnols, & Fon a írouvéque le cap Mendocin, giffoit 
par rapport á Saint-Jofeph au Nord , 37 o 13', 5 t 
i° o6 f , 5 , Oueft; cet angle avec la différence en 
latitude , ont aufti donné , les diíférences en longi- 
tude fuivantes, 17 o 34O 16 o 53 'Si 1 6° 35', On 
a encore pns la différence & la íomme commimes , 
des diíférences en longitudes & en latitudes , entre 
Saint-Jofeph & le cap Mendocin ; cela a donné de 
nouveau , la longitude & la latitude de ce Cap. 
Le milieu entre ces grandeurs , felón nos méíhodes , 
feroit la latitude & la longitude , un peu moindres 
qu’en ne la compíe id ; mais le réfultat des 14 
latitudes , natureües & aíforties , quoiqu’ifolé , a 
paru mériter la préférence ; alors la différence des 
longitudes eft , á trés-peu prés , conforme á celle 
qui vient des re&angles. SM y a quelque doute 
fur cette poíition , c’eít au temps á lever le voile 
qui la couvre. 

L’embouchure de Rio Colorado , dans la Mer 
Vermeille , eft par la latitude de , 32 o 37', 5 , & 
par la longitude de, 117 o 08', 1. On a en la lati- 
tude , en aífortiífant Se en égaiant, les diíférences 
en latitude , prifes d’aprés huit caries , entre le cap 
Mendocin , Rio Colorado & Saint-Jofeph ; on a 

trouve , tout calcul fait , ? pour ces diíféren- 

ces. On a trouvé de méme, les diíférences en longi- 
tude , refpedives fuivantes , Les Efpa- 

gnols , qui reconnurent la Californie , la repréfen- 
íérent comme une prefqulfíe ; on crut qu’ils 
s’étoient írompés , & que c’éíoit une lile : cette 
erreur fubílfta , jufqu’á ce que le P. Kino Jéfuite , 
en 1701 paila par ierre , du Mexique dans la 
Californie , & vit que Cétoit en eífet une pref- 
quftíle ; il y en a une defeription Sí une caríe , dans 
les Lettres Ediíiantes. En combinan t pluíieurs car- 
tes , on a trouvé que le plus étroit , de Fentrée 
de cette prefqifiíle , íitué par 29 o 30b de latitude , 
avoit 8r% de largeur. 


On a formé un triangle , entre Saint-Jofeph en 
Californie , el Paífo fur Rio del Norte, & l e Col 
du Lac Saint-Jofeph , fur la cote de FOuefi , d u 
Golfe du Mexique , par la longitude de , 98 o 54', g ? 
& 28 o 08', 7 ? de latitude : en c.ombinant les cotes 
pris fur pluíieurs cartes , on a oecouvert que Fannie 
de ce triangle , qui s’appuye fur el Paífo eít de , 
102 o 5 i ' ; celui qui repofe fur le Col du Lac Saint- 
Jofeph , eft de 42 o 3 5' , & celui qui a fon fommet , 
fur Saint-Jofeph en Californie eft de 34 o 34b On 
a fuppofé ce triangle , inferit dans un cercle , de la 
vient qu’on a exprimé, les cótés de ce triangle, 
par le double du funis de Fangle oppofé , le rayón 
étant de 1000 parties ; cela a donné le cóté , entre 
Saint-Jofeph en Californie , & le Col du Lac Saint- 
Jofeph , de 1950 parties ; le cóté , entre Saint- 
Jofeph en Californie & el Paífo , de 1353 ? & le 
cóté entre el Paífo & le Col du Lac Saint- Jofeph, 
de 1 13 5. II ne s’agit plus maintenant, que de faire 
la diftance , depuis Saint-Jofeph en Californie , juf- 
qu’au Col du Lac Saint-Jofeph , de 1950 parties, 
& avec une ouverture , de 1353 parties , prife fur 
cette écheile, & de Sainí-Jofephpourcentre, décrire 
un are vers el Paífo ; puis d’une ouverture , de 1135 
parties , de la méme écheile , Sí du Col Saint-Jofeph 
pour centre , décrire un autre are , qui coupera le 
premier , á la poíition d’el Paífo. Pour vérifíer ce 
prccédé , on prendra 1000 parties , de la méme 
écheile ; puis des centres , de Saint- jofeph en Cali- 
fornie & du Col du Lac Saint- Jofeph , on décrira 
vers le Sud deux ares , qui marqueront par leur 
interfecticn , le centre du cercle circonfcrit ; de ce 
point & avec la méme ouverture , on décrira un 
are vers el Paífo , il doit paffer fur le méme point, 
que les deux aníres : on a déja fait ufage de cette 
conftruction. 

La ligne qu 5 on a menée , depuis Saint-Jofeph en 
Californie , jufqu’au Col du Lac Saint-Jofeph , coupe 
le bord oriental de la Mer Vermeille : on a pris 
d apres lix caries , les diíférences en longitude Si 
en latitude , entre Saint-Jofeph & ce point de la 
cote de l’Eft; entre ce méme point & le Col du 
Lac Saint-Jofeph, & méme entre ce Col & la Nou- 
vede-Qrleans ; ori a aíforti & égalé , les diíféren- 
ces en longitude á , 1 17c/, 1 , qui eft la différence 
des meridiens , entre la Nouvelle-Orléans & Saint- 
Jofeph en Californie , Sí Fon en a extrait , les longi- 
tudes du point indiqué , de la cote Oriéntale de la 
Mer Vermeille Se du Col du Lac Saint-Jofeph : on 
a auíli ^aíforti Sí egalé , les diíférences en latitude, 
f ’ 4 1 1 ; c’eft ia différence de hauteur, entre ía 
Nouvelle-Orléans & Saint-Jofeph en Californie , & 
°n en 3 ? ^ es latitudes des mémes lieux. 

Retoumons á Porto-Belo , Sí partant de cette 
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y ilie ^ ¿étermmons les principaux points , de la cote 
Occidentale, dn Golfe du Mexique , jnfqu’á la Vera 
Crux: on a obtenu á la faite d’un long travail, les 


différences en latitudes que voici , entre Ies points 
fuivants. 


Porto-Belo 

, . i° 46', 4 

Riviere Saint-Jean , á Femb. 

• • ♦ * 

• • 3° 2 9 / ? 3 

Cap Gratias a Dios 

. . i* m'. 7 

Cap Honduras 

0 

0 

O 

1 

Saint-Thomas de Castille 

• • • • 

. . 2° 14', O 

Salamanca de Bacalar. 



Afín d’avoir ces différences , on íes a obtenues 
onze fois , tañí par les latitudes , offertes naturel- 
lement par les cartes , que fuivant, leurs latitudes 
aíToríies ; on les a aílimilées Se égalées á , 575', 6, 
qui eíl la différence de hauteur , entre la V era Crux 
& Porto-Belo ; mais Ton ne s’eft pas contenté méme , 
du milieu pris fuivant nos méthodes , entre ces 
différences. La hauteur de différents points, a encore 
été referee , á ceñes des points voiíins : par exem- 
ple on a fait dépendre , la latitude de l’iíle de Port 
Rojal , au miüeu du canal , qui limite f Yucatán « 
de ceñes de la Vera Crux Se du cap Defconocida , 
& Fon a trouvé , 18 o 09', 7 ; on Fa référée, á 
ceñe de la Vera Crux, Se Fon a eu, 18 o io', o ; 
on Fa déduite de ceñe du cap Catoche , Se Fon a 
encore obtenu, 18 o io 7 , o; on l’a rapportée , á 
ceñes du cap Catoche Se de la Vera Crux , & Fon 
a eu, 18 o io¿ 1 ; on Fa fait dépendre, de ceñe du 

Porto-Belo 

Riviere Saint-Jean 

• ••••««« 

Cap Gratias a Dios 

Cap Honduras 

Saint-T homas de ¿astille 

Pour oBtenir ces différences , il n’a pas fuffi de 
les aíTortir Se de les égaler : la fomme des plus foi- 
bles , s’eft rencontrée moindre quÜl ne la falloit , 
dans la raiíon de 3 á 4 au moins , & ceñe des 
plus grandes , s’eft rencontrée plus forte , qifon ne 
la áéñroit , au moins dans le rapport de 7 á 5. 
Afín de díminuer ces écarts , on a fait mouvoir 
le méridien , de Porto-Belo du Nord vers FEft , 
pour les faites , qui font en défaut fur la longitude , 
& áu Nord vers POneft , pour ceñes qui font en 
excés fur cet élément , de maniere que l’arc du 
paral! ele , á la hauteur de la Vera Crux foit de , 
1 7 ° 2 8'j 3 ? q«i e ff I a diíFérence des méridiens , 
«ntre ces deux Villes ; ce mouvement angulaire du 


• 3 ° Yf> 5 
— o° 4 6', 4 

• 3 ° 33 ; > 9 

• 3 9 5 1 '* 4 


Salamanca de Bacalar 

^ _ • 3 o zi f , 4 

Cap Catoche 

^ - - o° 22', 4 

Cap Desconocida 

.... - 2 o 36'’ 2 

Isle de Port-Royal , mil.du Can. ? 

La Vera Crux. ° ^ 


cap Defconocida , ce qui a donné, 18 o 10^ 3 ; la 
latitude moyenne de ce point , felón les cartes , 
fans aucune préparation efL de, 18 o 14 7 ; & cette 
hauteur étant rapportée , á ceñe de Salamanca de 
Bacalar eft de, 18 o 15', 5 ; par un milieu , fuivant 
la plus lahorieufe de nos méthodes , on a 1 8° io', 1 , 
qui ne diffcre prefque pas, de ceñe qu’avoient donnée, 
les onze faites de différences. On a de méme rap- 
porté cinq fois , aux points environnans la hau- 
teur polaire , de Salamanca de Bacalar , Se Fon a 
eu , 17 o 4V, 8 : 17 o 43', o : 17 o 48', 3:17 o 7 

Se 1 7 0 5 6 ', 5 , qui donnent par un milieu , 1 7° 47^ 4 ; 
cette latitude n’eft plus grande, que d’f^ de minute, 
que ceñe qu’on a írouvée auparavant. On a vérifié 
ainíi la latitude , de plufieurs autres points de cette 
Cote. 

Voici íes différences en longitude , entre Ies 
mémes points. 

Saint-Thomas de Castille 

..... - o° 07% 4 

Salamanca de Bacalar _ 

2® 16, 3? 

Canal a l’E. de Port-Royal . . 

5 °3 j 1 

La Vera Crux, 


méridien , produit d’auíaní plus d’effet fur un líen l 
que 1 ’arc du méridien , compris entre ce lieu Se 
Porto-Belo , oii eft fuppofé le centre du mouve- 
ment , eft plus grand ; ce mouvement a donné , de 
nouvelles poíitions , aux points compris entre Porto- 
Belo Se la Vera Crux. 

Enfuite on a fuppofé que , le centre du mouve- 
ment du méridien , étoit fur la Vera Crux ; on Fa 
fait mouvoir au Sud , vers FOueft 011 vers FEÍl , 
jufqifá ce que pour chaqué fuite en longitude 9 
Farc du paralléle compris , entre les méridiens des 
deux Villes , Se á la hauteur de Porío-Belo íut de, ; 
17 o 28', 3 , comme ci-deftiis : ce mouvement du 
méridien , eft plus fenfihíe pour un lieu , á mefur$ 
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trae , la différence de latitude , entre ce Ueu & le 
centre du mouvement eíl plus grande : en confe- 
quence du calen! , que ces deplacemens du men- 
dien,ont exlgé , on a encore de conven , de non- 
velles poíitions , aux endroits de la Cote , íitues 
entre la Vera Crux & Porto-Belo. 

Afín d’augmeníer le nombre des données , on a 
renau les longitudes abfohies, comptées du méri- 
dien de Porto-Belo , les plus égales qu’on a pu , 
en joignant confíamment , á la plus grande longi- 
tude d’un endroit , la plus petite différence en longi- 
tud e , entre cet e droit oí la longitude du pointle 
plus voiíin , ou en ótant , lorfque cela étoit nécef- 
faire , les plus grandes difFérences , des plus grandes 
longitudes , ainíi qu’on l’a pratiqué , íur la Cote 
oppofée , entre Porto-Belo & Ácapulco ; puis on 
a afíimilé ces longitudes ,1 & alors on en a extrait 
les difíerences. On a fuivi le méme procede, en 
partant de la Vera Crux , pour aller á Porto-Belo ; 
puis on a afíimilé & égalé tomes ces difFérences , 
& un müieu a donné, ce les qui précédent ou á 
trés-p;u prés. Pour vériíier les longitudes , qui en 
réfultent , on a découvert par d’autres voies , la 
longi tude, de quelques-uns des lieux précédens , par 
exemrle , celle de Salamanca de Bacalar; on l’a 
rappo- tée á tíiírérens points , & Pon a trouvé , 
9 2 o o i', 8 : 92 o oyfí 7 : 92 o 09', 2 : 92 o 12', 5 : 
92 o 17* o & 92 o 2o 7 , 5 , dont le müieu felón nous 
eíF de , 92 o io', 6. Cette longitude a diminué 
trés-peu , la différence des méridiens , entre Sala- 
manca & Tifie de Porí Royal : cette diminution n’a 
pas exige , que I’on corrigeát les autres difFérences. 

Si Fon n’a point enchamé , dans la fuite précé* 
dente , le cap Catoche ni le cap Defconocida , c’efí 
qu’ils ont été placés par leur longitude , en trai- 
tant de Tifie de Cuba. Vers le Nord-Ouefí de 
l’Yucatan , il y a phifieurs iílots , bañes de fable 
& rochers , parmi lefquels Dampierre fut engagé ; 
entre ces objets , on a determiné la politlón , de 
l’écueil qui eíF le plus 211 Nord , c’efí le Paracel ; 
on a fait dépendre fa longitude, de celle du cap 
Defconocida & de celle de l’iíle de Port Royal , 
& Fon a trouvé que cet écueil étoit par, 93 o 4 Y, o. 
La latitude du Paracel ou Pracel , efí par un müieu 
felón nos caries de, 23® 44^ 6 ; cet écueil étant 
rapporté , au cap Defconocida , efí par la hauteur 
de, 22 o 5 2.C 9 ; étant référé á celle du müieu du 
ca al , de l’iíle de Por: Royal , il eíF de , 23 o 42', 1 ; 
en la faifaní dépendre , de celle du cap Catoche , 
la latitude du Paracel eíF de , 23 o 38^ 7 , <k en la 
rapportant , á ce’le de la Vera Crux , la hauteur 
pelaire de cet écueil efí par, 23 o 43% 7 : on trouvé 
aufli la méme par un miiieu 

On a coníiilté avec avantage 7 les remarqu 
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& obfervations , Capitaine Dampierre 5 fíif 
1 ’ Yucatán , depuis le cap Catoche , en paífant par le 
cap Defconocida, par la baie de Campeche & par 
le Port Royal ; puis de lá jufqu’á la Vera Crux, 
Ce Capitaine a féjourné trois ans, dans la baie de 
Campeche , d’oii il a fait deux voyages á la Vera 
Crux , en rangeant la Cote. 

On va contmuer la defciiption , de la cote dti 
Golfe du Mexique, depuis la Vera Crux, jufqu’i 
la N ouvélle-Orléans . On a déterminé fur cette 
partie , les longitudes & les latitudes, de Panuco, 
de Rio Bravo á fon embouchure , du Col du Lac 
Saint- Jofeph , du Prefídio Saint-Louis & du cap 
del Norte ; ces déterminaifons , font extraites cha- 
cune de dix données , foumifes á des opérations 
analogues , á celles qu’on a deja vu pltiíieurs fois : 
on croit avoir les latitudes , afíez exaéfement ; les 
longitudes font un peu moins sures , il y en a qui 
peuvent s’éloigner du vrai , au plus , de 6 ; ; le Col 
du Lac Saint-Joíeph , ayant été référé d’abord , á 
la Nouvelle-Orléans & á Saint-Jofeph de Califor- 
nie , & eníiiite á la Vera Crux & á la Nouvelle- 
Orléans , ne doit pouvoir s’écarter du vrai, que 
de ■>'. La difcordance des cartes & des autres don- 
nées , ne nous a pas permis plus de précifion : ce 
défaccord vient , de ce qu’on a peu fréquenté cette 
Cote. On n’a guéres de Voyageurs Frangois , dans 
ces parages, que M. de la Salle, qui y fít un éta- 
blifíement , oii il fut tué en 1 68 5 , & le Journal 
du Capitaine Béranger , envoyé par la Compagnie 
des Indes , en 1720 , pour mieux recormoitre la 
baie Saint-Bernard. 

Arrivé á la Nouvelle-Orléans , on ne qiuttera 
pas cette Ville , fanv y avoir cnchainé , quelques 
points des environs. On a lié cette Vifíb avec la 
Havanne, en traitant de Pifie de Cuba. Relativc- 
ment á la Nouvelle-Orléans, pour arréter la Balife , 
Fort ruiné aux boliches du Mifíifíipi , on a prís onze 
fois les difFérences , tant en longitude qu’en laíi- 
tude, entre ces lieux ; on a pris aufli le méme nom- 
bre de fois , la diftance entre ces points , & Id 
triangle moyen er tre les onze , a donné la poíitio» 
de la Balife. On a eu fept fois Fhypothénufe , de 
méme que la différence en latitude , dans le triangle 
reftangle formé, entre la Nouvelle-Orléans & l’en- 
trée de la riviére Iberville, dans le lac Maurepas : le 
triangle moyen a donné , la difíerence en rong tilde 
de, 27', , & la différence en latitude de, 23^ i- 

cela donne la latitude , de cette entrée de , 3 o° 2 1 \ 0 9 
& fa longitude de , 92 o g. De U jiifqu’au 

confluent , de la riviére Rouge . dans le Mifíifíipi , 
on a trouvé d’aprés 6 données , qu’il y a v05t 9 
i° io', 1 , en longitude , & -f 42', 9 , en latitude : 
( Voyez la Table. ) M. le Sueur , un de nos pre- 



des cartes. 


tniers Voyagews , en Loiuíiane , feroit la haiueur 
r*olaire de ce cóníluent , plus grande de 6 . 

* Rns’appuyant d’uncoté , fur la Nouvelle Orleans , 
& f: SfJ fur Saint- Auguffin en Flonde , on a 
féttminé entre ces deux termes M« : D-phme 
aux ruines du Village ; l’entree de la MobJe a la 
pointe aux Huitres ; Penfacola au Fort ; la hai ? 
Sainte-Rofe au cap de l’Eíl ; a pouite au. * 
vreuils dans la baie Saint-jofeph , pointe dont .a 
fetitude, a été obfervée , & la pointe de Meneses , 
qui eíl le cap Oueíl, de la nviére a Apalacne |™ r 
cela on a aííorti & égalé la fomme, des differen- 
ces particuliéres en longitude , entre chaqué pomt 
indiqué, on l’a égalé dis-je á , 501', 5 , eí f 
différence toíale , en longitude , entre la ÍNouvebe- 
Orléans & Saint-Auguftin , puis par im mmeu on 
en a tire les vraies différences cherciiees : ü -eur 
exacHtude , dépend du nombre des donnees , on 
doit prévenir , qu elles font extraites chacune de , 
12 différences particuliéres. Les latitudes des. ueux 
précédens , vienneni á peu prés , d’un meme nom- 
bre de données ; elles font affujetties, a cebes ae 
Saint-AuguíHn , qui depend de 1 3 indications, 6 c a 
la latitude , de la Nouvelle-Orléans , obfervee par 
M. Barón : on a afíiijetti en outre , ces latitudes 
á la hauteur obfervée , de la pointe aux Cbevreims : 
on remarquera fur ces latitudes , que cebe de 1 ule 
Dauphine indiquée , de 30° 17', par le P. Lava* , 
ne s’efl trouvée ici que de, 30 o 12, 6. Sur cette 
Cote on a fait ufage , des remarques du P. de 
Charlevoix, Jéfuite ; c’eíl fur fes obfervations qu on 
aplace , Pille des Chiens qui a 9 á 10 lieues de long. 

De la pointe de Meneses , on eíl defeendu , dans 
la prefqu’ifie de la Flonde , 011 1 on a d anoi d ai rete , 
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3°. felón la fomme & la différence, entre la pointe 
de Lua & celle des Alies , & entre la pointe de 
lanche & celle de' la Fíoride : cela drnne de nou- 
vean deux fois , chacune des differences cneichecs. 
Soit nommée g , la pías granee lotnme oes longi- 
tudes ; m la moyenne & p la plus petite ; on aura 
encore, la différence enlongitude , entre la pointe 
de Lua & la pointe des Afies , par la propriéte ae 
trois fommes , compofées chacune de deux gran- 

deurs , on aura dis-]e , cette différence = ? 

la différence entre les pomtes des Alies & de lan- 
che — 9 & entre les pointes de lanche & 

de la Floridí 


p + m-g 


De plus on a pris Panj 


ol.e 


de poíition , entre la pointe de Lua & celie des 
Afies , lequel avec la différence des haúteurs , a 
donné encore , la différence de longitude , entre ces 
points. On a en outre , lié cette pointe á la Havanne , 
par la méthode des rectangles ; de meme que les 
pointes de lanche & de la Flonde : cette derniére 
eíl par ce nioyen , plus oriéntale que ía Havanne , 
de , 5 8 ; , 4 , cu trés-peu moins. 

Pour arréter la latitude , des lieux précédens , 
on a d’abord raífemblé celles , des pointes des Afies 
& de Janche , felón les caries , en y joignant les 
latitudes afforties , áépendaníes de la Havanne & 
de- la pointe de la Floride , on a trouve par la , 24 
fois chaqué latitude ; un milieu fuivant nos métño- 
des, a donné la hauteur du póle, de la pomte de 
lanche de, 14', 3 2 & c _ e ! !e d, e la ,P 01 " te , d ? s 


Alies de , 25' 


37 ^ 


1 CllLiCC ia waiv vtv*. .4 •Eipnt , pi- 

ón a référé cette pointe , á celle de Meneses & 
au cap Cañaveral , d’aprés dix indications , & 1 on 
a trouvé , 69^ 4 , de la pointe de Meneses a celie 
de Lua , & 1 50', 9 , depuis cette derniére , jufqu’au 
cap Cañaveral : on a conílaté la longitude , de la 
pointe de Lua , en la rapportant , á différens points 
des environs. 


« O'J ^ J LL vcl te Vv - U1VL V- ÍX es.*** - --- 

«i x , uc 34', 6 , que celle de la Floride , cha- 

cune non-feulemení , d’aprés 8 différences en longi- 
íude , afiorties & égalées ; mais tncore fuivant , ía 
fomme & la différence des longitudes : i°. entre 
la pointe de Lua & celle des Alies , & entre cette 
derniére & la pointe de Janche ; 2 0 , d’aprés la 
fomme & la différence , entre la pointe des Alies 
& entre cette derniére , ce celle de la floride ; 


C . ón a fait dépendre , la lati- 
tilde de la pointe de Lua , de cede de ía poime 
de Meneses , & de celle de la pointe des Alies , 
dont la différence eff de , 25 7* Larc du mea- 

dien , entre la pointe de Lua & celle de Meneses 
eíl de , i4i ; , 5 , c ’ eíl ^^cédent moyen , pro- 
venant de 19 rapports , formes par les difterences 
des latitudes, tant ñaturelles qu afforties , oí xaic 
de ce cercle , entre la pointe de Lua & cebe des 
Afies eíl de , 1 12 ; , 2 ; c’efl le conféquent moyen 
des mémes rapports : ainfi la latitude de la pomte 
de Lua, fi elle n’eíl pas exafte , eft á trés-peu pres 
de, 17 o 29', 8, Par une fuite de ce travail , la 
partie occidentale , du plus grand iílot des Tor- 
íues féches eft á , 85 o 26', de longitude , & par 
24 o 3o 7 de latitude : cela eíl conforme aux^gií e- 
mens & aux diílances trouvées_ , cepms ni- a«x 
Váiffesux & depuis la Balife , jufqu aux Torales 
feches , par les Vaiffeaux la Badme , en 1698 , 
la Somme , en 1 73 1 ; la Gironde , en 1 73 5 ; 1 Orox , 

en 1737 ; la Gloire , en x 739 5 c * , . . 

Avant arrété cualques points , du bord occiden- 
t al , de la prefqu’ifle de la Flonde , on va en aeter- 
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niiner quelques-uns , du bord oriental. La laatuae, 
de la- pointe de la Floride eft de, 25 o 42', 4 , par 
un milieu entre 21 hauteurs , extraites tant des 
cartes , que des latitudes aíTorties Se rapportées á 
la Havanne : la longitude de cette pointe , a été 
trouvée ci - deíilis. De lá jufqu’á Saint- Auguftin , 
on a formé 10 re&angles , dont le moyen par nos 
méthodes eft de , 1 1634 Mm : la diíférence en lati- 
tude, entre ces lieux eñ de, 29 o 5 T, 8 — - 25 o 42! , 4 
— 249', 4 ; ainli la diíférence des longitudes eft 

— 46', 6. La longitude, de la pointe 

de la Floride étant de, 83 o 1 5', 6 , celle de Saint- 
Auguftin fera de, 84 o 02 2. On a fait dépendre 
cette longitude , de celle de la Havanne & de celle 
du cap Frangois ; de celle du cap Frahcois Se de 
celle de la Nouvelle-Orléans ; de celle de la Nou- 
velle-Orléans Se de celle de la Havanne. On l’a 
auíli référée á Philadelphie , á New- York , á Bofton , 
Se conjointement tantót á la Havanne , tantót á la 
Nouvelle-Orléans Se tantót au cap Frangois : les 
premieres de ces combinaifons , ont donné une 
longitude plus forte , á Saint- Auguftin , & les der- 
niéres Pont fait trouver plus foible ; mais par un 
milieu, elles placentSaint-Auguítinpar, 84 o C2 7 , 1. 

La diíférence en latiíude , entre la ville de Saint- 
Auguftin & le cap Cañaveral eft de , 94', 2 , Se 
entre ce cap Se la pointe de la Floride elle eft de , 

1 5 f, 2 , Pune Se Pautre concilles de 1 8 rapports , 
formés des différences de hauteurs , provenant des 
latitudes , tant naturelíes qu’aíforties , Se enfuite 
corrigées Se égalées , á Pare du méridien compris , 
entre la pointe de la Floride Se Saint- Auguílin. 
On a pris les différences en longitude , entre Saint- 
Augufrin Se le cap Cañaveral , puis celies entre ce 
cap Se la pointe de la Floride ; on a trouvé pour 
Pune , 5 5', 8 , Se pour Pautre , 9', 3 , chacune d’aprés 
10 données : cela donne la longitude, du cap Caña- 
veral de, 83 o o 6 7 , 3. On a découverí, par quaíre 
autres combinaifons , la longitude de ce cap ; Se 
en prenant un milieu , entre les cinq réfultats , on 
a fnalement eu , cette longitude de , 83 o 07', 6. 

Pour determiner différentes poíitions , du con- 
tour de cette prefqulíle , fpécialement celle , de la 
ville de Saint-Auguftin , Capitale de la Floride 
Oriéntale , on n’a pas épargné le íravail ; fi les 
cartes dont Gn s’eít fervi , s’éloignent quelquefois 
beaucoup , les unes des autres , c’eft que quand on 
en employe un grand nombre , on les trouye rare- i 
ment plus d’accord entre elles ; íi d’un cóté , cette 
difcordance augmente le travail , de Pautre , du 
choc des déíerminations , de divers Auteurs, il naií 
des ^ étincelles , qui éclairent le Géographe. H y 
avoit des mefures itinéraires , dans PEmpire da 


Mexique-: lorfqhe les Efpagnols en íirent la con- 
cuete , au commencement du XVD. fiécle ; il s ne 
nous ont pas confervé ces mefures : la lieue légale 
de Caftille , eft la mefure itinéraire commune , d u 
Mexique. Les autres Nations Européennes , ont t 
cet égard , agi de m eme dans leurs établiíiemens, 

§. I L 

Les Etats Unís , de Ü Amériqiu Sept mirlo nah, 
N° s . 1 17 Se 1 18. 

D E Saint- Auguftin en Floride , on eff alié á Phi- 
ladelphie , dont la político eft déterminée , par 
diverfes obfervations faites , lors du paífage de 
Vénus , en 1769 ; Se par la méthode des re&angles, 
on a déterminé entre ces deux Yilles , le Nord dé 
Pide Amélie, Savanah , Beaufort, le cap Carteret, 
le cap Fear, le cap Lookout , le cap Hatteras, 
Edenton & le cap Henri. Pour fe teñir dans ce 
trajet , á la latitude convenable , on avoit une obfer- 
vation , de la hauteur de , 33 o 03', par le ttavers 
Se á peu de áiftance du cap Carteret ; on s’eft 
aidé encore , de quelques autres hauteurs , obfer- 
vées fur cet efpace. 

Quittons le rivage pour nous occuper, de la 
pofition de la ville de Tugelo , fur la Riviére du 
méme nom , dans l’Oueft de la Caroline. La lati- 
tude de cette Ville eft de , 34 o 09', felón M. d’An- 
ville ; de , 34 o 13', 2 , fuivant M. Mitchel , Se de, 
34 o 27 / , 5 , íelon M. Mouzon ; la diíférence de , 
18', 5 , de la plus grande á la moindre de ces hau- 
teurs , invite á rechercher quelle eft la véritable. 
Selon cinq indications , Tugelo eft plus Nord que 
le cap Fear de , 23', 8 ; le cap Fear a été trouvé, 
par la hauteur de , 33 o 5 of 4 ; ainíi Tugelo feroit 
par, 34 o 14', 2. Cette Ville eft plus au Nord que 
le cap Carteret , d’i° iH, 8 , d’aprés cinq indica- 
Lions, le cap Carteret a été établi á , 33 o 02 ; , 8 ; 
en conféquence Tugelo feroit par, 34 o i 4 x , 6. Cette 
Ville eft plus Nord que celle de Beaufort , dT 0 48', o , 
itíon 6 indications ; la hauteur du póle de Beau- 
i°rt , a été arretee á , 3 2 0 24"', 4 , par conféquent , 
cede de Tugelo feroit de, 34 o n', 4. Cette Ville 

P( líS v Nord que Savanah de, 2 0 16', 7, d’aprés 
ciiiq inaications ; la iatitude de Savanah , a été trou- 
xee ce, 31 o 3 ; conféquemment Tugelo feroit 

par , 34 14'', o, Joignant aux quatre combinaifons 
precedentes , les trois hauteurs qu’on a fur Tugelo , 

prenant un milieu fuivant nos méthodes , on 
ail f? ’ 3 4 1 3 ? 9 ? P our I a vraie latitude de cette Ville. 

1 lm mo 7 en analogue , on a déterminé , la 
io ngitude de Tugelo. II y a d’aprés d’amples 
recherches, depuis le cap Fear jufqu’á cette Ville, 
^ ’ 0 ; 3 l6 b 9 * $20', o : 323Í o : 325', oí 
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, 2 g/ o & 3 3 1 4 ; c’efi par un milieu tout au 

plus * 3 2. 4- Du ca P Carteretá Tugelo, il y a de 

mérae , 270^5 : 2 74 h 2 : 2 7 ^ 7 ’ 9 • 2 / 7 » 1 • 
279 ' 9 : 28 3', 4 & 189 7 , 4 : c’eff par un milieu 

au plus , 278', 1. De la villede Beaufort, á celle de 

Tugelo ily a, 191', 6: 192 7 , 4: i 94 / > 1 : I 94 / ? 7 : 

§i° oo 7 , 9+5 0 2.1 4 = 86 ° 22 '> 3 * • 

83® 13 7 , 6 + 3 ° J) 7 ? 1 ^ 86 ° 2 ^ 7 5 7 • • 

c’eft entre les quatre par un milieu, 86° i8 7 , 5 , 
pour cette longitude. 

Retournons au cap Henri , & entretenons-nous , 
de la baie de Chefapeak. La nature femble avoir 
pris plaiíir , á découper , á fefionner les contours de 
fes rivages. On a d’abord eonclu , les latitudes des 
points fuivans, WiHiarnsbourg, Delatare , Saint- 
Marys , Marleborought , Oxford , Alexandria , Anna- 
polis & Baltimore , & cela par une moyenne, entre 
les hauteurs des cartes , référées á la hauteur du cap 
Henri & á celle de Philadelphie , qui a été bien 
obfervée.Enfuiteona pris un milieu , entre les diffé- 
rences des latitudes mémes , de chaqué Géographe , 
& l’on en a tiré , les hauteurs de chaqué point. Aprés 
cela , on a afíbrti les latitudes des cartes , & ayant 
égalé leurs différences á , 1 7b 7 , 7 , qui efi Pare du 
mériaien compris , entre le paraíléle du cap Henri 
& ceíui de Philadelphie ; on en a déduit de nouveau , 
la latitude des points qu’on a choiíis : on a encore 
pris un milieu , entre les différences des latitudes , 
tant naturelles qu’aíiorties , & Fon en a encore exírait 
les hauteurs de ces points. On a de plus aíTorti ces 
différences , puis on les a égalées á, 176 7 , 7 , & Fon 
a fait évanouir , la plus difparate des données , en 
lui fubflituant un milieu : on a enfuite afforti , & 
égalé ces différences , & Fon en a fait évanouir, la 
plus défeclueufe : on a recommencé cette opération , 
jufqu’á ce que Fon foit parvenú á des différences 
fixes , & Fon en a conclu de nouveau , les latitudes 
des lieux adoptes. Enfin par un milieu , entre les 
déterminations précédentes , on a eu les latitudes , 
que Fon volt dans la Table. 

Afin d’obtenir les longitudes , des lieux precé- 
deos , on a d’abord fait dépendre , celle de Marle- 
borought , des différences en longitude , entre cette 
Ville & le cap Henri , & de celle de ce Cap á Phi- 
ladelphie : on a trouvé d’aprés íix rapports celui 
de, 1® 35', 3 á i° 05 7 , 2; or le cap Henri efi par, 
78 o 4o 7 , 6 , done Marleborought eft par , 8o° 1 5 % 9. 
De quatre rapports , des différences en longitude , 
entre Marleborought & Alexandria, & de celles 
qu’il y a entre Alexandria & le cap Henri , on a 
tiré celui de , — 1 7 7 , 4 5 á -ff 1 0 1 y 7 , 8 5 ; ainíi Alexan- 
dria efi , par la longitude de , 79 o 5 8 7 , 4 ~ : d’ailieurs 


195 7 , 1 : 195 7 , 3 : 196', 2 : 198 7 , 3 & 202 7 , 2 : orr 
trouve au plus par un milieu, 195 7 , 1. De Savanah 
á Tugelo il y a , 172 7 , 8 : 173 7 , 2 : 176 7 , 3 : 
1 76', 3 : 1 77', 2 : 1 78', 7 & 1 8 2 7 , 2 : cela donne par 
un milieu au moins, 176 7 , 1. De la on déduit 
refpeclivement ,» la longitude de Tugelo de, . . „ 

. 8 1° 49 7 , 0 + 4° 3 8 7 , 1 = 86° zy', 1. 

• • 8 3 ° 3 5 / > 7 + 2 ° 5 6 '? 1 = 86 ° 3 1 ', 8. 

ayant formé íix rapports,des différences des méri- 
diens comprifes , entre Philadelphie & Alexandria , 
& entre Alexandria & Marleborought , on a trouvé 
le rapport de , 4- 143 7 , oá — 17 7 , 5 :c’eff pourquoi 
Philadelphie étant par , 77 o 35', 4 , de longitude , 
Alexandria fera par , 79 o 58', 4. On a de méme 
formé quatre rapports, des différences des méri- 
diens , entre Alexandria & Delavare , & entre Déla» 
vare & le cap Henri ; on a trouvé pour rapport 
moyen celui de, — 1 3 7 , 2 á + 64', 2 ; par conféqiient 
Delavare a de longitude, 79 o 45', 2. Pour confia» 
ter cette longitude , on a formé quatre rapports , 
des différences des méridien s , entre Marleborought 
&c Delavare , & entre ce lien & le cap Henri , & 
Fon a trouvé le rapport moyen de, — 3 o 7 , 9 á + 
64', 4; conféquemment Delavare efi á, 79 o 45', o. 
On a de plus d’aprés fix rapports formés , par la 
différence des méridiens , entre Delavare & Phila- 
delphie , & entre Marleborought & Delavare , felón 
lefquels on a obíenu celui de, -j- 12^, 6 á — - - 3 o', 9 ; 
cela donne encore, 79 o 45^0, de longitude á Déla» 
vare. En outre on a formé íix rapports , des diffé- 
rences en longitude , entre Philadelphie & Dela- 
vare , &: entre Delavare & Alexandria , qui ont 
donné celui de, + 129 7 , 7 á- — 13 7 , 3 : done Dela- 
vare a de longitude , 79 o 45', 1 , á laquelle on 
s’arrétera ayec confiance. 

On a eu quatre rapports , des différences des méri- 
diens comprifes , entre Delavare & Williamsbourg, 
& entre cette Ville &: le cap Henri , ils ont donné 
celui de , -f 5 2 7 , 8 á 1 1 7 , 7 ; cela pofe AVilliarnsbourg 
par, 79 o 33', 4. On a formé fix rapports, des diffé- 
rences des méridiens , entre Annapolis & Philadel- 
phie , & entre Annapolis & Alexandria , on a obtenit 
le rapport de, 4- 108 7 , 1 á — 34', 9 ; en conféquence* 
la longitude d’ Annapolis fera de, 79 o 23 f , 5. Des 
différences en longitude , entre Philadelphie & Sainí- 
Marys, & entre cette derniere Ville & Marlebo- 
ronght, on a obíenu íix rapports, dont on a exírait 
celui de, 4- 9 5 6 á — 64', 9 ; done Saint-Marys efi 
par, 79 o 1 1 7 , o. Entre Annapolis & Ba timore, & 
entre cette derniere Ville & Philadelphie, o n a auíli 
eu fix rapports , des différences en longitude , qui 
ont fait découvrir celui de, 4- 8 2', 7 á — 2 5 4 ; done 
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Baltimore efl par, 7 3° 5,8'» ¿ 

Insude . entre Annapolis & Oxford Se entre 
Oxford & Philadeiphie , on decouvre a apres iix 
Sports, celuide, — 38', 4 a <V, 7; done Oxford 
-a n-r 78 o 4?' 1. Pour s’aífurer davantage de cette 
lo' aftiíde , des différences des méridiens , entre S. Ma- 
ro^ Cfctford, & entre Oxford & Philadeiphie, on a 
obtenu íix rapports, qui voiíoient celuide— -26 , 3 
6a / , 3 :conféqtiemmeníOxfordeftpar,7o 44 ? 7* 
De plus entre Ealtimore & Oxford, & entre cette Ville 
& Philadeiphie , on a eu fix rapports , qui receloient 
ceiui de , — 1 3 5 a ~h ^9 ? 2 i done Oxfox d eít par , 
78 o 44', 6. Prenant un milieu entre les trois réful- 
tats, on aura á un quart de minute prés, 78 o 45', 
pour la longitude cherchée. 

Allons plus avant dans le cortinent , afín d’y 
déterminer les politions , de Winchester & du rort 
du Quefne. Les différences en longitude , entre 
Winchester 8c Philadeiphie , étant multipliées par, 
le coíinus de la latitude moyenne , & rendant 
suíant qu’il fe peut , ces différences reciproques , 
k ceñes des latitudes entre ces Villes , on a obtenu 
neufrectangles, de cette forme 9 dcoLkx D =. MM, 

. 011 d représente la différenee en longitude , D ceñe 
des latitudes , h , défigne la hauteur oti latitude 
moyenne, & MM, la furface du rectangle en milles 
quarrés: ces reétargles donnent,6525 de ces milles, 
pour le produit moyen, Entre Winchester 8c Bal- 
timore , on a eu par la méme formule, 1154 
M quarrés , pour le reétangle moyen : 1164, entre 
Winchester & Annapolis : 1 275 , entre Winchefter 
& Alexandrie ; & 2376 , de Winchester k Marle- 
borcught. Chacun de ces reétangles , eff un lien 
á l’hyperbole éqtiilatére , entre fes aífymtotes : 
tracant done des ares de ces cinq courbes , vers 
la poíition de Winchester , ils donnerení par leurs 
iníerfettions , divers emplacemens á cette Ville , 
d’oíi Pon tirera fa latitude , de 39 Q 2,8', d’aurant 
mieux, que vers ceí endroit, les hyperboles cou- 
pent les méridiens , á peu prés perpendieuíairement. 

Pour rappeller au Leéteur , le moyen facile de 
décrire ces courbes : dans 1’expreíHon ^ ? 

oiiL défigne la longitude, exprimée en milles; le 
dividende eff conffant , pour la méme hyperbole ; 
enfaiíant varier fucceííivement, de quelques milles 
le divifeur , le quoíient variera en raifon inverfe 
& Pangle du N. E. du rectangle , dans ces hypo- 
théfes , offrira par fon mcuvement , différens points 
de la courbe. De cette conffruction , on n’extrairoit 
pas dans ce cas , la longitude avec autant de sfíreté 
-que la latitude. C’eff pourquoi on emploiera , dans 
cette recherche, des eilipfes au iieu des hyperbo- 
les. Dans cette vue on a calculé les diffances , de- 
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puis Winchester jufqu’á Philadeiphie , Baltimore ; 
Annapolis , Alexandrie & Alarlehorought : 0 n a 
agrégé ces diffances deux a deux , & Pon a eu 
dix íbmmes , qui font les grands axes d’autant 
d’ellipfes , lefquelles ont chacune leurs foyers , f ur 
les iieux , 011 aboutit de Winchester , chaqué dif- 
tance qui forme ces fommes : ces diffances parti- 
ticuliéres, dans PAffronomie phyíique,font nommées 
Rayons Fecícurs. Pour donner un exemple , de la 
maniere de décrire ces eilipfes; foit de 158 milles s 
la fomme des rayons vecteurs , entre Baltimore , 
Winchester & Alexandria : on partagera cette fomme 
en deuxparties , comme feroient 99 & 59 , enfuite de 
Baltimore pour centre , 8c d’un rayón de 99 milles , 
on décrira un are , puis a’ Alexandria pour centre , 8c 
d’une ouverture de 59 milles, on décrira un autre 
are , dont Pinterfeétion avec le premier, fera un poiní 
de cette ellipfe : afín d’obtenir d’autres points de cette 
courbe , on partagera la fomme des rayons vecteurs 5 
en deux autres parties , comme font 97 & 6 1 , 011 
comme font 9 5 & 6 3 , 011 &c. Puis des mémes centres 
011 foyers, & avec ces nouveaux rayons, on décrira 
des ares, dont les interfeétions, feront d’autres points 
de P ellipfe cherchée. On a ainSi tracé dix portion s 
d’ellipfes, quipourroients’entrecouper, en 4 5 point s 
différens, par la propriété, des nombres triangu_ 

íaires 1Jx . P* 0,t 1 4-, On a recueilli la longitude, de§ 

points d’interfeétions , & Pon a trouvé par nos raé- 
thodes , que ceñe de Winchester étoit de , 8 2 0 02', 
ou trés-peu plus. 

Entre Philadeiphie , Winchester <k le fort du 
Quefne , on a formé íuivant cinq caries , un trian- 
gie qu’on a traité comme on í’a vu différ entes 
ibis ; ii en réfulte que le fort du Quefne , eff plus 
occidental , de 4^ 47', o , 8c plus Íeptenírional , 
d’ i° off, 5 , que Philadeiphie. 

Le paffage de Vénus, obfervé á Leveítown, en 
l 7 & 9 y tandis qu’on l’obfervoit á Philadeiphie & á 
Norriton , a íixé la longitude de ces Villes , & Pon 
y a auíli obfervé , la latitude exactement ; Oxfort 
pofe precedemment , confírme Pintervalle donné par 
les caries , entre cette Ville & Leveítown. M. Burnet 
avoit o hierve á New- York, en 1723 & 1724, trois 
emeríions oc une immerSion, du premier Satellite de 
Júpiter ; ayant été comparées , aux tables de Pound , 
eiles placoiení cette Ville á, 77 o 03', 2, Qiiefí de 
Pai is ; mais aíors les tables if étoient Das , fuffifani- 
ment exaétes pour cet uíage : M. Bradley par fes 
opServations , ayant trouvé la correétion de ces 
-i.abj.es, pour ce temps-la, trouva que cette leñó- 
tilde, ne devoit étre que de , 7 6° 2V, 7, á PO.de 
París, (P ¡ulofophical Tranfaciions , N°. 3 8ó & 394)* 
° n a fait donouvelles obfer yations , á Nev-York, 

d’ofr 


des c 

<fdíili neréíulte de loflg’tude que 76 o i9',7,Oueñ 
■de París , 8c cette détermination eíl conftatée par 
Tarpentage des Jerfeys. Les points doní on vient 
de s’entretenir font inícrits dans une table que 
l’on voií fur Pexcellenre carte des Jerfeys. 

La latiíude d’Albany eít de 42. 0 43 ^ 9 > Felón 
neuf cartes combinées, 8c référee a New-lork : 
l’angle de poíítion a d’Albany á l’égard de New- 
York, eíl de 10 7 da Nord vers FEÍ 1 ; il vient 
auíli de neuf cartes : on a obtenu les tangentes de 
ces angles par la formule iAf-l = tang-, a, dans 

laouelle on a adimilé les mcdndres différences 
d en longitude, avec les moindres. diíterences 
D en latitude ; h déíigne encore ici la latiíude 
moyenne. Cet angle de poíítion place Albany 
2 o 7 , 6 , plus á l’eíl que New-York. 

Les American Tranjachons mettent 16' de Ion- 
gitude entre Cambridge &C la Providence ; or il 
y a 4 f , § , entre Cambridge & Boílcn , c’eíl done 
2.0/, 8, entre la Providence & Boílon : á cette 
donnée , joignant le témoignage de huit cartes, 
on a trouvé entre New-York , la Providence 8c 
Boílon, le rapport des différences en longitude ; 
par les angles de pcfitions entre New-York 8c 
ía Providence , puis on a auíii découvert ce rap- 
port entre cette ville 8c Boílon : la méthode des 
refíangles a encore fait obíenir ce rapport; par 
un miüeu entre les trois , c’eíl : cela donne 
la longitude de la Providence ; fa latitude a éíé 
d’ailleurs obfervée exaflemenl. 

Y ayant 144^, 4, de New -York á la Provi- 
dence, felón íepl cartes combinées, il y a 6o tó 
de la Providence á la pointe de Montok, laquelle 
eíl la plus oriéntale de Long-ííland, 8c 103** de- 
puis New -York jufqu’á cette pointe. La diífé- 
rence de latitude entre New-York & la pointe 
de Montok, eíl de 14% 8, & entre cette pointe 
■8c la Providence, elle eíl de 54', 1, 8c cela 
d’aprés douze rapports de ces différences , tant 
tiaturelles qu’afforties : ces rapports ont été aíli- 
milés, puis égalés á 6§ 7 , 9, qui eft l’excés en 
latitude de la Providence á New-York. 

Depuis la Providence jufqu’au cap du Sud- 
eíl de File Nantuket, il y a , felón fept cartes, 
88 M , 7, 8c de-lá au cap Cod au Sud de i’oeil, il y 
a 54^, 5. La latitude du cap Sud-efl de ceííe íle, 
a été extrañe de dlx différences , prifes entre ce 
pomt 8c le cap Cod. Pulique du cap Cod au cap 
du Sud-eít de Nantuket, il y a )4 J ‘ Í , 5 ; de ce 
dernier cap au cap Malebar, dans la prefqu’ile 
du cap Cod, il y aura 30", 3 , & du cap Sud- 
eít File de Nantuket au cap Cod , il y aura , 
7 , felón fept rapports aífortis & égalés á *4** ?. 

Ihfarm. ' 
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De la Providence á Boílon, il ya 37*S8; de 
Boílon au cap Cod á la pointe du Sud , il y a. 
<jo M , 5 , 8c de la Providence au méme cap , il y a 
67', o, Fuñe & Fautre felón fept cartes combinées. 

A Fégard des poíitions de Boílon 8c de New- 
Cambridge , voici comment on les a arretees. 
La longitude de New-Cambridge eít de 73 o 01' 9 
8, felón Féclipfe de lime, obfervée en 1703 par 
M. Braítle , 8c á Londres par M. Hodgfon : elle 
eíl de 73 o 13% 2, felón le paífage de Mer- 
care en 1743 , obfervé á Cambridge par M, "Win- 
trop, 8c á París, olí peu loin de cette ville, par 
cinq Aflronornes de FAcadémie des Sciences i 
cette longitude eíl de 73 o 14% o, par Fémeríion 
du premier fatellite de Júpiter, du 14 Mai 1760 , 
comparée á Fobfervation íimukanée , faite au 
Fort-Royal de la Marti ñique, 8l avec les obfer- 
vations de ce fatellite , faites le lendemain á 
Greenwich , á París , á Ingolílatt & á Stockholm 
( voyez le Voyage de la Flore); cette longitude. 
eíl de 73 o 19', 5 , felón les Tranfaclions améri- 
caines : enfin elle eíl de 73 o 30', 5 , par le paf- 
fage de Venus de 1769. 

D’un autre cote, la longitude de Boílon eíl 
de 72 o 4C, o, 8c de 73 o i© 7 , o, felón les Tran- 
fafíions pbiloíophiques ; cette derniére s’appuié 
fur des éclipfes, des fatellites de Júpiter: cette 
longitude eíl de 72 o 55% 8, felón M. Harris ; 
elle eíl de 73 o 03 7 , 2, par un milíeu entre une 
émeríion 8c une irnmerfion du premier fatellite 
de Júpiter, obfervées en Juin & en Juillet 1771. 
Ce réfaltat a été communiqué en 1777 par M. G* 
Ingénieur du Lord D. de R* *. Enfin , elle eíl 
de 73 o 25', felón FEncyclopédie angloife, Lon- 
dres, 1754. 

Maintenant , que la diílance de Boílon á NeW- 
Cambridge , foií Fhypothénufe d’un triangle rec« 
tangle , dont l’un des cótés de l’angle droit , foit 
l’arc du paralléle entre Boílon 8c le Méridien de 
New-Cambridge, & Fautre, l’arc du Méridien 
entre ces deux lieux; on trouve , d’aprés íix 
caries combinées, la diílance de Boílon á New- 
Cambridge , de 4 m , 3 , Farc du paralléle entre ces 
lieux, de 3 M , 5 \ 8c Farc du Méridien entre ces 
mémes lieux, de 2 7 , 5 : Farc du paralléle donne 
iexir différence en longitude de 4 7 , 7* Le miliea 
entre les cinq indications de la longitude de Cam- 
bridge, feroit, felón nos methodes, de 73® iq 7 , 
1 , & un pared milieu entre les cinq longitudes 
de Boílon , feroit de 73 o 03 7 , o : ces deux longi- 
tudes différent entre elles de ix ■> i-* On vient 
de voir que cette différence ne doit éíre que de 
4O7 : c’eíl pourquoi , en prenant la demi-íomme 

de" ces longitudes & leur demi-diíférence > on 
i N 



5 8 o , a 

k longitud/de Cambridge , & 73 ° 2 > P our 

cede de Boílon. A 

En rapportant la poíition de Boílon au cap 

de Sable en Acadie, qui eíl par 67 o 58', 9, de 
Ion "i tude , & á Nev-York , en trouve la longi- 
tud- de Boílon de 73 o 05', 1 : en référant 
Boílon au cap de Sable & á Philadelphie, cette 
longitüde eíl de 73 o 03 ', 9 : de plus, en faifant 
dénendre la poíition de Boílon de celle de Phila- 
delphie & de New-York , on a 73° 05' , 7, pour 
cette longitüde : joignant á ces réíultats, celui 
qu’on a extrait des Obíervations céleftes , on en 
conclut la longitüde de Boílon de 73 o 05 ' , 4. 
M. Desbarres , Pian du havre de Boílon, pofe 
cette ville á 42° 22', 3 , de harnear qu'il y a 
obfervé; on a vu que New-Cambridge eíl plus 
rscrd que Boílon de 2/, 5 ; par coníequent New- 
Cambridge eíl á 42 o 24', 8 , de latitude. 

De Boílon á Albany il y a 115*, 1 , felón 
huit caries; cela pofe Albany á trés-peu pres 
córame ci-devant; ainfi c’eíl fe raccorder aprés 
avoir décrit un aífez long circuit. On eíl alié de 
Boílon au Havre de Piícatawai, dont la latitude 
fut obfervée dans le fxécle dernier , de 43 o 07', o , 
par M. Richer, au cap Sud-Eíl de Portfmouth, 
ío us la ri viere Salmón : de -la on s’eíl tranfporté 
á Brunfwik, puis á la riviére Saint-Georges Sí 
au fort de Pentagouet, dont la latitude fut ob- 
fervée de 44 o 2i ; , 3 , auííi par M. Richer. Con- 
íequemment , d’aprés les diíférences extraites de 
dix caries , aíforties & égalées á 75', 3 = 44° 
22', _ 43 o 07', o, on a trouvé qu'il y avoit 

46', 6 , en latitude , entre Pifcaíawai 8c BruníVik ; 
de-lá jufqu’á la riviére Saint Georges , au cap 
de fEíl (ce n’eíl pas le plus íud), on a trouvé 
qu’il y avoit 3', 1 , & de ce point jufqu’á Pen- 
tagouet , qu’il y avoit 25' , 6. II fuit de-íá que la 
cote dont on s’occupe , eft portée trop au Nord , 
en general fur toutes les cartes , d’environ 22'. 
On peut bien penfer qu’on a pris , au rnoins les 
mémes précautions , pour obtenir les longitudes 
de ces points* On ne s’entretiendra pas plus long- 
temps de ces longitudes; parce que les moyens 
qu’on y a employés ont été rais en ufage précé- 
demment. 

II eíl important d’arrérer ici quelques lieux du 
Ganada ; ils ferviront á placer convenablement 
la partí e íeptentrionaje des Etats Lnis. La pointe 
de Scomina eíl fous la baie de Miramichi, á la 
cckeOueít du golfe de Samt-Laurent. Tand'.s que 
de cette pointe jufqu’á Kébec il y a 3 89 / , 7, 
felón fept cartes cómbinées , il y a de Kébec á 
Boílon 28', 3 ; on a, par cette voie, 73 o 05 ^ 4 + 
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2 g/ _ 73 <? 3 3', 7. Y ayant de la pointe de Seo- 

mina á Kébec 379 % 9 > ^prés cinq rapports.il 
y a de Kébec á Nev-York 175 , 8 ; la pointe de 
Scomina étant par la longitüde de 67 o 04% o, 
comme on le verra bientót , Kébec fera par ce 

moyen á 67 o 04% o + 6° i 9 / , 9 - 73 ° * 3 % 9 - 
D’aprés huit rapports, il y a 24 , %, Ge Boílon á 
Kéb%c, tandis qu’il y a de Kébec á New - i c-rk 1 69 
4- conféquemment Kébec eíl par 73 o 05' , 4 -f 
2 A o = 7 ■» 0 3 o' , 3 . S’il y a de la pointe de Seo- 
mina á Kébec 388' , 6 , felón cinq rapports, il y 
aima 242^ , 8, de Kebec a Philadelphie; amíi 
Kébec feroit par ce moyen á 67 o 04', o + 68 
18/ ,6 = 73 1 0 3 2' , 6. S’il y a 13 ■ ' , 4 , de Boílon 
á Kébec , d’aprés fix rapports, il y aura de Kébec 
á Philadelphie 246' , 6 ; en coníéquence, Kébec 
fera par 73° 05', 4 + 23', 4 = 73 ° Ent re 

Philadelphie 8c Kébec, y ayant, d’apres cmq 
rapports, 28D, 2 , il y a entre New-York & 
Kébec 205', 5 ; done Kébec fera par ce moyen 
á 76 o 19% 7 — 3 o 25', 5 = 7 2 ° *•. ° n dé- 

dnit de ces fix combinaifons , la longitüde de 
Kébec de 73^ 29', 9. La latitude de cette ville 
fut obíervée en 1686, de 46 o 55% °5p ar Oes- 
hayes , de l’Académie Royale des-Sciences : M. de 
rOlbiniére , Gentilhomme Canadien , Se Officier 
Fran§ois , l’a obíervée en 1754 , de 46 o 4$' , o : 
comme l’Académicien devoit étre mieux muñí 
en inflrumens que fOíHcier, on a fuivi celle de 
M. Deshayes. Diverfes indications montrenf 
qu’on ne peut fe tromper en ce cas que dV, 3 
en plus, Se non de 7 

La diíférence en latitude entre Kébec Se Mont- 
Réal eíl de — 1° 07', 9, Sí la diíférence en longitüde 
entre ces vilies eíl de -f- 2 0 co / , 8 ; celle-ci eíl le 
réíultat de íix refíangles , & de l’angle de poíition 
de Mont-Réal á l’égard de Kébec ; 8e celle-lá dé- 
pend de neuf diíférences , tant naturelles qu’affor- 
ties. La diíférence de hauteur entre Mont-Réal Se 
Froníenac ou Cataracoivi, eíl de — 3 0 17% 5 ? 
felón neuf diíférences des hauteurs , naturelles 
& aíforties : la diíférence des Méridiens entre 
les mémes lieux , eíl de -f- 2 0 3 5' , 7 , d’aprés íix 
reciangies : la diíférence des hauteurs entre Fron- 
tenac Sí O.wego , eíl de 1 0 oí 7 , 7 , d’aprés douze 
diíférences , tant naturelles qu’aíforties : la diífé- 
rence des Méridiens entre ces lieux eíl de 23/, 7, 
íelon fix reftangles , Se d’aprés l’angle de poíition 
de ces deux forts , angle qui eíl touiours formé 
par la^direélion de la diílance & par le Méridien. 
La diíference des hauteurs entre Ofwego Sí Al- 
bany eíl , d’aprés neuf diíférences, entre les 
latitude 5 naturelles 8c aíforties, de 42', 9 : la dif- 
erence en longitüde entre ces points , eíl ds 


des cartes. 


.0 ,,f i, felón cinq reñangles , & encore 
%J TCS Vangle de pofition entre ces beuz. La 
da P. , . uSjá-:^ finié auSud du lac 



bany^de Bofton & de P^ata.ai , de celias de 
Kébec de Mont-Réal & de Fronlenac. 

Partir du fort Ofwego , on a obtenu par de 
pareiis rnoyens , mais moms ampies , que le ton 
le Niagara , le fort du Detroit , 1 a pointe la plus 
méridionale du lac Michigan , la pointe la plus 
oriéntala du lac Supérieur , la parné la plus occi- 
dentale du méme lac , & le fault Samt-An orne , 



table. 


^ III. 

IU & bañe di Tare-Neme, íle Royale & UeSalnt- 

Jean , avec l'Acaiie ou la Nouvelle- Eccjje , 

N°. 119. 

O n s’eft appuyé préeédemment fur la pofition 
du cap de Sable tquoique ce cap ne foit indiqué 
qu’á 67 o 5o 7 , dans la Connoiíiance des temps , 
on a été obligé d’y compter 8 7 , 9 de plus, tant 
par les obíervations qu’on y a faites , que par 
celles qu’on nous a communiquées fur Anna- 
oolís ? que par la caríe de la Nouvelle- Ecoiie de 
M. Desbarres , qui nous eft parvenue trop tard, 
& a-ue par les obíervations que ceí habiie Ingé- 
nieur a faites á Halifax. L’Acadie fe fonde encore 
fur les poíitions de Fanfe de Fronfac & du cap 
Canfeau , aux ruines du fort : on a trouvé pour 
chacun de ces points , o 7 , 7 de nioins , que ítir la 
Connoiíiance des temps. 

On a obtenu, felón onze cartes, la diítance 
de la pointe de Bacareau, fituée vers le nord- 
oueíl du cap de Sable, jufqu’á Annapolis, de 
81 milles; on a eu onze fois chaqué diitance , 
depuis la pointe de Bacareau , jufqu’au cap Sainte- 
Marie, & entre ce cap & Annapolis; on en a 
pris la íomme commune, avec les précautions 
requifes , & Ton a eu 105^, 8; enfuite on a 
formé onze rapports de ces difíerences paríieu- 
liéres , en les aíiortiiTant ; puis on a égaié la fomnie 
des termes de chacun, á 105**, 8, & Fon a 
obtenu finalement le rapport de -ffí'T* ^n a 
outre ces difíances, la latitude du cap Samte- 
Marie , á trés-peu prés , de 44 o ij ! , d’aprés fept 
indicátlons. 

On a eu la poíition en longitude du fort de 
Beau-Séjour, en la référant á cedes de Port- 
Iloyal, du cap de Sable , de l’anfe de Fronfac & 
d’Haíifax. Mais la latitude de ce fort dépend de 
cede de Grindftone , ilot dont la balitear fut 
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obfervée en i 7 49 P ar M. Morris , Arpenteur 
général, & Beau-Séjour eft 5' plus Nord que 
cet ilot , felón fix données 011 14 pjus Sud que 
Gafperau : cet ilot eft d ailleurs , d ap^es cmq 
cartes combinées , i 7 7 , 3 pius a 1 Oueíl que eau 
Séjour. On s’eft étendu jufqu a 1 ne aux^ rey j íx , 
fituée á Fembouchure de la riviére Sairn-_yan „ 
la latitude de cette ile dépend de cedes ce Beau- 
Séjour & de Pentagouet, quant á la longitude , 
c’eft un anneau de la chaine de pofiuons qaon 
a arrétées entre Beau-Sejour 6¿ Bofton. n a 
de plus cherché. les diíférences en latitude emre 
Beau-Séjour, le fort les Mines & Port- Royan , 
d’aprés nombre de rapports, formes oes d.iic- 
rences de hauteurs , extraites des latitudes natu- 
relles Sé aíibrties , on a trouvé celui, de 40 , 2, 
á 16 7 , 6. La longitude des Mines a ete dabord 
référée á cede de Port-Royal feulement, puis a 
cede de Beau-Séjour; enfuite on í’a rapportee 
conjointement á cedes de Port -Royal & da 
Beau-Séjour , puis á cedes de Fanfe dé Fronfac 

& du cap de Sable. Entre Beau-Sejour & le fort 

de Gafpereau, il y a - 14', G en longitude ; Gaí- 
pereau eft, par la latitude obfervee , ye 4 ) 59 • 

La diíférer¿ce en longitude entre 1 anie de Fron- 
fac &C le cap Saint-Louis , eft de + n , 4 » 
d’aorés fix reftangles ; la vraie différence en latí- 
tude entre ces lieux, eft dé 23'; parce que 
la hauteur obfervée par les Anglois , au cap 
Saint-Louis, eft de 46% & cede ae laníe de 

Fronfac eft de 4 5 ° 37 ; - La , diílanc ^ eníre CeS 
deux points eft de 2 ~ M , 8 i d’apres fept cartes, 

il y aura 24 a * , o, entre Fanfe de Fronfac &. 1 em- 
bouchure de l’Artigoniche , & i 4 M ? 4 > entre le 
cap Saint-Louis & cette embouchure : cela hxe 
ce dernier point. On a aufíi eu , felón dix donnees , 
la plus coarte diftance du détroit ye Fronfac a 
la riviére de Milfort, de 7 >f , i- On a de pius 
arrété divers points entre le cap Saint-Louis be 
Gafpereau ; quelques-uns n’ont pu trouver p^ace 
fur la carte, on n’en parlera pas plus longyemeru , 
quoiqu’on ait apporté beaucoup d’attennon dans 
leur détermination ; ils font dans la table. On a 
aufíi arrété, fur la cote méridionale de 1 Acame , 
le cap Liícomb, le cap Saint-Cendre , le port de 
la Heve & celui du Rochelois : eny appuyan, 
á Forient fur Fanfe de Fronfac, & a I occidept 
fur le cap de Sable : enfulle on a afforti les m.- 
férences en longitude & en latituae , pius on a 
é/alé eur fomme au, quantités convenables; 
on a auffi employé entre ces po.nts , la me- 
thode des reaangles; on a. encore eu d.u.res 
attentions, que 1= deür de liten ía.re ne manque 
pas d’infpirér. 
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o n a rapporté au cap Saint-Louis , -a poin.e 
de FEíl de File de Saint-Jean; lalatrtude de ceas 
pointe a été obfervée. Le fort Amheríl , au Sud 
de Charlótte-Tovn , á l’égard de la lOnguuue, 
a r éféré á Gafpereau & au cap Saint-Louis ; 
ladatitude de ce fort a été obfervée par M. Hol- 
land qui a leve le plan de i ue» La poilíion du 
cap Nord de cette íle eft , á trés-peu prés , con- 
forme au plan de M. Holland. Faifant dépendre 
de ce cap la pointe de Scomina , celle-ci fe 
trouve plus Nord que ce cap de 3', 6, 6c fa 
longitude eíl plus grande de 45 ? 9 ? 4 ’^ 
du cap Nord de Tile de Saint-Jean. 

La partie Oueíl de File Amheríl , une des lies 
de la Magdeleine , éíant rapportée , premiére- 
nient, au cap de Raye, dont la poíition fera 
déíerminée dans peu , & á la pointe de Sco- 
mina ; fecondement , au cap Nord de File Saint- 
Jean 8c au cap de Raye; troiíiémement , au cap 
de Nord de File Royale , qu’on fixera bientót , 
8c á la pointe de 'Scomina ; quatriémemení , au 
cap Nord de File Saint-Jean 8c au cap de Nord 
de File Royale ; cinquiérnement , á la pointe de 
l’Eíl de lile Saint-Jean, & au cap Nord de la 
snéme ile ; par un miüeu on a tiré, felón nos 
méthodes, entre ces cinq longitudes , ceile qui 
eíl inférée dans la table. 

La longitude de Louisbourg eíl de 62 o 12 7 , 2; 
la ConnoiíTance des temps la fait 2', 8 plus grande; 
si ais Fon a combiné foigneufement les obíerva- 
tions qui FétabliíTent. Celle du Bcurg de File 
Saint-Pierre , eíl de 58 o 3.1 7 , 2 ; elle dépend des 
Jhorloges marines A & S deM. le Roy, conduites 
par M. le Comte de Cafíini ; de Fhorloge N°. 8 
de M. Berthould ; de la m o ñire S de M. le Roy , 
dirigées par MM. de Verdun, Borda 6c Pingré ; 
elle dépend auíli des diílances de la Lime aux 
éfoiles , par les mémes ; de Féclipíe de.Soleil , 
obfervée aux íles Burgeo par M. Cook, & rap- 
portée á Saint-Pierre; elle fe déduit auíli des 
fneilleures caries, aíTujetties aux points fixes les 
plus proeles. Occupons - nous maintenant ce 
queíques points de Tile Royale. 

t Depuis l'anfe de Fronfac jufqu’au fort Saint- 
Pierre , il y a zo M , 3 , depuis ce fc-rt juíqu’á la 
pointe Eíl de File Nérichat, il y a io M , 4 , & 
depuis cette pointe jufqu’á l’anfe de Fronfac 
il y a I4 m , 3 ; ces trois diílances fe nt extraites 
Te íix caries combinées , & les latitudes de ces 
points font données par queíques Navigaíeurs , 
par des Ingénieurs Francois 8c par les caries. 
On a rapporté le cap de Nord de File Royale 
au bourg de File Saint - Pierre , & a F >c-in<e 
de FEíl de File Saint-Jean, au bourg Saint- 


a 1 anfe de Fí^híc^ , a Louisbourg 
au cap Saint-Louis en Acadie , á Louisbourg 
a Fanfe de Fronfac ; un milieu , felón nos rrié- 
íhodes a donné 62 o 22% 6, au cap de Nord de 

. ?A j — 1 _ T - i! ^ A r\ C' í-* ¿L t (L r n rt A ~ .1 _ r * 
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cap Saint-Louis en Acadie, á Louisbourg & au 
cao Saint-Louis , au cap de Nord & á Fanfe de 
Fronfac , puis á Louisbourg 8c á l'anfe de Fron- 
fac On a auíli découvert maintes fois , que Fangl< 



cette ile , par rapport á ce cap , eíl FOueft 28 a 
c g / Sud. On a rapporté la pointe Nord de File 
Juíl’au Corps á Louisbourg & á la pointe Eft 
de File Saint-Jean, á Louisbourg & au cap Saint- 
Louis en Acadie, au cap de Nord de File Royale, 
6c encore su cap Saint-Louis , enfín á File Ché* 
técan 6c á Fanfe de Fronfac. Enfuite on a dé- 
coiivert que le giífement de la pointe Nord de 
File Juíl’au Corps, á l’égard de la pointe Sud 
de File Chétécan , eíl le Sud 24 o 26' Oueíl , 6c 
que celui de Fanfe de Fronfac , par rapport á la 
pointe Nord de File Juíl’au Corps , eíl le Sud 


10 o 35/ Oueíl. 


Le petit point de cette carte ne permeí pas de 
s’occuper de queíques endroits de la cote Sud 
de cetíe ile, non plus que de pluíieurs de la 
cote de FEíl. La détermination des írois pointes. 
de File Scatari , eíl une fuiíe de la combinaifoa 
des canes. Avant de quitter File Royale , on va 
encare y chercher la poíition de deux lieux. En 
faifant dépendre la longitude du Porí-Datiphin 
de ceiles du cap de Nord 6c de Louisbourg , ce 
port eft par 62 o 38 7 , o ; il eíl par 62 o 4o 7 , 1 ^ 
en le rapportant á File Juíl’au Corps & au cap 
de Nord ; il eíl par 62 o 40 7 , 9 , en le référant á 
Fanfe de Fronfac 6c au cap de Nord ; il a 6 i Q 



dépendre 

i i!e Juíl’au Corps 6c de Louisbourg , il a 62 o 
4 }' 1 en le rapportant au cap de Nord 6c á 
l ile Chétécan , ce port a 62 o 42', 3 ; & il a 62 o 
43 ' ? 5 > en le référant á Fanfe de Fronfac & á 
Louisbourg : c’eft, par un milieu , 6.2 o 41 7 , 5 ; 
1a latitiide.de ce port a été obfervée. En faifant 
la diítance de Louisbourg á File Juíl’au Corps. 
ae 2000 parties, on a trouvé , felón huit caries^. 
7 avoit 1163 parties de Louisbourg ju 


X 

1 - 


R’ au y Toit , entre fe Labrador 6c le Grand 
5 -'37 parties de File Juíl’au Corps juR 

o., «j^c Ge “c ; on a pareillement tait la diílance 
■ ll Rcrt-Dauphiii a Fanfe Je Fronfac de 200» 
parties 5 & Fon 


.-u , égalemem d’aprés buiL 

íw 


icr 


des cartes. 


caites > qu’il'y avf 78o áe ces parties ánVon- 

? a JfacViÍ q détro¡tfil ne ’refte P L qu’á conf- 
Pux mangles fur les deux bafes de 2.000 
nar^esTles interfeñions des quatre ares peuvent 
fe couper en fix points par la formule aes nombres 
triangulares = 6 , le m.lieu entre ces 

interfeaions fera le point deliré. ( Voyez la 

U ' La différence des Méridiens entre Louisbourg 

& l’ile Saint-Pierre, eR de 01 ^ , a 5 

SI ' 2 = 2 ii / ,o; felón douze rapports, il y « 

éntre le bourg Saint-Pierre & le “P de Raye , 
l72 /, 1? , & 48% 7 entre ce cap & Louis-wiug , 

cela poíe letame Raye á 61’ »3 > 5 ^ 

gitude. Da cap de Raye au cap de Kaze a , ~ 
1 ° 47 , 8 en longitude , tañí d’apres Rx aes meil- 
leures cartes, que felón des volites P^icoiiiues 
du cap de Raye^á Saint-Pierre, & f e ‘lajufqu an- 
ean de Raze; mais encore íuivant des diíhnces , 
priíes de proche en proche, comme il íuiL -a 
latitude obfervée du cap de Raye , en ele 47 
36', 8 , & la différence en longitude entre ce cap 
& le bourg de Saint-Pierre, eít conhrmée pai le 
réfultat moyen de neuí retiangles. De ce b^Uig 

au cap du Chapean-Rouge il y a — 45 ’ 7 en i0n * 
gitude , & 4- 6 , 5 en latitude , d’apres nuit rec- 
tangles , & auííi felón -huit diftances , 5 ¿ encore 
d’apres un milieu entre les huit aiíterences en 
longitude, & auííi felón un miueu, pns parmi ,es 
différences en latitude, tant naturedes quaíiOx- 
ties. Entre le cap du Chapean-Rouge cerní 
de Sainte-Marie il y a — 61 , 6 en longitude, 
& — <y ‘ , 9 en latitude, non - íeulement par íes 
mémes movens que ci-defíus , mais encore a apres 
la diredion de la route qui eít PER 7 0 56 Sud. 
Du cap Sainte-Marie au cap despene 11 y a 
— 38 ' , 6 en longitude , & — ■ 14/ , 8 en latitude , 
en fuivant les mémes moyens que ci-deílus im- 
médiatement. Depuis le cap de Pene jufquau 
port des Trépafíes , on a trouvé pareillement 
■— 11, 2 en longitude , &£ R- 5 ? 1 en latitude. 

Du port des^TrépaíTés au cap de Raze , on 
a obtenu — 244 5 en longitude , & — 6 , o 
en latitude ; cutre les moyens qu’on vient 
d'indiquer, on a employé la formule fuivante , 

y — |/ - y/* ( iE~tí£ b , dans laquelle y eft 

la différence en longitude 011 en latitude que Pon 
cherche : q repréfente la diffance , qui eíl , dans 
ce cas, au moiñs de 19^ , 9 , & s déíigne Paire dü 
lectangle , formé de la íaritude par ia longitude 
sédmte e milles , cette furia ce eít au nioins ici de 
toe- Suhfiimant ces, yaieurs á la place des léí- 


tres, il viendray = V / 1 6o MM t V ( ,02 — J 
\/ — 7 — — tttS — f 1 6 ai ,9 

= V 1 6 o MM ± 1 Z4 MM ? 9 = y - 


[ y 1 24" 


íj’ Cof. lat. moy . 


= 24' , 6. On a appliqué ici cette formule; parce 
que nos cartes, d’apres neuf diíférences, pnfes 
entre les latitudes naturelles & aíforties , ont fait 
avoir 8', 2 pour cette diíférence, tandis que les 
obfervations paroiffent rPadmettre que 6 S o. Ce 
réfultat, joint avec d’autres dont on a indiqué 
les moyens, a donné par un milieu pour con- 
cluíion , les quantités énoncées auparavant. Entre 
le cap de Raze & la ville de Saint-Jean, la dií- 
tance eíl de 59 M = & le recíangle de la lon- 

gitude , réduite en milles , multipliée par les mi- 
nutes de la latitude, eít de i2fo MM = s. La for- 
mule précédente eít du quatriéme degré, de Pef» 
pece la plus íioiple , dont Pénoncé eít : connoif- 
fant la diagonale & la íuríace d’un reftangle , 
íreruver chacun de fes cóíés. Jettant les nombres 
précédens dans cette formule, elle deviendray 

y = V 1740 a1 , 5 1’/ (3029340- 1562500); 

— \/(i 74Q m , 5 ± 1 2 1 í M , 1 ) = 54 m , 3 , c’eíl la 
différence de hauteur ; 011 = 23 M , o , c’eíl; la diff 

férence des Méridiens ; or = 3 i > $+ 


Les réfultats des autres moyens dont on a fait 
ufa ge , moyens qui íont indiques ci-devant^ 
étant joints á celui-ci & au réfultat des obfer- 
vations de la latitude , faites dans les deux en- 
droits dont on s’occupe , tout cela a donné paF 
un milieu, + 56', 5 de différence en latitude» 

_ 4^' 9 c) en longitude. 

Les Vaches noires font le feul écueil du grand- 
banc de Terre-Neuve ; cet écueil gií , á Pegare!, 
du cap de Raze, á PER iy Q 03' Sud, d’aprés 
onze indications ; & ya díftance ae ce cap a c%.t. 
écueil , nomrne auííi BaíTe au cap ae iiaz>_ 9 
eft de 6 o m , 4, ou trés-peu moinsy cela po Pe- 
les Vaches noires i° 23', 7 plus á PER, 6 c 
& 17' 5 7 plus au Sud, que le cap de Raze. Les 
deux points des acores du grand-banc, marques 
dans la table , font extraits du voyage de l’Ifis » 
mais réfere á la poíition que nous eivons síligneo 
au bourg Saint-Pierre. 

Ayant determiné ia politlón du cap- de Raye 
& eelle du cap de Raze, il feroit neceffaire 
d’avoir celle de la pointe du Nord de Pile Rerpon^- 
Commencant par ia latitude, on froiive,. íeion. 
les cartes les plus recentes & les plus evamees 9 
la différence de hauteur entre le- nord cíe 1 üet 
Kerpon & le cap Normanda de 4 ;, 8 : « iat ^' 
, tude du cao Norman é eít de 5 1 , 4 5 0 oiervee 

! aftronomrqueiHent par les Anglois ; en conie- 
’ cusnee % celle du nord. Ce Pile ikerpon eít de 
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o , 2 ■ par d’autres combinaiíons , cetíe 

5 3 ’ ’ ’ L v?rié d% de minute. On rap- 

porrera d’abord la long.rude du nord de ! i.e Ker- 
pon i celle du cap de Raze & du cap de Raye : 
on a trouvé , d'aprés cinq bonnes cartes qu il y 
avoit entre le cap de Raze & le nord de lile 
Keroon , i§ , 5 : 11 > o : 27 r 2 ■ 1 ^ 1 ’ ^ *66 > 
7 , & qu’il y avoit entre le meme pomt depile 

Kerpon & le cap de Raye , 14 2 1 7 • 5 7 : 

239 , o : 2 5 1' , 3 & 3 39 , o. On a formé cinq rap- 
ports de ces quantités ; elies font toutes aíTorties: 
eníuite on a égalé la fomme des termes de chaqué 
rapport á 347', 8 , qui eft la différence des Méri- 
diens entre le cap de Raye 6c celui de Raze, 6c 
en aífimiíant ces termes : il efí venu 777 


4 o 


o 

T 


6 3 5 
3T2 a 


& 


1 1 4 


_ 3 J 6 

284 . 3 


3' ¡ 5 


4: on a répété íücceííive- 


ment fix fois cette opération , 6c Ton a eu ces 
47 ° • -±1— • 47 9 • _ Li_f & 669 

I djJL¿v9l LN 1 % ^ o ^ n • .'ü? " x « a a ' ú • 2 « n ~7 


, i y 5 4 * 2 . 9 ? 9 * 3 3 0 7 w *' 3® o 8 > 

dont la différence comoiune des termes corr ex- 
penda as , eít, foivaní nos méthodes, de 2,47'» 
o; ainíi, les termes du rapport cherché font 


9 

347 s 


2 47 o 


So 4 




On a pareillernent fait dépendre la longitud 
de la pointe Nord de lile Kerpon, de ceiie du 
cap de Raze 6c de celle du bourg Saint-Pierre; 
les mémes cartes qui ont donné la différence en 
longitude entre le cap de Raze & le nord de File 
Kerpon, fournifíent celle entre cette ile 6c Saint- 
Pierre, d’oü Fon forme ces rapports ; yf ~4 • jr~t 1 
6c t la différence des Méri- 


■J. 

» 


T 6 3 
r 5 * } 


diens entre le cap de Raze 6c Saint-Pierre , eíl de 
175', 5 ;égalant á ce nombre la fomme des termes 
de chacun de ces rapports , il viendra | 4 ~ : 

6c continuant la 


■3 7 
1 1 4 


47 5 


> S 5 


60 7 
>38 2 


I 4 á 9 » 

meme opération, feulement encore quatre fois , 
on obtiendra 74' , 9 pour la différence commune 
de deux termes eorrefpondans ; par ccnféquent, 
les termes du rapport defiré, font, par cemoyen, 

de — - — I-—-— = t—— A prés avoir égalé , dans 
la premiere fmte, la fomme de chaqué antécé- 
dent, avec ion conféquent á 347', 8 , en met- 
tant les moindres différences avec les plus petits 
termes , fans aiterer la fomme des termes de 


termes 

4 9 6 . •) 9 

• 6 3 


2 9 3 3 


chaqué raifon , on auroit 

aprés avoir égalé la~ fomme de 
chacun de ces^ rapports á 347 , 8, on a eneore 
aííimilp les différences , puis aílbrti les termes , 

& l'On a eU - 4 ' — ~ • — I — — - * — U Z • L 7 1 Rr 6 3 7 . 

w ^ 2 7 S — * '"*89 ' * 9 o ^ * i, 9 ^ — r OC 

d’oü Fon tirera 


6 5 

3 o s 9 9 


■ i I 


La feconde fuite ayant 
eré égalée á 175', 5 , les termes en étant affortis, 
on en a enfuite affimiié les différences fans aiterer 


i es íomrnes ; puis on a égalé la fomme des 

termes de chaqué raifon á 175 , 5 ; en les aíTor- 

tmaiit 6c en graduant les différecces } en a eu 


i 1 6 


Al- 

I 2 I 


-1®. 
I 2. 4 


y ? 4 

r 27 5 


& 


i 3 1 9 > 


- * y » r , — , a 1 ' ; 7 ' re petant 

precifement la meme opération , il viendra -ti 7 . 

50?. y 1 _£ . .. * »_ 7 . v ‘ a r 9 : 

— - ^ 7 ~y» a 011, par nos 


1 2 5 


& 

y 1 2 


méthodes , on a tire 7*4“ f,y n a encore rapporté 
la longitude du nord de File Kerpon au bourg 
de Saint-Pierre 6c au cap de Raye , dont la diff¿. 
rence des Méridiens eít de 172' , 3. La différence 
en longitude entre File Saint-Pierre & File Ker- 
pon eít, felón les mémes caries, de 35', o- 
81% 4 ; 139, 3 > L* 1 '» 5 ^ Paifant anté* 

cédent de cinq raifons arithmétíques, les diffé- 
rences en longitude du cap de Raye á File Ker* 
pon; elles font rapportées ci-devant, 6c confé- 
quens les différences que Fon vient d’énoncer, 
on aura 142', 7 — 35'? 0=107', 7> 7 

- 8144= I 3 ? , > 3 > 2 39 » °“ *39 9 3 = 99% 7; 
252', 3 — 151', 5 = 100', 8 ,&c 3 3 9', o — í62',o 
= 177' , o; chacune de ces différences doit égaler 
172 3 : c’eff pourquoi, fi l’on multiplie l’anté- 
cédent oc le conféquent du premier rapport par 
— -f- 4 ; ceux du fecond par 777-7 i premier 6c le 
fecond terme du troifiéme par -^-7; ceux du 
quatriéme par ~l~\ , 6c chaqué terme du cin- 
quiéme par 77 en affordííant les produits, 
il viendra 246', 6- 65', 5 = 186', i ; 251', 5 

- 139', 1 = 112,4; 330', o- 151', 0=179', o; 

, 8 — 1 57', 7 = 21 ó’ , t 6c 382', 4 — 222', q 


373 ' 


5 ; mais- fans 


aiterer 


les íomrnes de 


chaqué antécédent avec fon conféquent , fi Fon 
afíimile les différences , il viendra 209', 8 — 97', 4 


o 


1 12 ,43275 , 1 - 115', 6= 159', 53330'. 

7 1 5 i79 , / >o; 353 , , 8 - 167', 7= 1 86', i 
& 410' , 7 — 194', 6 = 216', 1 ; íi Fon multiplie 
encore Fantécédent 6c le conféquent de chaqué 
raifon par 172', 3 , divifé par la différence propre 
á chacune , 6c que Fon gradué les différences des 
deux 1 
bien 

297, 2 - 145 , 3 = 9 ; 3í7% 155^ 

í02 , 5 ; 326 , 5 — 156', 1 = 170', 4 & 328,4 

— 156 , 3 = 172 , 1 ; en répétant encore la meme 
opération , il viendra 3 2 1 6 - 149', 4=172',!; 
3z8 , 7 — 1 56', 5 = ,72', 2; 3 30', 1 — 157', S 
" I 7 2 ; ? 3 » 3 3 ^ > 8 ~ 164' , 5 = 172', 3 & 337', 2 

— 164 , 9 = 172 , 3 : d’oii , par un milieu, on 

» 3 I 59 > 3 172', 3. Sans aíümiler 

p curierences, aprés avoir répété fucceffivement 
ppe.ation íixíois, on trouveroit 3 14', 5 — 142', 
2 — 172 - "* 


9 9 ' 


^ On vient de découvrir que le Nord de File 
perpon étoit plus oriental que le bourg de Saint- 
-ierre de 2 0 39,0, onde 2 0 22, 2; de plus, 
011 ve íe Nord de File Kerpon étoit plus 
que le cap de Raze de 50', 3, cu de 
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so', 4, ou de 51’, 1, OH de 56', o; done le 
bourg Saint -Pierre étant par 58 o 3 1 > 2 de 
longitude , & le cap de Rare par 5 5 3 5 , 7 , le 

Nord de l’ile Kerpon fera par 

^8° 3 1' 5 2- “ 2. 0 3 9', o = 55°52 , } 2* 

<;8 31 5 i-a 22 , 2 = 50 09 , o. 

55 35 5 7 + 2- 50, 3 = 56 26,0. 

5 5 3 5 5 7 + 2. 5°, 4 = 5 6 l6 > x * 

55 35,7 + 2 51 , 2 = 76 2Ó, 9. 

55 35,7+2 56, o = 56 31 , 7. 


Milieu ..... 56 o 26', o* 

Mais les angles de pofitions , tant généraux 
que particuliers du nord de l’ile Kerpon ^par 
rapporí á la ville de Sainí-Jean , & á legara du 
cap de Raye, ont para exiger qu’on augmenta! 
cette longitude dV, 2 ; c’eft le máximum qu on 
peut tirer des longitudes précédentes. H eft aíTez 
Jangulier que , du cap de Raze jufqu’au nord de 
fiie Kerpon , il n’y ait que 18’, 5 en longitude , 
felón M. Bellin , & qu’il y ait 2 0 46' , 7 , felón les 
caries du Pilote Anglois de ferre-Neiive , tandis 
qu’on y trouve ici 51', 5 ; qu'entre le cap de 
Raye & le nord de Pile Kerpon , il n’y ait que 
142', 7, felón M. Popple, & 339, o, felón 
M. Bellin , tandis qu on y trouve ici 296', 3 ; 
qu’ entre le bourg de Pile Saint-Fierre & ie nord 
de Pile Kerpon, il n’y ait que 35', felón le 
Pilote Anglois de Terre-Neuve, & qu’il y ait 
161 , felón M. Bellin : on y a trouvé ici 124'. 

On croit que les caries du pilote Anglois de 
Terre-Neuve font la cote méridionale de ceíte 
lie írop longiie , dans la raifon de 1 2 á 1 1 ; on a 
pluíieurs exemp+s de ces excés , entre autres fur 
les cotes feptentrionales d’Efpagne , du Neptune 
Fran^ois , levées en 1691 , par MM. Mínet &c de 
Genes , & rédigées par M. de Chazelles , de 
i’Académie Royale des Sciences , Ingénieur de la 
Marine; les originauxlui en ont para exacletíient 
leves & recherchés en détail, Pour la longitude , 
on y trouve, entre Bayonne & le cap Finiftére, 
9 0 15'. (Obfervation fur la caríe du G- de Gaf- 
cogne, par M. Bellin , 1750) : or, il n ’y a cer- 
íainement que 7 0 50' en longitude, de Bayonne 
au cap Finiífére , & 9 0 15 : 7 0 50' : ; 1 1 1 : 94 , 
cu á írés-peu prés, comme 13 eft á 11. Cette 
caríe eft d’un tres-ampie détail, qui , lorfqu’on 
veut Pexprimer , ainíi que Pobíérve M. Bellin, i 
jette infenüblement dans une eftime plus confi- 
dérable , des diftances; on ne peut s’en garantir 
cpfen prenant des points íixes : fi pour j"i ligues 


MM. Minet & de Genes en ont compíé 13 , les 
Ingénieurs qui ont levé la cote méridionale de 
Terre-Neuve, ne pourroient-ils pas , en pareilles 
circonftances , pour 1 1 lieues en avoir compte 12? 

On indiquera feulement les autres points 
qu’on a arrétés fur cette íle, fans entrer dans 
le détail que leur détermsnation a exigé ; leur 
pofition dépend de procedes analogues á ceux 
qu’on a vu. Ces points , fur la cote oriéntale , 
en s’appuyant fur la ville de Saint-Jean d’une 
parí , & de i’autre fur le nord de l’ile Kerpon , 
íont le cap Saint-Frangois , Break-Heart , le cap 
Bonaviíta, le cap Fréels , la pointe de Fogue , 
non dans l’ile de ce nom , mais dans celle de 
Terre-Neuve, le cap Saint-Jean, & le Nord de 
File de Grouais. Sur la cote du Nord-oueft , en fe 
fondant fur le cap de Raye & fur le Nord de File 
Kerpon, ces endroits font, Fiie Codroi, le cap 
á l’Anguiiie , le cap Saint-Georges , le cap Sud de 
la Baie des trois íies , la pointe Riche , celle de 
Férol & le cap Normand. II y a pluíieurs de 
ces points o i; Fon a obfervé la hauíeur ; íels font , 
ouíre ceux qu’on a déjá cites , le cap á FAnguille , 
la pointe Riche la pointe de Férol. ( Voyez le 
Pilote Anglois de Terre-Neuve). 11 a été plus 
facile de íigurer ceíte cote que l’orientale : ou 
a joint aux caries qui contiennent cette líe, au 
comniencemenl de cet article , la cote depuis 
le cap de Raye jufqu’á la pointe Riche , par 
M. Sihoules de Saint-Jean-Pied-de-Port , carte 
fort bien confiante , Se que M. Bellin a fuiyie ; 
on avoit encore le Nord de Terre-Neuve , par 
M. de la Richardiére ; ces deux caries font manuf* 
crites. 

On eft informé que de la pointe deferol juf- 
qu’au cap de la cote de l’Eft , íitué á 50 o 30 ou 
35' de latiíude, il y a 36 lieues : les Eskimaux, 
dans leurs challes pendant Fété, en ont parcouru 
pluíieurs fois Fefpace. Ce pays eft boifé de pins &C 
de chénes , il y a auíli des landes ; fur un íerrein 
aufíi agrefte , on doit retrancher la cinquiéme - 
partie de la diftance , qui deviendra en ligne 
droite de 28 lieues f : ce íont probablement 
des lieues des environs de Paris; parce que c’eft: 
d’un Miílionnaire qui réfidoit en cette ville qu’on 
tient ce fait ; cette diftance feroit de 57600 
íoifes , ou d’environ un aegré du Méridien. 


§. IV. 

Ze Cañada , N°. 120. 

On a determiné ci-devant quelques points dans 
la partie méridionale de ce pays ; on enchainera 


i 

• t r-.?'íí-'* í ’ííenís« Pour cela, on 

Cett f cherché ¡a ' différence en longitude 

a d cherche & ^ po - pte du Sud-Eft 

de'rüe Anbcofti; on a auffi cherché U pareüje 
différence entre cette pointe du Sud-E.it & la 
oíate de Scomina , d’aprés fept caries combi- 
nes , en égalant les rapports de ces dtiferences 
á 340% 5 , qu’il y a entre le cap de Raye & la 
pointe de Scomina , on en a exírait cerní cíe 
i o á 187% 5; d’ou fuit la longitude de la 
pointe du Sud-Eíí de 1 ile Anticoiti de 61 23 ? 5 
+ 2 o 33', o = 63 o 56', 5. En reféra nt la latitude 
de ce point á celie de la pointe de Scomina Se 
á celie du cap de Raye , la hauteur de la pointe 
du Sud-Efí de Tile Anticoíli, eíl de 49° 12' , 2. 
De la pointe du Sud-Eíl de cette ile á fa pointe 
Oueít, la méthode des rédangles, au nombre 
de íépí, a donné 148'’, 7, pour la différeneejen 
longitude entre ces points , & 40' , o de diffe- 
rence en latitude 3 cela ñxe la pointe de FOueíl 
de cette ile. 


De-lá ? en s’appuyant fur la longueur de Tile 
Anticoíli , on a determiné le cap des Roíiers , 
fitué au nord de la baie Gafpée , á 66° 09', o 
de longitude, 6 c par 48 o <4 de latitude; ce cap 
ne touche pas immédiatement á la baie : on a 
auíli arrété par le méme moyen , la longitude 
de file Bonaventure , dont la hauteur a été prife 
par les Anglois, ayant eu égard toutefoís á fa 
diílance au cap des Roíiers ; enfuiíe on a fixé 
á la rive méridionale du fleuve Saint-Laurent , 
le cap á FOueíl de 1 ’embouchiire de la riviére 
de la Magdeleine , á 67 o 10', 6 de longitude, 
6c par 49^ 4 de latitude (pour cela, voyez 

la carte precedente , dont le degré eíl plus grand); 
en faifant dépendre íout á la íois ceííe poíition 
de celie du cap des Roíiers, de celie de FOueíl 
de File Anticoíli , de celles des fept iies & de la 
pointe des Monts-Pelés : on s’entretiendra dans 
peu de ces deux derniers endroits. On a pris 
de pareilles précautions pour obtenir la poíition 
du cap Oueíl de la bouche du grand Mitis, il 
eií par 69 o 40', 3 de longitude, 6c par 48 o 44', 8 
de latitude ; pour celie du confluent de la riviére 
au Loup , vis-á-vis de File aux Lievres , en rap- 
portant ce lieu á la pointe de Scomina , á la 
riviére de la Magdeleine & á celie du grand- Mitis 
d’une part, & á Kébec de l’autre , on a obtenu 

71 o 45 j 0 de longitude , & 48 o oí, 7 de lati- 
tude. 

Depuís Kébec, en aefcenaant la rive fepten- 
trionale du fleuve Saint-Laurent, on a arrété 
lSS poíntes du Sud-Oueíl & du Nord-Eí! de File 
ciOrléans, la prendere á 73 o 25', y ¿ e longi- 1 


íude, 6c 46 o 57 ? 4 -stitude : la feconde e4 
á 73 o 06', 3 á Foecident de París, 6c elle a 
47 o 08', 8 de hauteur; on a fuivi ía méme marche 
á ceí égard que pour 1 ile Anticoíli, De-lá on eíl 
alié á File aux Coudres , en la référantá la pointe 
du Nord-Eíl de File d’Orléans 6c k la riviére du 
Loup : d’ailíeurs , M. W'right, Arpenteur, y 
obferva , en 1769, sj/ec un telefcope de deux 
pieds , le contad intérieur de Vénus á 30' 
5o f/ , par la latitude de 47 o 3 1', 7; on en a concia 
71 o 26 , 5 , ou 72 o 40 , 5 ( A Aíl. de Berlín 
6c 72 o 43' , 6 (Conn. des T. 1789) : avant que 
ceci foit écrit, la prendere a été imprimée dans 
la table au lieu de la feconde , laquelle convient 
au local. Vient enfuite TadouíTac; on a fait dé- 
pendre fa poíition, ípécialement de celie du con- 
fluent de la riviére du Loup , & Fon a troiuré 
que la longitude de TadouíTac étoit de 71 o 33', 

¿c fa latitude de 48 o 19', 4 : car on a trouvé, 
d’aprés neuf bonnes cartes , que la diílance qui 
fépare ces deux points , eíl de i8 M , 8 , & que 
leur giíTement eíl á trés-peu prés le Nord 18 o 
42' Oueíl, 6c le Sud 18 o 42' eíl. Parad les lieux 
remarquables de ce rivage , eíl la pointe des 
Monts-Pelés : on l’a rapporté á TadouíTac & á la 
riviére du grand Mitis : de cette riviére á la pointe 
des Monts-Pelés , la diílance eíl de 58 M , &C leur 
giíTement eíl á trés-peu prés le Nord 29 o 08' Eíl , 
6c le Sud 29 o 08' Oueíl , d’aprés íix données; 
coníéquemment, la différence en longitude entre 
ces points, eíl de 42', 4, & leur différence en 
latitude efe de 49 á 5©'. On va s’occuper main» 
tenant de la poíition du cap , fitué á l’eíl de la 
Baie des fept iíes : la diílance de 1 a pointe des 
Monts-Pelés á la pointe de FOueíl de File Anti- 
CGÍli, eíl de xoo M , 7 ; par conTéquent, la dif- 
tance de la pointe des Monts-Pelés au cap de 
I Eíl de la Baie des fept iles, eíl de 52 M , 7 , & 
celie de ce cap á la pointe de FOueíl de File Aníb 
coiti , eft de 64-^ , 3 , Fuñe & Fautre d’aprés neuf 
cartes, dont trois font manuícntes : ces diílances 
fuffifent pour obtenir la poíition cherchée. 

L’lie de Mingan , une des iies aux Eskimaux , 

? éíé rapportée au cap de FEíl de 1 a Baie des 
lept iles , & aux deux poíntes de File Anticoíli , 
(voyez dans la table, la poíition qu’onena íirée)z 
vient enfuite le Monf-Joli , dont l’emplacement 
depend de celui de File Mingan , des poíntes de 
í íie Anticoíli & du cap de Raye , ( voyez atiífi 
dans ia table, la poíition qui en eíl réfultée). La 
pointe du grand Mécatina dans le continent, a 
été référée á la pointe du Sud-Eíl de File Anti- 
su Mont-Joli & á la pointe du Nord de 
File Kerpon .* la pointe vers 'le Nord , au-deffus 
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1 v\\ e & Bois, & au fud-eft de la baie Phélip- 
peaux^ a été rapportée , d’aprés quatre caries, a 
fa pointe du grand Mécatina & au nord de 1 íle 
Kerpon; de forte qu’en comptant 2000 parties 
de la pointe du grano Mécatina jmqu au Nord 
de l’ile Kerpon, i! ya iin d . e ces parties de 
la pointe du grand Mécatina , jufqu a la poin.e 
fituée au Sud-eftde la baie Phelippeaux , & 
qi 4 de cette pointe jufqu’au nord de lile Ker- 
pon : on peut voir , dans la table , les pofttions 
aaont priíes les deux derniers pomts. On a 
arrété le cap Charles , en s’appuyant iur la 
pointe du Sud-Eft de la baie Phélippeaux , & 
íiir le Nord de l’ile Kerpon : on a determine 
auíli, au nord du cap précéáent, le cap, Lotus 
á 56 o 35', 8 de longitude, 6c á 51 o 29 ? o de 
latitude * depuís ce cap jufqu á celui de Saint- 
Gilíes , contigo au Nord , á la baie des Lski- 
íiiaux , le giffement eft , le Nord 7 0 50' , Oueft ; 
on a obtenu , d’aprés cinq reftangles , la diite- 
rence en latitude entre ces points, de 2 ^27 , 5 j 
& leur diíFérence en longitude , de + 4 ° f ? 7 * On 
s’eíl encore occupé de quelques lieux qui íont 
au nord du Labrador , tels íont entre autres, le 
cap qui eft fous l’ile Button, la pointe du Roí, 
le cap Waííingham , autrefois le cap Sainf- 
Louis , le cap Smith, le cap Jones, de meme 
que de quelques lies de la baie d hudfon ; on 
n’en dirá rien de plus , mais i’on doit s occuper 
de la pofition du fort Rupert & de celle du fort 
du Prince de Galles ; on va les enchamer enfemhle» 


On a trouvé , d’aprés fept cartes , que par 
rapport au fort Rupert, le fort du Prince de 
Galles giíToit á l’Oueft 37 o 03', 7 Nord , a la dif- 
tance de 725" , 6 ; cela donne la diíFérence des 
Méridiens entre ces forís , de 16 o 5o 7 , 8, & celle 
des hauteurs, de 7 0 17', 3 ; entre fept redan- 
gles, le moyen eft de 44202^**, lequel redonne 
les mémes diíFérences en longitude & en latitude ; 
de plus, on a pris les diíFérences des longitudes , 
exprimées en milles , éc Fon a obtenu fept rec- 
íangles ,dont les élémensfont des milles qttarrés; 
un milieu fuivant nos méthodes a donné 2 5 322^; 
on connoit, de plus, la diftance ou la diagonale 
de ce re&angle ; c’eft pourquoi , íi Fon fubftitue 
les fon&ions convenables de ces deux derniéres 


quantités dans la formule y = üí.% 6cc. on 

retrouvera encore , á íres-peu prés , les mémes 
diíFérences. On connoifíbit déjá aftez bien, avant 
le paílage de Venus de 1769, la poíition géo- 
graphique du fort du Prince de Galles : ce paf- 
íage Fa confirmée , en diminuant un peu fa lon- 
gitude. Le premier contad extérieur pbfervé par 
II, Partie % 


MM. Vales & Dimond, avec des télefcopes de 
M. Short, ayant deux pieds Anglois de foyer, 
par un milieu arithmétique , eft arrive en ce lie u 
ao h 57' 4% 1 ;le contad intérieur á I¿1 5 v 2 3 >3 * 
le fiiet de lumiére rompu par la fortie a y h 00^ 
47", o, 6c le dernier contad intérieur á j h 19 
io ?/ , 7. M. Dimond a vu ces contads en génerai 
4" plus tard que M. Wales : avec des obíerva* 
tions d’une autre efpéce , on en a conclu la diíre- 
rence des Méridiens entre París 6c le fort de 
Galles de 96® 33', 8, fa latitude étant de 58* 
47" , 5 , d’aprés nombre d’obfervations : de-lá il 
réfulte que la longitude du fort Rupert eft de 
96 o 33', 8 — 16 9 50', 8 = 79 o 43' , o, & fa 
hauteur polaire de 58 o 47% 5 — 7 0 17% 3 
= 51° 30', 2. 

Les mefures itinéraires dans les Etats-Unis 
6c dans l’Acadie ou la Nouvelle - Ecoífe , íont 
celles d’Angleterre. Dans File de Terre-Neuve , 
les Fra^ois , qui en ont poffédé la cote méri- 
dionale , y ont introduit les mefures des enví- 
rons de Paris : les Anglois, qui Font adueite- 
ment, y ont porté leurs mefures , ainíi que dans 
la partie inférieure des cotes occideníale 6c 
oriéntale de cette iie : dans les parties fupá- 
rieures de ces cotes , dont les Francois font les 
maitres aéluels, ils y ont porte les mefures des 
environs de Paris. II en eft de méme des mefures 
du Cañada, dans la vafte partie quils poíié» 
doient, ils y avoient introduit Ies mémes me- 
fures; les Anglois depuís, y ont mis en ufage 
les leurs. Cette variété dans les mefures , cante 
fouvent de l’embarras au Géographe ; on a vu 
précédemment quelques méprifes en ce genre , 
6í Fon pourroit en citer plufieurs autres. ^ 
L’Amérique feptentrionale , N°. 31, eft d’a- 
bord une rédu&ion des cartes qui en fourniíFent 
le détail; quant aux parties que les cartes ne 
contiennent pas, on a fait ufage de ce cail y 
a de mieux connu. Sur la cote occicientaie de 
FAmérique , on a fuivi les cartes du troiíieme 
voyage du Capitaine Cook , depuís le cap Blanco 
juíqiFau-delá du détroit de Behring, en fup- 
pléant le port de San-Blas , fttué íur une partie 
de cette cote , que les Efpagnols ont vue en 
17! < que le célebre Cook n’a pas recon- 

nue : ce póint eft environ á 55 o 43 de latitude. 
Pour la. cote de la mer Glaciale , on a fait ufage 
de Fextrait de la carte du voyage ae M. Hearne, 
qui fe írouve fur la caríe genérale des voyages 
du Capitaine Cook : M. Héarne donne la pofi- 
tion de l’entrée de la nviere de Cuivre aans ¡a 
mer Glaciale , par 71° de latitude , oí , a fort 
peu prés, par 111 o de longitude occidental® 
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de París. Ce po ínt, S¿ le detall des routes de 
M. Héar ne ,font une acquiíition intérefíaníe potir 
la Géographie. Quaní aux baies d’Hudíon & de 
Baffin , on a íuivi les cartes qu’oní produites les 
íentaíives des Anglcis fur la découverte d’un 
paiTage au nord-oneíh On a fait ufage, pour 
le Groenland, de la carte de M. Anderíbn, dreffée 
fur les obíervations de la Miffion Danoife : les 
pofitions de la partie Sud font dues aux Anglois. 
f voyez la caríe de M. Green On a enfin aíTu- 
jeLti Ies caries de Fíílande aux obíervations de 
MM. de V erdue , de Borda & Pingré, en les 
rapportant cependant aux pofitions affignées 
préceaenmient a Copenhague Se an bour 0, de 
File Saint-Pierre. 

Á R T X C L E IX, 

les Mappemonchs , depuis k N°. 20 jufquau N°. 3 . 6 . 

On s’entretient de ces cartes vers la fin, parce 
qu’elles ont éíé conílruites les derniéres; l’ordre 
Pexigeoit ainíi. La prendere eíl fur le plan d’un 
íperiaien. On a employe dans toutes la projec- ~ 
tion Stéréographique , excepté dans la derniére; 
€ütr autres pí oprietes . dans cette projedion , 
les méridiens coupent les paralléle's á angles 
droits córame fur la terre , les cerdes fur le 
globe font des cerdes dans la projedion , Scc. 1 
Les deux hémifphéres , N os . 20 & 21 , font 
pour xa fphére droite. Dans les angles iníe- 
neurs de ces hémifphéres , on a placé desrofes 
de Bouííbles , avec les noms des venís en ufage , 
fur FOcéan& fur la Méditerranée ; les dénomina- 
íions pe uve ni et re útiles, üir-íout á ceux qni 
ne iont pas Manos. Dans un de ces angles 5 
il y a auffi une projedion Oríographiquetle la 
fphére droite, & dans une autre la projedion Sté- 
réographique des cinq zónes. Ces deux hémi- 
fphéres préfentenl une idée générale dti globe ; 
les noms des principaux Etats , celui de leurs 
capitales ¿k des plus grands fleuves. Les Máp- 
pemondes font d’abord une rédudion des quat-e 
parnés du monde , on a puifé dans les íources 
les plus purés les objets que ces paríies ne reo- 
íermoient pas; par exemple , on a extrait l e 
Spitzberg des cartes du voyage de M. Phiops" 
la cote oriéntale de la Nouvelle-Hollande 
la Nouveile-Zélande , font tirées du célebre i 
NavigateiH* Cook : les autres détails de la nier 
du íud viennent de cet habile Capitaine. de 
M. de Bougainville & d’antres Navigateurs , 

Les N° 3 . 22 & 23 font deux hémifphéres, fur l e 
plaji ¿e rEquateur. ils ont cha cují Fian des pol £jS 


pour centre , ils font relatifs á la Dofition ñ. • 
fphére paralléle. A cote de ces hém¡fphé r 
íont dabord une table des climaís de 1 * 

milieu , qtii xnontre á quelle hauteim du 
le plus long jour & plusgrand, de auart d’heure 
en quart d’heure , ou pour íes climaís de mois 
d’un demi - mois á un demi -mois : cette C on- 
noiiTance fervoit aux anciens pour avoirá-pe^I 
prés la latitude ; fi une telle table leur étoit 
«tile , pourquoi ne nous la feroit-elle plus au- 
jourd’hui? Ii y a auffi une pro] edion Ortogra- 
phique , de laYphére paralléle : ces Hémifphéres 
font de plus accompagnés d’tine table de ía va- 
le ur des degrés du méridien & de ceux des pa- 
ralléles aux diíférentes latitudes , l’éllipticité de la 
ierre éíant d’^ : cette table eíl le fondement 
de la projedion des cartes particuliéres •: par 
exemple * íi á 52 o de latitude, le degré du 
méridien eft de 60 milles , le degré du paral- 
léle en aura 37. 

Les N os 24 & 2^ foní deux Hémifphéres fur 
un plan horizontal, fitué á 45 o de latitude t 
ces hémifphéres ontrapport á la fphére oblique- 
lis font accompagnés d’une image éiémentaire* 
de feffet de la pefanteur , cu fon appergoitque 
dans les poinís oppofés les figures foní poufíees 
ou^ aítirées vers le centre de la terre : on y 
voit auffi une proje dion Ortographique de la 
fphére ob!ique : il y a encore ,N°. 2 5 , une figure 
de la fphére oblique, 011 fon voit, outre les 
cerdes crdinaires de la fphére, une partie d’un 
cercle aíimuthal ou vertical ; un almkantaraht ^ 
le quart d’un cercle de latkude & le cercle 
crepuículaire , qui eíl un almicantaraht place 
1 8 0 au-deíTous de fhorifon. II y a en outre une 
figure qui renferme la notion de ía latitude p 


parce^ que i arc du méridien , depuis l’équateur 
juíqii au pole , eíl de 90 o , & que 1’arc de ce 
cercie du zénlth á Fhorifon, en paíTant par le 
poíe^, eft auffi de 90 o : ces deux quarfs de 
cercle ont pour partie commime , Farc du zé- 
nith aupoie, lequel étant oté de 00 o , lereíle 
efl la latitude. ‘ 

. 2- 6 eíl un Planifphére, fur la pro,- 

jeclion de Merca tor : c’eíi celle des cartes Ma- 
rines ; eile eíl Finverfé de la projedion des 
Cdiíes^ ordinaires , dans íefquelles les degrés de 
latitude font egaux , ou á trés-peu-prés , & ceux 
ian gkude ou des paralléres-, diminuení dé 
1 equateur aux poles , 011 ils fe réduifent á. 
zero ; tandis que dans la projedion marine ?. 
les degrés des paralléles font égaux entr’eux, &: 
ceux du méridien croiíTent depuis la ligne équi- 
HQxiak jufqu’aux. poles, Dans les autres Mafr 
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pemondes, le gtobe eft repréfenté en deux Hé- 
railpheres ; dans celle-ci la furface de la terre 
eñ fur le méme plan. Dans ceile-la , N os 20 
¿ 2i , le nord-eft de PAÍie & l’Iílande font fur 
¿ eiix Hémiíphéres différens ; il eft embarraílant 
de rapprocher de telles parties , méme par la 
penfée , quoique leur repréíentation foit aíTujet- 
tie réguHérement á la méme loi : il en eft de 
méme, N os . 22 & 23 , de PAmérique méridio- 
m \ e de í’ A frique, des lies Sumatra , Borneo , &c. 
oü ces parties font coupées ; on dirá de méme 
encore, N os . 24 & 25 , de PAmérique fepten- 
trionale , du pays des Hottentots & de ia Nou- 
velle Hollande. Dans ce Planifphére, les obiets 
font contigus; cela vient de ce qu’on a pris 
á droite & á gauche pour le bord de la carie , 
le méridien qui coupe le moins d’objets pof- 
fible ; il en feroit autrement :, qu’il eüt été facile , 
en roulant la caríe comme pour en couvrir la 
furface convexe d’un cylindre, de rapprocher 
le bord, oriental de Poccidental , afín de reunir 
les parties féparies. Sur les premieres il eft aflez 
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difficile de mefurer les diftances ; parce qu’en 
prenant pour la tangente de 45 ou pour le 
íinus total , le rayón de Fhémifphére , Péchelle 
pour chaqué point de cet hémifphére , eft pro- 
portionneíle á la différencielle de la demi-tan-> 
gente de la diftance de ce point au centre de 
l’hémifphéredefinus total dans ces hémifphéres ? 
répond á 90 o d’un grand cercle , ou á 5400**. 
Sur ce Planifphére , les degrés du méridien com- 
pris entre les paralléles des endroits dont on 
cherche la diftance ; ces degrés, dis-je, en font 
i’échelie. Sur les premiers chaqué hémifphére 
n’eft que pour un feul horifon , c’eft celui dont 
le centre marque la latitude ; & la longitude de 
cet horifon eft indiquée par celle du méridien 
qui patTe par le méme centre. Au contraire , 
pour ce Planifphére, un point quelconque y eft le 
centre d’un horifon. 

Voici encore une table de la poíition de 
quelques lieux qui n’ont pas du entrer dans les 
íables précédentes , mais qui doivent irouver 
place dans les Mappemondes. 


NOMS DES LIEUX. 


a 


Anse des Vaisseaux (Nouvelle-Zélande). . . 

Baie Caracacoa (lies Sandwich ) 

Baie de l’Aventure (Ter. de Diemen). . . . 

Bessested (Iflande) • • 

Bouche de l’Endeavour (Nouvelle-Gal. Mérid.). 

Canal de Noel, au Port (Terre de Feu). . . . 

Cap Bard (Mande ). . . . 

Cap Closterbay. ( Idem'). . 

Cap du Nord ( K Idem'). . . 

Cap la Follé ( Idem ). . . 

Cap Leondrangar ( Idem ). 

Havre Pickersgill , á la baie Duski (NouveUe-Zélande ) 

Hola ( Mande ) 

Ile Amsterdam (Hav. de Tong.) P te . de l’Obf. (í s des 
Ile Atowi, rade d’Qimea (lies Sandwich). . 

Ile de Fernando-Noronha (Océan Ailantique). 

'Ile de Paques (Mer du Sud) 

Ile Grims ( au Nord de Píílande ). . . . . . • 

Ile Huakeine , baie d'Owharre (lies de la Soc.). 

Ile Jean Mayen (Mer du Nord) j SucLEíP* 

Ile Oonalaska , havre de Samganoodha. . . . 

Ile O-Taiti, pointe de Venus. 

Ile Pürtand (Mande) 

Ile Annamocka , á l’Cbf. (líes des Amis). 


A mis.) 


Dlff. des Mérid. 


Latitude. 


D. M. io es . 

D, 

172 o 05', 2 E. 

41 o 

158 27 , 0. 

*9 

145 10,0. 

43 

24 00, 0 O. 

64 

141 52 , 9 E. 

15 

72 2 1,80. 

55 

26 50 , 7. 

^5 

21 05,6... 

63 

% t 

66 

26 2 3 , 0* • • 

65 

26 05, 5*** 

64 

163 59, 1 E. 

45 

2 1 50,50. 

65 

177 25, 4. 

21 

161 58,7... 

21 

34 57 » 6... 

3 

1 12 05,7... 

2 7 

21 29 , 5. . . 

66 

1 53 2 7 » 3 * • • 

16 

11 54 , 0. . . 

7 1 

11 23,0... 

70 

168 46 , 0. . . 

53 

1 5 1 47 » 7 * • * 

17 

21 oo , 6. . . 

63 

176 39 , 5. • • 

20 


06 

28, 
21 , 
c6 , 
2Ó , 
21 , 

3 1 » 

23 > 

44 » 
40 , 

49 > 
47 » 

44 » 
08 , 

57 » 

5 Ó » 

c6 , 
44 » 

4 2 > 

21 , 

59 » 

H» 

28 , 

22 , 

1 5 » 


io es . 

m 

o S. 
o N, 

3 s. 

o N. 
o S 
9 S. 

2 N. 
o. 
o. 

2 . 

O. 

4 S. 
o N. 

4 S. 
o N. 

2 S. 

5 - 

oN. 

8 S. 
o N. 

o. 

8, íj 

9 s - i 
o N. 

o S. 
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ANAL Y SE DES C ARTES. 


N O M S DES L I E U X. 


II ÍLK Sainté-Christine , baie Réfolution ( Marg. de M.) . 
1 1 Ile Tanna , port Réfolution ( Nouvelles-Hébrides). . . 

jf¡ Iles Vestmann, la plus Nord-Eíl (Iílande ) 

í Ile Ulietea, baie Ohamaneno ( lies de la Soc. ). . . . 

\ ílot de la Flore (Iílande) 

} Langa- Ness ( Idem) 

¡ Le Moine, rocher (lies Ferroe) . . 

i] Milieu des iles Westmann (Iílande) 

| Mont Sncefell (Idem), . 

| Nootka , entrée de ( cote Nord-Oueíl de FAmér. Sepí.). . 

| Onverdar-Ness (Iílande) . 

Patrix Fiord ou ¥atneyre ( Idem ) 

Pointe Sud d’Anar-Fiord (Idem). 

Pointe Sud d’Aunondar Fiord {Idem.') 

Pointe Sud de Sidroe (lies Ferroe). ...... 

Pointe Sud d ísA-FioRD 

Port Praslin (Nouvelie-Irlande) 

Port Sandwich ( Nouvelles- Hébrides) 

Ludyoua, havre de Balade (Nouveile-Calédonie ). 

Rekia Ness (Iílande) 

Rocher des Mouettes (au nord de Mande). . . 

Strom-Ness (Iílande) ] 

Thorshoefn (Idem) 


| Dijf. des Mérid, 

| D. M. io es . |D. M. io es . 


í4i° 2 7', 7°- 
167 22, 1 E, 
22 29 , 3 O. 

1 53 54 > t • 

37» 5* 

18 13,3... 

9 01, 7... 
22 34,1... 

25 59,6... 
129 01,5... 

2 6 14, 5. 

26 15,4... 
2 6 23 , 5. . . 
26 18,0... 

9 oí , 8. . . 
2 6 10 , 2. . . 
150 46 , 5 E. 
165 34, o... 
162 22 , 2. . . 
24 54,3 O. 
21 o 6,6... 
26 34, 7. ,. 
24 59 , 8. . . 


554 
3 2 , 
22, 

45 , 


5 S- 
4 - 

6 N. 
6 S. 
o N. 


5 1 I 7,7¿. 

63 20, 5. 

64 52, 3. 
49 36, 1. 

64 59 , o. 

6 3 35 » 7 r* 

65 48 , 8. 

66 05 , o. 

61 19 , 9. 

66 08 , 3. 

4 49 * 4 S. 

25 , 3. 
20 18,0. 

63 55 j °* 

67 27 , o. 

6 5 39 » 7- 

64 04, o. 


Lespofitions fur Flílande viennent du voy age 
de la Flore ; on a cru feulement devoir les aíTu- 
jetíir aux longitudes qu’on a aílignées ci-devant á 
Copenhague, dans la premiére partie; &au Bonn* 
de Pile S. Pierre. Les autres lieux font prefquS 
tous extraits des voyages du Capitaine Cook. 
On a eu la longitude d’O-Tai'ti par le paííage de 
Venus de 17Ó9. La latitude du lien de l’Ob- 
fervatoire portatif dont on fe fervoit, efl de 
17 o 28^9 méridionale, & fa longitude eíí de 
47 '» 7 y peu plus petite que celle que M. 
de Bougainville a atíribuée a un autre point de 
cette ile, d’aprés íes obfervations de M. Veron 
jeune Afironome qui n’eíl plus ; M. de Bou- 
gainville nomine cette íle la nouvelU Cythere 
voyez fon Voyage autour du monde fur la Bou- 
deufe. Les quatre conta&s des bords "de 
Venus & du Soleil,par un miiieu entre íes ob* 
fervations de MM. Green , Solander & Cook 
font arrivés á O Taíti , le premier contad ex- 
térieur^ k xi h 25' 42" , 5 ; l’entrée tócale , k 
2P 44 01" le contad iníérieur de la forrie á 
3 a *4' 08% 5 c la fortie totalg á y* ¿y 1 y/ t 


Dans les inílans fimultanés , indiques par íes 
trois obfervateurs , il y a en général 12." de 
temps de diíférence. Ceíl le dotleur Solander, 
Naturaliíle célebre , qui tient un miiieu entre 
les obfervateurs ; il étoit done auíli capable de 
bien obíerver les afires que les plantes. Nombre 
d Aílronomes , pour les divers endreits oii ce 
panage a été obfervé , ont calculé pour chaqué 
contad les effets variables, poíitifs ou négatifs 
de la parallaxe , iís en ont déduit celle du So- 
leil , & ce qui intereífe la Géographie , iís en 
ont conclu la longitude des mémes endroiíS - 

dont chaqué obferyateur avoit de plus pris la 
latitude. 

Voila lexpofe fommaíre de ce qu’on a fait 
pour la Géographie moderne de PEncyclopédie. 

II y a peu de choíes á dire fur la Géographie 
ancienne , parce qu’eüe repofe fur les mémes 
fondemerís que la moderne- A Pégard des cartes 
de íupplément , elles font tirées en tres-grande 
partie des voyages du Capitaine Cook ; le me- 
nte de ces íupp-emens , qui n’eft pas petit , 
a pparíient k leurs premiers auteurs. 


* 



SUR CETTE ANALYSE DE DAT LAS 


j r a ?on v€ut g tfe U rüe. un a preiente , juiques aans ieurs eiemens , íes meiures itineraireb 

n4eimes& modernes, févérement difcutées , & rapportées á un prototype univerfel & 

- ,,a. Hepré inoyen da Méridien; la multitude de ces mefures eft cauíe 
¿ Qé 0 p- rap hes ont queiquetois pns les unes pour Ies autres j íi y en a , aans 1 Analyíe 
r ct : At ] as ° ¿ es exernpies en Hongrie, dans la Turquie d’Europe, dans celle d’Aíie, 
% síes Antilles, & c. On araffemblé nombre d’obfervations aftronomiques, de longitudes 
& de latitudes terreftres j on les a ícrupuleufement examinées avant d’en faire un des 
fbndemens le plus folide de nos cartes : lorfque ces obfervations ont été répétées dans le 
* é ‘ e lieu & quelquefois dans les environs , afin d’en augmenter le nombre, elles ont 
¿U raD ^oríées fur le máme point; enfuite on les a combmées & pns un milieu par la 
méthode la plus probable; on en a rapporté plufieurs exemples : on a auffi employé des 

obfervations faites avec des horloges marines. . , , 

Mais lorfque de vaftes efpaces fe font trouves depourvus d obfervations , ou qu on n y 
en a fait que de Deu futes , alors on a eu recours k des combmaifons géographiques 5 
variée's & étendúes; on en a offert différens exemples : panm ces combmaifons, il y en 
a de fott laborienfes; telles font celles qu on a exécmées fur Madrid Samt-Auguftm en 
Florido Boíton , Kébec , fur file Kerpon ? íituee au nord de í lie de Tene-r^euve , &c« 
De telles combinaifons pourront en faire éclore beaucoup d autres. , 

On a indiqué nombre de cartes , afin qu’on pmffe y recounr au befoin. Si 1 on a d« 
fouvent combien on en a employé en certaines occafions, ceneft point tíu tout par 
oftentation; c’eft afin que l’on pmffe ¡uger de i’exaétitude du refultat; car il y a plufieurs 
cas en Géographie oü Ion eft obligó , non de pefer les amontes, m ais de les compter. 
Pour faire dépendre les diftances les unes des autres, on a queiquetois employe un 

triangle, comme dans!aBaffe-Saxe,danslaWeftphalie, entre Komgsberg, Riga & * una; 

entre Vienne en Amáche , Kaminiek & Kiow, fur le lac de Geneve, &c. D apres la 
nouvelle maniere dont on a traité ces mangles , les conclufions qu on en a extrañes 
doivent étre bien préférables á celles quon obtiendroit des diftances Bolees. On a de 
plus découvert plufieurs fois , par des quantités affornes , tange de pofinon entre deux 
fieux ; tel eft celui qui eft entre Smolensko & Kiov , celui de Wilna, par rapport a Kiow, 

celui qui eft entre Rhodes & Smyme , &c. . , , , , . , r ,, , • 

On a employé quelques conftruñions plus ou moms recnercnees , oans ,e oeur a obten, r 

diverfes pofitions ; telles que font entre autres, en Afie, Diarbekir ; en Arrique , Portandic , 
dont la formule eft applicable dans les arts méchamques, ouils agir de 1 engrenagedes roues; 
dans l’Amérique Méridionale, Buenaventura , k la cote oe 1 Oueft du royanme deGrenade, 
dans i’Amérique Septentrionale, entre la Véra-Crux , México & Acapulco • °n a i 
á cet égard , les fauffes fuppofitions , á une méthode plus direéte , mais moms elementa re ; 
dans la Penfilvanie , Winchefter , par deux conftruÉfaons, dont la premíete depend d une 
propriété de i’Hyperbole , & la íeconde d une propriété de dEliip e. n 

* On a exécuté aux environs de Jénifalem,un travail qui doit donner aífez exactemeñt 
les poiitions qui en dépendent ; on avoit d ailleurs déjá Fait ae paren es operations , 
moins étendúes, autour du cap Martin, en Efpagne; & fon ena en cutre repete de 
femblables depuis ? autour de la ville de Kingdown ? en lile Saint- incent, a 


no SUR CETTE ANALYSE DE LA T L AS 

petítes Antilles. On a dit pourquoi, dans les rabies des Géographes Orient - - * 
latitudes étoient fouvent affeétées d’une erreur de 13', 5 , tantót en p l us i6s 

moins ■, cela peut íervir á íes accorder dans piuíieurs occaíions. ? antot en 

On a diícuté la mefure de la terre des Aftronomes du Caiife Almamoun , celí^ H’-- 
Aítronomes Arabes, entre Curah & Médine; on a de plus examiné deux meínre^^ 1 "? 5 
terre par íes Chinois; on a auííi analyíé une femblabíe mefure par Eratoflhénps ^ 
Aiexandrie & Syenne ; deux pareilles mefures par Hipparque, oü le degré du Mériní^ 2 
Gáns une eít exprimé en nades P ythiques , & dans i’autre, en Hades Olymniauec - * 

a en outre examiné les deux mefures du méme genre par PoHIdonius j la premiére P n° n 

Rno des & A.exandne, énoncée en Hades nautiques ; & Pautre entre Lyílrna-hie Ir 
Syenne , expnmee en Hades de 833 j au degré. 7 ‘ & 

On a indiqué queSques obHacles qu on doit furmonter dans l’emploi des rompe 
nautiques. On a encoré fait un fréquent ufage de la méthode íimple & nouvelle des 
reftangles , laqueLe eH tres-íüre quand la diagonale ne fait pas un angle trop aio- Q 
avec le mendien , ou avec le paralléle. r di & u J ou 

On fera lurpns de ienorme défaut qu’ií y avoit dans l’orientation de l’ií e de h 
Martimque , & du changement confidéra ble que ce défaut a dü occafionner dans le oían 
de cette ile fur les cotes du Mexique & aufíi ailleurs : l’extréme difcordance des canes a 

fnTf L \ l0 j S trava ! 1 ’ on peut voir i’extrait dans l’Analyfe de i'Atlas; ce qui ne 
' U paS , ds § randes difficultés eH bientót expliqué : lá fouvent les Marins fans en 
avertir , nont pas corrige les angles de leurs routes, de la déclinaifon de Vaieuille 
aimanieej ici Hs les om corrigés fans le diré 5 & la, par inattentíon, ils les ont cotí* 

Zrl l ZT ir f « e f fU \ la * écemtéde mouvoir le Méridien íur les canes 
lan í°t s dio.te, .antot a gauche, fuivant íes cas* J 

On remarquera enfin une formule du quatriéme degré de l’efoéce h ni». • 

&t découvnr tout 4 la fois les trences en longitud! & en d ude- on n’eTnro’dlk 
que trois apphcations , quoicm’on en ait f„V „f? „= „ • * ^uiuae . on n en produit 

i’étendue de ce travail/iffaudroit'en firel’analyfe?^ 6 " ^ ^ d a PP er « v ° ir 

Cette maniere de traiter la Géographie a l’inconvéníent d’étre feche • cela tient i h 
nature du fujet : mais pour l’agréable doit-on néo-Wr i> .-i Vr ‘ eciie , cela tiéntala 

défavantage d’étre épineufe & nouvelle á b ; »n deíéfardf V'.f ® tte man jf re a auffi ie 
pratiquée piutór. Dans 1 ’art aftuel de dreff^lL car l 1 5 6 ' " VI6nt ^ f 3 paS été 
de nos prédéceífeurs, comme s’íls euffent été aveuífá vÜÍf Ies . ,wa “* 

genérauon préfente qui foit en étatde bien ooérer^Avnnc 6 S1¡ 1 n y avoit que la 

ancétres? On n’oferoit le dire. Profitons done avec r^onnoXní’fd d ® ge " ie qUe 

nous ont laiffés, épuro.ns-Ies par une faine critfaue % °~ mce des puvrages qu’ils 
acquiert journellement; ils en auro.ent ‘ufé ainf?, ^Is n“ ^1^’°” 


N a 


1. 

2. 

3 * 

4 . 

5 - 

6 . 


O REIS Antiquus.' 

Mappa Diíperíiis Filiorum Noem!. 
Jtidasa fe u Deodecim Tribus Ifraelist 
jEgyptus. 

Imperia Antíqua , pa-s Occicíentalis, 
Im perra Antiqua, pars Media. 

Imperia Antiqua, pars Orientalis. 


T A B L E. 


/ \ — — q — 

de Gr«ecia Vetus, 


9- 

10 . 

XI. 

12 . 

J 3- 

14- 

35* 

16. 

37- 

18. 

19. 
2.0. 
2T. 
22 . 

23. 

24. 

25. 

26. 

27. 

28. 

29. 

30. 

3 1 * 

32. 

33- 

34- 
55* 
36. 

37* 

38. 

39- 

40. 

41. 

42. 
43- 
44 * 
45- 


Imperium Romañum , pars Occidentalís; 

Imperium Romanum, pars Orienta^. 

Italia Vetus. 

Gallia Venís. 

Germania Vetus. 

Infula Britannica Ve teres. 

Hiípania Vetus. 

RmUnia, Dada, niyricum & Mafia. „ 

Impera Romani Diílra&a, pars Occidentalis. 

Impera Romani Diílra&a , P ar s 9^f. ntaii l’. - c , * n . 
Mappemonde fur le plan d’un Mendien, hemifphere Orientan 
.. 1 . r.... u ‘ Un P’„n Méndien. hemifphere Occident 



i e D i an de l’Equateur , hémifphére Meridional. 

Maooemonde fur un plan horifontal, fitué a 45 de g rés de ktitude Nord , hémifphére Oriental. 
Kemonde fur un plan horifontal , fitué k 4? degrés de latitude Sud , hémifphére Occidental, 
Carte genérale de tomes les parties connues de la furface de la terre , en caríe reduite. 

Europe. 

Aíie. 

Áfrique. 

Amérique Méridionale, 

. 7 — Septentrionale. 

t> nvmmie de France • divifé en Gouvernemens. , 

Gouvernemens de Flandre, de Picardie , d’Artois , de lile de France & de Champagne. 

de Normandié Se du Mame-Perche. 

. de Lorraine 8c d'Alface. 

OouvcríjCxncnt de Brctssne* ■ 

Gouvernemens de Berry, d’Orléafcois, de Tourame & de Nivernois. 

- de Boureosne , Francne-Gomte uc Lyonnois. 

d’Aniou de poirou, d’Aunis, & de Saintonge-Angoumois. _ 

_____ de la Marche, du Limofm , de l’Auvergne & du Bourbonnois. 

_ de Guyenne & Gafcogne , avec celui de Béarn & Baffe-Navarre. 

, — — _ de Languedoc , de Rouííillon & de Foix. 

de Dauohiné & de Provence. 


47 - 

48. 

49. 

50. 
5*- 

52. 

53 * 

54 - 

55 * 

56. 

57- 

58. 

59 * 

60. 

61. 

62. 

63. 

64. 

65. 

66 . 
6j. 
68 . 

69. 

70. 
73. 
7^* 
73. 

74 * 

75 - 

76. 

77 * 

78 


Le Royanme d’Efpagne 8c celui de Portugal. . ,«■ o, 1 p;f r ove 

La GaiSice, les Aíturies, le Royanme de León , la CaMevieine & a i. y 
Royaurne d’Aragon Se de Navarro , avec ia Prmcipaute de Catamgne. 

de Portugal. 

Caftille nouveile & Royaurne de Valonee. 

LfAndaloufie , avec les Royaumes de Grenade & de Murcie, 
lies Mayorque , Minorque Se Yvice. 

Partió Méridionale du Royaurne de Napíes & celui de lile de Sicile. 

Partie Septentrionale du Royanme de Naples. 
lies de Gorfe & de Sardaigne. 

Etat de i’Eglife 8c Duché de Tofcane. 

L’Etat de Venife , avec les Duches de Mantorne & de Modene. Milán & d 

La Savoie, le Piémont, le Montferrat & la Repubkque de Genes , avM les ij 
L es treize Can.ons de la Suíffe, leurs affiés, les fu,ets ae ces Ontons & ceu. 

Les fept Provinces-Unies des Pays-Bas , cu la Hollande avec les Pays-Bas esut-cnuns. 

Empire d’Allemagne , avec le Royanme de Boa eme , la biie ie , c„ 

Cercle de Wefíphalie. 

Cercle de Baüe-Saxe. 

Partie Méridionale du Cercle dé la Haute-Saxe. 

Partie Septentrionale du Cercle de la Haute-Saxe.^ 

Les Cercles du Bas & du Haut-Rhin , avec celui de trancóme.. 

Royanme de Bohéme & Marquifat de Luface. 

Duché de. Siléíie Se Marquiíat de Moravis. 

Les Cercles de Souabe 8c de Baviére., 

Cercle d’Autriche. 

Royaurne de Hongri'e 8c pays adjacens». 

Royanme de PruiTe.. ‘ . 

■ — de Pologne 8c Duché de Lithuame.. mTrhmáéd. 

lies Britanniques , con tenan t les Royaumes dÁng^eterre, dEc^üe 
Royanme d’Ángleterre , partie Méridionale. 

— partie Septentrionale.. 

Carte de FEcoíTe. 

Royanme d’Irlande. 

— — de Danemarcl. 

9. Les Royaumes de Suéde 5: de. Danemarck. & de Nor'vrege. 


N°. 8 o. Turqule d’EuropC. 

81. L’Empire de Rúale en Europe 8 c en A He, premiare Feuille* 

82. — — - ieconde Feuille. 

83. troiíiéme Feuille. 

84. Turquie d’Aíie , á l’exceprion des Enclaves, fítuées en Arable 

85. Arabie, mer Rouge, & golfe Períique. 

86. Royanme de Perfe & Géorgie. 

87. Tartarie Indépendante. 



* — r T 1 1 IV 1 /> O > “ TWW .vvunpsi ues inu.es, parue wcciae: 

9 o * LaPreíqu lie de , Inde au-dela du Gange, avec l’Archipel des Indes , partie Oriéntale 

91. LEmpire du Mogol & la Prefqu lie de l’Inde en-degá du Gange, 

92. Tartarie Chinoife , Royaume de Corée & lies du Jaoon. & 

93 . Empire de la Chine , Royaume de Coree & lies du Japón. 

94. Royaumes , Etats & Pays de la Haute-Guinée. r 

95. La ! Baffe-Guinée, contenant les Royaumes de Loango , de Congo, d’Angoh & de Bengnela ; avec h 

Carrerie Ocidentale & la Meridionale , ou le Pays des Hottentots 5 4 

96. Le Canal de Mozambique, l’Ile de Madagafcar & les Etats du Mono'motapa, & les Royaumes volfins. 

^q* c- e d e lí , ?~ c ? tes d Ajan 6c de Zanguebar , ayec les Etats qu’elles comprennent. 

98. Egypte , Nubie & Abifíime. n r 

99. Etats du Roi de Maroc , les Royaumes d’Alger , de Tunis & de Trípoli , avec les Pays circonvoifms 
i°o. Parné ^ccidentale de 1 Afrmue contenant les Pays & Etats voifins de la c6te, entre le cap Saint-Vinces* 

ca P avec ^ Madere , les lies Cañarles & celles du cap Verd, 

101. lies du cap Verd, r 

102. lies Cañarles. 

1 oí bis. lies de Madere, de Porto Santo , & celles des Salvases 

103. lies Azores, 6 

Le Chili , avec les Contrées voiílnes & les Pays des Patacón?. 

Pérou & Pays circonvoiíms. 

Eréíii & Pays des Amazones , premíete Feuille. 

— -avec le Gouvernement t de Buenos- Ayres , f eco nd e Feuille; 

ISouveuu Royaume de Grenade, Nouvelíe-Ándaíoufie & Guyane. 

Les Petites Ántilies ou les lies du Vent, avec celles de fous le Vent 

ie b *** & 

líes de Cuba & de la Jamaique. 

Cartes de íuppiément pour les Fies Antilles. 

11 8. Les Etats-Ums de FAmérique Septentrionale , partie Occidentaíe 

"I; c'¿ 3 BmC de Terre ‘ NcUVC - I,e R °y ale & Ile Saiat-Jean , ave'c l'Aeadle ou la Nouvdk-Ecoffo. 
Environs de París.' 

lies Maidenlaad , de Hawkins & le détroit de Fakiand. Cec TW - mi • i r- 

Extrémité Méridionale de FAmérique. IleS font nommees Malomnes par les Francos 

Détroit de Magellan. 

, Carte de File O-Taiti. 

126. Carte de la riviére de Cook, dans la partie Nord-Ouea de 

í2 7 - Carte des lies de la Société. iAmerique. 

128. Carte des lies Sandwich. 

1 29. Carte des lies des Amis. 

130. Carte del’entréede Norton & du détroit de Bhering. 

131. Caríe dé la cote Nord-Oueft de FAmérique & de la cóte Nord-Eft de l’Afie 
— EfquiíTe de la baie Dusky , dans la Nouvelle-Zéelande. 

Carte de la Nouvelle-Zéelande. 

lias & * * U "'^donie. 

^c'aphínfc^k'ptr i; dé.roh P dé a ¡’Ente v e ;?r f ’ ¿T. n i NoUVe ’ le ‘ I bi : >S ne 1 3V = C “» P 3 ™ e du 


104. 

IC5. 

10 7 . 
lOÓ. 

108. 

109. 

110. 
I 12. 
II 2. 

11 4 . 

115. 
ÍI 7 . 
II 7 


1 2 1 . 
122 . 

123. 

124. 
125 


I32 

133 . 

Í34. 

*35 

136. 


137. 



Galles Méridionale , EfquiíTe de la terre de Van-Diemen n *f'c° ■• e ’í artie de 
( Cañe de la terre Van Diemen. le Ca P uiime Furneaux. 

1 Plan de la baie de FAventure , fur la terre Van-Diemen 

rPlan de la bale d’Awatska, fur la cbte Oriéntale du Kamtfchatka. 

) Hartie du Japón ou Nipón, 

^ Plan du havre de Saint-Pierre & de Saint-Paul. 
v. Pían du Typa ou de Macao. 

140. Terre de Kergueien , appellée par M. Cook lie de la Déíblarion. 

lv. B. C'tjl par tafia, du Gravar ^ Us Numero; n, fe fmvrnl par ¡ nomire ¿t ^ Ca!U¡ ^ exdc% 


138. 


139 . 
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